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BUIXETXN  MENSUEL 

Ifo  283.  -  JaiTier  iS96.  —  25«  Allée.  —  T.  XIH. 


Le  Bulletio  est  envofi  gratuiUmeat  à  tous  les  Hembres  piyiots  ;  il  fit 
adressé  aux  Sociétés  scieatifî(|ue«,  par  voie  d'échange. 

SOHHAiRB  :  Entrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  1  i  décembre 
1895,  p.  3.  —  L'Année  météorologique  à  Amiens,  par  H.  Duchal'ssoï, 
p.  4.  —  Avis,  p.  15.  —  Observations  méléorologiques,  p.  16. 


EXTRtlT  DES  PIOCÉS-VERBAUX. 

SËANCS  GÉNÉRALE  DU  14  DÉCEMBRE  1893. 

Présidence  de  H.  H.  DUGHAUSSOY,  Président. 

GoBRESFORDAncE  :  1°  Lettre  de  faire-part  du  décès  de 
M.  Poullet,  secrétaire  général  de  l'Académie  d'Hippooe. 

i°  Lettre  de  faire-part  du  déc&s  de  Don  Antonio  del  Castillo, 
fondateur  et  directeur  de  l'Institut  géologique  de  Meiico. 

3'  he  Ministre  de  l'InstriicUon  publique  informe  que  l'ou- 
verture de  la  S0°  session  des  Sociétés  des  Beaux-Arts  des 
départements  s'ouvrira  le  7  avril  1896.  —  A  la  même  date 
s'ouvrira  le  34'  Congrès  des  Sociétés  savantes. 

4"  La  ville  de  D6Ie  sollicite  des  souscriptions  pour  l'érection 
dans  cette  localité  d'un  monument  à  Pasteur. 

5»  M.  Bizet,  de  Bray-lës-Hareuil,  informe  qu'il  complète 
son  travail,  qu'il  adressera  en  mars  ou  avril,  sur  la  Faune  et 
la  Flore  des  rivières  de  Bray  et  de  Bellifonlaine. 
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—  4  — 

6"  Lettre  de  H.  le  Préfet  informant  que  le  Conseil  général 
a  voté,  comme  d'habitude,  une  somme  de  300  francs  à  titre 
de  subvention  k  la  Société  Linnéenne.  Des  remerciements 
sont  votés  au  Conseil  général. 

Des  remerciements  sont  également  adressés  à  M.  d'Acy 
pour  la  brochure  qu'il  a  envoyée  à  la  Société  et  intitulée  ; 
Coupe  et  mobilier  funéraire  de  la  terrasse  de  Floteaux. 

Il  est  procédé  aux  élections  pour  la  nomination  du  Prési- 
dent, du  Trésorier  et  du  Secrétaire-Adjoint. 

Sont  élus:  MM,  ûonse,  Président; 
SriNEiTK,  Trésorier; 
Choqcaht,  Secrétaire-Adjoint. 

M.  Quennebenl  appelle  de  nouveau  l'attention  sur  YAlca 
impennis  que  possède  le  Musée  d'Histoire  naturelle  d'Amiens, 
en  lisant  une  note  eslraite  du  Manuel  d'omitbologie  euro- 
péenne de  Degland. 

M.  Dnchaussoy  signale,  dans  la  Feuille  des  Jeunes  Natu- 
ralistes, les  contributions  à  l'étude  de  la  flore  bryologique 
du  Pas-de-Calais,  par  M.  de  Lamarliëre. 

V.  BftANDlCOUnT. 


L'Année  météorologique  à  Amlena 

(Ucenib»  Iggt-Norsaibrt  \m). 

Depuis  un  an  nous  publions,  dans  le  Bulletin  de  la  Société 
Linnéenne  du  Nord  de  la  France,  les  observations  méléoro- 
logiques,  faites  à  la  Station  agronomique  d'Amiens,  sous  la 
direction  de  noLre  collègue,  M' Roger,  et  avec  la  collaboration 
de  M.  Schurer.  Ce  sont  ces  observations  que  noua  résumons 
ici,  en  les  comparant  souvent  Scelles  de  M' Comte,  d'Albert, 
ou  en  les  complétant  par  celles  que  nous  faisons  sur  les 
orages  et  les  phénomènes  périodiques  de  la  végélalion. 
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I.  —  Preiiion  atmosphériiiD*. 

La  pression  de  l'air  esl  donnée  par  un  ezcellenl  baromèlre 
à  cuvelle  ;  un  enregistreur  Richard,  parraitement  réglé, 
complète  l'installation  Un  appareil  semblable  fonctionne 
régulièrement  au  Lycée  et  nous  permet  de  Taire  des  véri- 
fications intéressantes.  Ci-dessous  les  principaux  résultats 
obtenus  à  Amiens. 

La  preuion  atmosphérique  a  varié  de  737"""  à  774*"" 
avec  un  écart  total  de  37  millimètres;  en  1894  la  variation 
annuelle  a  été  de  18  millimètres.  La  moyenne  mensuelle  la 
plus  élevée  esl  celle  de  septembre,  qui  a  été  exceptionnellement 
beau. 

Les  indications  du  baromètre  sont  importantes,  au  point 
de  vue  de  la  prévision  rationnelle  du  temps.  Les  bourras- 
ques accompagnent  toujours  les  dépressions. 

En  janvier,  vent  fort  dans  la  nuit  du  12  au  13,  dans  la 
soirée  du  34  et  le  30  dans  l'après-midi.  Le  minimum  du  1  i 
février  nous  a  procuré  une  tempête  de  neige,  dont  la  couche 
a  dépassé  15  centimètres  en  certains  endroits,  amenant  l'arrêt 
des  trains  sur  les  lignes  de  Doullens  et  de  Tergnier, 

Grand  vent  les  SO  et  24  mars;  tehpëte  nu  SW  le  28; 
&  Albert,  le  baromètre  est  descendu  pendant  la  bourrasque  à 
733",8. 

Le  16  mai,  vent  du  nord  avec  des  averses  de  grésil  el  baisse 
de  température  très  accentuée;  d'après  les  journaux  de  la 
région,  il  serait  tombé  de  la  neige  fondante  aux  environs  de 
Doullens  et  de  Beauval. 

Tempête  du  S  W  le  4  août,  coïncidant  avec  le  minimum 
barométrique  du  mois.  Le  lendemain,  la  pluie  tombe  par 
grains  et  le  mauvais  temps  s'accentue  dans  la  nuit  du  S  au  6. 
Le  vent  souffle  en  tbmpëtb  le  6  et  la  grande  marée  doit  avoir 
lieu,  à  Mers,  vers  11  heures  40  du  malin.  La  mer  est  absolu- 
ment mauvaise;  des  vagues  énormes  projettent  de  l'eau  par 
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dessus  la  jetée  du  Tréport,  ou  viennent  battre  le  pied  dt 
falaises;  la  frange  d'écume  est  de  toute  beauté  vers  midi. 


MOIS. 

PBESSION  ATMOSPHÉRIQUE.            | 

IZZ^ 

.„,... 

_ 

Décembre  (89*. 
Janvier  1893  .  . 

Février 

Mare 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre  .  .  . 

Octobre 

Novembre  .  .  . 

79M3 
732,01 
7fi0,66 
755,63 
757,4t 
760,79 
761,63 
758,92 
760,30 
765,48 
757,90 
760,51 

77*^826,27,28 

768  le  30 
770    le  17 
771,51e  15 
767    le  12 
774    !e8 
770.5  le  23 
766    les  6-7 

769  le  29 

770  le  21 
773,31e  18 
772    le  1" 

74?"  le  30 
737    le  14 
7*5     le  1  i 
739,5  le  28 
74*    le  12 
7*6,3  le  19 
731, 5  les  18-19 
750    le  31 
743,51e* 
758    les  10-11 
740,3  le  8 
740,3  le  12 

AQDâe  I89S.  .  . 

7S9—,38 

774-»  tes  26, 
27et28déc.l89l 
et  le  2  mai  1893. 

737-«' 
le  14  janvier 

Nous  parlons  plus  loin  du  désastre  de  Beaucamps-le-Vieux, 
dont  l'église  a  été  démolie  pendant  l'orage  du  10  août.  lie 
13  du  même  mois,  nouvelle  tempSte  du  SW  au  NW;  les 
vagues  sont  encore  très  fortes,  sans  être  aussi  grandes  que 
celles  du  6  précédent. 

Le  3  OCTOBRE,  vent  d'ouest  assez  fort  à  Amiens  et  très  fort 
sur  nos  côtes;  la  temp&te  est  violente;  on  signale  de  nom- 
breux naufrages,  notamment  la  perte  de  19  vapeurs  dans  lo 
canal  de  Bristol.  A  Mers,  les  vagues  ont  inondé  Ui  roule  qui 
conduit  au  Tréport,  détériorant  une  partie  de  la  digue.  Le  8, 
nouvelle  baisse  du  baromètre,  très  sensible  dans  notre 
région  :  la  pression  est  seulement  de  735'"'°,6  à  Albert  et  de 
740°"°,5  à  la  Station  agronomique. 


DçiilizedbvGoOglc 


II.  —  TempératuTo. 

Od  sait  l'importance  des  observations  thermométriques. 
Malbeureusement  il  faut  se  placer  dans  des  cooditions  très 
favorables  poar  avoir  des  résultais  absolument  rigoureux. 
A  la  Station  agronomique  le  jardin  n'ett  pas  assez  grand  et 
les  bdtimenls  sont  trop  prés  de  l'abri  des  instruments;  de  la 

CHE  MOYENNE  CERTAINEMENT  TROP  FORTE:  pOUr  l'année  M'  RogeF 

â  eu  à  Amiens  10*,S4,  tandis  que  pour  le  parc  Saint-Maur 
la  moyenne  est  seulement  t0*,18.  A  la  filature  d'Albert,  de 
grands  arbres  et  le  voisinage  de  la  rivière  d'Anrre  doivent 
aussi  caïuer  vne  perturbation  dans  lesindicalionsdu  thermo- 
mètre;   LES  HAXIUA   SONT  SANS    DOUTR    UN    PEU  FAIBLES  ET   LES 

xiNiMA  TROP  ÉLiîvÉs,  la  moyenne  générale  étant  peu  modifiée. 
A  la  Villa  des  Rochers,  où  se  trouvent  d'autres  instruments, 
on  a  remarqué  des  dilTérences  surtout  appréciables  dans 
les  journées  de  grande  chaleur  ou  de  Troid  sec.  Nous  nous 
proposons  d'ailleurs  de  faire  quelques  déterminations  au 
thermomètre-fronde  qui  pourront  servir  de  comparaison- 
An  lycée  d'Amiens,  des  observations  sont  faites  par  H.  Dubois, 
dans  des  conditions  très  convenables,  avec  un  enregistreur 
Richard. 

Dans  les  trois  tableaux  ci-joints  nous  donnons  l'ensemble 
des  observations  d'Amiens  et  d'Alberl,  ainsi  que  les  moyennes 
mensuelles  du  Parc  Saint-Maur,  d'Arras  et  de  Lille. 

Ces  moyennes  sont  celles  des  maxima  et  des  minima, 
différant  peu  des  moyennes  vraies  de  24  heures,  comme  on 
peut  le  voir  par  les  résultats  suivants  obtenus  au  Parc  Saint- 
Maur  en  1894-1895  : 
Uoi9    .    .    .      D        J        F     M      A      H'     J'       J'      A'       S      O     N     kmée 
S  _  _dl!        3,  90-0.03.  4,21  5,40  11,15  14,40  IG.6I  16,17  16,16  19,49  9,S6  9,33  l&>.18 
laiennes  vnici    3- ,70-0,19-4,45  4,84  10,63  14,1Q  16,5!  17,78  17,67  16,64  8,758,86    B',73 
DkfférencBB  .    0-,!0  0,16   0,24  0,56  0,53  0,30  0,29  0,39  0,49  0,85  0,81  0,46    0-,45 
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La  moyenne  mensuelle  tirée  de  l'observation  des  thermonètret 
à  maxima  et  à  minima  est  donc  un  peu  trop  forte  ;  pour 
l'année  la  différence  est  seulement  de  0°,45. 


MOIS. 

lOÏEinrES  (kaim). 

TEirËRATUUS  EXTREiES  (  Aniem)  t 

d«> 

minima 

■Dell» 

n>iim« 

minima 

Décembre  94 . 
Janvier  189S . 
Février.  .  .  . 

Mare 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet  .... 

Août 

Septembre .  . 
Octobre.  .  .  . 
Novembre  .  . 

7»,90 
3..SI 
(h>,81 
10«,00 
16",68 
20«,69 
■Î3«,66 
Î2».97 
Î3«,37 
2So,68 
(4»,64 
1SM5 

2»,34 
-3V» 
-7»,85 
1«.54 
B»,17 
8%11 
I0*,63 
I2»,82 

ia%90 

B",29 
5»,35 

5»,12 

o-.ie 

-3S5Ï 
5«,77 
10",87 
ii*,W 

17«,90 
18',14 
18«,28 
9»,97 
8»,75 

H"    le  16 
12»    le  20 
6*,6  1es2l,28 
ie*,4Ie  24 
24'>    le  10 
30»    le  30 
29*,51e!ft 
28",2le9 
32»    le  32 
31»,81e7 
24»,51ei" 
i9»,41ei6 

-3«  les  11, 12 
-IB"    le  28 
-)5«,61el2 
-5»    le  6 
-l-,81eB 
-|-0»,Ble3 
+3',6!o  16 
+8'',01e6 
+8',6  le  26 
+i-,81al5 
-2"    le  20 
-2»    le  24 

Année  (895.  . 

15»,16 

H»,33 

10",24 

+32- 
le  22  août. 

-19» 
le  88  janvier. 

Nous  appellerons  l'attention  sur  les  températures  extrêmes 
de  rannée:  —  19'  le  28  janvier  et  +  32'  le  22  août  à 
Amiens,  soit  un  écart  de  51*. 

Pour  les  saisons  on  a  les  moyennes  indiquées  ci-dessous  : 


Bal>aDB(1895) 

Parc 
S(-Mur 

Ami».. 

Alt«n 

AT». 

Ull« 

River.    . 

-0-,11 

-|-0«.58 

-0%07 

-0-,50 

-0%03 

PrinUmps 

+10-,32 

+IO-,35 

-|-9',23 

+BMO 

+T,30 

EU.    .    . 

+n*,7i 

+n*,73 

+I6',78 

+16-,58 

+16-,90 

Auiomne . 

+I2%79 

+12*,33 

+ll*,34 

+10-,82 

+ll%16 

L'kxver  a  été  rigoureux,  burtout  bk  iahtier  et  FârstER. 
Jusqu'b  la  fin  de  décembre  on  n'a  eu  que  H  jours  de  petite 
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gelée;  le  froid  le  plus  grand  était  seulement  de  —S"  le  12 
décembre,  et  la  neige  n'avait  Tourni  que  quelques  flocons 
les  30  et  31.  Le»  trois  mois  guioanU  ont  donné  à  Albert  57 
minima,  42  moyenne»  et  2S  maxima  aii-denous  de  zéro.  On 
compte,  dans  la  même  période,  2  8  jours  de  nn^e  ainsi  répartis  : 
16  en  janvier,  7  en  Février  et  5  en  mars.  Pour  Amiens 
les  nombres  sont  peu  différents:  57  minima,  35  moyennes 
et  19  maxima  inférieurs  à  zéro;  la  neige  est  tombée  à  vingt 
dates  différentes,  surtout  le  26  janvier,  dans  la  matinée  du 
1"  février,  et  dans  la  nuit  du  tOau  11.  Les  tramways  ont  dû 
interrompre  leur  service.  A  signaler  ici  les  jolies  «  étoiles  » 
à  six  branches,  du  6  février  il  Albert,  et  du  3  mars  à  Amiens. 
Notons  encore  un  peu  de  givre  le  11  janvier  et  du  verglas  le 
surlendemain  13. 


■OTEHHES  (Alben) 

TEIPËItATURES  EXTRtiES  (tlbert)  | 

MOIS. 

in 

de»     1    n..!.- 
mminm    Bu>lle>. 

...i... 

niaima. 

Décembre  04. 

6«,30 

2«,30     4',S0 

lO"     le   2 

-  3"    le  12 

Janvier     95 . 

2«,20 

-3',15!-0»,50 

10»     le  20 

-ie«    le  28 

Février     .     , 

-0",48 

-7»,54-4-,0l 

5*,3  le  21 

-f5»,41e    7 

Mars    .     .     . 

8»,24 

0»,83     4».55'  15-     le  24 

-  8*,3te    6 

Avril    . 

14M4 

5',45     fl",80 

20»,S  le  10 

-  0»,6le    5 

Mai.     .     .     . 

18»,30 

8'',40   13",35 

27",Sle30 

+  l',7le    3 

Juin     .     .     . 

21',17 

10»,90  16S04 

23«,T  le  29 

+  4"    le  16 

Juillet.     .     . 

20»,BO 

13",J0,  I7»,00 

26°,  1  te   9 

+  8»,5te  16 

Août    .     .     . 

21  ",42 

i3%18 

17S30 

Ï8%7  le  22 

+  fl*,l  te  26  1 

Septembre    . 

Î3',M 

II'',70 

iT»,37 

Î8«     te  26 

+  5-,*  te  17 

Octobre    . 

12%30 

5».e4 

8«,08 

22',5  le  1" 

-  0S6te26 

Novembre.    . 

(0',i7 

S'.ie'    T-.Gfij   I6»,21e   7 

-  2»,fte2i 

Aonée  1803  . 

13«,I4 

S°,50 

9«,3i 

+28»,7 
te  22  août. 

^16" 
le  28  janvier. 
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FéTriar  . 
Uan  .  . 
Avril    .    . 

.y«i(i).  . 

,  Juin  .  . 
.Juillet.    . 

AoAt    .    . 

Septembre 

Octobre    . 

Novembre. 


3«,90  t 
— O'.OS 
— 4',ïl 

1I»,I5 

16*,8I 
(8»,n 
18*,  (6 
I9*,49 
9*,56 
9»,3I 


5*,li 

0*,t« 

5»,TI 
1(I-.BÎ 
U*.iO 

IT,90 
I8*,I4 
i8»,S0 
»».B7 
8',73 


4"  ,30  ' 
~0-,50 
-4*,01 
4>,U 
»>,80 
I3*,33 
16-,M 

n°,oo 

17',30 
i7",37 
B-,98 
7«,6« 


3* ,83  I      3»,I0  I 


-l-.Oi 
-4>,32 
4»43 
••,75 
t3*,l3 
i3',9l 
16°  ,90 
l«%93 
(«•.9H 
8»,  13 
7«,38 


o-.io  ; 

-3»,30  j 
3«,I0  ; 

8-,50  I 
10*,30 
16- ,70 
17",  10 
16*  ,90 
I8*,00 
9»  ,00 
6*,50 


Ou  26  janvier  au  24  février,  la  gelée  a  été  permanente, 
Moil  pendant  30  lOUBS,  avec  quelques  froids  remarquables  : 
~iV  le  28  janvier;  — U",5  le  1"  février}  —15»  les  7  et  8; 
— 15%6  le  1 2  et  — 15',2  le  1 4. 

Du  i"  au  i  i  février  et  du  i  3  au  i  6,  le  thermomécre  à 
maxima  n'a  pas  atteint  zéro  degré;  il  a  gelé  tous  les  malins 
de  février,  sauf  le  25  où  le  thermomètre  &  minima  marquait 
+  1".  Le  lundi  4  février  oa  patine  à  Péronne;  le  7,  le  canal 
fiÈLB  AUSSI  A  Amiens,  ainsi  qve  le  bassin  du  Maucreux  et 
a  l'eau  des  Clairons  »  ;  à  Saint-Valery,  «jamais  de  mémoire 
d'homme,  on  ne  vit  tant  de  glace  dans  la  baie  de  Somme.  » 


(l)La  moyenne  de  Lilh  me  paraît  raible-Oo  aeu, 
13*,^  &  Valenciennes  et  19* ,3  à  Douai. 


n  effet,  12>àOrcbies, 
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Aussi  la  moyenne  de  février  est  tout  à  fait  excepttonneUe: 
— i',i  k  Paris;  —4"  à  Albert  ;  — 4*,3  à  Arras  ;  — 'i'fi  à  Valen- 
cienneR  et  à  Amiens; —3*,:)  à  Douai  et  à  Lille.  A  titre  de  com- 
paraison nous  rappellerons  que  la  moyenne  normaie  du 
février  est  +4<',32  à  Paria  (1760-IOT9); +3*,34  à  Abbeville 
(1840-1859); +3°,89  à  Albert  (1866-1870)  et  +3°,80  à  Amiens 
(1879-1890).  Depuis  i7 57  nous  ne  trouvons,  pour  Parie 
qu'une  seule  moyenne  de  février  pius  petite  que  zéro;  c'est 
celle  de  1827  qui  a  pour  valeur  — 0°,!).  Dans  le  grand  hiver 
de  1740,  Réaumur  a  obtenu  — 2°,4  C.  On  voit  donc  que 
depuis  ^installation  des  thermomètres  on  h'a  jamais  eu  uk 
MOIS  DE  Fi=:vRiER,  AUSSI  BiGOURECX  ou'en  1895.  Depuis  plus  de 
150  anâ  il  n'y  a  que  quatre  mois  plus  froids:  — 4" ,6  janvier 
1838;  —6»,3  janvier  1795; -6%8  décembre  1788  et  — T.6 
décembre  1879.  Citons  encore  — 3°,5  décembre  1839  et  -3*9 
janvier  1776,  qui  ont  des  moyennes  voisines. 

Sous  l'influence  de  ces  froids,  le  sol  a  été  gelé  à  une 
grande  profondeur.  Lks  co^iduites  d'eau  okt  tit  brisées 
par  la  glace,  et  à  la  Société  industrielle  l'eau  a  manqué  pen- 
dant plus  de  4  semaines.  Les  trottoirs  ont  été  détériorés  sur 
un  grand  nombre  de  points.  Les  arbustes  à  feuilles  persis- 
tantes, lauriers,  fusains,  aucubas,  sont  complètement  morts 
&  Albert  ;  les  lierres  eux-m&mes  ont  souffert.  D'après  une 
enquête,  faite  par  la  Société  d'Horticulture  de  Picardie,  les 
gelées  de  1895  ont  été  désastreuses,  parce  qu'elles  sont 
survenues  après  les  a  temps  doux  »  de  décembre,  et  qu'alors 
la  sève  était  déjà  en  mouvement.  Les  vieux  pommiers  à 
cidre  des  champs  et  les  pêchers  à  haute  tige  des  jardins  ont 
été  sérieusement  frappés.  Dans  le  rapport  si  documenté  de 
H.  Raquet,  le  très  sympathique  professeur  d'Agriculture,  je 
trouve  une  foulederemarquesou  d'observations  intéressantes. 
A  l>amotte-en-Sanlerre,  les  poiriers  qui  ont  le  plus  souffert 
sont  le  fleiirr^  gris,  et  \b  Beurré  d' A  jnanlis  ;  ààns  d'autres 
localités,  la  Louise  Bonne  et  le  Doyenné  Saint-Michel  se  sont 
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montrés  peu  solides.  A  fireilly,  les  arbres  fruitiers  les  plus 
atteiats  sont  ceux  qui  étaient  fatigués  par  l'âge  ou  par 
d'abondantes  récoltes.  A  l'Asile  départemental  de  Dury 
beaucoup  de  Roses  onL  peu  résisté,  comme  Aimée  Viberl, 
A belCarriére,  Elisabeth  Vigneron,  Rêve  d'or.  Madame  Bérard; 
au  contraire,  les  variétés  suivantes  ont  été  très-rustiques  : 
Margotin,  Général  Jacqueminot,  Paul  Neyron,  et  Edoxtard 
Morren.  La  pratique  de  la  taille  partielle  du  rosier,  à  l'appro- 
che de  l'hiver,  afin  d'arrêter  la  sève,  s  donné  de  bons  résul- 
tats à  M'Delanie  de  Flesselles.  A  Beaucourt-sur-l'Hallue, 
chez  M' le  comte  d'Aquin,  les  artichauts  ont  peu  résisté  au 
froid  ;  les  cardons  ont  été  moins  éprouvés  ;  les  Yucca 
empaillés  ont  tous  survécu  ;  les  Gynerivm  argenteun  ont 
gelé.  Les  rosiers  situés  au  nord,  et  ne  recevant  le  soleil  que 
lard,  ont  moins  souffert  que  ceux  qui  étaient  exposés  au 
soleil  levant.  Partout  on  a  remarqué  que  le  buttage  des  arti- 
chauts n'est  pas  suffisant,  dans  les  années  de  grandes  gelées  ; 
il  faut,  de  plus,  couvrir  avec  du  fumier  long,  ou  mieux 
encore  avec  des  apaillette»  d'avoine» ,  ou  des  feuilles  ramassées 
à  l'automne  (1). 

Pour  en  finir  avec  cette  mauvaise  saison,  je  mentionnerai 
les  journées  de  grésil  du  23  janvier,  27  février,  29  et  30  mars 
et  7  avril.  On  compte  encore  6  gelées  blanches,  dont  deux 
tardives,  les  16  et  17  juin,  qui  ont  grillé,  dans  quelques 
endroits,  les  haricots  et  les  pommes  de  terre. 

Le  22  août,  le  thermomètre  a  marqué  à  l'ombre  +  32°. 
La  veille,  nous  avons  observé,  dans  la  vallée  de  la  Bresle,  une 
variété  de  brouillard  indiquant  le  beau  temps  ;  c'est  le 
«  cacaré  i  des  paysans  de  Mers. 

Le  mois  de  septembre  a  été  tout  à  fait  remarquabk;  l'hélio- 


(I)  Rapport  sur  fenquiU  concernant  les  dégdU  de  Vhiver  lB9i-95 
par  H.  RitqnET.  (Biilletla  de  la  Société  d'Borticullure  da  Picardie, 
T.  XV,  p.  Î80). 
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graphe  do  Gambell  a  enregistré  à  Amiens  2i9  heures  de 
soleil.  A  9  heures  du  matio  la  nébulosité  moyenne  est  seule- 
ment 3S,6.  Pour  le  mois  le  ciel  est  i9  fois  clair,  une  fois  peu 
nuageux,  4  fois  nuageux,  2  fois  très  nuageux  et  4  fois  couvert, 
Les  Tents  d'est  ont  dominé,  avec  une  pression  barométrique, 
qui  a  oscillé  de  758  ù  770°"",  la  moyenne  étant  égale  à 
7fô»-,7. 

La  sécherene  n'a  été  inlerrompue  que  par  qyelqunt  pelilfs 
pluies  locales  insignifiantes.  En  effet,  pas  de  pluie  à  Villers- 
Bocage,  à  Morevil  et  au  Paraclel;  1""  d'eau  seulement  à 
Nesie  et  Beaucamps-le-Jeune;  P""",'/  à  Amiens  en  trois  jours; 
2— ,5  à  ReTelon';  3»"»  à  Sainte-Emilie  et  4"",5  à  Albert  les 
il  et  13.  La  partie  occidentale  du  déparlement  a  été  un  peu 
plut  arrosée,  par  un  petit  orage  qui  a  donné,  le  10  septembre, 
7  ou  8"  de  pluie  à  Doullens,  Quend  et  Rue,  10  à  Forôt- 
l'Abbaye,  Il  à  Ault,  13  à  Abbeville,  14  à  Aigneville,  13  à 
Saint- Valéry  et  21  à  Yvrench. 

La  température  est  aussi  très  intéressante  à  considérer  : 
la  moyenne  des  maxima  est  25%62,  et  celle  des  minima 
10*,90.  Ci-dessous  les  moyennes  par  décade  h  Amiens  : 

i"  décade 20*,50 

2*      — 15',08 

3»      — 19',21 

Mois  de  septembre  .  .  IS'.âO 
A  Paris,  les  valeurs  normales  sont:  17*,41  pour  les  dix 
premiers  jours  ;  16*,18  pour  les  dix  suivants,  et  14*,61  pour 
les  dix  derniers;  soit  une  moyenne  mensuelle  de  16*,06.  En 
1 895,  M''  Renou  a  obtenu  au  Parc  Sainl-Mavr  i 9^,49,  c'est- 
à-dire  3'',43  en  plus.  Depuis  1737,  il  n'y  a  que  trois  moyennes 
de  septembre  supérieures  à  19°  ;  ce  sont  les  suivantes  :  19°, 1 
en  1770  ;  19',4  en  1775  et  1865  [1). 

(I)  Citons  encore  les  moyennes  suivaiiles:t8*,7  en  n60il8>,3  en  1761; 
18>,6  en  1765;  18°  en  1773;  18- ,5  en  1795;  I8*,!  en  1801;  I8*,l  en  1S41. 
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A  la  Station  agronomique,  la  moyenne  diurne  a  dépaisé 
21*  les  2,  3,  6,  7,  8,  9,  24,  âS,  26  et  27  septembre.  Les  tem- 
pératures les  plus  élevées  sont  :  31°  le  2;  3l*,4le3;  3I%8  le 
7;  30*  les  24  et  26.  Pour  Paris,  les  maxima  absolus  de  sep- 
tembre les  plusToisins  sont:  31%9an  1761  et  1839;  32*,4  en 
1747  et  aî-.S  en  1780. 

Passons  en  revue  les  journées  les  plus  chaudes  de  sep- 
tembre 1895.  Le  2  on  a  eu  30°  à  Dunkerque  et  34*  au  cap 
Béarn,  Le  3,  le  thermomètre  a  marqué  34'',4  au  Parc  Saint- 
Haur.  Le  4,  33*,6  à  Lyon  ;  34*  à  Cette.  Le  S,  34*  à  Toulouse 
et  36*  à  LagboaaL.  Le  6,  32* ,5  au  Bureau  central  météoro- 
logique ;  34'',2  au  Mans  ;  33*  à  Bordeaux  et  36  à  Toulouse. 

Le  7,  la  répartition  des  températures  présente  un  maximum 
aux  environs  de  Paris.  On  a  eu  seulement  22*  à  Cherbourg, 
23*  à  Dunkerque,  24*  à  Boulogne  et  26°  au  Havre  et  &  Brest. 
A  Arras,  M'  Pagnoul  note  30°,9  sous  abri,  En  Picardie,  29* ,3 
à  la  Villa  des  Rochers  (i;  ;  30°  k  Doullens  ;  31*  à  Revelon  et 
H'/S  à  la  Station  agronomique.  Pour  la  France,  nous  rele- 
vons les  nombres  suivants  :  32*  à  Lorient,  RocbefortetNice; 
33°,4  àBelfort;  33*,5  à  Nantes;  34*  Jk Limoges;  3S*,2  à  Gbar- 
leville;  35° ,5  au  parc  Saint-Haur;  36*  a  Paris  et  36°,5  au 
Mans.  Le  même  jour  on  n'a  eu  que  29"  à  Alger,  30"  à  Oran 
et  Si"  à  Sfax. 

Le  8  septembre  on  a  encore  34°  à  Biarritz  ;  35*  à  Toulouse; 
35*,8  au  Mans.  Le  9,  la  température  ne  dépasse  pas  30*  à 
Tunis,  Alger,  Sras  et  Aumale,  tandis  qu'elle  atteint  32°  à  la 
Hève  ;  33*,8  à  Lyon  ;  34'',5  à  Nantes  ;  34°,8  à  Bordeaux  ;  35°  à 
Toulouse;  35*,2  à  Gap;  36°  à  Limoges  et  36*, 1  au  Mans.  Le 
10,  27*  à  Nice;  28° ,5  au  Parc  Saint-Maur;  30°  à  Marseille; 
33*,6  à  Perpignan  et  34°  à  Lyon. 

(1)  A  Albert,  M'  Conte  n'a  obtenu  à  la  Qlalure  que  iTZ,  avdc  un 
minimum  de  16', 5,  tandis  qu'à  la  Villa  des  Rocbere,  la  température  a 
oscillé  de  16-,8  à  19',Z.  Pour  la  journée,  la  moyenne  est  23*,D5  dans 
ce  dernier  poue  et  33',9  à  Amiens. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  18  _ 

Les  chaleurs  ont  donc  été  exceptionnelles  en  septembre! 
POUR  l'épooub  on  n'avait  ias  encore  observé  en  Fbancb  des 

■AXIHA  AUSSI  ÉLEVÉS. 

La  récolte  des  pommes  de  terre  a  donné  des  résultats 
salisraisants  ;  mais  les  prairies  ont  eu  à  souffrir  de  la  séche- 
resse persistante  ;  l'arrachage  des  betteraves  à  été  rendu 
difficile  et  les  semailles  d'automne  ont  été  relardées.  Mais 
grâce  à  la  température  si  grande  et  à  l'abondance  de  la  lumière 
reçue,  la  picbessg  dr  la  brtterave  a  été  thés  élevée,  comme 
l'indiquent  les  résullats  suivants  obtenus,  jusqu'au  4  octobre, 
à  la  Station  agronomique  d'Arras  : 
ANsâEB     ....  1892  1S93  4SH  I89S 


DureiTi  du  jus  .    . 

7,10 

7,12            6,69            7,9S 

SUCRB  AU  DÉCtLlTRB. 

10,72 

1S,61           I4,6i          17,« 

{A  suivre). 

H.  Ducbaussoï. 

A  partir  de  rsnnée  1896,  le  Bulletin  ne  paraîtra 
plus  pendant  les  mois  des  vacances,  Août  et 
Septembre. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  tT Amiens.  —  A  Uilude  34". 
Décembre  1895. 


B.)N.E. 
N.-W. 
N.W. 


Total  lie  le 


n  iiiillimËtres:  91,6 


à 

S 

S 

BIUARQUES. 

a 

1,30  Asaei  beau,  douïj 

1,0 

Brouillard. 

0,0 

1,0 

Brumeux. 

0,0 

Vunt  irèa  fort. 

1,0 

Id. 

0,0 

Grèlï.  Vent  fort. 

î,0 

0,0 

0,0 

0,0 

Id. 

0,30 

0,0 

Grôle.  Vent  fort. 

2,3C 

0,0 

0,0 

0,0 

0,0 

Brumeux. 

0,0 

0,0 

Brumeux. 

0,0 

0,0 

Brouillard. 

0,0 

0.0 

0.0 

0,0 

0,0 

Snimeuï. 

0,0 
0,0 

0,0 
0,0 

ibrfoialtoni  «(oAtfnialioM.'B.  BoiirT7iEque,  —  Br.  Brouillard. —Ecl.EcUir.  —  01.  bl.  Oelée 
blanche.  —  Gr.  Orèle.  —  Ng.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton.  Tonnerre,  —  La  lempéralure  de  la 
Bonime  e»I  prUe  ï  6  h.  du  miUo  elA  G  b,  du  >nlr.  —  L'am  du  ciel,  la  directioa  du  lenl,  l'étal 
hjgromèlrlqua  midI  obutrvéi  ft  9  h.  do  mBlin.  —  L'élal  du  ciel  eel  mesura  de  0  à  10,  en  diilèmes 
de  njbalosllé.  —  Les  beuree  de  tolall  aonl  neiurêei  atec  l'béllognpbe  de  Campbell. 
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BUIXETIN  KENSUEL 

N»  284.  -  FtTrier  1896.  —  25'  Auic.  —  T.  XIII. 

Adbbss»  ;  Les  Ouirages,  HaDuscrits  et  Corn  m  UDica  lions  iDléressut  la 
rédaclion  du  Bulletio,  à  H.  le  Président  de  la  Société,  i  Amiens. 

Lea  demandes  d'aboDDeineQt  et  les  cotisations,  [en  timbres-potle) ,  à 
H.  le  D'  Spinevx,  rue  S'-Louis,  3£,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  h  tous  les  Uerabres  psysnts  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  seientinques,  par  voie  d'écbange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  i  I  janvier 
1896,  p.  11.  —  L'Année  météorologique  à  Amiens,  far  H.  DccExnssoy, 
p.  18.  — Ouvrages  reçus,  p.  29.— Observations  météorologiques,  p.  32. 

EXTRilIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCE  GÉNÉRALE  DU  11  JANVIER  1896. 
Présidence  de  M.  H.  DUGHAUSSOY,  Président. 

ConRESPORDANCE  :  l"  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique 
(Service  des  échanges  iatemationaux)  annonce  l'envoi  de 
volumes  venant  d'Italie,  de  Belgique  et  des  Pays-Bas. 

â"  Le  Secrétaire  général  de  la  Société  d'Agriculture, 
Sciences  et  Arts  de  la  Dordogne,  nous  informe  qu'une  expo- . 
sitioD  de  viticulture  aura  lieu  à  Périgueuz,  en  Janvier  1896. 

Notre  trésorier  donne  le  compte  rendu  de  notre  situation 
financière.  Des  remerciements  lui  sont  adressés  pour  la 
bonne  gestion  des  fonds  de  la  Société. 

La  Société  vote  l'achat  de  la  Flore  d'Algérie,  de  MM.  Bat- 
landier  et  Trabul,  et  décide  de  souscrire  au  voyage  botanique 
de  H.  E.  Heverchon  en  Algérie. 

Elle  s'occupe  ensuite  de  la  préparation  du  volume  des 
Mémoires. 

Le  Secrétaire, 
V.  Brandigudht. 

S5*  ANNËH.  S 
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L'Année  météorologique  à  Amiens 

(Uccmbre  1894 -Novembre  lS3ï). 
(Swle). 

III.  —  Ploie.  Etat  hygrométricpie  et  Divers. 

Les  S  tableaux  ci-joinls  résument  les  observations  pluvio- 
métriques,  la  nébulosité,  l'état  hygromélrique,  etc. 

Le  maximum  des  heures  de  soleil  a  eu  lieu  au  mois  de 
juin.  Juillet  présente  au  contraire  une  nébulosité  assez 
grande  el  une  humidité  relative  considérable.  Le  mauvais 
temps  s'est  continué  jusqu'au  13  août;  mais  à  partir  du  15, 
jusqu'à  la  fin  de  septembre,  on  a  eu  de  belles  journées,  un 
ciel  clair,  des  vents  d'est,  coïncidant  avec  une  sécheresse  et 


ÉTAT 
byeroioélr. 

miE  K  ahehs. 

PLUIE  A  ALBERT.      || 

d"e»u. 

Joun 
pluvi«ui. 

Hutaor 

plu^îïï.. 

Décemb 

Janvier 

Février 

Mm. 

Avril. 

Mai.  . 

Juin  . 

Juillet 

Août. 

Seplem 

Octobre 

Novemb 

t8 

B4. 
3. 

9S,00 

fli.ts 

9(,00 
99,67 
78,56 
60,96 
8i,63 
75,30 
71,64 
74,10 
86,40 
87,73 

33^0 
68,4 

8,0 
51,2 
36,0 
17,1 
73,9 
71,7 
55,8 

2,4 
36,6 
73,3 

19 
ÎO 

5 
17 
18 

B 
10 
17 
16 
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18 

io 

40°b 
SS,2 

1,2 
54,0 
Sft,6 
27,5 
93,5 
85,2 
7i,l 

4,3 
92,3 
83.S 

13 
S 
1 
14 
11 
10 
8 
14 
13 
2 
16 
16 

Année  IBflS.  . 

et, 09 

539"4 

m 

597 ,6 

126 
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une  cbaleur  tout  à  fait  remarquables.  La  période  pluvieuso 
est  revenue  avec  les  moi.s  d'octobre  et  de  aoveatbre. 


MOIS. 

VENTS 

domiDanis 

& 

Amieofl. 

JOURS 
bnuUlard 
Albert. 

ÉTAT 
du  ciel 

à 
Ob.m. 

HbubkbdïSolwj.| 

AinieQB. 

à 

Arras. 

Décembre  94. 
Janvier  95 
Février     .     . 
Mare    .    .    . 
Avril    .    .    . 
Uai.     .    .    . 
Juin     .    .    . 
Juillet .    . 
Août    .    . 
Septembre 
Octobre    . 
Novembre. 

S,  E,W 
H,W,S 
E.N.NE- 
W,  S,N 
S,  N,  W 

E,N,W.\W 
S.N.W 

W.S.WSW 
W,  S.SW 
E,N,W 
W,  S,  E 
E,S,SW 

8 
S 
2 

a 

7 
5 
0 
1 
8 
là 
8 
S 

7,93 
8.41 
B.35 
7,83 

e,«a 

4,08 
3,66 
7,20 
5,22 
8,56 
6,96 
7,37 

h. 
40,5 
28,0 
57,0 
69,0 
136,0 
225,0 
2ii3,0 
191,5 
215,0 
219,0 
86,5 
37,0 

31.9 
25,8 
71,7 
93,5 
165,4 

aso.i 

253,9 
178,4 
239,1 
24V,2 
73,7 
37,9 

ADûée  1893 

W,E,S 

70' 

6,18 

h. 
1567,5 

h. 
I64S,D 

Dans  le  département,  les  pluies  sont  réparties  de  la  façon 
suivante  : 

Stations.  Hiver.    Printemps,    tté.    Automne.   Ahhék. 


Aigaeville  . 

ink,3 

liU,» 

256,5 

205,4 

7«7,1 

Beaucam  ps-le-J  eu  ne 

137,9 

97,1 

181,1 

171.7 

607,8 

Ault 

109,4 

02,9 

268.9 

229,7 

700,9 

Saio^Va^e^y 

108,4 

114,2 

206,5 

22i,l 

651,2 

Bue .    .    . 

124,2 

103,9 

264,4 

328,5 

723,0 

Quecd  .    . 

129,1 

(Si, 7 

183,5 

237,4 

673,7 

AbbeviUe   . 

108,4 

103.8 

210,8 

169.0 

594,0 

Yvrench     . 

16C,4 

167,7 

230,5 

175,2 

739,8 

Doullens    . 

123,2 

153,1 

232,4 

179,0 

707,7 
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Printemps.    EU.    Automne.  Akxéb, 


Amiens.    .    .    . 

lOl.i 

104,3 

201 ,4 

I32,'3 

539,4 

LeParKiet    .    . 

96,8 

74,3 

194.3 

13S,0 

490,4 

Uoreuil.    .    .    . 

(03,4 

87.5 

176,3 

1»,9 

493.1 

Albert  .... 

93.4 

llt.l 

2IÏ,8 

180,3 

997,  « 

Renlon.    .    .    . 

H7,5 

143,3 

?18,3 

143,1 

eil.9 

NflBl 

123,0 

1S6.I 

ai0,8 

141,1 

611,0 

MoYunn  .    .    . 

421,7 

HS.i 

H8,7 

471,7 

634,6 

Ainsi,  pour  tes  15  stations,  la  moyenne  anDuetle  est  égale 
à  634-*,&,  d'après  les  rensaignements  communiqués  par 
M.  Roger,  directeur  de  la  Station  agronomique  d'Amiens. 

Les  environ»  de  Moreuil et  du  Paraclel  ont  reçumoins  de  iûO^~ 
depluie;te$  postes  d'.iigneville,  d'YvrencA,  Rue,  Dotdletu  et 
Saint-  Valéry  ont  eu  plus  de  yDO"  d'eau. 

.  IV.  —  hM  Orages. 

D'après  les  182  bulletins  adressés  à  laCommission  météoro- 
logique de  la  Somme,  il  y  a  au,  en  1895,  45  Jours  orageux 
ef  53  OBAGES  dans  le  département.  Ci>dessons  la  répartition 
mensuelle. 

Iili    .    .    .       Iirs   intl     lai     Joii  IdUet   ioBt    Sept.  OcUbre  Annie 
BnlMIu.  .    .  1       15        9        40       58       43        7        9        IS! 

lonrt  d'ongea.  15         589737         4a 


Sur  les  62  orages,  il  y  en  a  6  lointains,  marqués  seule- 
ment par  des  éclairs  ;  pour  11  la  direction  est  restée  indé- 
terminée. Les  35  principaux  sont  les  suivants  :  2  de  WNW, 
7  de  rw,  3  de  l'WSW,  16  du  SW,  2  du  SSW,  1  du  S, 
1  de  SSE  et  3  du  SE. 

Pour  Amieiu,  un  compte  14  jours  d'orages  avec  tonnerre.' 
17  et  26  avril  ;  1",  3, 10,  18  et  19  juin  ;  i",  26  et  27  juillet  ; 
4, 10  et  23  août,  et  10  septembre.  Des  éclairs  ont  été  observés 
dans  les  soirées  du  24  mai  et  du  18  juillet.  M'  Comte  indique, 
pour  Albert  les  journées  orageuses  suivantes  :  17,  21  et  24 
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arril  ;  23  et  24  mai  ;  1",  3,  10,  18  et  30  juin  ;  1«,  17,  19,  24 
et  26  juillet  ;  10  et  23  août. 

Sue  coups  de  foudre  mériteat  une  mentioji  :  deux  chevaux 
sont  tués,  à  Coulonvillers,  le  47  avril  ;  une  vache  subit  le 
mftme  sort,  à  Contoire-Hamel,  le  l"Juin.  Le  surlendemain, 
3  juin,  un  cultivateur  de  Rosières,  travaillant  dans  un  champ 
de  trèDe,  se  met  à  tabri  de  tarage  contre  une  meule,  tenant  une 
FOURCDE  A  LA  KAiN  :  le  tonnerre  éclate  et  te  malheureux  est 
foudroyé;  sa  fourche  est  fendue  de  haut  en  bas.  Le  18  juin, 
UQ  arbre  est  brisé  à  Villers-Bocage.  Le  même  jour,  la  foudre 
tombe  à  Vermandovillers,  au  lieu  dit  <■  le  bois  Saint-Hédard  » , 
au  milieu  d'uu  groupe  de  travailleurs  faisant  des  tas  de  foio  : 
un  ouvrier  est  renversé  par  la  commoUon,  tandis  que  «  la 
tonnerre  disparaît  dam  le  sol  en  projetant  de  la  terre  à  plus  de 
iO  mètres  de  dislance.  »  EuBn,  le  26  juillet,  un  arbre  est 
encore  foudroyé  à  Heudicourt. 

Les  orages  du  28  mars,  du  17  avril,  des  11,  13  et  23  août, 
du  10  septembre,  des  2,  9  et  28  octobre,  ont  donné  un  peu 
de  grêle  sans  dégâts.  Des  pertes  plus  ou  moins  grandes  ont  été 
constatées:  le  3  juin,  à  Raincheval;  le  1 S  juin,  à  Quesnoy-sur- 
Aû'aines,  Warha  et  le  Mesge;  le  i"  juillet,  à  Beaumont-Hamel 
etHédauville;  le  26  juillet,  à  Placky  et  Gratibus. 

Uais  l'orage  le  plus  désastreux  est  celui  du  10  août, 
que  l'on  désignera  dans  dos  anoales  météorologiques  sous 
le  nom  de  k  Cyclone  de  B««no«mps-l»-Vtoiiz  »  (1). 

D'après  les  bulletins  de  dos  correspondaDts,  l'orage  a 
traversé  le  département  du  SE  au  NW,  de  4  h.  1/2  à  7  h.  1/2 
du  soir  ;  le  milieu  a  eu  lieu  vers  5  b.  1/2  &  Rue,  Quend 
et  Abbeville  ;  6  heures  à  Yvrench  et  Beauc»mp&-le-Jeune  ; 
6  h.  1/i  à  LoDgueau,  Amiens,  Villers-Bocage  et  Moreuil  ; 
6  h.  3/4  à  Hollot  et  7  heures  à  Hevelon. 


(1)  Il  n'y  %  paa  eu  cependBnt  de  cyclone  proprement  dit,  mais  i 
trèe  fort  coup  de  vent  accompagnant  une  dâpression  secondaire. 
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A  Mers  on  entend  déjà  le  tonnerre  à  4  heures  et  4  fa.  SC/  et 
l'orage  parait  se  former  au  SE  de  la  vallée  de  la  Bresle.  Le 
venl  de  terre  souffle  d'abord  du  SW,  puis  de  l'W  et  du  NW. 
Ploie  à  4h.  1/3,  augmentant  peu  à  peu.  Le  maximum  a  lieu 
à  5  h.  âS  ;  j'observe  alors  un  peu  de  grêle  avec  une  pluie 
torrentielle.  En  quelques  minutes  le  bas  de  la  «  /ioule  na- 
tionale »  est  inondé,  et  l'eau  pénétre  dans  les  caves  de  plu- 
sieurs maisons.  L'orage  diminue  à  S  h.  iXf.  A  6  heures,  il 
tonne  surAult;  le  ciel  est  dégagé  ducAté  de  la  plage  de  Mers 
et  du  Tréport,  c'est-à-dire  au  SW  et  à  l'W;  l'horizon  reste 
chargé  du  c6té  de  la  ville  d'Eu.  11  tonne  toujours  ù  6  h.  1/1 
au  NE.  A  8  h.  l/^>  °^  ^'^'^  encore  des  éclairs  qiii  se  réflé- 
chissent dans  la  mer,  à  l'W  et  au  NW,  produisant  ainsi  une 
illumination  vraiment  magique. 

A  Beaucamps-le-Vieux,  Yeau  tombe  à  seaux,  vers  $  h.  1/3, 
lorsqu'un  coup  de  vent,  d'une  violence  inouïe,  s'abat  sur  le 
village,  enlevant  tout  ce  qui  offre  quelque  résistance,  et 
faisant  rage  avec  un  crépitement  de  mitraille.  Le  ciel 
s'obscurcit  complètement,  tandis  que  d'énormes  grêlons,  «  de 
formes  bizarres  »,  hachent  les  arbres  et  les  moissons.  En 
trois  minutes  l'église  est  détruite  en  majeure  partie;  le  clo- 
cher s'effondre  entraînant  les  trois  cloches  avec  toute  la 
charpente.  La  toiture  d'une  école  voisine  est  enlevée  d'un 
seul  morceau,  sur  une  longueur  de  22  métrés.  Soixante-dix 
constructions  sont  fortement  endommagées  dans  les  rues 
Benville,  de  l'Eglise  et  Jean  Gille,  qui  sont  les  plus  atteintes  : 
on  ne  compte  pas  les  toits  démolis,  les  pignons  abattus,  les 
murs  lézardés.  Dans  les  plants  du  village,  il  y  a'  6  300 
pommiers,  i  200  cerisiers,  650  pruniers,  500  poiriers,  30 
noyert,  soit  un  total  de  S  680  arbres  frcitiers  déracinés  ou 
broyés.  Ceux  qui  ont  résisté  au  vent,  sont  «  gaulés  »,  comme 
après  la  récolte  des  pommes  à  cidre. 

A  Beaucampa-le-Jeune,  les  dég&ts  sont  moins  grands  «  car 
tes  gréions  volumineux  étaient  rares  ;  il  n'y  en  avait  qu'un 
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par  1  mètres  carrés  environ  de  Burfaco.  »  Chacun  de  ces 
grAlons  taillait  nettefflent  son  passage  dans  les  carreaux  ou 
les  couvertures. 

Dans  la  vallée  de  la  Somme,  entre  Picquigny  et  Lonftpré, 
beaucoup  d'arbres  sont  déracinés  par  le  vent,  surtout  à 
l'entrée  du  marais  d'Hangest-sur-Somme  (1).  Près  du  Séma- 
phore, les  eaux  s'écoulent  avec  une  telle  force  et  en  si 
grande  abondance  que  le  u  Grand  Lam'n  est  profondément 
raviné.  A  Soues,  une  voiture  est  renversée  par  le  vent:  le 
conducteur,  projeté  sur  le  sol,  a  une  épaule  et  le  fémur 
cassés.  A  Camps-l'Amiénois,  le  clocher  de  l'église  est  aussi 
tombé  ;  h  Pernois  et  à  Canaples,  la  voie  ferrée  est  obstruée 
par  des  arbres  abattus  ;  à  Aïraines,  une  cheminée  d'usine  est 
culbutée  par  l'ouragan;  k  Uétigny,  le  moulin  à  vent  est 
renversé  ;  au  Crotoy  des  étables  sont  sub'mergées;  à  Gayeux 
l'eau  pénètre  jusque  dans  des  chambres  de  pécheurs. 

Partout  des  dégâts  sont  causés  par  le  vent  et  la  grèle.  Les 
récoltes  sur  pied  sont  roulées  ou  saccagées  ;  les  récoltes 
coupées  sont  battues  ou  transformées  en  fumier.  La  pluie 
eit  Irès-intemt:  32""  &  Ault  et  Yvrench,  24  à  Abbeville, 
S6  à  Quend  et  Forèt-l 'Abbaye,  33  à  Aigoeville,  Beaucamps- 
le-Jenne  et  Revelon,  34  à  Saint- Valéry,  44  i  DouUens  et  56 
à  Rue. 

En  résumé  plus  de  1:20  communes  tonl  atteintes  ;  les  pebtes 
TOTALES  s'ÉLÈVBNT  A  2  800  000  fr.  doot  1  200  000/>-.  pour 
Beaucamps'le-Vieux,  150  000  fr.  pour  Beaucampt-le-Jeune 
ell  10  000  fr.  pour  Quesnoy-sSI--Airaines.  y'iennenl  easaitA  : 
Airaines  (70  000  fr.),  Cotlenchy  (47  000  fr.),  Hangest-sur- 
Somme  (42  000  fr.],  Heucourl-Croquoison  et  Fontaine-Ie- 
Sec  (39  000  fr.),  Allery  et  Dreuil-Hamel  (38  000  fr.),  Andain- 


(1)  La  même  région  a  été  éprouvée  le  26  août  lS9t,  lore  de  l'orage 
de  Hézières.  Pltu  de  300  b«lles  carolinet  ont  élé  cassées  ou  abattue» 
duis  les  deux  fois. 
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Tille  (37  000  fr.),  Warlus  et  Métigny-Laleu  (33  000  fp.), 
Anmont  (33  000  fr.),  Hontagne-Fayel  (32  000  fr.),  Fresnoy, 
Andainville  (31  000  1^.).  Les  communes  suivantes  perdent 
de  20  à  30  000  (t.  :  Gooty,  Avesnes,  Cbaussoy,  Epaumesnil, 
Tailly  l'Arbre  à  Mouche,  Curchy,  Freslincourl,  Aum&tre, 
Béthéacourt-Saiat-OueQ,  Goodé-Folie,  Vignacourt  et  Flixe- 
court.  Les  dégftts  sont  de  10  à  âO  000  fr.  pour  Bezancouri, 
Viliers-Campsart,  Boisrault,  Dromesnil,  Gentelles,  Liancourl, 
Hatlencourt,  Fleuiy,  le  Bosquel,  Selloy  Saint-Léoaard , 
Riencourt,Damery,Arinaacourt,FresnDye-les-Roye,rËcIielle 
SaiDt-Aurin,  Fonches,  Lignières-hors-Foucaucourt,  le  Mazis, 
Inval-Boiron,  Saint-Haulvis,  Fresneville,  Senarpont  et  Ville- 
Saint-Ouen.  On  a  aussi  constaté  des  perles  à  Essertaux, 
Tilloy-les-Conty,  Oresmauz,  Gratlepancbe,  Ëstrées,  Fouen- 
camps,  Boves,  Sains,  Aveiesges,  Laleu,  Andechy,  Popincourt, 
Villers-lez-Roye,  Daucourl,  Fonchettes,  Goyencourt,  Mesoil- 
Endin,Manicourt,  HontfiiËres,Saint--Aubin-Riviëre,Bernapré, 
Bourdon,  Saint-Sauflieu,  Etréjust,  Gnibermesnil,  Hornoy, 
Lincbeux,  Soues,  Pernois,Bus,  GriTillers, Laboissière,  RoUot, 
Piennes,  Heioaugies,  Guillaucourt,  Harcelcave,  Méricourt- 
sur-Somme,  Atbies,  Ennemain,  Gizancourl,  Vermand,  Hes- 
nil-satnt-Nicaise,  Misery,  Saint-Christ,  Falvy,  Bernes,  Pœuîlly, 
Vendelles,  TrefcoD,Wiencourl-rÉquipée,Parvillers,  etc.  (i). 

V,  _  ObBWTatlona  phénologiqaes. 

Le  âS  février,  par  un  temas  de  neige,  j'entends  chanter, 
pour  la  première  fois  de  l'année,  le  Pinson  des  Aniennes.  Le 
12  mars,  belle  journée  de  printemps;  sortie  des  cbauves- 


(l).  Voir  le  Journal  d'Âmient,  h  Progrèt  de  la  Somme,  It  Nouvel- 
lUte,  Qtc,  du  12  au  20  août  Iii05.  -  Eut  détaillé  des  perles  conaUtées 
par  la  Caiue  départemtnlah  de  secours  contre  la  grile  (1895).  — 
BulUHru  d'oraget  adressés  à  la  Commission  centrale  de  Méléorologie 
du  département  de  la  Somme. 
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souris.  Iai  Ptrce-neige  sonl  en  fieurs  au  1 5  mar»;  le  Merle 
chante  le  ^0  et  les  noisetiers  montrent  leurs  chatons.  G'eat 
bien  la  Un  de  l'hiver  si  rude,  qui  a  causé  de  si  grandes  pertes 
dans  les  arbres  d'agrément. 

Le  24  mart,  le  marronnier  précoce  du  square  Saint-Denis 
a  des  bourgeons  qui  commencent  à  s'ouvrir;  le  mfime  jour, 
plusieurs  de  mes  élèves  ont  vu  4  kirondelks  à  la  Hotoie, 
Celles-ci  sont  bien  arrivées  dans  notre  région  vers  la  fin  du 
mois  :  on  en  voit  le  28  à  Conty,  le  39  à  Daours  et  Picquigny,  te 
31  à  Baves,  au  bois  de  Bertangles  et  non  loin  de  la  Madeleine. 

Les  cornouillers  de  la  place  Longueville  et  des  n  Petits 
Jardins  >>  montrent  leurs  fleuredes  d'or  le  26  mars;  le  31,  je 
note  le  départ  des  bourgeons  des  groseîtiers,  sorbiers  et 
sycomores,  avec  un  mois  de  retard  sur  l'année  précédente. 
Apparition  des  premiers  Papillons  blancs. 

A  Albert,  M'  Conte  indique  le  2  avril  pour  l'arrivée  des 
hirondelles;  le  3,  départ  des  bourgeons  des  lilas;  le  6,  les 
boutons  à  fleurs  des  poiriers  s'accusent;  [es  pêchers  et  les 
abricotiers  commencent  à  fleurir  le  14;  chant  du  Coucou  le  15 
et  da  Rossignol  te  16;  le  23,  quelques  poiriers  fleurissent. 
On  coupe  alors  les  premières  asperges  du  pays.  Le%  hanneton* 
apjiaraissent  dans  la  soirée  du  24  avril. 

Le  11  avril,  je  remarque,  d'Amiens  à  Paris,  la  floraison  des 
Violettes  odorantes,  du  Pas  d'Ane  et  de  quelques  pruniers. 
Les  marronniers  de  Paris  sont  en  avance  de  huit  jours  sur 
ceux  d'Amiens.  Le  lundi  de  Piques,  15  avril,  je  suis  avec 
mes  enfants  dans  la  forêt  de  Fontainebleau,  où  nous  faisons 
des  bouquets  de  Narcisses  jaunes;  sont  aussi  en  fleurs  l'Ané- 
mone Sylvie,  la  Pulmonaire,  la  Pervenche,  la  Primevère,  etc. 
Le  18  avril,  les  saules,  les  sycomores,  les  abricotiers  et  les 
pêchers  sont  partout  fleuris  aux  environs  de  Paris. 

Le  24  avril,  lors  de  mon  retour  &  Amiens,  je  note  la  pleine 
floraison  des  cerisiers  et  des  poiriers.  Les  marronniers,  les 
peupliers,  les  tilleuls  et  les  sorbiers  sont  en  Teuilles. 
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Le  25  avril,  je  vois  beauebup  de  martineU  en  ville  ;  le  30, 
floraison  ries  premiers  lilas,  et  de  quelques  marronniers  bien 
exposés,  nolamment  ceux  qui  se  trouvent  vis-à-vis  d<i  Cirque. 

Le  1"  mai,  les  cerisiers  commencent  à  défleurir;  le  2  mai 
les  arbres  de  Sainte-Lucie  sont  en  fleurs;  le  6,  le$ pommiers 
fleurissent;  à  la  mSme  date  on  a  entendu  le  Loriot;  les  caro- 
lines  et  les  platanes  montrent  leurs  premières  feuilles.  Le 
7  mai,  floraison  ginérah.  des  marronniers  de  nos  boulevards, 
des  lilas  communs  de  nos  jardins  et  des  Sorbiers  des  oiseaux  de 
la  Bibliothèque.  Le  Pommier  de  Sibérie  attire  l'altcnlion  des 
«  M'est  avis  »  ;  c'est  comme  un  bouquet  de  géant,  d'abord 
rouge  avec  ses  fleurs  en  boutons,  puis  rose  vif,  rose  pAle, 
rose  blanc,  pendant  toute  la  floraison.  Le  9  mai,  on  vend  du 
Muguet  de  mai,  provenant  des  bois  de  Saveuse  et  d'Hébé- 
court  ;  le  10,  commencent  à  fleurir  l'Aubépine,  le  Marronnier 
rouge,  le  Sorbier  bybride,  le  Lilas  Perse  et  l'Epine  viaette.  Le 
14,  feuillaison  de  la  Vigne  vierge,  de  la  Glycine,  du  Robinier 
et  de  l'Ailanle  glanduleux.  Le  16,  temps  froid,  avec  grésil, 
petite  pluie  et  veut  du  NW,  faisant  tomber  les  fleurs  du 
lilas.  Les  Cytises  faux  ébéniers  montrent  toujours  leurs  belles 
grappes  jaunes;  le  Pastel  est  tout  fleuri  le  19  sur  tes  rem- 
parts de  la  Citadelle. 

Dans  la  journée  du  34  mai,  je  parcours  le  Jardin  Botanique; 
comme  plantes  fleuries,  je  citerai  les  suivantes:  Jris  germa- 
nica,  Asphodelus  luteus,  Ornitkogalum  umbellatum,  Polemo- 
nium  cœruleum,  Ceniaurea  montana,  Corydalû  lulea,  Diciylra 
spectabilis,  Asperula  odorala,  Pxonta  officinaiis,  Alyssum 
saxatile,  Aubrielia  erubescens.  Géranium  roseum,  Cerasttum 
grandi fiorum,  Hortensia  opulifolia,  Saxifraga  sarmentasa, 
S.  umbrosa,  Potentilla  monspelieasis,  P.  alba,  Lupinm  poly- 
phyllus,  Eupkorbia  palustris,  Acacia paradoxa.  etc. 

Le  28  mai,  dans  une  promenade  à  Uangest-sur-Somme, 
je  remarque  sur  les  bords  de  la  Somme  la  Grande  Consoude, 
les  Renoncules  aquatiques  et  les  beaux  «  at7/ofs  u  à  fleurs 
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jaunes.  Les  prairies  sont  émaillées  de  grandes  Marguerites 
et  de  P&quercttes  à  fleurs  blanches,  de  Lychins  /7os  CucuH  à 
fleurs  roses,  et  de  mille  Boutons  d'or  dressés  ou  rampants. 
Dans  les  champs,  ft  signaler  le  Trèfle  incarnat,  cultivé  comme 
fourrage,  et  la  «  Sanve  u  envahissante  des  pièces  d'avnine. 

Le  30  mai,  les  Acacias  sont  en  pleine  floraison  ainsi  que 
les  Boules  de  neige. 

Le  3  juin,  du  rdté  de  SalouCl,  on  Taucbe  les  prairies  artifl- 
cielles  ;  à  noter  les  bleuets  et  les  nielles  dans  les  seigles,  et 
de  véritables  champs  de  coquelicots.  Le  9,  floraison  générale 
des  sureaux  aux  corymbes  odorantes  ;  le  Sedum  ^cre  montre 
ses  petites  étoiles  jaunes  sur  les  muriilles  du  quartier  Henri- 
ville.  Le  16,  floraison  des  baguenaudiersauxgousses  gonflées 
d'air.  Le  20,  tous  les  tilleuls  embaument  le  boulevard  du 
Mail  Le  30,  les  Lis  blancs  fleurissent  dans  tous  les  jardins. 

Le  tl  juillet,  on  Tauche  les  seigles  à  Namps-au-Val  et 
Bacouel;  sur  la  voie  ferrée,  beaucoup  de  MélJlots  jaunes  ou 
blancs. 

Le  13  juillet,  nouvelle  visite  au  Jardin  Botanique.  Eu  fleurs 
les  espèces  suivantes  ;  Hemeroeallis  cœruUa,  Lysimarhia 
valgarU,  Salttia  coccinea,  Nicotiana  Tabacum,  Campanula  car- 
palica,  Coreopsis  delphinifulia,  Inula  ffeienium,  Acfiillea  Ptar- 
mica,  Senecio  Dorta,  Solidago  Virga  aurea.  Zinnia  violacea, 
AUranlia  major.  Citons  encore  les  véroniques,  la  Jusquiame, 
l'Héliotrope,  la  Bourrache  offlcinale,  le  grand  Liseron, 
l'Herbe  &  ouate,  la  Tanaisie,  le  Souci  des  jardins,  l'Herbe  à 
mille  feuilles,  la  Valériane  rouge,  l'Aconit  napel,  etc. 

Le  20  juillet,  les  belles  Roses  tréoiières  commencent  à 
fleurir  dans  le  jardin  de  la  Bibliothèque. 

Le  21  juillet,  les  œilteltes  sont  défleuries,  les  seigles  sont 
coupés.  Nos  entailles  sont  remplies  de  Nénuphars  blancs  ; 
les  fossés  présentent  sur  leurs  bords  des  massettes  ou 
«broagoéret»  ;  l'herbe  des  prés  est  envahie  soit  par  des 
scabieuses,  soit  par  des  Séneçons  de  Jacob  ;  le  long  des 
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talus  de  chemin  de  Ter  se  dressent  les  tiges  fleuries  des 
Bouillons  blancs,  des  Vipérines  et  des  Chicorées  sauvages. 

Le  2  août,  départ  pour  Mers.  Les  «  balayettes  »  montrent 
leurs  épis  bruns  dans  tous  les  marais.  A  Heuquières  et 
Woiacourt,  je  remarque  beaucoup  de  Chrysantkemum  tege- 
tian.  Le  30  août,  promenade  aux  bois  de  Blingue  et  de 
Rompval,  où  l'on  trouve  encore  le  Compagnon  rouge  ILycknit 
tylveilrit)  et  le  Géranium  sihaticum. 

Le  24  septembre,  presque  tous  les  marrons  sont  tombés 
k  Amiens  ;  quelques  arbres  fleurissent  pour  la  seconde  fois  ; 
les  tilleuls  ont  leurs  feuilles  grillées  ;  les  Garoliues  commen- 
cent à  jaunir.  Le  28,  on  vend  des  cornouilles  au  marché 
Lanselles. 

On  ne  voit  plia  dt hirondelles,  à  partir  du  {2  octobre.  Les 
semailles  se  font  dans  de  bonnes  conditions.  La  végélation 
est  très  avancée  &  la  fin  de  novembre;  quelques  champs 
sont  ravagés  par  les  campagnols. 

Nous  terminerons  ce  compte  rendu  en  adressant  tous  nos 
remerciements  à  M'  Roger,  directeur  de  la  Station  agrono- 
mique, qui  met  toujours  à  notre  disposition  ses  observations 
personnelles  et  celles  des  correspondants  de  la  Commission 
météorologique;  à  HH.  Comte  et  Robaut  pour  les  obser- 
vations qu'ils  font  à  Albert  avec  une  précision  et  une  régu- 
larité remarquables;  à  M'  Dubois  qui  me  communique  les 
feuilles  de  ses  enregistreurs  du  Lycée;  à  H'  Cotrelle  qui 
m'envoie  chaque  année  des  documents  intéressants  sur  les 
dég&ts  causés  par  la  grêle  dans  notre  département;  à  MM.  Pa- 
gnoul  et  Damien  qui  m'adressent  régulièrement  les  Bulletins 
mensuels  des  observations  météorologiques  du  Nord  et  du 
Pas-de-Calais. 

H.  Ddchaossot. 
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Ouvrages  reçus  :  (1) 

Journal  des  Savants.  Novembre  et  décembre. 

Bultelin  de  la  Société  académique  de  Brest,  i* série.  T.  XX. 

Revue  des  Travaux  scientifiques.  T.  XV.  N"  6,  7,  8. 

Bulletin  de  la  Société  induslrielled"  Amiens. Mai, }ai\\cliB9o. 

Compte  rendu  des  Travaux  présentés  à  la  77'  session  de  ta 
Société  historique  des  Sciences  naturelles.  i894. 

Bulletin  des  Séances  de  la  Société  entomologique  de  France. 
1895.  N-  20.  G.  A.  Poujade.  Note  sur  Cicada  omi.  —  P.  CniiÉ- 
TiEN.  Note  sur  une  espèce  de  TJnéite  nouvelle  pour  la  Faune 
française.  —  Elzéar  Abbillb  de  Perrih.  Cinq  nouvelles  Allises 
du  nord  de  rAMqueet  notes  sur  quelques  Cbrysomélines  de 
Syrie. — H.  du  Buvssos.  Description  d'un  nouveau  genre 
d'Blatérides  d'Elspague  et  rectification  relative  à  VElater 
rubidus  Cand. 

Actes  de  la  Société  Linnéenne  de  Bordeaux.  Vol.  XLVII.  — 
A.DEGRAKGE-TouKiN.EludeprélimiaairedesCoquilles  fossiles 
des  faluns  des  environs  d'Orthez  et  de  Salles  de  fiéarn.  — 
B.  DE  NABrAs.  Recherches  histologiques  et  organologiques 
sur  tes  centres  nerveux  des  Gastéropodes.  —  Ch.  Febton. 
Seconde  note  sur  les  mœurs  de  quelques  Hyménoptères  du 
genre  Osmia  Panzer.  —  Sur  les  mœurs  du  Ûotickurus  luemor- 
rhous  Costa.  —  J.  Përez.  Notes  zoologiques.  —  Bbochoh. 
Question  relative  à  la  fonction  des  corpuscules  foliaires  du 
Barbula  papillota.  Rectification  au  sujet  du  Dianthus  bar- 
batût.  Deux  mousses,  l'une  nouvelle,  l'autre  très  rare  pour 
la  Gironde.  A  propos  du  Barbula  papillosa  et  du  B.  Brebisoni. 
Une  mousse  nouvelle  pour  la  Gironde.  —  Crozals.  Note  sur 
le  Barbula  lœvipila  var.  pagorum.  Le  Dichelyma  capillaceum 
dans  le  marais  de  Lamothe  du  Teich .  —  De  Loynes.  Réponse 

(1  )  Les  Auteurs  el  les  Sociétés  correspondantes  soûl  priés  de  consi- 
ilérer  l'inscription  de  leurs  publications  dans  la  lisle  des  ouvrages 
reçus  comme  un  accusa  de  réception. 
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à  une  queslîon  de  M.  Brocbon,  sur  la  foncUoa  des  corpus- 
cules foliaires  du  Barbvla  papillon.  —  Hotelat.  Sur  un 
Salix  portant  des  galles.  —  Nevraut.  Noies  sur  quelques 
planles  giruudines,  rares  ou  peu  communes.  —  Bodieb.  Les 
mousses  à  corpuscules  foliaires.  —  Breignet.  Observation 
sur  Vaneita  lo.  Note  sur  quelques  Lépidoptères  de  la  région. 

—  Bbown.  Sur  l'abondaace  relative,  en  1803,  de  Vanesta  lo 
et  V.  urlicœ.  Uue  éclosion  de  Wochia  funebrella  Hein.  Ré- 
ponse à  une  question  de  M.  P^YTOunEAir  sur  une  larve 
(Harpya  fagi).  Sur  quatre  variétés  de  Lépidoptères.  — 
EvouEM.  Origine  des  galles  signalées  par  H.  Motelay  sur  un 
Salix.  —  GouiH.  Observation  sur  Vanetsa  lo.  —  Gbahgeb  et 
Dalbau.  Un  nid  de  rouge-gorge  en  mars.  —  PerrouRBAU. 
Sur  le  ûytûcus  Herbsti  ot  le  Di/tiscus  piaanut  var.  Kunstleri. 

—  Comptes  rendus  d'excursions. 

Bibliographie  des  Travaux  scieniifiifues  publiét  par  les 
Sociétés  savantes  de  la  France,  dressée  sous  les  auspices  du 
ministère  de  l'Instruction  publique,  par  J.  Denikeb.  T.  I., 
i"  livraison. 

Exploration  scientifique  de  l'Algérie.  Illustration  de  la 
partie  botanique.  Champignons,  parJ  Patouillard.  Phané- 
rogames parEoH.  Bonnet  et  G.  Babatte. 

Bulletin  de  la  Société  Botanique  de  France.  Session  extra- 
ordinaire en  Suisse,  Août  1894.  2*  et  dernière  partie.  — 
Cbodat  et  Hubeb.  Surle  développement  de  l'^amofinaDang. 

—  Edu.  Bonnet.  Un  exemplaire  de  l'Historia  Stirpium  Hcl- 
vetiœ,  annoté  par  Halter.  —  F.  Camus.  Sur  le  Cryphœa 
Lamyana.  —  Ed.  Fiscuer.  Contributions  à  l'étude  du  genre 
Coleosporium.  —  E.  0.  Wolf.  Sur  trois  nouveaux  hybrides 
du  genre  Hieracivm.  —  A.  Cbabert.  Sur  la  conservation  du 
Genépy  dans  les  Alpes.-  Rapport  sur  les  excursions. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  l'Ain.  N*  3. 
2*  semestre  1895.  X.  Prudon.  Destruction  de  la  Couleuvre  à 
collier  par  l'Hellébore  fétide.  —  L'Abbé  J.  M.  BBROirD.  La 
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grotte  des  Hoteaux.  Note  sur  la  découverte  de  défenses  de 
Mastodonte.  —  H.  Brrnard.  Remarque  sur  les  Mylabres. 
Comptes  rendus  d'excursions. 

Bulletin  de  la  Société  fribovrgeoîse  des  Sciences  naturelles. 
Compte  rendu  1890-(893. 

Btilletin  de  la  Société  d'Etudes  scientifiqves  d'Angers. 
XXIV'  année.  1894.  —  0.  Deshaziéres.  Note  bibliographique  - 
sur  les  Spongiaires  de  l'Anjou  et  de  la  Touraine.  —  LAveNiEH. 
Note  sur  un  champignon  épipbyle.  —  D'  Phiupfb  Pôcta. 
Parallèles  entre  les  dépôts  siluriens  de  la  Bretagne  et  de  la 
Bohfioie.  —  Gaudin.  Recherches  micrographiques  sur  l'As- 
cidie du  chou  cultivé. 

AnTialet  de  la  Société  royale  malacologique  de  Belgique. 
T.  XX Vil.  —  Auguste  Nobre.  Etude  géologique  sur  le  bassin 
du  Douro.  —  Paul  Pelseneeb.  Introduction  sur  l'étude  des 
Mollusques.  Procès  -  Verbaux  des  séances  de  1892.  — 
D'  Raeïmaekgbs,  Le  sous-sol  de  la  ville  de  Roulers.  -~ 
A  Daihebies.  Notes  ichthyolngiques.  —  E.  Vincent.  Obser- 
vations sur  les  Brachiopides  des  sables  blancs  d'Assche.  — 
Paol  Pel8BNbeh.  Un  nouveau  Nudibranche  méditerranéen. 

—  Alfred  E.  Craven.  Sur  les  variétés  du  Purpura  coronata 
Lmk.  et  sur  les  positions  systématiques  du  Melongena  /usi- 
farmis  Blainv.  —  D.  Raevhaekehs.  Note  sur  trois  forages 
exécutés  à  la  brasserie  Mertens  à  Cruybeke,  près  d'Anvers. 

—  G.  Vincent.  Acquisitions  à  la  faune  des  sables  de  Wemmel, 
des  environs  de  Bruxelles.  —  P.  Pelsëneer.  L'Opercule  des 
Bétéropodes,  leur  système  nerveux  streptoneure.  Sur  le  cœur 
A'Ostrea  et  de  Pandora.  —  E.  Vincent.  Sur  la  présence  de 
Pennaluliens  dans  l'Eocène  belge.  --  i.  Couturieaux.  Con- 
tribution à  la  faune  de  l'Eccène  inférieur.  —  P.  PELsftNEen. 
LaPhagocytose  défensive  chez  leshuitres vertes. -V.Willeh. 
Les  Ocelles  de  Lithobius  et  de  Polyxenus.  L'organe  de  Tomôs- 
vary  de  Lithobius  /or/icatva. 
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OBSERVATIONS    MËTÉOROLOGiaUES. 

Station  agronomique  tfÀmiem.  —  A  llUude  51''562. 
Janvier  1896. 
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Total  lie  la  pluie  en  milllmèkres:  15,6 

^Mvialion«elob(«rtiafi(iru.' B.  Bournsque.  —  Br.  Brouillttil. — Ecl.  EcUir.  —01.  b).  Gelte 
blïnclie.  —  Gr.  Grêle.  —  Ng.  Selife.  —  Or.  Onga.  —  Ton.  Tonherre.  —  L«  lempénlure  de  la 
it  prise  à  S  b.  du  malin  eti  G  b.  do  nlr.  —  L'tlit  du  ciel,  Ii  diredloD  du  leal,  l'^l 
rU|ue  Eunt  obariT^s  à  9  b.  do  nillD  —  L'éial  du  ciel  est  mesuré  de  0  i  10,  en  dixièmes 
de  oébuloillé.  —  Les  beurea  de  loleil  tout  mciuréei  itec  rb^logriphe  de  Campbell. 
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Adresse!  ï  Les  Ouvrages,  MaDUscrils  et  CommunicationB  ÏDléresBaot  !■ 
rédaction  du  ItulklÏD,  h  U.  le  Président  de  la  Société,  i  AmiéDS. 

Les  dematiiles  d'ulionuement  et  les  cotisations,  [en  t imbres- poste ] ,  i 
U.  le  D'  Si'i>Eiiï,  rue  S'-Louîs,  3î,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  ù  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès-Verbaux  :  Séance  générale  du  8  février 
1806,  p.  33.  —  La  Bore  rudérule,  par  M.  V.  Bhamdicouht,  p.  35.  — 
Quelques  conseils  pour  la  récolte  des  Myriapodes,  par  U.  V.  BnAKDicoDRT, 
p  41.  —  Ouvrages  reçus,  p.  H.  — Observations  météorologiques,  p.  48- 


EXTRAIT   DES   PROCES-VERBAUX. 

StANCB  GËNËflALE  DU  SAUËM  8  FÉVRIER  1896. 

Présidence  de  M.  GONSE. 

CoBRBSPONDAHGB  :  1°  Le  Ministère  de  l'Inslruction  publique 
annonce  l'envoi  d'un  ouvrage  venant  de  Suisse. 

3°  M.  Ed.  Pielle  fait  hommage  à  la  Société  d'un  travail 
extrait  des  Bulletins  de  la  Société  d'Anthropologie  de  Paris  : 
Hiatus  et  lacune.  —  Vestiges  de  la  péiibde  de  transition  dans 
la  grotte  du  Mas-d'Azil. 

3'  Le  aVereia  lur  Naturwissenscbaft  lu  Braunscbweig  » 
accuse  réception  des  T.  XI  et  XII  du  bulletin. 

4°  Les  éditeurs  du  «  Journal  orCeology  »  de  Chicago,  fondé 
par  les  géologues  les  plus  estimés  des  Etats-Unis,  envoient 
une  invitation  à  souscrire  à  cette  publication. 

5"  Le  u  Kongelige  Danske  Videnskabernes  Selskabn  de 
Copenhague  accuse  réception  du  T.  XII  du  Bulletin. 

6°  Le  «  Verein  Tiir  Scblesiscbe  Inseclenkunde  •>  de  Breslau 
(Silésie)  envoie  te  fascicule  XX  de  ses  publications. 

2S*  ANNÉB.  3 
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T  La  Sociélé  botanique  des  Deux-Sèvres  adresse  une 
invitation  à  assister  à  sa  réunion  mensuelle  qui  aura  lieu  à 
Niort,  le  9  janvier  1896. 

8*  Prospectus  de  la  Monographie  de  l'ordre  de  Thysanop- 
tëres  (Pbysopodes)  par  M.  Heinricb  Uzel,  ouvrage  en  alle- 
mand édité  à  Kûnigsgraetz. 

9°  Le  «Geological  Survey  du  Canada  u  prie  les  Sociétés 
correspondantes  d'accuser  régulièrement  réception  de  ses 
a  Reports». 

M.  Ledieu,  rue  Saint-Leu  à  Amiens  est  admis  comme 
membre  résidant. 

M.  Roger,  directeur  de  la  station  agronomique  d'Amiens, 
soumet  à  la  Société  la  carte  agronomique  de  la  commune 
d'Aubigny,  Urée  en  couleurs,  Cette  carte,  d'une  grande 
clarté,  rédigée  avec  un  soin  minutieuii,  peut  servir  de  type 
pour  celles  qu'on  pourra  dresser  à  l'avenir.  Les  communes 
ont,  en  elTet,  un  intérêt  puissant  à  connaître  parfaitement 
la  composition  chimique  de  leurs  terres  au  point  de  vue 
agricole.  La  Société  Linnéenne  est  d'avis  de  souscrire  à 
quatre  cents  exemplaires  pour  vulgariser  cette  carte  qui 
figurera  encartée  dans  nos  Mémoires  avec  une  note  explicative. 

Notre  aimable  collègue  M.  Jules  Mancel,  &  Amiens,  a  bien 
voulu  nous  envoyer  une  variété  excessivement  rare  et 
curieuse  de  la  Poule  d'eau  GaUinula  Ckloropus  qu'il  a 
tuée  dernièrement  dans  le  marais  de  Donnez.  Cette  variété 
est  d'un  jaune  rouss&lre  tirant  sur  le  Tauve.  La  Gallinule 
peut  du  reste  varier  beaucoup  puisqu'on  à  trouvé  des  exem- 
plaires qui  étaient  d'un  blanc  parfait.  L'oiseau  empaillé  a 
étéremisau  musée  d'Histoire  naturelle  et  des  remerciements 
ont  été  adressés  au  donateur. 

Le  Secrétaire, 

V.  Bhandicourt. 
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La  Flore  rudérale. 

Un  groupe  de  végétaux  assez  peu  étudié  est  celui  des 
piaules  qui  vivent  dans  les  pierres  des  chemins,  daus  les 
rues,  sur  les  murs  ou  sur  les  toits  des  maiscos  ;  ce  sont  les 
plantes  dites  «rudérales  m. 

On  peut  les  partager  en  2  catégories  : 

a.  Les  plantes  vraiment  rudérales  ;  qui  sont  parraitement 
adaptées  au  milieu  spécial  oi»  elles  sont  nées  et  dans  lequel 
elles  se  développent  d'une  Taçon  prospère. 

b.  Les  plantes  accidentellement  rudérales,  celles  dont  les 
graines  ontété  portées  par  basard  dans  ces  endroits  spéciaux 
et  qui  s'y  sont  néanmoins  développées;  leur  présence  dépend 
de  circonstances  très  variées,  telles  que  travaux  publics, 
transports  de  matières  industrielles  ou  de  produits  agricoles, 
abandon  de  résidus  inutiles,  etc.  Beaucoup,  presque  la 
majorité  des  plantes  rudérales  adventices  sont  échappées 
des  cultures  et  la  présence  d'un  bon  nombre  de  plantes 
d'origine  cultivée  est  un  caractère  important  de  la  flore 
rudérale,  puisque,  nous  le  verrons  tout  à  l'heure,  plusieurs 
des  types  rudéraux  se  retrouvent  dans  d'autres  flores:  celles 
du  lit  des  rivières;  du  littoral  de  la  mer;  des  p&turages  et 
des  rochers  alpios. 

Parmi  les  plantes  rudérales,  les  unes  préfèrent  les  endroits 
pierreus,  d'autres  les  rues  pavées,  les  murs,  les  toits.  Les 
plantes  des  endroits  pierreux  présentent  une  grande  variété 
dans  la  forme  et  le  développement  de  leurs  parties  tSonchta 
Taraxacum,  Atriplex,  ChempodinmJ.  Ce  manque  d'homogé- 
oéilé  dans  la  forme,  la  taille,  est  le  caractère  !e  plus  saillant 
de  cette  flore  et  provient  de  la  nature  variée,  soit  physique, 
soit  chimique  des  terrains  dans  lesquels  croissent  ces  plantes. 

Un  autre  caractère  est  celui  du  grand  nombre  de  plantes 
échappées  des  cultures,  tels  sont  paresemple  les  Sonchus, 
Senecio ,  Capsella  Bursa  -  postons ,  Parielaria  of/icinatts , 
Urlica,  Erigeron,    Verbena  of^cinalis,  Setarta,  Sùymbrium, 
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Diplotaxis,  A  triplex,  CAenopodium,  Amaranthvs,  Rumex, 
Xanlhium  spinosum,  l'olj/gonum  avicitlare,  Taraxacum  vulgare. 
La  plupart  de  ces  plantes  sont  bien  défendues  et  bien 
armées  pour  la  lutte  pour  la  vie;  les  unes  comme  les  Urtica, 
par  ses  poils  dont  les  piqûres  sont  si  douloureuses,  le  Xan- 
lhium, par  ses  fortes  épines  ;  les  Itumex,  Chenopodium,  etc, 
par  leur  tige  très  robuste  et  beaucoup  d'auLres  par  la  multi- 
plicité de  leurs  graines  minuscules.  Ces  planles  qui  se 
reproduisent  encore  même  quand  l'homme  îi  quitté  depuis 
bien  longtemps  les  lieux  qu'elles  ad'ectionnent  peuvent 
servir  à  rbistorien  pour  révéler  les  endroits  que  l'homme  à 
habités  dans  des  temps  plus  ou  moins  reculés. 

Les  plantes  qui  vivent  dans  des  endroits  encore  moins 
propices  à  la  végétation  tels  que  les  rues  pavées  ou  les  murs, 
sont  spécialement  adaptées  pour  résister  aux  obstacles  variés 
qui  s'opposent  il  leur  développement  et  dont  le  moindre, 
pour  beaucoup  d'entre  elles  est  d'être  foulées  aux  pieds  ou 
arrachées.  Ces  plantes  que  nous  appellerons  urbaines  sont, 
dès  lors,  des  plantes  petites,  cespiteuses,  avec  de  très  fortes 
racines,  qui,  au  besoin,  renouvellent  la  partie  aérienne 
détruite  par  un  pied  brutal  et  s'opposent  à  l'extirpation  en 
même  temps  qu'elles  assurent  une  reproduction  facile  et 
abondante.  Nous  en  trouvons  des  exemples  dans  les  plantes 
suivantes:  Polygonum  avicitlare,  Sagina,  Cynodon,  PolycoT' 
pon,Herniaria,Paronichia,  Scktsranthits,Porluiar,a,Digilaria, 
Eragrostis,  etc. 

Parmi  les  plantes  urbaines  nousdistinguons  quatre  groupes 
biologiques.  1"  Formes  qui  affectionnent  les  bords  des 
chemins,  2*  Formes  qui  se  plaisent  dans  les  endroits  fré- 
quentés rues  ou  places.  3*"  Formes  murales,  i"  Formes  qui 
vivent  sur  les  toits. 

Les  plantes  qui  appartiennent  au  4"  groupe  cherchent  & 
s'appuyer  aux  murs  qui  longent  les  chemins  ;  elles  sont  de 
taille  moyenne,  non  déprimées,  quelquefois  dressées,  telles 
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que  Capsella  Sursa-pastom,  Amarantkus  deflexia,  Verbena 
itfficùiaUs,  Polygotiumaviculare,DigitariasanguinaUt,Cynodon 
daclylon. 

Le  2'  groupe  esl  Topiné  de  Polygonum  avicularn,  Herniaria 
kirsula,  Polycarpon,  Portulaea  okracea,  Seneàiera  Coronopm, 
Capsella  Bursa-pasCom,  Taraxacum  vulgare,  Plantaga  major. 

Le  3'  groupe  compreod  les  formes  murales,  savoir  : 
Linaria  Cymbalaria,  Parielaria  officinalis,  CkeirantAus  Cheiri, 
ArabismuraliijSediim  album,  AnlirrAinummajus, quiCTo'issenl 
dans  les  fissures  des  iniirs  et,  de  là,  émettent  de  magaiQqiies 
touffes  de  végétation.  La  Linaire  cymbalaire  pourvoit  elle- 
mfime  à  sa  dissérainatioa  en  introduisant  ses  fruits  dttns  les 
interstices  des  murailles. 

Le  4'  groupe  varie  beaucoup  suivant  le  climat  et  surtout 
suivant  les  matériaux  dont  les  édifices  sont  couverts.  Dans 
les  pays  du  uord,  oii  les  toits  sont  couverts  en  teire,  ils  sont 
le  siège  d'une  végétation  luxuriante  qui  ressemble  &  celle  das 
prairies.  On  y  rencontre  Sempervivum  tectorum,  l^rabqjip-rfti.  -^ 
dont  la  station  originaire  est  sur  les  rochers,  des^^r^miç^ep 
assez  nombreuses  qui,  par  suite  de  leur  ^e;^jbiji|^  peuvent  , 
résister  aux  vents,  agents  de  fécondation  d'i^Uleurs.  C'est  |e. 
manque  de  vent  qui  fuit  que  les  graminées  sont, peu  nom- 
breuses au  pied  des  raurs^  On  n'y  rencontre  guère  quie  lé,  . 
Cynodon,  qui  se  reproduit  par  les  racines.  Sur  les  toits,  au 
contraire,  certaines  formes  végétales,  telles  que.leS'ScmcAus,. 
ne  peuvent  vivre  qu'à  la  condition  de  rester  naines,  et  cela 
àcaiise  des  vents. 

Les  espèces  rudérales  adventices,  c'est-à^-dire  celles  qui  . 
sont,  rudérales  parce,  qu'elles  sont  nées  dans  ces  stations,^ 
peuvent  se  partager  en  trois  groupes,  suivant  qu'elles  pro- 
viennent :  {a)  de  la  flore  indigène  qui  eQtoui;e  las|.,a,tion    \ 
rudèrale;  l^b)  de  la  Qore  cultivée  qui  peut  avoir  pour  objet  ' 
l'ornerpent^ou  (c)  l'industrie.  ,_      _    , .-^    ^  ,     .^^  |, 

Ces  plantes  adventices,  comme  on  devait  s'y  attendre, 
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sont  d'aspect  malingre,  quelques  unes  ne  peuvent  pas  mûrir 
leurs  fruits,  d'autres  n'arrivent  pas  à  fleurir  et  quelques  unes 
ne  font  que  germer;  on  sent  qu'elles  ne  sont  pas  là  dans 
leur  élément.  En  ce  qui  concerne  les  plantes  cultivées,  il  y 
a  lieu  de  remarquer  que  celles  qui  sont  cultivées  pour  l'or- 
nement résisteront  mieux  que  les  autres  parce  que  la  culture, 
datant  d'une  moindre  durée,  le  t^mps  n'a  pas  pu  encore 
exercer  son  action  débilitante.  D'un  autre  côté,  les  fleurs 
étant  plus  grandes,  attirent  davantage  l'attention  de  l'homme 
et  cela  peut  leur  être  fatal  ;  en  outre,  étant  originaires  des 
pays  chauds,  notre  climat  peut  6tre  un  obstacle  à  leur  déve- 
loppement. La  dimension  des  graines  a  aussi  son  importance 
en  ce  qui  concerne  la  possibilité  pour  une  espèce,  de  croître 
ou  de  ne  pas  croître  dans  un  milieu  rudéral.  Des  grosses 
graines  sont  plus  facilement  balayées  par  l'homme  ou  enle- 
vées par  les  animaux  que  des  graines  microscopiques.  De 
fait,  on  rencontre  plus  souvent  dans  les  stations  rudérales 
le  Panieum  miliaceum  que  le  Zea  matfs  et  le  Viti$  vinifera  que 
f/Esculus,  Castenea,  Juglans. 

La  flore  rudérale  a  des  nombreux  points  de  contact  avec 
des  flores  biologiques  telles  que  celles  du  bord  des  fleuves, 
du  littoral  maritime  ou  des  pentes  alpines.  Il  n'y  a  pas  un 
type  de  plante  rudérale  qu'on  ne  retrouve  dans  l'une  de  ces 
(rois  flores.  Il  n'y  a  pas  seulement  afllnité,  mais  commu- 
nauté d'origine.  Les  stations  ludérales  sont  de  formation 
récente  puisqu'elles  dépendent  de  l'homme  et  de  l'homme 
plus  ou  moins  civilisé.  Quand  les  premières  stations  rudérales 
ont  été  formées,  une  multitude  de  plantes  ont  essayé  de  se 
propager,  nonobstant  les  nombreux  obstacles  qui  s'oppo- 
saient à  leur  développement  et  seules  sont  demeurées  les 
plantes  dont  la  station  naturelle  se  rapprochait  de  la  station 
rudérale  et  c'est  pour  cela  que  nous  rencontrons  dans  la 
flore  rudérale  des  types  des  différentes  flores  alpines,  litto- 
rale et  fluviale.  Jetons  un  rapide  coup  d'œil  sur  ces  3  flores 
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et  ToyoDs  les  plantes  qui  pouvaient  et,  en  réalité,  sont  deve- 
nues rudérales. 

Commençons  par  la  flore  alpine  dont  deux  types  sont 
devenus,  sans  grandes  difficultés,  formes  rudérales  :  le  type 
mpicole  qui  s'est  très  bien  trouvé  transplanté  surles  murailles 
et  le  type  des  plantes  des  pâturages  alpins,  lesquelles  à 
cause  du  grand  nombre  d'individus,  des  morsures  des  trou- 
peaux, de  la  gelée  sont  devenues  rabougries,  compactes, 
avec  des  racines  puissantes  et  vigoureuses,  et  qui  forment 
des  tapis  épais  très  difllciles  à  déraciner.  Un  des  caractères 
de  la  flore  alpine,  c'est  d'avoir  des  fleurs  très  voyantes,  et 
cela  à  cause  du  petit  nombre  d'insectes  fécondateurs.  11  ya 
émulation  entre  toutes  ces  fleurs  alpines  pour  arriver  à  être 
fécondées.  Dans  la  flore  rudérale,  au  contraire,  les  fleurs  sont 
très  petites  et  c'est  encore  là  un  caractère  protecteur  pour 
passer  inaperçues.  Aussi  un  grand  nombre  d'espèces  rudé- 
rales sont  cleïstogames  ou  tout  au  moins  sont  bien  fécondées 
avec  le  pollen  de  la  même  espèce.  Parmi  les  plantes  alpines, 
les  Caryopbyllées  ont  fourni  une  contribution  importante  & 
la  flore  rudérale  avec  les  Aisine,  Sagina,  etc.,  cbez lesquelles 
il  y  a  lieu  de  noter  la  petitesse  des  fleurs. 

Arrivant  i  la  flore  du  bord  des  fleuves,  nous  pouvons  noter 
deux  types  biologiques,  le  premier  formé  de  plantes  ligneu- 
ses, flesibles  pour  résister  au  courant,  quelques  unes  bien 
défondues,  soit  par  des  épines  [Hippopkae  rhamnoïdea),  soit 
par  la  viscosité  [Ononû),  soit  par  des  substances  vénéneuses 
{Nerium  oteatider).  Ce  type,  par  la  dimension  des  espèces 
qu'il  comporte,  ne  pouvait  pas  donner  et,  de  fait,  n'a  donné 
aucune  espèce  à  la  flore  rudérale.  Hais  le  second  type,  qni 
comprend  des  plantes  herbacées,  a  fourni  des  formes  rudé- 
rales variées,  caractérisées  par  des  individus  déprimés  comme 
on  voit  dans  dilTérenls  Chenopodtum,  Polygonum, 

Le  caractère  principal  des  arènes  fluviales  est  de  présenter 
une  flore  1res  riche,  de  plantes  très  différeates  et  de  patries 
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également  différentes.  Cela  tient  à  ce  qne  c'est  un  terrain 
vierge,  très  ricbe,  sinon  en  humus,  du  moins  en  sels  miné- 
ranz.  Ces  arènes  ne  forment  pas  à  proprement  parler  une 
station  végétale,  on  peul  plntdL  dire  qu'elles  sont  la  négation 
de  toute  station  en  tant  que  toutes  les  espèces  de  plantes 
y  peuvent  vivre. 

Dans  les  plantes  du  littoral  maritime,  quelques  unes  sont 
dressées,  d'autres  sont  déprimées  ;  mais  les  premières  ont 
des  moyens  de  défense  que  ne  possèdent  pas  les  secondes 
qui  ont  dû  se  faire  petites  pour  se  maintenir.  Il  y  a  des 
plantes  dressées  et  épineuses  {Ert/ngium)  très  bien  défendues 
contre  les  animaux  qui  seraient  tentés  de  s'en  nourrir  ; 
d'autres  plantes  dressées  du  littoral  sont  protégées  par  un 
/a (K7  vénéneux  (Euphorbia  Paralias)  ou  par  une  odeur  dés- 
agréable [Ambrona]  ou  par  des  substances  visqueuses(Ononii}. 
Les  plantes  qui  n'ont  pas  ces  moyens  de  défense,  se  conten- 
tent d'augmenter  la  partie  radiculaire,  de  multiplier  leurs 
racines,  afin  de  rendre  leur  extirpation  plus  diflicile  et  de 
permettre  de  renouveler  la  partie  aérienne  de  la  plante  si  * 
elle  venait  à  6tre  détruite  par  une  cause  quelconque.  De  la 
tige  principale,  dévorée  par  un  animal,  se  sont  développés 
des  rameaux  secondaires,  allongés,  rampants,  avec  de  petites 
feuilles,  c'est  ainsi  que  s'est  formé  un  type  éminemment 
rudéral  que  l'on  peut  observer  dans  bien  des  espèces  {Poly- 
gonum  aviculare),  etc. 

Les  plantes  déprimées,  tant  nidérales  que  du  littoral  mari- 
time, ont  toutes  un  caractère  commun:  celui  de  posséder 
des  ockrea  de  couleur  argentine  :  [Polygonvm,  Paronickia) 
c'est  un  caractère  protecteur  qui  peut  les  dissimuler  dans 
les  sables  de  même  couleur  au  milieu  desquels  ils  vivent. 

De  l'examen  rapide  que  nous  venons  de  faire  de  ces  trois 
flores,  il  résulte  clairement  que  ce  sont  elles  qui  ont  donné 
lieu  à  la  flore  rudérale.  V.  Brandicourt. 

(D'après  Lucio  Gabiueli,  in  Rlvisla  itaUana  di  Sdmze  natumii, 
1"  janvier  189i). 
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Quelques  conseils  pour  la  récolte 
des  Myriapodes. 

Le  BoUettino  del  Naturaliâta  donne,  par  la  plume  de 
H.  Fîlîppo  Silveslrî,  quelques  îndicalioQs  1res  utiles  pour 
aider  &  la  recherche  des  Myriapodes.  Nous  allons  les  résumer 
pour  ceux  de  nos  collègues  que  l'étude  de  ces  (très  curieux 
peut  intéresser. 

Sous  cette  dénomination  de  Myriapodes,  aujourd'hui  aban- 
donnée par  les  savants,  on  comprend  quatre  classes  bien 
distinctes  d'Arthropodes  :  les  Symphilîdes,les  Cbilopodes,  les 
Pauropodes  et  les  Diplopodes. 

Les  Stmphilides  qui,  à  l'état  adulte,  ont  12  segments,  avec 
une  paire  de  pattes  à  chacun,  deux  appendices  styliformes 
à  la  queue  et  de  très  longues  antennes,  vivent  dans  les  lieux 
très  humides.  On  les  rencontre  souvent  dans  les  détritus 
végétaux  ou  sous  les  pierres.  On  les  reconnaît  de  suite  à  leur 
blancheur  de  neige  et  il  faut  les  capturer  avec  soin  parce  que 
leur  corps  est  très  délicat  et  si  on  les  saisissait  brutalemeni 
ils  s'écraseraient  et  deviendraient  impropres  pour  l'étude. 
Pour  cette  raison  et  en  mSme  temps  &  cause  de  leur  petite 
taille,  il  faut  les  mettre  dans  des  tubes,  à  part  des  autres 
myriapodes. 

Les  Cbilopodes  comprennent  quatre  types  principaux  qui 
ont  chacun  un  habitat  très  différent. 

Les  Scutigera,  aux  antennes  et  aux  pattes  très  longues, 
aux  mouvements  très  vifs,  habitent  dans  les  parties  humides 
des  maisons,  dans  les  cuisines,  les  caves  el  il  n'est  pas  rare 
d'en  rencontrer  dans  la  campagne  sous  des  tas  de  pierres. 
Leur  capture  demande  une  grande  dextérité  parce  que  les 
pattes  si  fragiles  et  les  longues  antennes  se  détachent  facile- 
ment. Eux  aussi  devront  être  mis  dans  des  tubes  séparés. 

Les  Liihobius,  dont  la  caractéristique  est  de  posséder  à 
l'état  adulte  15  segments,  avec  chacun  une  paire  de  pattes; 
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Tirent  parmi  les  détritus  végétaux,  sous  les  pierres,  les 
écorces  des  arbres;  ïts  ontdesnaouveineDU  très  vifs  et  il  faut 
les  attraper  avec  soin,  en  évitant  de  briser  les  pattes  anales 
parce  qu'elles  constituent  un  caractère  important  pour  la 
détermination.  Ils  ne  doivent  pas  non  plusëtre  mélangés  dans 
les  boites  avec  d'autres  artbropodes  de  consistance  chili- 
neuse,  dont  le  contact  pourrait  leur  endommager  les  pattes. 

Les  Scolopendfts  ont  21  segments  et  préfèrent  les  lieux 
humides:  on  les  rencontre  sous  les  pierres.  Ils  sont  venimeux 
et  quelquefois  leurs  morsures  ne  sont  pas  sans  danger.  Les 
Cryptopi,  espèce  voisine,  préfèrent  au  contraire  les  détritus 
végétaux.  Avoir  bien  soin  également  en  les  capturant  de  ne 
pas  endommager  les  pattes  anales. 

Les  Geophilus,  au  corps  allongé  et  constitué  par  un  grand 
nombre  d'anneaui,  170  environ,  habitent  dans  l'écorce  des 
arbres,  dans  les  détritus  végétaux,  sous  les  pierres,  et  quel- 
ques espèces  dans  le  sable  des  plages  toujours  recouvertes 
par  la  marée.  Facile  est  leur  capture  de  même  qne  leur 
conservation. 

LesPAUROPODES,  aux  antennes  rameuses,  visitent  les  mCmcs 
endroits  que  les  Sympbilides.  Ils  sont  de  couleur  blanche  ou 
blanc  Jaunâtre  et  ont  des  mouvements  rapides,  ce  qui  permet, 
avec  un  peu  de  pratique,  de  les  découvrir  assez  facilement, 
bien  qu'ils  ne  dépassent  pas  la  taille  d'un  millimètre  et  demi. 

Il  n'en  est  pas  de  même  des  Eurypauropm,  qui  sont 
encore  plus  petits  que  les  Pauropus,  avec  des  mouvements 
beaucoup  plus  lents  et  d'une  couleur  jaune  terreux;  il  faut 
beaucoup  d'attention  pour  les  découvrir.  Dès  qu'on  a  la 
bonne  fortune  d'en  rencontrer,  il  faut  les  placer  dans  des 
tubes  séparés. 

Pour  les  DiFLOPODES,  dont  la  caractéristique  est  d'avoir 
deux  paires  de  pattes  à  chaque  segment,  nous  donnerons 
des  conseils  suivant  les  types  principaux. 

Les  Polyxenus  ont  le  corps  recouvert  de  touffes  de  poils  : 
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ils  vivent  sons  l'écorce  des  arbres;  l'hiver  on  les  rencontre 
dans  la  terre  près  des  racines  des  arbres;  l'été  on  peut  les 
recueillir  en  battant  dans  les  baies. 

Les  Lophopt'octvs  sont  aussi  couverts  de  poils,  mais  vivent 
.sons  les  pierres.  Comme  les  précédents,  il  ne  faut  pas  les 
mêler  aux  autres  myriapodes  parce  qu'ils  sont  petits,  poilus 
et  pourraient  être  Tacilement  endommagés. 

Les  Blaniiilus,  au  corps  allongé  et  cylindrique,  se  trouvent 
sous  l'écorce  des  arbres,  sous  les  pierres,  dans  les  matières 
ezcrémenlielles  ou  en  décomposition. 

On  peut  rencontrer  les  lulus  sous  les  pierres,  les  feuilles, 
l'écorce  des  arbres  abattus  et  quelques  espèces,  au  printemps 
el  en  été,  s'aventurent  jusque  dans  les  baies.  Après  une  forte 
pluie  on  en  voit  passer  dans  les  buissons,  les  arbres  ou  les 
chemins. 

Les  PolydUmvi  préfèrent  généralement  l'écorce  des  arbres 
abattus,  mais  élisent  quelquefois  domicile  dans  les  détritus 
végétaux  ou  sous  les  pierres,  — Les  Po/yionium  et  les  6'i;»Ao- 
nophora  se  rencontrent  à  peu  près  dans  les  mêmes  habitais 
et  surtout  dans  les  arbres  en  état  avancé  de  décomposition. 

Les  Dolistenvs  s'enfoncent  profondément  dans  la  terre. 

Les  Glomeris  ont  la  propriété  de  pouvoir  se  rouler  en  boule 
et  à  première  vue  on  serait  amené  à  les  confondre  avec  des 
Cloportes  dont  ils  se  distinguent  par  des  couleurs  plus  vives 
et  par  la  forme  des  segments  ;  leur  boule  n'est  d'ailleurs  pas 
aussi  sphérique  que  celle  des  Cloportes.  Ils  vivent  parmi  les 
pierres  des  bois. 

C'est  dans  les  bois  qu'on  fait  la  plus  fructueuse  récolte  de 
Myriapodes  :  le  meilleur  moment,  pour  les  régions  tem- 
pérées, c'est  de  l'automne  au  printemps.  Dans  les  pays 
tropicaux,  le  meilleur  moment  c'est  la  saison  des  pluies, 
parce  que  durant  la  sécheresse,  comme  ils  aiment  l'humidilé, 
ils  s'enfoncent  en  terre  k  une  grande  profondeur  et  il  est 
bien  dif&cile  de  les  trouver. 
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Le  liquide  conservateur  doit  être  l'alcool  à  70".  La  for- 
nialioe  doit  fitre  absolument  exclue  parce  qu'elle  rend  tes 
écbanlillons  trop  cassants  et,  par  suite,  l'étude  en  est  peu 
commode. 

Un  dernier  conseil  en  terminant,  c'est  de  capturer  ces 
insectes  en  plus  grande  quantité  possible  et  de  ne  négliger 
aucun  individu  en  se  disant  qu'il  appartient  à  une  espèce 
déjà  récoltée,  parce  que  la  détermination  en  est  très  dimcile 
et  qu'il  se  peut  très  bien  que  les  spécialistes  les  reconnaissent 
pour  des  individus  de  familles  bien  dilTérentes. 

V.  Brandigourt. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOOIQUES. 

Station  agronomique  d! Amiens.  —  Altitude  5I"S62. 


« 

BASOHÉTIII. 

■nmi 

lATUHE 

1     t 

U 

é 

jl 

•ii 

3| 

X  i 

i^ 

■S  " 

g  S 

EmuitouBt. 

- 

mii^m 

«.xi» 

nlDim. 

li 

ûl 

"■a 

3"° 

g 

ag 

7~ 

775,5 

2,5 

3,5 

4,5 

90 

E. 

10 

0,0 

! 

771,5 

773 

1,2 

3,4 

*,2 

97 

N.E. 

10 

0.0 

3 

774 

775 

0.S 

6,8 

3,7 

93 

E. 

10 

2,30 

4 

773 

774 

-3.0 

5,0 

3.5 

92 

E. 

0 

3,0 

t 

773 

774 

-1,0 

8,5 

S,0 

93 

S.W. 

10 

1,0 

G 

n3 

774. 

0,5 

4,2 

4.2 

S9 

S. 

0 

1,30 

771 

774 

0.0 

2,2 

3,5 

92 

s. 

10 

0,0 

8 

7G7 

771 

-2,2 

H,0 

3,2 

98 

s. 

5 

4,0 

9 

766 

767,5 

-1,5 

12,G 

4,7 

71 

2 

8. 

10 

0,3Ï 

Pluie  la  nuit. 

10 

167,5 

771,5 

6,2 

12,6 

6,7 

97 

0,4 

w. 

10 

2,0 

771,5 

772,5 

7,0 

15,C 

6,7 

31 

w. 

8 

5,30 

13 

m 

771,5 

0,0 

15,« 

6,5 

95 

0,2 

w. 

2 

6,30 

i; 

767 

770,5 

2,0 

12,0 

6,7 

94 

N.W. 

10 

2.0 

14 

769,5 

771 

2.6 

7.8 

6,0 

87 

0,2 

N.E. 

10 

1,0 

15 

)68 

771 

-2,0 

8.8 

5,7 

89 

N. 

10 

1,0 

16 

771 

773 

2,0 

9,0 

6,0 

83 

N.E. 

10 

0,0 

n 

m 

773 

0,0 

7,4 

5,2 

92 

B. 

10 

4,0 

M 

?CÎ.5 

768 

-î,0 

11.4 

3,5 

92 

E. 

0 

5,30 

19 

r55 

762 

-0,4 

13,2 

5.0 

66 

E 

0 

3.30 

10 

752,5 

755 

2,5 

lî,2 

7,0 

78 

8.  E. 

7 

1,30 

[1 

753 

754 

3,0 

10,1 

6,7 

77 

E. 

5 

4,30 

n 

754 

761 

-2,0 

8,0 

5,7 

64 

E. 

0 

7,0 

n 

"761 

766 

-3,0 

6.0 

i.T 

93 

E. 

0 

7,0 

M 

766 

768 

-4,2 

8,0 

4.0 

99 

E. 

0 

7,0 

V> 

760 

767 

-6.0 

6,0 

2,5 

90 

E. 

4 

7.30 

m 

757 

700 

-8,0 

2,4 

1,7 

9U 

N. 

5 

2,30 

n 

759 

764 

-4,5 

8,5 

2,5 

78 

N. 

10 

1,30 

iê 

762 

764 

1,0 

11.0 

3.7 

97 

2.2 

W. 

10 

0,0 

Pluie  li  nuit. 

!9 

750 

763.5 

6,8 

10,1 

5,5 

92 

5,4 

W. 

10 

0,0 

n  mlllimëlres  ; 

JJrftiiatfontfl£*»Miiaifon«:B,  Bourrasque.  — Br.Brooillinl.—Ecl.Ecliir.  —  Gl.  bl,  Gelia 
bUocbe.  —  Gr.  Qrèle.  —  Sg.  KdHe.  —  Dr.  Onge.  —  Ton.  Tonnerre.  —  L*  (empénture  de  la 
Samine  eit  prise  1  H  b.  du  maUo  «it  G  h.  du  lolr.  —  L'Haï  du  ciel.  In  diredlDn  du  Tenl,  l'eut 
hjgranélrkjiie  ninl  obierrèa  ù  9  b.  du  mMin  — L'élit  du  ciel  esl  meaurd  de  0  k  10.  en  dlxlèmei 
de  âibuiullé.  —  Le*  beuret  de  «olell  atuil  meiurtei  nec  l'biliagrapbe  de  Ctmpbell. 
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"" UMBBIWIS  DU  IMU  DE  LA 

BULLETIN  MENSUEI, 

X°  286.  -  Avril  1896.  —  28'  AaDte.  -  T.  XIII. 

Abresser  :  Les  Ouvrages,  llaDUScritB  et  Communica lions  iDiéressanI  la 
rédaction  du  Bulletin,  à  U.  le  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demaudes  d'abonoement  et  les  colisations,  (en  linibres-poste),  i 
N.  le  D'  Spixeux,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  grituitement  il  tous  les  Membres  payants  ;  il  esl 
adressé  aui  Sociétés  scientiliques,  par  voie  d'échanj^. 

SOUHAIRE:  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  U  mars 
IS^e,  p.  49.  ~  La  température  des  eaux  en  Picardie,  par  M.  H.  Dn- 
cHAUssor,  p.  50.  —  Les  Carnivores  amateurs  de  fruits,  [wr  M.  V.  Bban- 
iHCouRT,  p.  59.  —  Ouvrages  reçus,  p.  CO.  —  Observations  météoro- 
logiques, p.  6t. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

SÉANCE  GÉNËBALE  DU  SAHEDt    14    HARS    1896. 

Ptésidence  de  M.  GONSE. 

Correspondance  :  1"  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique,  des  Beaux-Arts  et  des  Cultes  nous  annonçant 
l'envoi  d'ouvrages  venant  des  Etals-Unis,  de  Norwège  et  de 
Russie. 

2°  Lettre  de  la  Société  départementale  d'Agriculture 
Sciences  et  Arts  de  la  Dordogne  nous  invitant  à  assistera 
son  Assemblée  générale  annuelle,.qui  a  eu  lieu  à  Périgueux, 
le  11  Mars  dernier. 

3°  Lettre  de  M.  Ledieu  remerciant  la  Société  de  son 
admission  en  qualité  de  membre  résidant. 

4°  La  Société  archéologique  de  Sens  (Yonne)  nous  adresse 

par  la  voie  du  Ministère  do  l'Instruction  publique,  les  tomes 

XVI  et  XVII  de  son  Bulletin  et  nous  réclame  les  Bulletins 

N"  1  à  36  et  88  à  98  inclus,  et  les  3  premiers  tomes  de  nos 

25'  annAe.  4 
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Mémoires  ainsi  que  ce  qui  a  pu  paraître  depuis  le  tome  Vlll 
1889  à  1891. 

U.  Ducbaussoy  nous  donoe  le  résumé  de  ses  obserratioDS 

sur  la  température  des  eaux  eu  Picardie  pendant  l'année  1895. 

M.  Dubois  donne  lecture  d'une  note  sur  la  «Flore  des 

tombeaux  égyptiens  »  traduite  du  ■  Bumboldl  »  par  notre 

collègue  M.  Laurent. 

Le  Secrélaire-adjoinl, 
F.  Ghoocart. 


La  température  des  eaux  en  Picardie. 

(Année  1893). 

L'Administration  des  Ponls-el-Chaussées  continue  à  faire 
prendre  la  température  de  la  Somme,  deux  fois  par  Jour,  à 
6  heures  du  matin  et  6  heures  du  soir.  Les  obsen'ations  ont 
été  faites,  par  M.  Cailly,  au  puisoir  qui  se  trouve  en  aval 
de  l'Ecluse  d'Amiens.  D'autre  part,  notre  collègue,  M.  Comte, 
a  déterminé  ta  température  de  l'Encre,  à  8  heures  du  matin, 
un  peu  en  amont  du  déversoir  de  la  filature.  Chaque  di- 
manche, la  température  de  l'eau  du  puits  est  obtenue,  avec 
le  même  thermomètre  pinceau, qu'on  descend  à  l'aide  d'une 
ficelle.  Le  17  novembre  189S,  il  y  avait  IS^t^S  depuis  la 
margelle  en  grès  du  puits  jusqu'à  la  surface  de  l'eau,  soit 
iS'.âO  de  différence  enire  les  niveaux  de  l'eau  dans  le  puits 
et  la  rivière  d'Encre.  Pour  les  observations  précédentes, 
M.  Comte  a  été  remplacé  souvent  par  l'un  de  ses  employés, 
M.  J.  Robaut,  auquel  nous  sommes  heureux  d'adresser  nos 
félicitations  pour  les  services  qu'il  rend  à  la  météorologie. 

I.  —  Tempiralnre  de  la  Somma. 

La  température  de  la  Somme  a  oscillé  entre  0  et  33**,  pen- 
dant l'année  189S,  avec  une  moyenne  génémle  de  ii',05. 
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inférieure  de  0',58  à  la  moycnnae  des  trois  anaées  pré- 
cédentes. 

Seize  fois  le  matin  et  six  fois  le  soir,  le  thermomètre  est 
descendu  à  Of.  Les  jovméet  les  plus  froides  sont  celles  du  27 
janvier,  i",  S,  5,  8  et  9  février.  Dans  l'aîr,  le  minimum 
s'est  produit  dans  la  matinée  du  28  janvier  :  — 16*  à  Albert 
et  — 19*  à  la  Station  agronomique  d'Amiens. 

Ci-dessous  les  moyennes  mensuelles  obtenues  en  1893  : 


MOIS. 

TEirÉItATDRES 

moreutea 
de  la  Somme 

HTEmiES 

mm- 
tnelles. 

TEIFËRATDRES  EimClES. 

*«..». 

kBh.  B 

Hinima. 

Uulma. 

J&DTi«r  . 
Férrier  . 
Mars  .  . 
Aïril  .  . 

2',47 
i',in 
6*,01 
I1*,1S 
14*,63 
1T,88 
1 80,06 

iT.se 

16*,25 
10*,14 
7'.38 
4',3i 

3*,ll 
1*.89 
6>,69 
i2»,50 
lo*,84 
t8»,76 
i9*,H 
18*,48 
n*,35 
iO°,88 
8*,33 

2*,79 
1*,48 
6»,35 

^^^8^ 

JS»,23 
18»,33 
18',58 
17°,93 
16*,80 
10*,61 
7»,80 
4*,83 

0*  le  27 

0*lBl.2,3.î,9 

2°,5  le  « 

7*,5  le  5 
HMe2l 
15°  le  14. 
il"  les  15,  23 
15*,5lea6,7,8 
14*lMl5.1S,n 

6*  le  29 

3*  les  20,  27 

2"  les  24,  25 

5*,Slea20,21 
L<>leii21,S4,28 
11"  le  24 
I5«,5  le  24 
20*  le  30 
22*  le  30 
21*  le  1" 
2Ï«  le  22 
21*  le  7 
I7«  le  1". 
13*  le  10 
7>,5  le  6 

Juillet .  . 

Septembre 
Octobre . 
Novembre 
Décembre 

Année  ie9S. 

10*.56 

ll°,51 

H*,03 

0°le27j«n?ier. 
lea  i",  2, 

3,  8,  fl  féTrier. 

22-  le  30  juiB 
et  le  33  août. 

La  moyenne  de  février  est  bxcbptionnellbhent  basse,  étant 
inférieure  de  S*, 10  à  la  température  correspondante  Ao  1892, 
1893  et  1894.  Treize  fois  le  matin  et  cinq  fois  le  soir,  le  ther- 
momètre a  indiqué  zéro  degré,  pour  la  température  de  l'eau. 
Dans  l'air,  on  a  eu  26  minima  et  15  maxima  inférieurs  à  zéro 
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à  Albert  ;  du  1"  au  20  les  moyennes  diurnes  ne  dépassent 
pointe.  Pour  le  mois,  on  a  eu  — 3',52  à  Amiens,  —4° ,01  à 
Alberl  et  — 4°, 45  à  Paris  :  c'est  un  fait  unique  dans  les  annales 
méléoyologiques.  Depuis  1757,  la  moyenne  la  plus  basse  de 
février  est  celle  de  1827  et  vaut — O'.a.  Dans  le  grand  hiver  de 
1740  on  aurait  obtenu,  d'après  les  observations  de  Réaumur, 
une  moyenne  de  — 2'',S3.  Nous  ne  connaissons  que  4  mois 
plus  froids:  — i'fi  en  janvier  1838;  — 6°,30  janvier  1795; 
— 6',80  décembre  1788  et  ~7°,60  décembre  1879. 

Les  températures  les  plus  fortes  de  la  Somme  ont  été 
observées  le  30  juin  et  le  22  août.  Dans  l'air,  la  température 
de  juin  a  eu  son  masimum  le  29;  à  la  Station  agronomique, 
notre  collègue  M.  Roger  a  noté,  le  même  jour,  29*,5.  Le 
22  août  correspond  au  maximum  de  l'année  :  28", 7  sous 
abri  à  Albert,  32°  à  Amiens  et  à  Lille. 

Pendant  la  période  d'été,  il  y  a  eu,  dans  la  soirée,  103  tem- 
pératures de  la  Somme  au  moins  égales  h.  18°,  dont?  en  mai, 
26  en  juin,  31  en  juillet,  27  en  août  et  12  en  septembre  ; 
7  fois  le  matin  el  36  fois  le  soir  on  a  eu  20"  ou  plus. 

Nous  indiquerons  ci-dessous  la  variation  diurne  la  plus 
grande  de  chaque  mois  (T-t),  ainsi  que  la  différence  S  des 
moyennes  mensuelles  du  soir  et  du  matin. 
MOIS      J      F      M      A     M'     J'      J'      A'       S      O       N      D 
T-1         3'      a-      2'      1*,4     S*      3*      2-      a-,5      3-      3-      3-      l-,5 

e      0',64  0-,8î  O',60  l*.35  1",21  0%S8  l-,05  l'.lO  1M0  0*,74  O-.SS  1',03 

Pour  l'ensemble  des  observations,  il  y  a  une  différence 
d'environ  1°,  entre  la  température  de  6  h.  du  malin  et  celle 
de  6  heures  du  soir. 

Il  serait  intéressant  d'établirun  thermomètre  enregistreur 
sensible,  donnant  la  température  à  chaque  instant  de  la 
journée.  Par  la  combinaison  de  deux  appareils  semblables, 
on  pourrait  comparer  la  température  du  fond  de  la  rivière  à 
celle  de  la  surface.  D'après  une  communication  de  M,  Guppy, 
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faile  en  1894  à  la  Société  royale  de  physique  de  Londres,  des 
observations  ont  montré  que,  sur  la  Tamise,  entre  Teddiugton 
et  Wallon-Bridge,  il  pouvait  y  avoir,  en  été,  une  ditTérence  de 
0*,56  à  O'iâS,  entre  les  températures  du  fond  et  celles  de  la 
surface  de  l'eau  ;  par  les  temps  couverts  la  différence  descend 
à0°,3.  On  a  remarqué  que,  pendant  la  période  d'hiver,  le 
thermomètre  donne  des  résultats  peu  différents,  aux  diverses 
profondeurs. 

n  Dans  la  Tamise,  le  minimum  de  température  se  produit 
au  lever  du  soleil  ou  pendant  les  deux  heures  qui  suivent. 
Le  maximum,  en  été,  est  entre  4  et  6  heures  du  soir,  et  se 
maintient  jusqu'à  7  heures  et  8  heures  ifà.  En  hiver,  le 
maximum  a  lieu  à  deux  heures  du  soir;  au  printemps  et  en 
automne,  de  3à  4  heures  du  soir.  Le  maximum  elle  minimum 
des  petites  rivières  ont  lieu  une  heure  plus  t6t  que  dans  la 
Tamise.  La  température  moyenne  se  produit  entre  11  heures 
et  midi  »  (1).  Nos  observations  personnelles  semblent  aussi 
indiquer  pour  la  Somme  des  résultats  analogues. 

II.  —  Température  de  l'Euore. 
La  rivière  d'Encre,  que  nos  paysans  nomment  toujours 
B  el  rivièr  d'isc  »,  prend  sa  source  près  de  Miraumonl,  et  se 
jette  dans  la  Somme  à  Aubigtiy,  après  un  parcours  de  43 
kilomètres,  ayant  arrosé  de  nombreuses  localités:  Grand- 
court,  Divion,  Authuille,  Aveluy,  Albert,  Dernancourt,  Ville- 
sous-Corbie,  Ribemont,  Méricourl-l'Abbé,  Heilly  et  Corbie. 
Le  fond  de  cette  vallée  verdoyante  est  formé  d'alluvions 
modernes  el  présente  de  nombreuses  tourbières  en  exploita- 
tion. Partout  les  carolines,  les  saules  ou  les  aulnes  donnent 
au  pays  une  physionomie  spéciale,  qu'on  peut  admirer 
lorsqu'on  se  dirige  vers  Arras  par  la  voie  ferrée;  celle-ci 
remonte  en  effet  la  vallée,  de  Corbie  à  Miraumonl,  suivant 


DçiilizedbvGoOglc 


—  54  — 

à  peu  près  la  direction  du  SWauNK.  La  peate  est  générale- 
ment assez  douce  ;  cependant  un  changement  brusque  de 
nWeau  a  produit,  dans  la  petite  ville  d'Albert,  une  jolie 
cascade  de  7  mètres.  C'est  au  pied  de  cette  belle  chute  qu'on  a 
établi  la  filature  dirigée  par  H.  Comte  ;  c'est  près  de  là  que 
notre  très  sympathique  collègue  fait,  avec  tant  de  soin  et  de 
persévérance,  ses  excellentes  observations  météorologiques. 
Rappelons  que  le  poste  est  complété  par  une  deuxième  série 
de  Uiermomèlres,  installés  à  la  Villa  des  Rochers,  où  l'on 
peut  étudier  de  splendides  échantillons  do  tur  calcaire  ((}. 
Depuis  1865,  M'  Comte  mesure,  à  l'aide  de  ses  turbines, 
le  débit  mensuel  de  la  rivière  d'Encre.  Gi-dessous  les  princi- 
paux résultats  obtenus,  évalués  en  litres  par  seconde. 


MOIS 

HTERTES 
normolei 

CENT 

MAXIMA 

MINIMA 

(1865-91) 

an  IBQS. 

mensoels. 

memils. 

Janvier 

.  .    laay 

1637' 

2610' en  1883 

700' en  187S 

Février 

.  .      1425 

1900 

330Oenl883 

700  en  1875 

Mars  . 

.  ,    moi 

2050 

3550  en  1883 

700  en  1875 

Avril  . 

1B89 

2U12 

32W  en  1883 

600  en  1875 

Mai.  . 

14S3 

1934 

2535  en  1873 

S»0  en  1875 

Juin.  . 

.  .      1396 

1880 

2445  en  1873 

650  en  1865 

JuiUrt. 

.  .      13Î3 

1754 

2435  ea  1879 

6S0  en  1865 

Août  . 

lïil 

1515 

2575  en  1879 

6S0  en  1865 

Septemb 

re  .      1163 

1287 

2300  en  1879 

556  en  1874 

Octobre 

.  .      H3I 

1260 

2050  en  1879 

BIO  en  1874 

Novemb 

■e.  .      1137 

1201 

1800  en  1879 

BIO  en  1874 

Décemb 

«.   .      1SS2 

1287 

2200  en  1882 

700  en  1865 

AoDèe. 

.  .      13*2' 

1643' 

2331' en  1883 

694' en  1865 

(1)  Hhloire  de  la  Ville  d'Albert,  par  M.  Dudsst.  Dans  Fon  inWres- 
sante  monogi'apfaie  U.  Daussy  ortliographie  bBiicrb*.  Ce  nom  est  resté 
à  la  ville  Jusqu'au  xvn*  siècle.  >  C'est  par  corruption  qu'on  a  écrit 
AncHB  avec  un  A,  le  principal  auteur  de  cette  mauvaise  orthographe 
étant  l'Italien  Concini  qui,  deveuu  Marquis  d'Encre,  signait  Marquis 
d'Ancre.  ■  Dorénavant  nous  écrirons  ■  la  rivitre  d'Enere  ■,  qu'on 
trouve  mentionnée  ainii  sur  la  Carte  géologique  dMailUe. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  55  — 
L'année  de  la  plus  grande  pénurie  d'eau  a  été  1838.  Au 
mois  d'août  le  débit  moyen  a  été  de  430  litres  et  en  septembre 
de  400  litres;  le  33  septembre  il  est  même  descendu  à  363. 
Au  contraire,  le  débit  a  dépassé  3000  litres  pendant  les  mois 
de  février  1883,  mars  m73  et  1883,  avril  1883. 

En  général,  on  peut  dire  que  le  dé/iit  de  l'Encre,  qui  a  fon 
MiNiHL'H  EN  OCTOBRE  et  son  MAXIMUM  EN  MARS,  présente  les 
moyennes  saisonnières  suivantes  : 

Printemps lîS38>>>' 

Eté 1320 

Automoe 114fc 

Hiver 13*5 

Indiquons  maintenant  les  principaux  résultats  qui  con- 
cernent la  température  de  la  rivière  ^ Encre  en  i  895. 


TEIPËRATURES  lOTEiniES 

TEIPÙlItTDEUS  EXTRËIES  dsl'ENCItE 

MOIS. 

de 

laSomme 
k6h.tD. 

de 

ksb.m. 

Diff*- 

mNlUA.                   MAXIIIA. 

Janvier.  .  .  . 

2°  ,47 

5",20 

-2',73 

30  les  28,  31    8°  le  21 

Février 

ffil 

4%ao 

-3',n 

l'.iS  le  6 

6'>,eieB2î,23 

Mars. 

6-.01 

7>,*0 

-1-,3fl 

S"  le  3 

»",3  le  24 

Avril. 

If.iS 

9»,M 

+l-,75 

7«,1  le  S 

ll<>leBll,2S 

Mai.  . 

I4>,63 

ll'.IO 

+3*,53 

8>,2  le  18 

14-  le  3t 

Juin  . 

I7»,88 

ia-,50 

+5*,38 

10>,S  le  15 

U»  le  24 

Juillet 

I8»,08 

i2«,:o 

-i-5',36 

Il»,5  1e7 

<4*,3  le  28 

Août. 

17»,38 

12«,70 

-î-f,68 

iisiiese 

li'.i  le  23 

Septembre 

I8«,a3 

12",00 

+4-,  25 

10>,S  (3  fois) 

14»,1  le  4 

Octobre  . 

10»,I4 

»»,30 

-H)*,8l 

e«,7  le  30 

13°  le  i 

Novembre 

7»,38 

8«,40 

-i-,oï 

i»  le  25 

12°,2  le  9 

Décembre 

4S3S 

e«,60 

-i*,î8 

4%7  le  8 

9»,7  le  6 

Année  1895.  . 

in-M 

9»,28 

+  l',28 

ISS 
le  8  février. 

14°,3 
le  28  juillet. 
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Ainsi  la  lempéralnre  de  l'Encre  a  oscillé  entre  1*,5  le  6 
février,  et  14*,3  le  S8  juillet,  soit  un  écart  de  12* ,8  ;  pour  la 
Somme  lavariatioD  anaueHeaélédeâ2°.Arexcepliondu  mois 
de  révrier,IesécartsmensuelssontmoiDS  grands  pour  l'Encre. 
Nous  trouvons,  eu  eflet,  les  différences  suivantes  entre  les 
températures  extrêmes  des  deux  cours  d'eau. 
U0I8  J  F  H  A  U'  J'  J'  A'  S  0  N  D 
Encii  5*,0  5- ,4  4'.3  3*,9  5',8  3*,5  1-fi  2-,8  3*.«  6*^  8M  S'.O 
SOHiiK      S*^    4-,0    8- ,5    8*,0    9-,0    T.O    4-.0    6%5    7-,0  15- ,8    8-,0    b\b 

Pendant  les  mois  de  janvier,  février,  mars,  novembre  et 
décembre,  la  Somme  est  plus  froide  que  l'Encre.  En  re- 
vanche, pendant  toute  la  saison  chaude,  d'avril  &  octobre' 
celle-ci  a  les  eaux  plus  fraîches.  Pas  une  seule  fois  le  ther- 
momètre n'a  indiqué  dans  l'Encre  15°  ;  les  31  mai,  24  juin, 
28  juillet,  11  et  23  août,  et  le  4  septembre  la  température  a 
atteint  ou  légèrement  dépassé  14  degrés  ;  45  fois  seulement 
les  nombres  obtenus  dépassent  ou  égalent  13*.  Ces  résultats 
nous  rappellent  les  bains  trop  froids  que  nous  prenions  l'été, 
avec  les  gamins  du  village  d'Hangest-sur-Somme,  dans  les 
eaux  glacées  de  l'Auge  ou  du  Saint-Landon. 

III.  —  Faits  de  la  tUfttnre  d'Albert. 

En  1895,  la  température  de  ce  puits  a  varié  de  8', 5  Us 
10  et  17  février  à  10", 3  le  1  "  septembre,  soit  une  différence 
de  1",8.  La  moyenne  générale  des  52  observations  égale  90,55. 
En  1894,  on  avait  eu  9*, 70.  Ci-dessous  l'ensemble  des  obser- 
vations : 


1"  Semaine 

9»,0Ie  6  janvier. 

8« 

Ssmaine 

8*,8  le  24  février 

S»       — 

9%lle13    — 

fl- 

— 

9»,0le    3  mars. 

3»       — 

9%3Ib20    — 

10* 

_ 

9»,01e10    - 

*•  .    - 

«•Aie  27    - 

il* 

„ 

9",2lel7    — 

B»       _ 

S",81e   3  février. 

il* 

— 

tl«,31c24-  — 

(C       _ 

8",SlelO    - 

13* 

— 

9*,31e31     — 

7"       — 

8",5le17     - 

14' 

_ 

9'>,4  le  7  avril. 

DçiilizedbvGoOglc 


)  le  tt  arril.  34*  Semaine  10' ,0  le  25  août. 

16"  —  9*,S  le  ai     —  33'  —  IC.S  le  t"  sept. 

iî«  —  9%BleaB    —  36»  -  lO'.llo   8     — 

IB'  —  9",5le  8  moi.  37*  --  lO'.OlelS    — 

19*  —  9«,7lefî    —  38»  —  i0»,01e2ï    — 

80*  —  9«,71ei9     -  39-  ~  10»,0le29    — 

21"  —  9s8le26     —  40"  —  iO'.lle  Boctobre. 

Î2«  —        »»,81e   2  juin.  4i>  —  IO°,OIel3    — 

23'  —  9* ,8  le  9    —  42«  —  9'',5le20    — 

24»  -  9«,8lel6     -  43'  —  »»,41e27    — 

»•  —  9«,9le23    -  44»  —  9«,3le   3  nov. 

26-  —  10«,0le30    —  45-  —  8",6lelO    —   ' 

27-  —  10* ,01e  7iuillet.  4e«  -  9«,9lel7  — 
28'  —  10»,0Ib14  —  47*  —  6»,3]e24  — 
»•  —  lO^.O  le  21  —  48-  -  K4  le  1"  déc. 
30*  —  10",lle28  —  49*  —  9" ,8  le  8  — 
31»  -  tO'.Ole  4  K.ÛI.  iSÛ>  —  9»,3lel3  — 
32*  —  10».0leH  -  51"  —  90,21622  — 
33'  —  I0»,0lel8    —  32»  —  9°,l]e29    — 

Les  moyennes  mensuelles  sont  ainsi  les  suivantes  : 

MOIS       J       P      M      A      H'     J'      J'     A'     8       O       N  0 

MnjamiÈ   9*,1    8' ,7   S»,!   9» ,4  O-.T   9',9  10* ,0  10*,0  lO-,!   9',8  9" .5  9-,3 

T-t      0-,3   0-,3   0-,3  0*,2   0*,3   0',2   OM    O-.O    0',3   0',7   0-.6  û%4 

IT.  —  Rèsumi. 

Nous  terminerons  cette  4*  note  sur  la  température  des 
eaux  en  Picardie  (1),  en  donnant  les  moyennes  mensuelles 
des  deux  dernières  années  (1894-95),  pendant  lesquelles  les 
observations  ont  été  faites  régulièrement. 


(1)  Voir  les  H"  251,  262,  263  et  275  du  BuUflin  de  la  Sociiti  Un- 
némne  dit  Nord  de  la  France. 


DçiilizedbvGoOglc 


SOMME 

□ICRE 

mt- 

PUITS 

AIR  1894-95 

MOIS 

bïenos 
géninlo 

Gbenres 

1 

6baim 

de 

1894-95 

1  benra 
kuiUd 

Ic 

liliWW 

SUtlon 

Albert 

IBM-» 

uir 

1SM-S5 

ponr 

189t-S5 

1894 -9S 

d'Albm 

miqne 
d'&mieni 

I.CmU 

IftDTÎer.  . 

3*,«i 

3«,36 

3»,82 

3«,53 

5S30 

-2»,9i 

9»,i2 

l-,50 

(i;m 

FéTrier.  . 

8*,30 

3S41 

i'.n 

3..8I 

S»,42 

-a'.ot 

8",87 

0*,93 

O'.SO 

Mare.  .  . 

7",W 

7»,01 

8«,00 

7«,90 

7»,60 

-0",59 

9*,t0 

6-,88 

6-,(n 

Aïril .  .  . 

(S*,iO 

U«,»4 

i3«,a7 

12«,60 

9»,70 

+ÏV24 

9'.25 

U'fii 

H',2S 

Mai.  .  .  . 

14*.S6 

13»,89 

(4«,98 

U*,U 

10*,65 

+3%2i 

9-,45 

13',4i 

i2..SÎ 

luin  .  .  . 
luUlet  .  . 

i6»,7» 

17>,23 

I8>,I9 

i7%69  ](2»,50 

+4°,73 

(0».)0 

ia»,7e 

I5*,flï 

18<,8g 

I8',51 

IS-.iS 

I8»,97    13',00 

+5",51 

IC.iO 

18", 25 

17%4i, 

Août  .  .  . 

<SS33 

I7»,3S 

I8»,34 

17«,81|U",80 

+t',3i 

10»,40 

17..71 

17»,0i 

Sept, .  .  . 

I5»,56 

15«,Si 

16>,18 

IS",?!! 

U',60 

+3«,6i 

iO",20 

16',0i 

15',3ll 

lOclobre.  . 

H*,06 

Kf.iS 

il  •,27 

iO-jSS 

9",45 

-t-0».98 

i'.n 

10*  ,42 

9>.65 

Sovemb. 
Dàcemb.  . 

8-.27 
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Pour  les  deux  années  1894-95,  les  moyenaes  saisonnières 
sonl  les  suivantes  : 


Amiens.      Albert. 


PftiHTUiPB.  .  i0<,74 

Eté  ....  .  17»,57 

AUTOHHB.  .  ,  lio,57 

HiviH.  .  .  .  2',47 


9',85 
16»  ,79 
I0>,80 


Année. 


10«,68       »>,78 


Amiens. 
Il  «,91 

<8°,16 
ii»,9» 
4*,18 

ii*,3a 


Albert,     la  filature. 


9",32 
li»,77 
9%78 
5%82 


9«,27 
10>,30 
9%93 
9M0 


00,41        Bo.45 


On  remarquera  la  faible  différence  des  moyennes  annuelles 
des  températures  de  l'air,  de  l'Encre  et  du  puits,  à  Albert. 

H.  DUCHAUSSOY. 
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Les  Camlvorss  amateurs  de  Iruits. 

Le  professeur  CorneTin  qui  a  entrepris  une  longue  série 
d'études  ezpéri mentales  sur  l'alimeiitation  des  animaux 
domestiques,  a  noté  les  modiBcations  survenues,  eu  ce  qui 
concerne  leur  alimentation,  sous  l'influence  de  la  faim  et  de 
l'intervention  de  l'homme. 

Il  a  d'abord  observé  que  le  chien  est  devenu  ^'ogivore, 
non  seulement  en  ce  que  libre,  il  recherche  les  graminées 
et  les  avale,  mais  parce  que  souvent  il  recherche  les  fruits. 
Il  a  fréquemment  vu  quantité  de  chiens  entrer  le  matin  dans 
un  verger  et  se  régaler  de  prunes  mûres  tombées  pendant 
la  nuit.  L'enquête  qu'il  a  faite  lui  a  prouvé  que  ces  chiens 
n'étaient  pas  à  jeun  et  qu'ils  recevaient  chez  leurs  maîtres 
une  nourriture  abondante  et  succulente. 

Un  de  ces  chiens,  redisait  la  soupe  de  bouillon  et  préférait 
les  prunes;  un  autre,  bien  que  fortement  piqué  à  la  lèvre  par 
une  guêpe  cachée  dans  un  fruîl,  ne  se  corrigea  pas  de  ses 
tendances  frugivores,  mais  continua  à  s'introduire  dans  le 
verger  pour  y  faire  son  repas  végétal. 

Les  fruits  les  plus  sucrés  sont  les  plus  recherchés. 

Avec  ce  régime  frugivore,  le  chien  se  porte  bien,  engraisse  ; 
son  poil  est  plus  doux  et  plus  fourni  et  sa  chair  perd  l'odeur 
.  nauséabonde  spéciale  qui  le  fait  exclure  de  l'alimentation  de 
l'homme. 

Parmi  les  chiens,  conclut  H.  Comevin,  il  y  a  beaucoup 
d'individus  qui  recherchent  peu  la  viande,  qui  ont  des  vomis- 
sements quand  ils  sont  exclusivement  nourris  de  viande; 
tous  deviennent  dans  ce  cas  eczémateux  ou  ont  des  déman- 
geaisons de  quelque  nature.  Enfin,  tous  sont  d'une  sensibilité 
remarquable  à  l'action  des  toxines  développées  dans  les 
viandes  avariées,  et  en  particulier  à  la  septicémie  gangre- 
neuse. 

Le  chat,  la  fouine,  la  martre  sont  tous  plus  ou  moins 
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amateurs  de  tmils.  Le  cbat  mange  volontiers  des  tranches  de 
melon  et  des  pointes  d'asperge;  il  cause  souvent  de  sérieun 
dommages  aux  plants  d'asperges.  M.  Comevin  avu  des  chats 
manger  des  fèves  vertes  et  des  carultes.  Le  cbat  domestique 
tout  en  conservant  ses  instincts  de  chasseur  sanguinaire 
délaisse  encore  souvent  la  viande  pour  les  plats  de  légumes. 

Quant  à  la  fouine  et  à  la  martre,  on  sait  qu'elles  aiment 
les  cerises,  les  raisins  ;  l'ours  aussi  d'ailleurs  et  le  renard. 
Le  bon  La  Fontaine,  qui  n'est  pourtant  pas  un  oracle  en 
histoire  naturelle,  s'élait  rappelé  la  préférence  des  renards 
pour  les  raisins. 

Ce  n'est  pas  la  faim  qui  peut  expliquer  cette  alimentation 
végétale  chez  des  animaux  essentiellement  carnivores. 

Ce  que  l'on  peut  conclure  de  ces  études  préliminaires, 
c'est  qu'il  n'existe  pas  entre  la  conformation  anatomique  et 
l'alimentation  une  corrélation  aussi  rigoureuse  que  celle  que 
Guvier  avait  établie,  et  qu'il  y  a  encore  1&,  matière  à  d'inté- 
ressantes investigations. 

(D'après  VAllevatore).  V.  Brandicourt. 


Ouvrages  reçus  : 

Bulletin  de  la  Société  enlomologique  juwie. Vol.  IX,  Ji°'^  et6. 

Verhandlungen  der  K.  K.  zoologùck-botaniscken  GeielU- 
chaft  in  Wien.  1895.  8,  9,  lOhept. 

Berichte  der  Naturforschenden  GeseUschaft  su  Freiburg. 
Juin,  septembre,  novembre  1893. 

Verhandlungen  der  Schweizeriichen  Naturforschenden  Ge- 
selUchaft  bei  ther  Vejsammlvng  zu  Schaffausen  den  30  und 
31  juillet  undaugust,  1894. 

Verhandlungen  des  Naturforsckenden  Vereinet  in  Bt'ûnn, 
XXXlll  band.  1894. 

Mitleilungen  des  Naturforsckenden  Gesellschaft  in  Bem  aua 
demJahr  1894. 
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Zeitachri/I  fiir  Entomologie  fur  Herausgegeben  vom  Vereio. 
Sckletiiche  Insektenkunde  zn  Bvetlau  Neue  folige.  189S. 

XXIV  Jahreibericht  des  Vereines  fur  Naluurktmde  in  OEs- 
terreick  ob  Enns  zu  Linz.  1893, 

Silzimgsbericktevn  Abhandlungen  der  NaturioUsenschaflli- 
cheii  Gexelluchaft  «  hii  »  in  Dresden.  1895.  Janvier  à  juin. 

7  9  Jakyeiberickt  der  Natiirforschenden  Gesellschafl  in  Em- 
denpro  1893-1894. 

Jahreshcrichl  des  Verems  fur  Natvvrhinde  zv  Zirickau  tn 
Sachien.  1894. 

XIII  Berickt  der  Meteorologishen  Commission  des  JVatvr- 
forscbenden  Vereines  in  Brùim.  1893. 

Berickl  ûber  die  Senckenbergische  JValurforschende  Gesells- 
chafl in  Frankfurt  am  Main.  1895. 

Beskrivelse  af  en  Rœke  Norske  Bergater  of  D""  Th.  Eierule 
[ChrisUania,  1892]. 

Boielin  del  InslUvto  geologico  de  Mexico.  1895.  N*  2. 

La  Nvova  IVotarisia.  Janvier  1896. 

The  Pioceedings  and  Transactions  of  ihe  Nova  Scotian 
Inslitule  of  Science.  Session  de  1893-1894. 

Journal  of  tke  Elisha  Miichel  scienlifie  Society.  Janvier- 
juillet  1895. 

Archives  néerlandaises  des  Sciences  exactei  et  naturelles. 
T.  XXIX,  4*  et  5*  livraisons. 

Bulletin  de  la  Société  belge  de  Micivscopie.  1894-1895.  N»  X. 

Bulletin  de  la  Société  Industrielle  d'Amiens.  Septembre- 
novembre  1893. 

Revue  générale  de  botanique.  Février  1896. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  centre  de  la  France. 
Février  1896. 

Bulletin  des  séances  de  la  Société  entomologigue  de  France. 
J896,  n"l  el2. 

Bulletin  de  la  Société  zoologique  de  Brame.  1895,  n"  i  à  10. 
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Annales  de  la  Société  d'Agriculture  de  la  Dordogne.  Novem- 
bre et  décembre  1895. 
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l'arrondissement  de  Valenciennes.  Février  1893  à  janvier  1896. 
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OBSERVATIONS    HËTËOROZ.OGIQUES. 

Station  agronomique  d Amiens.  —  A  Ititude  51*562. 
Mars  1896. 
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BULLETIN  MENSUEL 

N«  287.  -  Mai  1806.  —  23'  Annie.  —  T.  XlII. 

Amgssei  :  Les  Ouvrages,  Manuscrita  et  Communicntions  iDléreseant  li 
rédictien  du  Bulletin,  à  U.  le  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demiades  d'aboDuemeat  et  les  cotisatioiis,  (en  timbres-poste],  i 
H.  le  D'  Spiueui,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  graïuilement  h  tous  les  Hembres  payants;  il  est 
adressé  aus  Sociétés  scienli tiques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE:  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séauce  générale  du  11  avril 
1896,  p.  65.  —  La  Flore  des  tombeaux  égyptiens,  par  M.  Laurent, 
p.  66.  —  Dissémination  des  Plantes  aquatiques,  par  M.  V.  B^andicourt, 
p.  73.  —  Ouvrages  reçus,  p.  78.  —  Observations  météorologiques. 


EXTRtlT  DES  PR0CE8-VE>BIIUX. 

SÉANCE  GÉRÉBALE   DU  SAMEDI    11     AVRIL    1896. 

Présidence  de  ti.  GOTS&Bi. 

CORBSBFONDANCE  :  1*  Le  Ministère  de  l'instructioa  publique, 
des  BeauX'Arts  et  des  Cultes  nous  annonce  l'envoi  d'ouvrages 
venant  dltalie. 

M.  L.  Carpentier  signale  la  capture  de  28  Ç  de  Xyloborus 
cryptographut  Ratz.,  trouvées  en  deux  groupes  sous  l'éeorce 
humide  d'un  tremble  abattu,  dans  le  marais  de  Longpré-iez- 
Amiens. 

Ce  rare  xylopbage  n'avait  encor*  été  pris  jusqu'ici  dans  le 
Département  de  la  Somme  que  par  M.  Colin  à  Montdidier. 

Il  est  donné  lecture  d'une  note  de  M.  Brandicourt,  extraite 
de  «Science  Gossip  »,  sur  la  Dissémination  des  plantes 
aquatiques. 

Le  Secrélaire'adjoint, 
F.  Choouart. 
25'  AHNÉB.  a 
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La  Flore  des  tombeaux  égyptleias. 

Les  merveilleuses  fouilles  de  Schveinpurth  viennent  de 
donner  à  l'intéressante  étude  de  la  flore  de  l'ancienne  Egypte 
un  nouveau  champ  d'action  ;  en  mènae  temps  les  romans 
d'Eber  ont  Toumi  au  grand  public  l'occasion  d'apprendre  à 
connaître  le  temps  des  Pharaons. 

136  plantes  appartenant  à  la  flore  de  l'ancienne  Eg}'p(e 
ont  été  déterminées  avec  une  exactitude  suffisante;  les  unes 
ont  été  retrouvées  dans  les  couronnes  et  les  guirlandes  dont 
on  parait  les  momies;  d'autres  ont  été  reconnues  à  leurs 
fruits  ou  à  leurs  graines  ofl'erts  en  sacrifice  aux  m&nes  et 
déposés  dans  la  tombe  auprès  du  défunt;  dans  la  pAte 
d'argile  qui  servait  à  la  fabrication  des  tuiles  cerlaines  herbes 
ont  été  reconnues,  des  fibres  de  lin  et  de  plantes  semblables, 
qui  serraient  à  faire  les  étoffes  dont  on  Tétait  les  morts. 
Enfin  toute  une  série  de  plantes  viennent  d'être  déterminées 
et  exposent  k  nos  yeux  un  des  côtés  intéressants  de  la  vie 
domestique  et  de  la  civilisation  des  anciens  Egyptiens.  A 
cAté  des  plantes  retrouvées  dans  les  tombeaux  la  philologie 
comparée  nous  a  permis  d'en  déterminer  un  certain  nombre 
d'antres,  celles  par  exemple  qui  servaient  à  la  préparation 
des  parfums. 

C'est  ainsi  que  nous  trouvons,  pour  commencer  par  la 
famille  qui  nous  offre  le  plus  grand  nombre  de  représentants, 
30  espèces  de  Graminées  auxquelles  se  rattachent  4  Cypéra- 
cées.  Parmi  celles-ci  l'intéressant  Cypervs  papyrus  L,  dont 
les  parties  inférieures  crues  ou  cuites  servaient  de  nourriture 
chez  les  classes  les  plus  pauvres.  Avec  sa  tige  flexible  on 
fabriquait  des  paniers,  des  cages  et  au  1res  objets  semblables, 
voire  même  de  légères  barques.  Hais  son  principal  usage 
consistait  dans  la  fabrication  d'une  espèce  de  papier,  dont 
on  faisait  un  grand  commerce,  el  qui  était  pour  le  pays  une 
source  importante  de  richesse. 
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Parmi  les  céréales  nous  mentionnerons  tout  particuliëre- 
m&al  \e  }A\\ïel,  Panicum  italicum  L.,  différentes  espèces  de 
Froment,  Trilicum  vvlgare  L,,  T.  lurgidum  L.,  T.  dicoccum 
h.,  T.  Spella  L.,\'Orge,  Hordeum  vulgareL.,  H.  hexastichum 
L.,  et  le  Sorgkum  vulgare  Pers.  —  L'Orge  servait  déjà  chez 
les  anciens  Egyptiens  à  la  fabrication  de  la  bière  ;  cette 
boisson  portait  le  nom  de  a  Hagi  ». 

Quatre  sortes  seulement  de  Palmiers  ont  été  retrouvées  ; 
au  premier  rang  le  Palmier  dattier.  A  citer  encore  quatre 
espèces  d'oignons;  les  tombeaux  en  renfermaient  de  grandes 
quantités,  car  leur  usage  dans  les  pays  du  Sud  chez  les 
■anciens  était  beaucoup  plus  répandu  qu'aujourd'hui.  Parmi 
les  fruits  offerts  en  sacrifice  aux  mânes  on  trouve  des  baies 
de  genièvre,  Jvniperus  pkœnicea  L.  ;  le  nom  égyptien,  qu'on 
trouve  écrit  Oudn,  Aoun,  Annou,  Arou,  Arlou,  semble  indi- 
quer, à  cause  de  la  multiplicité  des  désignations,  une  origine 
exotique. 

Un  saule  s'offre  souvent  à  nous  c'est  le  Salix  SafsafEorak. 
Ses  feuilles  tressées  en  guirlandes  avec  des  fleurs  çà  et  là 
interposées  forment  un  des  principaux  ornements  des 
momies.  II  est  remarquable  que  nous  n'ayons  pas  encore 
songé  à  utiliser  les  feuilles  argentées  des  saules  de  nos  pays, 
pour  en  fabriquer  des  couronnes  et  des  guirlandes,  et  que 
nous  nous  soyonsjusqu'ici  contentés  des  branches  couvertes 
de  ch&lons  pour  en  parer  nos  demeures. 

Les  fleurs  employées  sont  de  différentes  sortes.  Ainsi  se 
trouvent  dans  un  tombeau  des  inflorescences  ou  des  verti- 
cilles  de  fleurs  appartenant  à  une  Menthe,  Mentka  piperita 
L.,  qu'on  trouve  partout,  excepté  en  Australie.  Un  autre 
tombeau  nous  présente  des  branches  du  /tosmarinm  o/fici- 
naiis  L.  ;  nous  avons  trouvé  une  guirlande  formée  en  partie 
de  Jasmin,  Jatmimtm  Sambac  Ait.  ?,  espèce  cultivée  encore 
aujourd'hui  en  Egypte  pour  le  parfum  que  répandent  ses 
fleurs  blanches.Une  plante  appartenant  à  un  genre  semblable 
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à  notre  Camomille,  Chrytanihemum  coronarium  L.,  et  qu'on 
rencontre  aujourd'hui  communément  dans  les  pays  baignés 
par  la  Méditerranée,  avait  le  même  usage  ;  ce  qui  ne  doit 
pas  nous  étonner,  si  l'on  considère  la  magnifique  coloration 
jaune  clair  de  ses  fleurs.  Enfin  nous  trouvons  encore  le 
Safran,  Cartkamm  tincloriiu  L.,  dont  la  cârolle  Jaune  au 
début  devient  peu  à  peu  orange  couleur  de  feu.  La  mftme 
famille  des  Composées  nous  ofl're  le  Leontodon  coronopifo- 
lium  Desf.,  de  la  mdme  espèce  que  notre  Dent  Leonit  à 
fleurs  jaunes.  Les  Légumineuses  sont  représentées  par 
YAcacia  nilottca  DeU,  un  véritable  Acacia,  et  les  fleurs  jaunes 
du  Seibania  eegyptiaca  Pers.  11  ne  faut  pas  s'étonner  de 
voir  que  toutes  ces  fleurs  formant  les  couronnes  et  les  guir- 
landes des  momies  étaient  de  couleur  jaune,  car  le  jaune 
symbolisait  le  deuil  chez  les  Egyptiens. 

D'autres  couleurs  se  trouvent  encore  représentées.  Citons 
une  espèce  de  Bluet,  Ceniaurea  depretsa  Bieb-,  à  fleurs  bleu 
violet  et  qui  croit  dans  les  mêmes  lieux  que  le  nôtre  ;  nous 
retrouvons  plusieurs  fois  le  Nymphéa  Lotus  L.  avec  ses 
fleurs  blanches,  le  Nympkma  cœntlea  Sav.  aux  fleurs  bleues, 
puis  apparaissent  le  magnifique  Coquelicot,  Papaver  Rhceat 
L.  et  la  fleur  violet  sombre  d'une  espèce  de  Lysimaque  dont 
les  représentants  croissent  dans  les  bosquets  humides,  sur 
les  tombes  au  bord  des  eaux  et  lieux  semblables  de  l'Egypte 
el  de  l'Europe  toute  entière.  Ces  fleurs  sont  admirablement 
conservées  et  forment  une  remarquable  parure  aux  collec- 
tions que  Schweinfurth  a  léguées  au  Muséum  royal  de  bota- 
nique de  Berlin.  Enfin  il  faut  encore  mentionOBr  une  Dauphi- 
nelle  à  fieurs  bleues,  Detphinium  orientale  Gay,  et  VAlcea  /ici- 
folia,  rouge  clair,  de  la  famille  des  Malvacées. 

Les  couroaueset  les  guirlandes  ne  sont  pas  exclusivement 
composées  de  feuilles  de  saule  ;  celles  d'olivier,  OUa  etiropxa 
L.  y  entrent  aussi  pour  une  bonne  part.  Victor  Loret  estime 
que  cet  arbre  a  dû  6tre  importé  en  Egypte  pendant  la  18' 
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dynastie,  par  conséquent  vers  1500  avant  J.-C.  ûrisebach 
ne  considère  pas  non  plus  l'Olivier  comme  une  plante  indi- 
gène, dans  le  sens  le  plus  étroit  du  mot,  sur  le  littoral  de  la 
Méditerranée. 

Diverses  momies  portaient  des  branches  de  Myrte  dans 
leurs  mains,  d'autre  part,  il  est  Tait  mention  d'une  couronne 
de  feuilles  de  Céleri,  Apium  graveolens  L.,  ornée  de  petites 
fleurs  de  Lotus.  Celui  qui  connaît  VApivm  graveolens  pous- 
sant à  l'état  sauvage  sur  les  prés  salés,  au  bord  de  la  mer  et 
dans  d'autres  lieux  semblables,  ne  s'étonnera  pas  de  cet 
usage,  car  les  feuilles  de  notre  céleri  cultivé  ne  peuvent  pas 
lutter,  quant  à  l'éclat,  avec  le  céleri  sauvage;  de  plus  l'odeur 
forte  et  persistante  de  cette  plante  plaisait  sans  doute  aux 
habitants  des  pays  du  Sud,  car  Horace  cite  à  trois  endroits 
différents  de  ses  œuvres  l'emploi  des  feuilles  de  céleri  pour 
la  confection  des  couronnes. 

Les  sarments  de  vigne  ont  été  souvent  employés  ;  ils  se 
laissent  en  effet  facilement  tresser  en  couronnes  autour  do 
la  tAteetformentune  parure  facile  à  se  procurer.  Des  feuilles 
de  CitrvUus  vulgaris  Schrad.,  appartenant  à  une  Cucurbi- 
tacée,  avec  de  petites  feuilles  lobées  ont  été  trouvées  dans 
le  cercueil  d'un  prêtre  et  semblent  avoir  rempli  le  même 
usage.  Les  feuilles  du  Mimusnps  Schimperi  Schimper  et 
Hochstetter,  une  plante  dont  nous  reparlerons,  furent  aussi 
employées  à  la  confection  de  couronnes. 

Si  nous  considérons  dans  leur  ensemble  les  graines  et  les 
fruits,  il  nous  faudra  citer  tes  herbes,  le  Dattier,  le  Oenëvrier, 
dont  il  a  été  fait  mention  plus  haut.  En  outre  nous  rencon- 
trons les  c6nes  du  Pin  Pinm  Pinea  L.  ;  ces  fruits  ont  été 
découverts  dans  un  tombeau  datant  de  la  12*  dynastie  c'est- 
à-dire  de  l'an  2200  avant  J.-C. 

Dans  un  grand  nombre  de  fouilles  on  a  trouvé  des  figues, 
notamment  les  fruits  du  Ficus  Sycomorut  h.  puis  ceux  du 
fieu*  Cariea  L>  KvitT  de  Berlin  nous  a  fait  connaître  les 
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graines  du  lUcia;  Scrwedifcrth  croil  aussi  en  avoir  Irouvé, 
mais  il  doale  de  leur  snlheDlicité. 

L'bnile  doit  avoir  servi  à  l'éclainge  dans  les  classes  pauvres 
de  la  popnlatjoa.  liais  landis  qu'Hérodote  parle  du  Kibi, 
l'arbre  miraculenz,  jamais  Victor  Loret  n'a  retrouvé  soa 
nom  dans  les  Hiéroglyphes. 

Les  restes  d*une  tuile  nous  montrent  des  fruits  d'une 
Eophortte  qui  croit  dans  nos  pays,  Eupkorbia  heliotcopia  L., 
et  ceux  de  la  Renonée  des  oiseaux,  Polygouum  avicuiare. 
Noos  avons  également  trouvé  dans  un  tombeau  une  espèce 
de  Rumex,  Rumex  dentatuM  L.  ;  cette  plante  croît  communé- 
ment aujourd'hui  encore  en  Egypte.  Les  Chénopodes,  ces 
mauvaises  berbes  que  l'on  rencontre  partout,  sont  repré- 
sentées ici  par  deux  espèces  et  un  genre  voisin,  Cheaopodium 
hybridum  L.,  Chenopodium  murak  L  ,  Blitum  virgatum  L. 

Chez  les  Labiées  nous  n'avons  pu  nous  procurer  que  des 
graines  de  Satoia  spinota  L.  ;  cette  sauge  croît  encore 
aujourd'hui  en  Egypte,  en  Perse,  en  Syrie,  etc.  11  est  asseï 
étonnant  qu'à  l'exception  du  Romarin  et  de  la  Menthe,  déjà 
cités,  nous  ne  trouvions  plus  aucun  représentant  de  la 
famille  des  Labiées,  si  riche  en  espèces  de  toutes  sortes 
considérées  pour  la  plupart  comme  de  mauvaises  herbes. 

Les  fruits  du  Mimmops  Sckimperi  Schimper  et  Hochst.  de 
la  famille  des  Sapotacées  sont  richement  représentés.  11  eo 
est  de  m6me  du  Cordia  Myxa  L,,  appartenant  à  la  famille 
des  Cordiacées.  Cette  plante  est  très  répandue  eo  Eg}'pte  et 
a  été  importée  aux  temps  les  plus  reculés  dans  le  pays  des 
Pharaons.  Aussi  sa  présence  dans  les  tombeaux  n'a  rien  qui 
nous  étonne.  Les  gratuesdes  Composées,  si  riches  en  mau- 
vaises herbes,  el  les  fruits  des  OmbelUfères  n'apparaissent 
que  très  rarement.  Hais  voici  le  Grenadier,  cet  arbre  dont  le 
lieu  d'origine  est  encore  inconnu  aujourd'hui  ;  d'après  A.  de 
Candolle  il  nous  viendrait  de  Perse  ;  d'autres  prétendent 
qu'il  serait  originaire  de  l'Afrique  occidentale.  11  est  certain 
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qu'il  fut  importé  en  ^ypte  au  temps  de  la  17*  Dynastie 
environ  vers  1500  ou  1600  avant  J.-G.  et  qu'on  le  recherchait 
pour  la  décoration  des  parcs.  Les  grenades  trouvées  dans 
les  tomhes  sont  plus  petites  que  celles  d'aujourd'hui. 

Si  nous  en  croyons  les  philologues  le  Pommier,  Pirus  Malits 
L.,  était  cultivé  au  temps  de  la  19'  Dynastie,  par  conséquent 
1400  ans  avant  notre  ère,  en  Egypte,  un  des  pays  les  plus 
anciens  où  nous  retrouvions  ce  fruit. 

La  plupart  des  graines  découvertes  appartiennent  k  la 
famille  des  Papilionacées.  Citons  entre  autres  les  gousses 
d'un  lupin,  Lupinus  T'ertnt*  Forsk.,  qui  pousse  aujourd'hui  en 
Egypte  ;  Schveinfurth  doute  de  son  existence  au  temps  des 
Pharaons  et  attribue  les  restes  trouvés  à  une  autre  période. 
Dans  certaines  tuiles  on  a  trouvé  des  graines  d'une  luzerne, 
Medicago  hispida  Wild.,  celles  d'un  mélilot,  Meliiolm  parvi- 
flora  Del.,  qu'on  rencontre  dans  tous  les  pays  que  baigne  la 
Méditerranée  et  qui  promet  de  devenir  une  mauvaise  herbe 
pour  toutes  les  parties  du  globe,  car  il  n'est  pas  d'herboristes 
étrangers  avec  lesquels  les  Européens  sont  en  relation  qui 
n'en  fassent  mention  dans  leurs  collections.  Des  graines  d'une 
autre  Légumineuse  semblent  appartenir  ù  la  môme  espèce 
que  no^  pois,  Pisum  anense  L.  ;  enfin  on  a  déterminé  avec 
certitude  la  lentille,  Ervvm  len$  L.,  les  Viciées,  Vicia  faba. 
Vicia  tativa  L-,  et  d'autres  représentants  de  la  famille. 

Il  existait  aussi  diiTérentes  espèces  de  vigne.  Ces  mêmes 
tombeaux  nous  ont  montré,  que  les  orangers  étaient  cultivés 
à  cette  époque  et  nous  ont  fourni  des  documents  importants 
pour  l'histoire  des  arbres  fruitiers.  Malheureusement  il  est 
difficile  de  retrouver  exactement  l'&ge  de  ces  momies  eL  la 
détermination  des  types  trouvés  n'ont  pas  donné  les  mfimes 
résultats  quant  au  nom  de  l'espèce. 

Cinq  graines  ou  mieux  cinq  siliques  de  Crucifères  appar- 
tiennent sans  aucun  doute  au  Radis  commun,  Raphanus 
satimu  L.,à  la  Rave  sauvage,  .AapAaniXrum  lampiana  Gsrtn., 
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Raphamus  Jtaphaniilrum  L.,  à  la  Moutarde  des   champs, 
Smapù  arvetisU  L. 

DaDS  le  voisinage  des  citrouilles  nous  mentionnerons 
Cucumis  Chate  L.,  qu'il  est  facile  de  rencontrer  aiijourd'bui 
en  Egypte.  Urqer  prétend  avoir  reconnu  le  Melon,  Cucumii 
Melo  L.,  mais  l'exactitude  du  fait  n'a  pas  été  démontrée.  On 
est  assuré  de  la  présence  du  Lagenaria  vulgaris  L  ,  cette 
plante  qui  fournit  les  calebasses.  Ces  objets  ont  été  trouvés 
dans  les  lombeanxdatantâelal2*  dynastie,  2200  avant  J.-C. 

Pline  raconte  que  les  Egyptiens  connaissaient  le  Cotonnier, 
et  prétend  que  les  bandelettes  qui  recouvrent  les  momies 
étaient  en  coton.  Hais  le  microscope  nous  a  révélé  que  la 
plupart  de  ces  bandelettes  se  composaient  de  flls  de  lin.  On 
n'est  pas  non  plus  d'accord  sur  la  provenance  des  étoffes  de 
coton  ;  les  uns  croient  avoir  reconnu  Gossypium  retigiosam 
L.,  tandis  que  d'autres  inclinent  pour  le  G.  herbaceum  L.  ; 
ce  dernier  est  en  effet  cultivé  aujourd'hui  en  Egypte,  tandis 
que  rien  ne  rappelle  la  culture  du  premier.  Nous  admettons 
donc,  jusqu'à  preuve  du  contraire  que  la  matière,  avec 
laquelle  les  bandelettes  étaient  fabriquées  en  partie,  provient 
du  G.  herbaceum  L.  On  ne  connaît  pas  encore  son  nom 
hiéroglyphique. 

Ungbb  a  trouvé  des  graines  de  Lin  dam  les  restes  d'une 
tuile  et  se  croit  en  présence  de  notre  lin  cultivé,  Linum 
usitatùsimum  L.  ScnwEiitFunTH  découvrit  dans  les  tombeaux 
de  la  I  S"  et  de  la  20°  Dynastie  de  grandes  quantités  de  graines 
de  iin,  presque  IS  Hl.,  et  reconnut  que  les  graines  trouvées 
proviennent  du  Linum  humile  Mill.,  une  espèce  voisine  de 
la  nôtre,  qui  est  encore  cultivée  aujourd'hui  dans  le  pays 
des  Pharaons. 

Si  maintenant  nous  voulons  aborder  l'étude  des  plantes 
qui  servaient  à  la  préparation  des  parfums,  nous  serons 
obligés  d'avoir  presque  constamment  recours  à  )a  philologie 
comparée.  A  cette  série  intéressante  appartient  le  Haimus, 
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Acorus  Calamtit  L.,  qui  ne  pousse  plus  spontanément 
aujourd'hui,  mais  qui  était  certainement  connu  de  presque 
tous  les  anciens  et  que  nous  trouvons  cité  dans  presque  tous 
les  traités  parlant  de  la  préparation  des  parfams. 

Les  c6nes  du  Juniperus  phœnicea  L.,  avaient  le  mfime 
usage.  Parmi  les  Laurentacée^  nous  trouvons  le  Laurui  cas- 
sitia  L.  et  le  L.  cinnamomum  Andr.  ;  tous  deux  ont  dû  venir 
vraisemblablement  des  Indes  par  l'Arabie.  Une  espèce  de 
ConrolTulacée,  Convoloulut  Scoparivs  L.,  d'après  LoBEi  ne 
serait  guère  connue  que  deTénérifi  se  retrouve  dans  presque 
tous  les  formulaires.  Nous  nous  demandons  si  nous  devons 
regarder  l'huile  de  Sésame  comme  connue  des  anciens 
Egyptiens.  Des  preuves  philologiques  nous  porteraient  k 
croire  que  les  fruits  du  Sesamum  indicum  DC.  ont  été 
importés,  quoique  A.  de  CandoUe  pense  que  ceci  ae  se  soit 
produit  qu'après  la  cooquAte  des  Grecs. 

Le  Lawsonia  inermis  est  cité  sans  cesse  dans  les  formu- 
laires donnant  la  préparation  des  huiles  parfumées  et  des 
baumes  odorants.  Le  Morxnga  apiera  Gartn.,  de  la  famille 
des  Mimosées  clM  la  série;  celte  plante  a  aussi  été  décou- 
verte par  SCHTEIHFURTH. 

Il  est  intéressant  de  savoir  enfin  que  déj&  la  gomme  de 
VAcacia  nitotica  Del.  était  employée  par  les  anciens.  Du 
nom  égyptien  «  Quami  »  on  a  passé  h  la  dénomination  grecque 
MEuiu  et  facilement  alors  au  mot  français  gomme, 
(traduit  du  Humboldt). 

Lauibnt. 


Dissémination  des  Plantas  aquatiques. 

On  connaît  l'espérience  classique  de  Darwin  qui,  recueil- 
lant lalwue  attachée  &  la  patte  d'an  oiseau  et  la  répandant 
dans  de  la  terre,  avait  vu  lever  un  nombre  considérable  de 
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plantes.  H.  Guppy  (1)  a  repris  ces  expérieaces  et  les  a  com- 
plétées, en  ce  sens  qu'il  a  recherclié  dans  les  gésiers  et  les 
intestins  de  canards  sauvages  les  graines  qui  pouyaient  s'y 
trouver  et  a  déterminé  à  quelles  espèces  elles  appartenaient. 
Ses  recherches  ont  porté  sur  13  canards  sauvages  achetés 
sur  le  marché  de  Londres  pendant  deux  hivers,  entre  sep- 
tembre et  février.  11  trouva  dans  le  gésier  et  les  intestins  de 
11  de  ces  palmipèdes  828  graines,  soit  en  moyenne  63  ponr 
chacun  des  oiseaux  examinés.  Ces  graines  appartenaient  aux 
espèces  suivantes  : 


Sparganium  ramosum. 

Id.         timpkx. 
Potamogeton  sp,  sp. 
Cgpéracées  (4  ou  5  espèces). 
Non  reconnues. 


Presque  toutes  ces  graines  furent  trouvées  dans  l'estomac 
ou  mieux  le  gésier;  peu  dans  les  intestins.  Ces  aliments 
restent  assez  longtemps  dans  le  gésier,  mais  séjournent  peu 
de  temps  dans  les  intestins.  Quand  l'oiseau  mange,  l'arrivée 
du  bol  alimentaire  a  pour  effet  d'amoindrir  lemporaircment 
le  pouvoir  rétenUf  du  gésier  et  une  certaine  quantité  de 
gravier  et  de  semences  descend  dans  les  intestins  et  est 
évacuée. 

Quand,  après  une  longue  traversée,  un  canard  sauvage, 
mourant  de  faim,  s'abat  sur  un  étang  ou  une  rivière,  pendant 
qu'il  apaise  rapidement  sa  faim,  il  dépose  dans  l'étang  des 
graines  qu'il  a  transportées  pendant  des  centaines  de  Idlo- 
mètres  et  plus.  Non  seulement  ces  graines  vont  germer  au 

(t)  Scimee  Gouip,  Septembre  1894. 
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fond  de  l'étang,  mais  elles  vont  le  faire  rapidemeDl,  comme 
les  expériences  suivantes  le  démontrent. 

M.  Guppy  a  vérifié  les  qualités  germinalives  des  semences 
Irouvées  dans  quatre  oiseaux  et  trois  fois  les  expériences  ont 
réussi.  Les  graines  de  Cypéracées,  de  Potamots  et  de  Spar- 
ganium  ont  germé  rapidement,  mais  quelques-nnea  n'ont  pas 
cootiaué  à  pousser.  Une  graine  germa  au  bout  de  deux 
jours,  une  autre  au  bout  de  trois.  On  trouva  mftme,  dans  le 
gésier  d'un  oiseau  tué  depuis  quelques  jours,  une  graine 
qui  avait  commencé  à  germer.  La  rapidité  avec  laquelle  de 
telles  semences  se  mettent  à  germer  contraste  vivement 
avec  le  temps  beaucoup  plus  long  qu'exige  la  germination 
quand  les  graines  n'ont  pas  séjourné  dans  l'oiseau.  Des 
semences  de  Poiamogeton  aatans  données  en  décembre  à  un 
canard  domestique  et  qui  ont  été  retrouvées  dans  le  gésier, 
ont  été  plantées  ;  soixante  pour  cent  ont  germé  au  printemps 
suivant.  Des  graines  prises  dans  le  vase  où  le  canard  avait 
mangé  ont  été  plantées,  un  pour  cent  seulement  ont  levé  et 
le  reste  a  été  perdu. 

Pendant  que  les  oiseaux  transportent  dans  leur  estomac 
les  semences  les  plus  lourdes  et  les  fruits  de  piaules  aqua- 
tiques, ils  peuvent  transporter  également  des  graines  plus 
petites  qui  s'attachent  à  leurs  plumes.  Les  différents  modes 
de  transport  peuvent  Atre  groupés  sous  les  chefs  suivants  : 

1°  Par  la  boue  qui  s'attache  aux  pattes  ou  aux  plumes  des 
oiseaux.  Nous  avons  rappelé  plus  haut  l'expérience  classique 
deDarvin,  et  ce  mode  concerne  plus  spécialement  les  graines 
petites  qui  n'adhèrent  pas  facilement  aux  plumes  des  oiseaux, 
tels  que  Holtonia  paluitris,  Monlia  fontana,  CalUlriche  aqua- 
tica.  Des  semences  plus  grosses  et  dures  telles  que  celles  de 
Nénuphar,  de  Ceratophyllum  seraient  difScilement  dissémi- 
nées par  cette  méthode.| 

2°  Au  moyen  de  crochets  ou  poils  crochus.  Les  acbènes 
de  Galium  aparine  et  des  Bideiu  sont  des  exemples  connus 
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cte  ce  deuxième  mods  de  transport.  Il  serait  intéressant  de 
capturernn  oiseau  sur  lequel  on  pourrait  trouver  des  graines 
de  ces  plantes.  Un  tel  moyen  de  dispersion  est  encore  possible 
'  avec  des  plantes  qui  ne  paraissent  pourtant  pas  organisées 
à  cet  effet.  Ainsi  les  carpelles  de  Zannichellia  palustrU  s'em- 
pËlrant  facilement  dans  les  plumes  et  les  graines  de  Limnan- 
thetnutn  nymphoîdei  sont  souvent  prises  au  moyen  de  leur 
frange  de  poils.  Même  les  carpelles  de  Rananculut  aquatîlit 
peuvent  s'attacher  un  plumage  un  peu  épais. 

3*  Eu  s'attachant  au  plumage,  après  avoir  été  extraites 
(les  graines)  d'une  baie  ou  d'un  fruit  pulpeux.  C'àst  de  cette 
façon  que  V/fydjocharU  Morsut-ranœ  est  propagée  d'étang 
on  étang.  Ce  mode  de  transport  est  cependant  beaucoup  plus 
spécial  aux  plantes  terrestres. 

4°  En  s'atlacbant,  même  à  l'état  sec.  On  en  trouve  un 
exemple àansLyeopmewopsms,  dont  les nucules  s'attachent, 
aux  mains,  à  plus  forte  raison  aux  plumes.  Cette  adhérence, 
qui  s'augmente  quand  les  graines  sont  un  peu  humides,  est 
due  à  une  matière  gommeuse  qui  est  déposée  à  la  surface 
du  mucule.  On  donne  cet  exemple  parce  qu'il  se  rapporte  à 
un  végétal  de  grand  intérêt  pour  l'étude  de  la  dissémination 
des  plantes.  Les  graines  àeLycopus  peuvent  séjourner  indé- 
finiment dans  l'eau  de  mer  et  germer  après  plusieurs  années 
de  séjour  dans  ce  milieu.  On  comprend  que  dans  ces  condi- 
tions cette  plante  arrive  facilement  i  traverser  les  océans. 
L'auteur  que  nous  citons  a  vu  des  graines  de  Lycope  germer 
après  avoir  séjourné  33  mois  dans  t'eau  de  mer.  Cette  adhé- 
rence ne  peut  pas  être  comparée  ft  celle  que  nous  étudierons 
tout  b  l'heure  et  qui  est  due  à  des  matières  mucilagineuses 
et  ne  peut  convenir  que  pour  des  transports  à  petite  dislance. 

5*  En  s'attachant  à  l'état  humide.  Dans  les  expériences 
qu'il  a  poursuivies  pendant  quatre  ans,  l'auteur  a  remarqué 
que,  dans  bien  des  cas,  les  graines  qui  avaient  séjourné 
pendant  un  certain  temps  dans  l'çau  douce  ou  dans  l'eau  (i« 
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mer, se  recouvraient  d'uo  mucus  plus  ou  moina  ahoadaiit. 
Ce  fait  est  bien  connu  de  tous  ceux  qui  ont  eu  l'occasion  de 
foira  ce  qu'on  appelle,  en  médecine  domestique,  de  l'eau 
de  graine  de  lin.  Quand  ces  graines  sont  sorties  de  l'eau  et 
qu'on  les  pose  sur  un  papier  ou  sur  une  plume,  elles  s'y 
attachent  aussi  Tortement  que  si  on  les  avait  collées  avec  da 
la  gomme.  Panni  les  70  espèces  que  M,  Guppy  a  reconnues 
jouir  de  cette  propriété,  neuf  la  possèdent  &  un  degré  remar- 
quable. Ce  sont  : 

Captella  Bvrsa-pfutorit,  Viola  tricolor,  Matricaria  Ckamo- 
milla,  Saleia  verbenaca,  Nepeto-Glechoma,  Brunella  vulgari», 
l'ianlago  major,  P.  lanceolala  et  Luzvla  campettris.  Une  des- 
sication  prolongée  n'empêche  pas  le  mucus  de  se  produire 
dès  qu'on  les  plonge  dans  l'eau. 

Les  faits  que  je  cite  peuvent  être  interprétés  à  différents 
points  de  vue.  Plusieurs  des  neuf  plantes  ci-dessus  sont 
largement  disséminées  et  plusieurs  sont  cosmopolites  ;  mais 
par  contre  il  y  a  des  plantes  dont  l'aire  de  dispersion  est 
aussi  étendue  et  qui  n'ont  pas  la  propriété  d'émettre  de 
mucus  dans  l'eau  tels  que  Sagina  procumbeut,  Cerastium 
vulgatvm,  Stellaria  média,  Spergula  aroemit.  Ce  sont  là 
toutes  caryophy liées.  Dans  les  autres  familles  nous  citerons  : 
Di'aba  vei-na,  Reseda  luleola,  Viola  canina,  Polygala  vulgaria, 
Alchemilla  amenait,  Saxifraga  granulata,  S.  tridacfyhtes, 
Veronica  agrettia,  V.  arvemit. 

Les  quelques  expériences  faites  sur  les  plantes  aquatiques 
et  des  bords  des  rivières,  ont  montré  que  leurs  graines  ne 
devenaient  pas  mucilagineuses  dans  l'eau,  bien  que  beaucoup 
d'eutrnelles  soient  répandues  sur  une  portion  étendue  du 
globe  et  même  dans  les  Iles  perdues  de  l'Océan  Atlantique, 
tels  :  Ntuturtium  officinale,  N.  amphibium,  Cardamine  hirsula. 
Viola  paluttrii,  Stellaria  at/uatica,  Montia  fontana,  Peplis 
Portula,  ffydrocotyle  vulgarit,  Bottonia  paluttrit,  Scro/ularia 
aquatica,  Arundo  Phragmites. 
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Cette  particularité  des  graines  parait  dire  plus  ft-équente 
cbez  les  Labiées  que  chez  les  Gary ophy liées.  Kn  outre,  elle 
parait  Atre  capricieuse  avec  les  espèces  d'un  même  genre. 
Ainsi  on  l'a  trouvée  dans  JVepeta  Gkckoma  et  pas  dans  A'. 
Cataria,  dans  Viola  tricolar,  mais  pas  dans  V,  palustrù  et 

V.  Bbandicuubt. 

Ouvrages  reçus  : 

Jahreicheft  det  naturioùsetuckaftlichen  Vereins  de»  Tren- 
crener  Comilalet.  XVIl-XVIII  Jahrg.  1894-1895. 

VerhandlungenderK.K.Zoologitck-BotanUchenGeielUckaft 
in  Wien.  Jàhtg.  1896.  1-2  HeR. 

Soctetas  entomologica.  1"  février,  1-15  mars,  15  avril  et 
1"  mai  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Apiculture  de  PAube.  Mars,  avril, 
mai,  juin,  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Apiculture  de  la  Homme,  Mars  et 
avril  1896. 

Société  entomologique  de  France.   Bulletin  des  séances, 
n"  3  à  7,  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Horticulture  de  Piairdie,  Février 
1896. 

Revue  générale  de  Botanique,  Mars  et  avril  1896. 

AnnaUs  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière  de 
l'Aube.  Février  et  mars  1896. 

Revue  icientifique  du  Bourdonnai*  et  du  centre  de  Ut  France. 
Mars  et  avril  18»6. 

ta  Feuille  des  Jeunes  naturalistes.   Mars,  avril,  juin  et 
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L'Apiculteur.  Avril  et  mai  1896. 

Journal  des  Savants.  Mars  et  avril  1896. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  VOuest  de 
la  France.  T.  6,  1"  trimestre. 
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Académie  de  TouUnue.  Rapport  annuel  da  Conseil  géoénl 

des  Facultés,  Année  scolaire  1891-93  et  annuaire  1895-1896. 

Bulletin  de  la  Société  nationale  d'acclimatation  de  France, 
Janvier  et  tévrier  1896. 

Bulletin  kistorigue  et  tcientifique  de  V Auvergne.  1896,  n'  2. 

Bulletin  scientifique  de  la  France  et  de  la  Belgique.  T. XXVII, 
3*  partie. 

Catalogue  rationné  des  plante»  vasculaires  de  la  Tunisie, 
par  Ed.  Bonnet  el  G.  Baratte,  1896  (Envoi  du  ministère  de 
rinstniciion  publique). 

Mémoires  de  l'Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arts 
de  Lyon.  3'  série.  T.  III. 

Les  nouvelles  Flores  de  France,  porle  D' Saint-Lageh,  1894. 

La  vigne  du  mont  Ida,  par  le  D'  Saint-Lagbb,  1896, 

Annales  de  la  Société  Linnéenne  de  Lyon.  189S.  T.  42. 

Annales  de  la  Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Industrie 
de  Lyon.  T  série.  T.  2  et  3. 

Publications  de  ^Institut  Grand  Ducal  de  Luxembourg. 
T.  XXIV. 

Bulletin  de  la  Société  Vaudoise  des  Sciences  naturelles. 
4*  série,  vol.  XXXI,  n'  119. 

Le  Naturaliste  canadien.  Avril  1896. 

Annales  de  la  Société  belge  de  microscopie.  T.  XIX. 

Mittheilungen  aus  dem  NaturwissenschafI lichen  Verein  fur 
Neu-  Vorpommern  und  Rûgen  in  Greifwald.  1895. 

Fauna.  Société  des  Naturalistes  luxemboui^eois.  3'  année. 
189S. 

Zeitschrifs  fur  Natwwissensckaften.  1895. 

Abhandltmgen  aus  dem  Gebiele  der  Naturwissenschaften  m 
Hamburg.  XIV  baud. 

Transactions  of  the  Wisconsin  Academy  of  Sciences,  Arts 
and  Letters.  Vol.  X.  1894-189S. 


DçiilizedbvGoOglc 


-^89- 


OBSERYATIONS  MËTËOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  tTAmient.  —  Attitude  51"562. 
Avril  1896. 
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DU  mm  DE  LA 

BULLETIN  ISEHSUEL 

S»  288.  -  JQio  1896.  —  25»  Année.  —  T.  XIU. 

Adressei  ;  Les  Ouvrages,  Uiauscnls  et  Communications  intéressant  ta 
rédaction  du  Bulletin,  i  H.  le  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  (lemaudes  d'aboonemeot  et  les  cotisutioDS,  {en  timbres-poste],  à 
II.  le  D'  Spiseui,  rue  S'-Louîs.  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  (gratuitement  A  tous  les  Uembres  payants  ;  il  est 
adressé  am  Sociétés  scientifiques,  par  Toie  d'échange. 

SOUMAIHE  :  Extrait  des  Procès-Verbaui  :  Séance  générale  du  9  mai 
(896,  p.  81.  —  Les  Marais  de  Longpré-lea-Gorps-Solnts,  de  Lonff  et 
de  Condé~Folie,  par  M.  E.  Gonse,  p.  82.  —  Chronique  et  Faits  divers, 
par  M.  V.  Brahdicourt,  p.  86.  —  Programme  du  Conc^rËs  des  Sociétés 
Ba\'antes  à  la  Sorbonne  en  1897,  p.  89.  —  Ouvrages  reçus,  p.  92.  — 
Observations  météorologi({ues,  p.  96. 


EXTIAIT   DES  PROCES-VERBIUX. 

SÉANCE     GÉNÉRALE     DU    SANEDI    9     HAI     1896. 

Présidence  de  M.  GONSE. 

CoRBBspoNDANce  :  !<■  Lettres  du  >linistère  de  l'Instruclion 
publique,  des  Beaux-Arls  et  des  Cultes,  nous  annonçant 
renvoi  d'ouvrages  venant  de  Belgique  et  des  Ëtals-Unis, 
ainsi  que  du  Catalogue  raisonné  des  plantes  vasculaires  de 
la  Tunisie  par  MM.  ta.  Bonnet  et  G.  Baratte.  (Exploration 
scientifique  de  la  Tunisie). 

S*  Lettre  de  l'Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et 
Arts  de  la  Savoie  demandant  le  concours  de  la  Société  pour 
l'érection,  à  Chambéry.d'un  monument  àJoseph  et  à  Xavier 
de  Maislre. 

H.  V.  firandicourt  no,us  adresse  pour  le  Bulletin  plusieurs 
notes  relatives  à  l'MsLoire  naturelle. 

Dans  l'une  d'elles  M.  Bryan  conseille,  pour  tuer  les  Gras. 

23*  ANNÉB.  6 
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sulacécs,  de  les  plonger  dans  du  sable  très  cbaud,  après 
qa'on  les  a  soumises  à  une  légère  pression. 

H.  Gonse  dit  qu'on  réussit  très  bien  par  te  procédé  suivant 
qui  a  été  indiqué  &  noire  collègue,  M.  Copineau,  par  le  frère 
Hériband  Joseph:  les  écbanlillons  placés  sur  une  feuille  de 
papier  collé  (papier  de  journaux  ou  papier  jaune)  sout  asper- 
gés de  benzine  el  mis  à  dessécher  sous  une  très  légère  pres- 
sion. Au  bout  d'une  couple  de  jours,  on  change  les  matelas 
et  on  asperge  de  nouveau  les  rares  portions  des  échantillons 
qui  n'auraient  pas  été  tués  du  premier  coup.  Le  Sedum  dasy- 
phyllum,  par  ce  procédé,  garde  lui-même  ses  Teuilles,  mais 
'1  est  importanl  de  n'user  que  d'une  pression  très  légère. 
Le  Secrétaire-adjoint, 
P.  Choquart. 


Les  Marais  de  Longprâ-les-Corps-Saints, 
de  Long  et  de  Condé-Folie. 

Dans  ses  a  Recherches  sur  quelques  ÛEnanthc  s,  publiées 
dans  les  Annales  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  la 
Cbarente-lnTérieure,  4893,  M.  J.  Foucaud  cite  la  Somme 
parmi  ceux  des  départements  d'où  il  a  vu  VOEnanlhe  lilaifolia 
Bieb.  dans  un  des  herbiers  qui  lui  ont  été  communiqués. 
Sur  ma  demande  il  a  bien  voulu  me  répondre  que  YOUnanlke 
silaifolia  avait  été  récollé  dans  les  Marécages  de  Longpré- 
les-Corps^aints  par  MM.  E.  et  H.  Fournier,  te  16  août  1860. 

Cette  localité  était  d'autant  plus  intéressante  à  explorer 
qu'elle  nous  était  peu  connue.  Elle  comprend,  d'une  pari,  des 
marécages  qui  s'étendent  le  long  de  l'Airaines  vers  Béihen- 
court  et,  de  l'autre,  un  marais  el  des  tourbières  entre  le 
village  et  la  Somme.  Je  parcourus  les  uns  et  tes  autres  sans 
succès,  et  je  pensai  alors  à  visiter  les  marais  de  Long  et  de 
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Candé-Folie  entre  lesquels  se  trouve  celui  de  Longré-les* 
Corps-Saints. 

Ces  marais  qui  étaient  autrefois  d'un  accès  fort  dif^cile 
n'avaient  donné  lieu  qu'à  de  rares  observations  consignées 
dans  nos  Flores;  on  peut  aujourd'hui  les  parcourir  sans 
danger,  mais  non  sans  se  mouiller  largementles  pieds.  Celui 
de  Long  est  surtout  riche  en  plantes  peu  communes,  et  au 
printemps  ses  vastes  cuvettes  moussues,  restes  des  anciennes 
tourbières,  offrent  &  l'œil  un  aspect  charmant  avec  les  Lioaî- 
grettes  qui  balancent  mollement  leurs  nombreuses  aigrettes 
blanches  au-dessus  des  touffes  fleuries  des  Ményanthes. 

Si  mes  recherches  n'ont  pas  été  plus  heureuses  qu'à  Long- 
pré,  en  ce  qui  concerne  VÛEnanlke  silaifolia,  elles  ont  eu  au 
moins  ce  résultat  de  faire  connaître  d'une  façon  plus  complète 
la  végétation  de  ces  marais.  Voici  la  liste  des  espèces  les  plus 
intéressantes  que  j'y  ai  rencontrées  ou  qui  y  avalent  déjà 
été  signafées  : 
//anunn//i»  dioaricaf  uf  Schranck. — Longpré-les-Gorps-Saints, 

Long,  Condé-Folie. 
R.  Lingua  L.  —  Loogpré-les-Gorps-Saïnts  (Ricker),  Long 

(Eloy  de  Vicq),  Condé-Folie. 
ArabU  tagiltata  D  C.  —  Long. 
Jtoripa  nasturtioide»  Spach.  —  Long. 
Pamatiia  palwtrU  L.  —  Long  (Pauquy). 
Sagina  nodosa  E.  Heyer.  —  Long. 
SttUaria  glauca  With.  —  Long,  Condé-Folie. 
Malackium  aqualicum  Fries.  —  Longpré-les-Gorps-Saints, 

Long. 
ffypericum  Desetangiii  var.  imper foratum  Bonnet. — Longpré- 

les-Corps-Saints,  Gondé-Folie. 
JVelt/ofiuo/'^ci'nafi'jWilld.—Longpré-les-Corps-Saints,  Condé- 
Folie. 
Trifolium  paient  Schreb.  —  Longpré-les-Gorps-Saints  et 

Long  (Pauquy)  ;  n'a  pas  été  retrouvé. 
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Lalkyriis  paliislr'is  L.  —  Long,  à  l'exlrémilé  du  marais -vers 

Fontaine. 
Spirœa  UlmariawaT.  denudata  Koch.  —  Longpré-les-Corps- 

Saints. 
Epilobium  palustre  L.  —  Longpré-les-Corps-Sainls  (Eloy  de 

Vicq). 
Sydrocotyle  vulgaris  L.  —  Long. 

Zieuta  virosaL.  — Long,  à  l'extrémiLé  du  marais  vers  Fontaine. 
Helosciadium  repens  Koch.  —  Long. 
Sitim  latifolium  L.  —  Longpré-Ies-Corps-Saints(Eloy  do  Vicq), 

Long,  Condé-Folie. 
CËnanlke  Lackenalu  Gmel.  —  Long. 
Œ.  Phellandrium  Lamk.  —  Longpré-les-Corps-Saints  (Eloy 

de  Vicq],  Long. 
Setinum  carvifoliitm  L.  —  Long. 
Galium  uliginosum  L.  —  Longpré-les-Corps-Saints,  Long, 

Condé- Folie, 
/iidens  cernaa  L.  —  Long, 
CrepU  biennis  L.  —  Longpré-les-Corps-Saînls,  Long,  Gondé- 

Folie. 
Menyanlhes  Iri/oliataL.  —  Longpré-les-Corps-Sainls,  Long, 

Condé-Folie. 
Veronica  scutetlata  L.  —  Long. 
Erythrxa  pulchella  Fries.  —  Long. 
Pedicularis  paltislris  L.  —  Long,  Condé-FoIie. 
Sculellaria  galericulala  L.  —  Longprê-les-Corps-Sainls,  Long, 

Condé-Folie. 
Samolvt  Valerandi  L.  —  Longpré-les-Corps-Saints,  Condé- 
Folie. 
Rumex  paluslris  Sm.  —  Longpré-les-Corps-Saints  (Eloy  de 

Vicq). 
Salix  repens  L.  —  Long  (Pauquy)  ;  abondant  dans  la  partie 

voisine  du  marais  de  Fontaine. 
S.  repens  var.  angusiifolia  Coss.  et  G.  —  Long,  avec  le  type. 
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Alum(t  rauunculoidei  L.  —  Long,  Loogpré'les-Corps-Saiiits, 

Condé-Fotie. 
Bulomus  umbellatm  L.  —  Longpré-leS'Gorps-Saints,  Long. 
Orchis  incarnata  Greii.  et  Godr.  —  Longpr^les-Uorps-Saints, 

Long. 
Efiîpactit  paUutris  Grantz.  —  Long  (Ëloy  de  Vicq),  Gondé- 

Folie. 
Elodea  canadetmt  Micbx.    —   Longpré-les-Gorps-Sainls, 

Long. 
Trlgloehin  palustre  L.  —  Longpré-les-Gorps- Saints,  Long. 
Polamogeton  luceni  L.  —  Longpré-les-Gorps-Saints. 
P.  planlagineus  Ducros.  —  Long. 

P.  crisput  L.  —  Longpré-les-Corps-Sainls,  Condé-Folie. 
P.  obtusifolius  M.  et  K.  —  Long,  &  l'extrémité  du  marais 

vers  Fontaini^. 
Tijpka  angustifolia  L.  —  Longpi-é  -  le  s-Gorps- Saints,  Gondé- 

Folie;  Long  (Boucher,  Flore). 
Sparganium  simplex  Huds.  —    Loogpré-1  es-Corps -Saints, 

Long,  Gondé-Folie. 
S.  minimum  Pries.  —  Long. 
Scirput  pauciflorus  Ligbir.  —  Long. 
Eriophorum  anguttifolixtm  Koth.  —  Longpré-les-Corps-Saints, 

Long. 
Carex  paniculata  L.  —  Longpré-les-Gorps-Saints,  Long, 

Gondé-FoIie. 
C.  paradoxa  Willd.  —  Long  (Eloy  de  Vicq). 
C.  ditticka  Huds.  —  Longpré-les-Corps-Saints,  Long,  Condé- 
Folie. 
C.  Œderi  Ehrh.  —  Longpré-les-Corps-Saints,  Long,  Condé- 

Folie. 
C.  pMudo-Cyperva  L.   —  Longpré-les-Corps-Saints,  Long, 

Condé-Folie. 
C.  ampullacea  Good.   —  Longpré-los-Corps-Saints,  Long, 

Goodé-Folie. 
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Carex  fili/ormw  L.  —  Long,  dans  la  partie  du  marais  vers 

Fontaine.   ' 
,  IVepkrodium  Thelypteris  Slnmp.  —  Long. 

Pauquy  a  indiqué  en  outre  au  marais  de  Long  le  Drosera 
rotundifolia  L.  ;  je  ne  l'y  ai  pas  retrouvé. 

Je  dois  citer  aussi  quelques  mousses  intéressantes,  abon- 
dantes au  marais  de  Long  :  Hypnum  giganleum,  bien  fructifié, 
H.  inlermedium,  H.  icorpioîdes. 

E.  GONSE. 


CHRONIQDE  ET  FAHS  DIVERS. 

La  température  et  les  Papillons. 

M.  H.  Waters  publie  dans  «Science  Gossip»  (février  1895} 
quelques  intéressantesobservatiunsque  nous  allons  résumer 
brièvement. 

Il  possède  un  vivarium  pour  papillons,  eu  plein  air,  et  il  a 
étudié,  pendant  l'été  assez  froid  et  humide  de  189J,les  effets 
de  la  température  sur  les  papillons. 

Papilio  Sinon  et  P.  Machaon  semblent  indifférents  à  une 
basse  température  et  à  une  atmosphère  humide.  Hais  un 
violent  coup  de  tonnerre  survenu  au  mois  d'août  les  a  tués 
tous.  En  ce  qui  concerne  P.  Machaon  le  ^id  retarde  le 
moment  du  passage  de  l'insecte  à  l'état  pari'ait. 

Aporia  crafie^i  a  éclos  en  temps  normal,  mais  les  jeunes  in- 
sectes élaienl  très  sensibles  au  froid  et  tous  moururent  quand 
la  température  baissa.  Toute  une  fournée  de  chrysalides  de 
Melilxa  aurinea  fut  si  retardée  par  le  mauvais  temps  que  pas 
une  n'est  éclose.  C'est  d'autant  plus  surprenant  que  la  variété 
Merope  de  ce  papillon  habite  en  Suisse  très  près  de  la  limite 
des  neiges  éternelles. 

A  part  quelques  rares  exceptions,  les  papillons  indigènes 
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ne  parurent  pas  affectés  par  cette  basse  température  anor- 
male. Les  spécimens  de   Vanesaa  vrticas  qui  naquirent  en 
automne  étaient  un  peu  en  retard  et  de  taille  plus  petite. 

Lentilles  d'eau  et  Phryganes. 

Les  petites  Lentilles  d'eau  se  développent  quelquefois  en 
très  grande  quantité  sur  les  pièces  d'eau  qu'elles  recouvrent 
enliëremeni.  Leur  présence  en  aussi  grande  abondance  peut 
avoir  des  inconvénients  pour  le  poisson,  parce  qu'elle  em- 
pêche le  renouvellement  de  l'air. 

M.  Guppy,  raconte  «  Science  Gossîp  »,  mars  1893,  a  observé 
que  les  Phryganes  sonl  très  friandes  de  ce  «  Lemna  a  et  que 
dans  t'espace  d'une  journée  elles  en  dévorent  une  grande 
quantité.  Des  récipients  remplis  d'eau  et  couverts  de  lentilles 
furent  nettoyés  absolument  en  quelques  jours  par  les  Phry- 
ganes. Les  lentilles  nu  sonl  pas  toutes  mangées  ;  beaucoup 
meurent  après  avoir  été  partiellement  atteintes,  et  d'autres 
servent  à  ta  confection  et  à  la  réparation  des  abris  que  se 
créent  ces  insectes. 

Ceci  peut  expliquer  pourquoi  certains  étangs  sont  couverts 
de  ces  petites  plantes  alors  que  d'autres  pièces  d'eau,  où 
les  Phrj-ganes  sonl  plus  abondantes,  en  sont  totalement  dé- 
pourvue. C'esl  au  printemps,  au  moment  où  les  Lentilles 
d'eau  commencent  à  faire  leur  apparition,  que  ces  «  écu- 
meurs  d'élangs  >  sont  les  plus  aptes  à  commencer  leur  mis- 
sion destructive. 

Il  y  a  là  une  observation  intéressante  que  quelque  lecteur 
du  Bulletin  pourrait  peut  être  confirmer  par  des  observations 
personnelles. 

Plantes  croissant  sous  la  presse. 

Les  botanistes  connaissent  la  dlfflci^tlé  que  l'on  éprouve 
à  faire  dessécher,  pour  les  mettre  en  herbier,  certaines 
plantes  aux  feuilles  gorgées  de  sucs,  comme  les  Crassulac<^es 
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par  exemple.  H.  G.  H.  Bryan  raconte  à  ce  sujet  dans 
■  Science  Gossip  »,  décembre  1895,  l'intéressante  histoire 
ci-après  que  aous  traduisons  lexluellement. 

Il  y  a  quelques  années,  je  plaçai  une  tige  de  Sedum  Tele- 
phium  sous  une  presse  dans  le  but  de  la  dessécher  pour 
l'herbier.  Sachant  que  cette  plante  était  très  difficile  à  des- 
sécher, je  la  changeai  de  papier  tous  les  jours  pendant  plu- 
sieurs jours,  puis  je  laissai  ma  presse  sans  y  toucher  pen- 
dant une  dizaine  de  jours.  Les  feuilles  de  mon  Sedum  éiaioni 
bien  sèches,  maïs  je  fus  bien  surpris  de  trouver  des  petits 
rejetons  blancs  qui  partaient  de  l'aisselle  des  feuilles  et  de 
très  petites  feuilles  blanches  aussi.  J'enlevai  le  spécimen  et 
je  le  mis  dans  un  pot  d'eau  où  il  continua  à  croître,  les  reje- 
tons prenant  une  teinte  verte  au  fur  et  h  mesure  de  leur 
exposition  à  la  lumière. 

Un  pied  de  Cotylédon  Umbilicus  que  j'avais  essayé  de 
dessécher  à  peu  près  dans  le  même  temps,  émit,  sons  la 
presse,  une  feuille  d'un  demi  pouce  de  long,  et  comme  je 
remarquai  qu'une  pression  de  quinze  jours  n'avait  pas  tué  la 
plante,  je  la  mis  en  terre  oii  elle  continua  à  croître  pendant 
deux  ans.  Elle  pérît  sous  la  dent  des  souris  1 

La  meilleure  manière  de  tuer  ces  Crassulacées  parait  être 
de  les  plonger  dans  du  sable  très  chaud  après  qu'on  les  a 
soumises  à  une  légère  pression. 

L'immersiondans  l'eau  chaude  les  tue  sùrementetprompte- 
ment,  mais  elle  rend  les  feuilles  si  molles,  si  flasques  qu'elles 
ne  peuvent  plus  guère  flgurer  dans  l'herbier. 

V.  Brandicourt. 
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PROGRAMME  DU  GONflRÈS  DES  SOCIÉTÉS  SAVANTES 

A    LA    SORBONNE    EN    1897. 


SECTion  DB3  Sciences. 

1°  Etude  détaillée  d'un  gisemeal  Tossilirëre  :  espèces  qu'on 
y  rencontre,  niveaux  particuliers  qu'elles  occupent. 

3*  Minéraux  que  l'on  rencontre  dans  une  région  déter- 
minée. Examen  spécial  des  gisements  de  ces  minéraux. 

3°  Description  détaillée  des  tourbières  d'une  région  parti- 
culière. Examen  de  leur  faune  et  de  leur  flore. 

i'  L'&ge  du  creusement  des  vallées  dans  les  diverses  régions 
de  la  France. 

5*  Elude  des  eaux  souterraines  et  des  sources.  Régime, 
bassin  d'alimentation,  débit,  température,  etc. 

6'  Recherche  de  documents  anciens  sur  les  observations 
météorologiques  en  France  et  sur  les  variations  des  cultures. 

7*  Mode  de  distribution  topographique  des  espèces  qui 
habitent  notre  littoral. 

8°  Monographies  relatives  à  la  Taune  et  à  la  flore  des  lacs 
français. 

9°  Etudier,  au  point  de  vue  de  la  pisciculture,  la  faune  des 
animaux  invertébrés  el  les  plantes  qui  se  trouvent  dans  les 
eaux. 

10*  Apparitions  des  cétacés  sur  les  cAtes  de  France.  Indi- 
quer l'époque  et  la  durée  de  leur  séjour. 

11*  Etude  des  poissons  migrateurs. 

^i^  Les  classifications  établies  depuis  les  grands  embran- 
chements jusqu'aux  simples  espèces  sur  les  seules  données 
de  la  morphologie,  sont-elles  confirmées  ou  infirmées  par 
l'analomie  ? 

13*  A  quelles  attitudes  sont  ou  peuvent  Atre  portées,  dans 
les  Alpes  et  les  Pyrénées,  les  cultures  d'arbres  fruitiers,  de 
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prairies  arliflciell«s,  de  céréales  et  de  plantes  herbacées 
alimentaires? 

14°  De  rimportatioQ  fortuite  et  de  la  naturalisation  d'es- 
pèces végétales. 

15°  Faune  et  flore  des  eaux  souterraines. 

16*  Photographie  des  parties  invisibles'du  spectre.  Résultats 
obtenus  et  propositions  de  méthodes  nouvalles..  '  - 

17°  Etude  photographique  des  rayons.^  ftoiRaratgen. 

18°  De  l'action  des  différents  rayons  du-spectroiSur  les 
plaques  photo^aphiques  sensibles.  Photographie  orthochro- 
matique. Plaques  jouissant  de  sensihihté  comparable  à  celle 
de  l'œil  comme  étendue  et  comme  sensibilité.  Influence  des 
écrans  colorés  et  de  leur  intensité. 

19°  Etude  de  la  photographie  des  couleurs. 

20°  Photométrie  photographique.  Bases  scientiHques  de  la 
méthode. 

21°  Théorie  des  objectifs.  Historique  des  perfectionnements 
apportésàleurconstruction.  Etude  des  matières  employées. 

22°  Méthodes  diverses  pour  obtenir  tes  images  agrandies. 
Téléobjectif.  Recherches  des  meilleures  conditions. 

23°  Recherches  des  méthodes  d'essais  pour  déterminer  les 
constantes  des  objectifs  et  des  obturateurs.  Etude  des  meil- 
leures conditions  théoriques  des  obturateurs. 

24°  Etude  des  halos  photographiques.  Recherche  de  leurs 
causes  et  des  moyens  d'y  remédier, 

25°  Recherche  sur  la  préparation  d'une  surface  photogra- 
phique ayant  la  finesse  de  grain  des  préparations  anciennes 
(coUodion  ou  albumine]  el  les  quahlés  d'emploi  des  prépa- 
rations actuelles  au  gélatinobromure  d'argent. 

26°  De  l'organisation  de  collections  d'épreuves  photogra- 
phiques pour  projections  destinées  k  l'enseignement  et  pou- 
vant circuler  entre  les  différents  centres  d'instruction.  (Pré- 
sentation d'épreuves.) 

27°  Etudedes  réactions  chimiques  et  pby3iques(électrolyse) 
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concerDant  le  développement,  le  virage,  le  fixage  des  épreuves 
négatives  et  positives.  Influence  de  la  température  sur  la 
sensibilité  des  plaques  photographiques,  leur  conservation 
et  le  développement  de  l'image. 

â8*  Elude  de  la  sensibilité  des  substances  colloïdes  bicbro- 
matées. 

29*  Théorie  de  l'emploi  des  réseaus  pour  l'obtention  des 
clichés  tramés. 

30*  Ëtudes  astronomiques  et  météorologiques  par  la  pho- 
tographie. (Présentation  d'épreuves.) 

Si'  Recherches  sur  les  méUiodes  micropbotograpbiqucs. 

32*  Applications  de  la  photographie  à  l'étude  des  mouve- 
ments. (Présentation  d'épreuve»  pour  projections.) 

33°  Perfectionnements  à  apporter  aux  méthodes  sléréos- 
copiques. 

34*  De  la  prophylaxie  des  maladies  contagieuses. 

35°  Les  dilTérentes  cures  de  la  tuberculose  pulmonaire  et 
notamment  de  la  cure  maritime, 

56"  Des  relations  météorologique  avec  les  épidémies. 

37°  De  la  constitution  chimique  ou  micrographique  de 
l'air  lors  d'épidémies  nettement  caractérisées. 

38°  ClassiBcation  rationnelle  des  albuminuries  d'après  leurs 
causes  et  leurs  effets  organiques. 

39"  De  l'emploi  du  lait  stérilisé  et  du  lait  maternisé  dans 
l'élevage  des  enfants  du  première  ige. 

40°  Des  causes  de  la  mortalité  des  eafants  dans  leur  pre- 
mière année  d'existence  et  des  moyens  d'y  remédier. 

41°  Résultats  de  l'application  de  la  loi  du  23  décembre 
1874,  concernant  la  protection  de  l'enfance. 

42*  Des  moyens  de  contrôle  pouvant  assurer  la  salubrité 
et  l'innocuité  des  substances  alimenlaires. 

43*  De  l'emploi  des  sérums  prophylactiques  et  des  résultats 
obtenus. 

44*  De  l'accumulation  de  la  nicotine  dans  l'organisme  et 
les  modes  divers  de  son  élimination. 
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Ouvrages  reçus  : 

l'roceedings  ofthe  California  Academy  of  Science*.  Seconde 
série,  vol.  V.,  {"  et  2'  parties. 

Proceedingi  of  Ihe  Academy  0/  nalural  Sciences  0/  Phila- 
delpkia.  18»3.  Pari.  III.  Octobre-décembre. 

Psyché.  Mai  1896. 

Memoirs  and  Proceeding»  of  Ihe  Manchester  literary  and 
philosophicat  Society.  1895-1896,  vol.  10,  n"  3. 

Atti  délia  Soeietà  italiana  di  Scienze  nalurali.  Vol.  XXXVI, 
Pasc.  1-6. 

Hevista  trimetual  do  instiiulo  historico  e  geographico  Bra- 
zileiro.  T.  LVI,  part.  11  et  T.  LVII,  part.  1-11. 

Commission  centrale  de  bibliographie  brésilienne,  sous  la 
direction  de  l'institut  historique  et  géographique  brésilien, 
1"  année,  1"  fascicule. 

Hommage  de  l'Institut  historique  et  géographique  brésilien, 
h  la  mémoire  de  sa  majesté  D.  Pedro  II. 

Verhandlungen  der  K.  K.  zoologitch-botanischen  Gesells- 
rkaft  in  Wien.  Jahrgang.  1896.  i,  heft. 

Mitlheilungen  der  Schweizerischen  entomologischen  GeselU- 
chaft.  Vol.  IX.  heR  7. 

Bulletin  de  ta  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de 
Nimes.  1896,  n"  1. 

Bulletin  de  la  Société  philomatique  de  Paris.  3°  série, 
T.  VII,  1894-1893. 

Revue  des  Travaux  scientifiques.  T.  XV,  n'il. 

Société  entomologique  de  france.  Bulletin  des  séances  de 
1896,  n"  8  et  9. 

Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arls  de  Besancon. 
Procès-verbaux  et  mémoires  1895. 

Archiv  des  Vereins  der  Freunde  der  Naturgeschickte  in 
MecHenburg.  Jah>'g.  1895  et  1896. 
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A  bhandlungen  kerawgegeben  vom  yatvrwmetischnftUchen 
Verein  zu  Bremen.  XIV  band.  1895-1896. 

RuUelin  de  la  Société  botanique  de  France.  1896.  N"  1-2.  — 
pRiLLiEL'x.  Sur  la  pénétration  de  la  Rhizoctone  violette  dans 
les  racînesdeBelterave  et(ic  Luzerne, —Degagny.  Recherches 
sur  la  division  du  noyau  cellulaire  chez  les  végétaux.  — 
CoRNL'.  Sur  un  genre  nouveau  de  Pontédéraciées  d'Afrique  : 
Schanlandia  gabonensis  Max.  Cornu.  Noie  sur  deux  Comme- 
lynées  de  l'ATrique  équatoriale.  —  Gandoger.  Lettre  sur  des 
.  herborisa  lions  en  Bspagne.  —  FflANcaeT.  Note  sur  quelques 
Liliacëes  de  la  Chine  occidentale.  —  Cuabebt.  Un  Luzula 
critique  de  la  flore  parisienne.  —  Ko.  Blanc.  Note  sur  l'Arbre 
à  prières  du  monastère  de  Goumboum.  —  Neyraut.  Note 
sur  YHypericum  humifuzum.  —  Hétier.  Note  sur  quelques 
plantes  rares  ou  nouvelles  de  la  flore  française  récoltées  dans 
le  Jura.  —  N"  3.  Drake  dkl  Castillo.  Note  sur  un  genre 
nouveau  du  Tonkin  [Balamxpkytum).  —Van  Tieghem.  Kor- 
thaUelia,  genre  nouveau  des  Lorantbacées.  —  Degagny.  Sur 
la  division  du  noyau  cellulaire.  —  D.  Clos.  Genres  botaniques 
de  Lamark.  —  Deflers.  Descriptions  de  quelques  plantes 
nouvelles  ou  peu  connues  de  l'Arabie  méridionale.  —  Avice. 
Note  sur  un  bois  d'Arbousiers  dans  les  Cfiles-du-Nord.  — 
Hemv.  Le  Tanin  dans  le  bois.  —  A,  Chabeht.  Une  addition 
à  la  flore  de  Savoie.  -^  Gagnepain.  Sur  un  bybride  artiflciel 
das  Lychnis ditirna  elvesperlina  —  A.  Cuatin.  IruSas  {Ter/as} 
de  Mesrata  en  Tripolilaine.  —  M"°  Jofpë.  Observations  sur  la 
fécondation  des  Bangiacées.  —  Montel.  Colonies  végétales 
hétéroptériques.  — -  Malinvaud.  Distribution  de  quelques 
espèces  dans  la  Haute-Vienne.  —  G.  Camus.  Le  Cirsium 
Gerardi  dans  les  environs  de  Paris, 

Conseil  général  de  la  Somme,  f'  Seaion  ordinaire  de  i  896. 
Rapports  du  Préfet  et  de  la  Commission  départementale. 
Procès-verbaus  des  Séances. 

Bulletinlrimettriel  de  laSociélé  d'Histoire  naturelle  de  Mdcon. 
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1896.  N'  4.  E.  André.  Les  Uespéries.  La  Sésie  apifonne. 
GoDlribulioas  à  la  fiiune  locale.  —  Lafaï.  Le  terrain  callovien 
eo  Maçonnais,  —  E.  Château.  Myoauru»  minimus el  Frilillaria 
MeUagris.  —  A.  Flaharv.  Le  HaiiDeton  commun. 

Reoue  générale  de  Botanique.  Juin  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Histoire  naturelle  rfei  Ardennes. 
I"série.  T.  II. 

Bulletin  de  là  Société  nationale  d'Acclimatation,  Mars  1896, 

Congrès  des  Sociétés  savantes.  Discours  de  MH.  Grandidier, 
membre  de  l'Académie  des  Sciences,  et  Guyesse,  ministre 
par  intérim  de  l'Instruction  publique. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  historiques  et  naturelles  de 
f  Yonne.  1893. 

Bévue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  la  France. 
Mai-juin  1896. 

Bulletin  de  la  Société  belge  de  JUicroscopie.  1898-1896, 
N"  V,  VI,  Vil. 

Mémoires  du  Comité  géologique  de  Saint-Pétersbourg.  Vol.  X, 
N°  4  et  Supplément  au  T.  XIV  des  Bulletins. 

Bulletin  de  la  Société  impériale  des  Naturalistes  de  Moscou. 
1895.  N"  3. 

Mémoires  de  la  Société  des  /Vatm-aliiles  de  Kiew.  T.  XIV, 
livraison  1. 

Abhandlungen  der  deuttchen  naturwissenschaftlich-medici- 
niscken  Vereines  fur  Bohmen  «  Lotos  »'.  I  Band.  I  heft.  1896. 

Schriften  der  Naturfortchenden  GeseUschaft  in  Danzig.  1896. 

Archives  néerlandaises  des  Sciences  exactes  et  naturelles. 
T.  XXX,  1"  livraison. 

Societas  enlomaligica.  1896,  n"  4,  5,  6. 

Verhandlungen  und  Mitteilungen  desSiebenbùrgischen  Vereins 
fur  Nalurivissenschaften  zu  Hermansladt.  1895-1896. 

Der  Siebenbûrgischen  Verein  fur  Naturwissenschaften  in 
Hermansladt,  1896. 

Abhandlungen  der'Nalurforschenden  Gesellschaft  zu  Gorlxti. 
1895. 
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Jahresberickt  àet  Natunoisiemchaftlichen  Vereim  zu  Elber- 
fdd.  AchlesHeft.  1896. 

Verhandlungen  des  Vereim  fur  NalunmseTachafiliche  Un- 
terhaltung  zuHamburg.  1894-93. 

Vierzehnter  Berickt  des  bolatiitchen  Vereins  m  Lanâtkut. 
18t)4-189n. 

Zeilschrifl  fur  Nalwwissemchaften  Leipzig.  1896. 

80  Jahresbeiickl  der  Naturfortch&vlen  (ieitUsehafl  in  Emden 
pro  1894-1895. 

Memorie  delta  regia  Academla  di  Scienze,  Leltere  ed  Arti 
in  Modena.  Série  II,  vol.  XI. 

Analet  del  Museo  nacional  de  Montevideo.  1896,  IV. 

Suliellino  délia  Socielà  Veneto-Trenlina  di  Scienze  naturali. 
T.  Yl,  n-  2. 

BuUellino  delta  Socielà  rotTiana  per  gli  Sladi  zoologici.  Vol. 
V,  fasc.  II. 

Bullettino  délia  Soeietà  entomologica  italiana.  Trimestrî  III 
e  IV.  1895. 

Atli  délia  Socielà  loscana  di  Scienze  naturali.  Processi 
verbali  vol.  X.  1895-1896. 

Analet  de  la  Sociedad  cientifica  argentina.  Mars  à  mai  1896. 

Memorica  y  Revista  de  la  Sociedad  cienti/tca  «  A  nlonio  A  Izate  » , 
T.  IX,  1896,  n-  1-6. 

Memoirs  and  Proceedings  of  itie  Manchester  lilerary  and pAi- 
iosophical  Society.  Vol.  X,  n"  2. 

Transactiones  of  ttie  canadian  Instilule.  1895,  n"  8. 

Le  ISaluralisle  canadien.  Mars-mai  1896. 

ftycAe.  Juin  1896. 

Journal  of  the  Etisfta  Miichel  identifie  Society.  1893,  part, 
second. 

Twenly-Sixth  annuat  Report  oftfie  entomologicat  Society  of 
Ontario.  1893. 

Proceedings  of  the  Boston  Society  of  natural  hislory.  Vol. 
27,  part.  1-6.  


DçiilizedbvGoOglc 


—  liO  — 

OBSERVATIONS    MËTËOROLOGIOUES. 

Station  agronomique  if  Amiens.  —  A  Ititude  5I»S62. 
Mai  1896. 
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55 

N.E. 

2 

12,3( 

Total  de  l(L  plui 


miDimèlres:  11,2 


Uir.  —  Ql.  b1.  Oal«b 

L«  («mpéralure  de  la 

itr.  —  L't'lat  (Ju  ciel,  la  dlrccliOD  du  leol,  l'AUl 

L'élaldu  dut  est  mtauré  du  0  4  10,  en  diitèmea 

de  soleil  Mot  meiurfes  ttec  l'hcliognpbe  de  Cimpbell. 


i6»*iiiilîo7iifl(*<pntaliofn:D.  Bourrasque.  — Br.BronillMd. 

Uwiche.  —  Gr.  Grtlf- —  Ng.  Kelg.  -   "■"   "" 

Somme  etl  prite  i  6  li.  du  maliD  eli 
hygrométrique  lont  obwrvAi 
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"""' IDUIMUDEIA 

BULLETIN  ISEKSUEL 

N«  289.  —  Jiillel-Août  1896.  —  25*  Auée.  —  T.  Xin. 


AkiiBftSKB  :  Les  Ouvrages,  Hiouscrite  et  Commun îcattons  inlëresiant  la 
rédaction  du  Butlelin,  à  H.  le  PréaideDt  de  la  Société,  i  AmieDs. 

Lea  demandes  d'abonnement  et  les  cotisations,  (en  timbres-posle],  i 
U.  le  D'  Spimeux,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletro  esL  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Uembres  payante  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  MieotiBques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Eitrait  des  Procès-Verbaux  :  Séance  générale  du  13  juin 
1896,  p.  97.  —  Plantes  faypocarpogées,  par  M.  V.  Brandicourt,  p.  99. 
—  Ouvrages  reçus,  p.  107.  —  Observations  météorologiques,  p.  ill-1 12. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

BËANCB    GÉNÉBALE    DU    SAMEDI     13    JUIN    1896. 

Présidence  de  H.  GONSE. 

CoBBBspoNDANce  :  1"  Lettre  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique,  des  Beaux-Arts  et  des  Cultes  nous  annonçant  l'en- 
voi d'ouvrages  venant  des  Etats-Unis  et  de  Russie. 

3*  Lettre  du  Ministère  de  l'Instruction  publique  iaformant 
la  Société  que  la  31'  session  des  Sociétés  des  Beaux-Arts  des 
départements  s'ouvrira,  en  1897,  à  l'Ecole  des  Beaux-Arts, 
rue  Bonaparte,  n"  14,  en  même  temps  que  la  réunioa  des 
Sociétés  savantes,  c'est-à-dire  le  mardi  20  avril  1897. 

Les  mémoires  préparés  en  vue  de  cette  session  devront 
être  adressés  à  la  Direction  des  Beaux-Arts,  rue  de  Valois, 
D"  3,  avant  le  1"  février  1897. 

3'  Lettre  de  M.  le  Président  de  la  Société  des  Amis  des 

2S-  ANHfil!.  7 
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Arts  du  département  de  la  Soname  invitant  notre  Président 
à  assister  à  rinaaguration  de  l'Exposition  de  1896. 

4*  Le  Comité  géoio^quede  Saint-Pétersbourg  nous  adresse 
plusieurs  exemplaires  d'une  circulaire  concernant  la  7'  ses- 
sion du  Congrès  géologique  international  qui  doit  avoir  lieu 
vers  la  fin  du  mois  d'août  1897  &  Saint-Pétersbourg. 

H.  V.  Brandicourt  donne  lecture  d'une  note  sur  les  Plantes 
bypocarpogéos. 

Notre  Collègue,  H.  P.  Dubois,  offre  à  la  Société  les  années 
1867  et  1868  de  nos  Hémoires. 

Des  remerciements  sont  votés  au  donateur. 

H.  Gonse  communique  à  la  Société  quelques  pieds  vivants 
de  MalTitaria  dùcoidea. 

Cette  plante  voyageuse,  qui  avait  déjà  été  signalée  à  quel- 
ques localités  dans  la  Somme,  vient  de  faire  son  apparition 
à  Amiens.  On  peut  en  ce  moment  la  récolter  dans  les  terrains 
vagues  qui  sont  au  bord  du  chemin  de  Rumiguy,  près  des 
dernières  maisons,  k  droite,  oii  elle  est  assez  abondante. 
Elle  se  trouve  également  à  la  Hotoie,  mais  en  petite  quantité, 
près  de  Pancien  garage  du  Sport  nautique. 

H.  le  Président  dépose  sur  le  bureau  plusieurs  épreuves 
photographiques  très  satisfaisantes  de  dilTérents  objets,  obte- 
nues à  travers  les  corps  opaques  par  notre  collègue  H.  Da- 
chaussoy. 

Le  Secrétaire-adjoint, 
F.  GnootTART. 
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Plantes  bypooarpogôes. 

L'étude  des  moyens  si  divers  que  la  Provideace  emploie 
pour  assurer  la  dissémiDalioD  des  graines  est  un  des  chapitres 
les  plus  intéressants  de  la  botanique.  A  l'aide  de  crochets, 
de  poils,  d'aigrettes  et  avec  le  concours  des  hommes,  des 
animaux,  de  toutes  les  forces  de  la  création,  les  semences 
sont  répandues  sur  toute  la  terre.  Nous  avons  étudié  i  diffé- 
rentes reprises  les  phénomènes  les  plus  curieux  de  dissémi- 
nation surtout  dans  leurs  rapports  avec  la  structuredes  fruits: 
mais  il  est  des  phénomènes  relatifs  à  cette  fonction  qui  sont 
communs  &  diverses  sortes  de  fruits  et  qui  se  rapportent 
plutôt  aux  pédoncules  et  à  l'inflorescence.  On  peut  dire  d'une 
manière  générale  que  l'un  des  résultats  de  l'existence  et  des 
proportions  des  pédoncules  est  de  favoriser  l'écartement  et 
la  dispersion  des  fruits.  Nous  allons  étudier  ces  résultats  dans 
des  cas  très  particuliers  :  nous  voulons  parler  des  plantes 
qui  mûrissent  leurs  fruits  et  leurs  graines  sous  terre  et  qu'on 
a  nommées  kypocarpogées  (1). 


(1}  De  Candolle,  dans  sa  Physiologie  végilale  (tome  II,  page  616], 
emproDie  cette  expression  assez  bizarre  à  un  Daluraliste  peu  connu, 
Bodard,  qui- Ht,  en  179S,une  dissertation  sur  ces  plaoles.  Nous  n'avons 
retrouvé,  au  cours  de  noa  recherches  sur  la  question,  aucun  auteur 
qui  se  servit  de  celle  expression,  laquelle  ne  figure  ni  dans  les  diptian- 
naires  d'histoire  naturelle,  ni  dans  le  Larousse.  On  rencontre  souvent 
le  terme  hypogi  qui  peut  s'appliquer  à  toute  partie  de  plante  qiii  se 
trouve  sous  ta  terre,  on  dit  ainsi  des  colylidont  hypogii.  Les  Allemande, 
dans  le  Bolanische  Zeilvng-,  et  quelques  botanistes  fraudais  appellent 
giocarfie  le  fait,  pour  une  plante,  de  mûrir  ses  graines  sous  terre. 

Noua  Terons  remarquer  en  outre,  puisqu'il  s'agit  de  laxonomie,  quo 
Bodard,  qui  s'ingénie  k  créer  des  eipreasions  nouvelles  Uréee  du  grée, 
parait  n'avoirpas  trâsbien  compris  le qualiUcatir anipiiicarpot  appliqué 
aune  espèce  de  Laihyrus.  a  Le  Laihynis  amphicarpot,  dit-il,  ...amphi 
ne  signiHe  autre  chose  que  autour  ;  earpot,  fruit,  c'est-à-dire  fruU 
autour.  .  t  Bodard  fait  erreur  :  amphx,  dans  ce  cas,  a  le  méoie  sens  que 
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Il  y  en  a  de  deux  sortes  :  a)  celles  qui  fleurissent  à  l'air  et 
déposent  ensuite  lears  fruits  en  terre;  b)  celles  dont  le  fruit 
est  souterrain  dès  l'origine. 

A)  Plantes  fleurissant  a  l'air  bt  enterrant  bnsdite 

LEURS  FRUITS. 

Linaria  cymbalaria.  —  La  Linaire  cymbalaire  est  ce  petit 
muflier  qui  tapisse  si  agréablement  les  parois  des  vieux  murs. 
A  l'époque  de  la  floraison  son  pédoncule  est  dressé  et  à  peu 
près  de  la  longueur  du  pétiole  ;  après  cette  époque  il  se 
courbe  irrégulièrement,  s'allonge  jusqu'à  ce  qu'il  rencontre 
une  fente  de  rocher  ou  de  tour  :  aussitAl  il  s'y  enfonce  et  va 
porter  ainsi  la  capsule  dans  un  endroit  obscur  et  humide 
oh  elle  pourra  germer  en  toute  sécurité. 

Trifolium  subterraneum.  —  Parmi  les  fleurs  du  Trifolium 
aubterraneum  il  en  est  peu  qui  acquièrent  un  parfait  déve- 
loppement. Dès  que  les  fleurs  ont  été  fécondées,  leurs  pédon- 
cules continuant  à  croître,  tout  en  se  recourbant,  tendent  k 
les  enfouir  dans  le  sol.  Ils  sont  aidés  dans  cette  opération 
par  les  fleurs  imparfaites,  gr&ce  kl&  structure  de  ces  dernières. 
Darwin  a  montré  que  ces  Qeurs,  aussitôt  qu'elles  sont  dans 
le  sol,  tournent  autour  de  leur  point  d'attache  avec  te  pédon- 
cule de  façon  à  rapprocher  leur  extrémité  de  ce  dernier. 
Grâce  &  ce  mouvement  la  fleur  s'enfonce  dans  la  terre  (1). 

Sioriiia  hypogea.  —  Une  petite  crucifère  du  midi  de  la 
France  [Morisia  hypogea)  produit  un  phénomène  analogue. 
Immédiatement  après  l'anthèse,  le  pédoncule  floral  se  re- 
courbe fortement  vers  le  sol  et  sous  le  pied  de  la  plante.  Il 
enfonce  la  graine  dans  le  sol  et  elle  y  mûrit  sans  en  ressortir 


dans  amphibie,  il  veut  dire  deux  cALés,  deni  sortos,  et  ampkieœrpùi 
signifie  qui  a  deux  sortes  defrulls:  c»  qui  s'applique  très  bien  à  iKiégu- 
mineuseen  question  qui  a  des  fruits  souterrains  et  des  thiils  aériens, 
(t)  Cf.  T.ubbock.  Vie  det  plantée. 
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jmnais.  Bn  sorte  que  les  touffes  s'élargissent  souvent  déme- 
surément sans  que  la  plante  se  dissémine  beaucoup. 

Arackii.  —  L'Arackis  kypogea  est  une  curieuse  légumi- 
neuse  qui  possède  des  fleurs  jaunes  analogues  à  celles  des 
pois,  et  dont  le  calice  de  forme  allongée  est  situé  au-dessus 
de  l'ovaire-  Lorsque  la  Qeur  s'est  fanée,  la  petite  gousse 
ovale  et  effilée  qui  lui  succède,  est  entraînée  par  la  croissance 
du  pédoncule. Ce  dernier  atteint  plusieurs  pouces  de  longueur 
et  se  recourbe  généralement  de  façon  à  faire  pénétrer  la 
gousse  dans  le  sol.  Dans  ce  cas  les  graines  se  forment  vigou- 
reusement ;  mais  si  la  gousse  ne  s'enfonce  pas  dans  le  sol 
elle  ne  tarde  pas  à  périr. 

C'est  ce  qui  a  fait  dire  à  tort  à  De  Candolle  dans  sa  Pky- 
siologie  végétale  (Tome  II,  p.  611),  que  VArachis  possédait 
deus  sortes  de  fleurs  ;  que  les  fleurs  aériennes  étaient  stériles 
et  quo  seules  les  fleurs  inférieures,  enterrées  dans  un  sol 
sablonneux,  parvenaient  à  mûrir  leurs  graines  sous  terre. 

Cardamine  cAenopodifoUa.  —  Cette  crucifère  du  Brésil, 
outre  ses  siliques  ordinaires,  en  possède  de  courtes  et  effilées 
qui  s'enfoncent  dans  le  sol. 

Viola.  —  On  trouve  chez  la  violette  commune,  à  c6té  des 
fleurs  colorées,  d'autres  fleurs  &  corolle  rudimenteire  ou 
m6me  sans  corolle,  à  étamines  de  petite  taille.  C'est  à 
l'automne  que  la  plante  produit  ces  curieuses  Oeurs  que 
Darwin  appelle  cieùtogane».  Quand  elles  sont  très  jeunes  elles 
ressemblent  à  un  bouton  floral,  plus  tard  elles  ont  beaucoup 
de  ressemblance  avec  une  capsule.  On  dirait  que  le  bouton 
floral  a  produit  directement  une  capsule  sans  donner  de  fleur. 

On  trouve  de  ces  capsules  parmi  les  feuilles  qui  touchent 
le  sol.  Certains  botanistes,  entre  autres  Vaucher,  ont  prétendu 
que  ces  plantes  enterrent  leurs  capsules  dans  le  sol  et  sèment 
aussi  leurs  graines.  Le  fait  peut  se  produire  quelquefois 
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quand  la  capsule  est  dirigée  la  pointe  eu  bas  et  quand  le  sol 
est  meuble  et  inégal. 

Cyclamen  ou  Pain  de  pourceaux.  —  Aussitôt  après  la 
floraison  et  la  fécondation,  les  Cyclamen  enroulent  leur 
pédoncule  eu  vrille  ;  ils  retirent  ainsi  leurs  capsules  vers  les 
bulbes  et  celles-ci,  étant  lourdes,  retombent  sur  le  sol.  Si 
celui-ci,  est  un  peu  humide  et  meuble,  les  capsules,  par  un 
mécanisme  peu  connu,  s'enfoncent  petit  à  petit  dans  le  sol 
oîi  les  fruits  mûrissent. 

Les  plantes  aquatiques  qui  fleurissent  à  l'air  et  vont 
ensuite  déposer  leurs  fï'uits  dans  la  vase  du  fond,  savoir  le 
Trapa,  la  Vallisnerie,  rentrent  dans  cette  catégorie. 

B)  Plantes  dont  le  fruit  est  sdutehrain  bès  L'oniGtHE. 

Linaria  tpuria.  —  M.  Micbalet,  dans  une  note  succincte 
présentée  à  la  Société  botanique  de  France  en  1860  (1),  a 
établi  que  la  Lùiaria  xpuria  produit  sur  quelques-uns  de  ses 
rameaux  des  fleurs  qui  s'enfoncent  en  terre  pour  y  mûrir 
leurs  fruits,  tandis  que  d'autres,  sur  le  m6me  pied,  arrivent 
au  même  résultat  en  plein  air. 

1  L&Linaria»purîa,àïlen  substance  M.  Micbalet,  présente 
des  exemples  de  floraison  hypogée.  Les  feuilles  inférieures 
de  cette  espèce  sont  opposées  et  très  rapprochées.  De  leurs 
aisselles  naissent  des  rameaux  de  deux  sortes  :  les  uns 
vigoureux  et  souvent  très  allongés  s'étendent  à  la  surface  du 
sol;  les  autres  grêles,  très  contournés,  btanch&tres,  ainsi 
que  les  fouilles  qui  restent  très  petites,  sont  agglomérés  sur 
le  collet  de  la  racine  et  ont  une  tendance  évidente  h  s'enfoncer 
en  terre.  Les  fleurs  qui  naissent  sur  les  tiges  souterraines 
sont  mal  développées  à  cause  de  la  pression  qui  agit  sur  elles  ; 
elles  n'offrent  pourtant  aucune  particularité  notable  dans 

(1)  BuUelin  d«  la  SoeiéU  àoUmiçue  de  France,  tB60,  tome  VII. 
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leur  orgaaisatioa.  La  corolle  a'est  que  froissée  et  déformée  : 
elle  conserve  même  la  couleur  oonnale  avec  les  deux  taches 
bruQCs  de  la  lèvre  supérieure.  Le  calice  seul  est  décoloré, 
comme  le  sout  les  parties  des  plantes  soustraites  à  l'action 
de  la  lumière.  La  fractification  s'y  opère  réguliëremeut.  11 
est  facile  de  produire  artificiellement  ce  phénomène  :  il  suffit 
d*aa)asser  un  peu  de  terre  au  pied  de  la  plante;  la  floraison 
des  parties  recouvertes  n'est  nullement  interrompue.  Les 
bestiaux  en  parcourant  les  champs,  les  voitures  qui  trans- 
porteat  les  récoltes  produisent  souvent  ce  résultat. 

Ces  minutieuses  observations  de  Micbalet  ont  été  reprises 
par  M.  Ed.  Heckel,  le  savant  professeur  de  la  Faculté  des 
Sciences  de  Marseille,  qui  a  consigné  le  résultat  de  ses 
iavesligations  dans  le  Bulletin  ictentifique  de  la  France  et  de 
la  Belgique  (tome  XXll,  1"  partie). 

H.  Heckel  a  constaté  que,  dans  les  fleura  souterraines,  bien 
que  le  calice  et  la  corolle  n'aient  pas  subi  de  déformation, 
néanmoins  le  petit  éperon  de  la  Linaire  ne  porte  pas  à  sa 
partie  inférieure  le  petit  nectaire  qui  y  est  contenu  à  l'état 
normal.  De  plus,  les  étamines  sont  réduites  dans  toutes  leurs 
proportions,  les  anthères  renferment  un  pollen  très  déve- 
loppé qui  germe  un  tube  poUinique  dans  les  anthères  mêmes. 
Le  nectaire  ayant  disparu  le  style  s'est  raccourci.  Eu  ce  qui 
concerne  les  fruits,  M.  Heckel  s'est  assuré  que  les  capsules 
propres  aux  fleurs  enfouies  étaient  plus  développées  et  ren- 
fermaient des  graines  plus  grosses. 

Des  graines  de  l'une  et  l'autre  provenance  (aérienae  et 
souterraine)  furent  semées  au  mois  d'avril  et  donnèrent 
naissance  k  des  pieds  chez  lesquels  les  inflorescences  souter- 
raines ne  se  produisirent  point  au  pied  de  la  tige.  Ainsi  donc 
la  culture  avait  sufH  à  transformer  les  mmurs  et  les  habitudes 
de  ces  plantes  singulières. 

Polygonum  avicuUtre.  —  Dans  ce  même  mémoire  que  nous 
venons  de  résumer  bien  rapidement,  H.  Heckel  appelle 
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l'alfention  des  natoralistes  sur  des  Taits  à  pea  près  semblables 
qn'il  a  constatés  sor  le  Polygonum  avieuhre,  la  vulgaire 
Heaouée  des  oiseaux,  espèce  très  commiiae  eo  France  et  très 
polymorphe. 

Le  savant  proresseur  a  trouvé  des  pieds  oonabrenx  de 
P.  aciculare  portant  au  bas  de  la  tige  an  nombre  coniti- 
dérable  de  fleurs  enfouies  dans  la  terre  qui  formait  butte. 
Il  n'a  pas  observé  de  différence  entre  les  fleurs  aériennes 
et  les  fleurs  souterraines  et  n'a  pu  faire  non  pins  aucune 
constatation  relativement  aux  graines. 

Les  lieux  secs  et  généralement  pierreux  de  la  Provence  se 
prêtent  mal  à  des  observations  de  ce  genre,  que  des  auteurs 
mieux  placés  pourraient  renouveler  sur  des  Polygonum  venus 
en  teirain  humide. 

La  plus  célèbre  des  plantes  bypocarpogées  est  sans  con- 
tredit cette  légumîneuse  du  Midi  de  la  France,  appelée  Vicia 
amphicarpa. 

Elle  fut  étudiée  pour  la  première  fois  par  Hippolyte 
Bodard,  docteur  en  médecine,  qui,  le  1"  août  1798,  lut  à 
l'Académie  d'agriculture  de  Florence,  une  dissertation  sur 
les  plants  hypocarpogées. 

A  peu  près  à  la  même  époque,  Louis  Gérard  (de  Cotignac) 
l'immortel  auteur  de  la  Flora  Galloprovincialis,  faisait  lire 
par  Venlenat,  à  l'Institut  national,  un  a  mémoire  sur  deux 
ptantet  à  fructification  souterraine.  >>  Ces  deux  plantes  sont 
Vicia  amphicarpa  et  Ijithyrui  ampkicarpos. 

Nous  ne  pouvons  analyser  ici  en  entier  le  mémoire  de 
Gérard,  mais  nous  croyons  utile  de  reproduire  le  paragraphe 
intitulé  :  Fruit  inlérieur.  tl  sera  intéressant  de  comparer  la 
description  qu'il  en  fait  avec  celle  que  nous  allons  donner 
plus  loin  d'après  H.  Fabre  (1). 

(1)  Noua  croyons  devoir  remercier  parliculiËremeitt  M.  Elie  Moyen, 
rédacteur  au  Ministère  de  l'agriculture,  qui  a  bien  voulu  copier  pour 
nous  au  Hutéum,  la  pins  grande  partie  du  mémoire  de  Oéranl. 
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firuit  intérieur.  —  «Le  m6me  individu  donne  naissance, 
vers  le  baot  de  es  racine,  à  un  ou  plusieurs  filets  aplatis, 
blancs  et  tranaparents,  qui,  sans  chercher  &  s'élever  ni  à 
s'abaisser,  se  trouvant  ordinairement  placés  ft  S  pouces  an- 
dessoDs  de  la  surface  du  sol,  s'étendent  horizontalement, 
rampent,  serpentent,  se  détournent  à  droite  et  h  gauche, 
rormentdifférents  angles,  lorsqu'ils  rencontrentdes obstacles 
tant  de  la  part  des  pierres  que  des  racines  ligneuses  qu'ils 
ne  peuvent  franchir. 

Ces  filets  ou  rejetons,  distincts  de  la  racine  et  de  ses  radi- 
cules par  leur  grosseur,  leur  blancheur,  leur  aplatissement 
et  leur  direction,  acquièrent  environ  7  à  8  pouces  de  lon- 
gueur sur  une  demi-ligne  de  largeur.  S'ils  se  subdivisent, 
ce  qui  est  rare,  ces  subdivisions  sont  simples. 

•On  ne  découvre,  dans  l'étendue  de  ces  rejetons,  que  des 
supports  et  des  vestiges  d'une  fructification  méconnaissable 
et  qu'on  n'oserait  soupçonner  si  elle  ne  se  manifestait  dans 
la  suite.  Ces  supports  ou  stipules,  placés  à  des  dislances 
inégales,  sont  infiniment  plus  petits  que  ceux  dont  se  trou- 
vent garnis  les  pédicules  de  la  plante  extérieure;  ce  sont  de 
très  menus  appendices,  quelquefois  entiers,  d'autres  fois 
dentelés,  formant  des  saillies  plus  ou  moins  apparentes. 

La  pointe  du  rejeton  se  courbe  en  dedans,  imitant  la 
flexion  du  pouce,  et  au  bout  de  cette  pointe  naît  un  embryon 
autour  duquel  on  distingue  quelques  appendices  foliacés, 
qui  ont  plutAt  t'air  de  supports  que  de  feuilles.  Quand  le 
rejeton  est  simple,  il  n'y  a  ordinairement  qu'un  embryon  et, 
s'il  y  en  a  deux,  l'un  se  trouve  placé  à  l'extrémité,  l'autre 
tient  ji  un  fliet  latéral.  En  examinant  avec  une  loupe  cette 
fructification  naissante  dont  lus  traits  sont  imperceptibles 
d'ailleurs,  on  découvre  une  apparence  de  calice  avec  ses 
divisions,  mais  on  n'aperçoit  ni  corolle,  ni  étamîne;  et  dans 
ce  calice  se  trouve  un  germe  terminé  par  un  stigmate 
recourbé  et  hérissé  de  petites  pointes. 
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Ca  germe,  en  s'accroissant,  acquiert  tout  le  caractère  d'un 
Trait  légumineuz.  Parvenu  à  sa  maturité,  il  s'arrondit,  se 
renfle,  et  dès  lors  sa  dimeasion  est  d'enviroa  3  lignes  de  long 
sur  8  lignes  de  large.  Sa  cosse  est  composée  de  deux  battants 
piles,  dans  lesquels  on  ne  trouve,  le  plus  souvent,  qu'une 
graine  spbérique  d'un  pourpre  d'abord  foncé,  ensuite  terne, 
rarement  deux. 

Ces  deux  cosses  se  trouvant  renfermées  sous  une  couche  de 
terre  demeurent  réunies  en  vertu  de  la  compression  qu'elles 
éprouvent,  et  se  dessèchent  autour  de  la  graine  qui  a  son 
insertion  au  placenta  située  au  bord  dorsal  des  cosses,  dont 
les  deux  enveloppes  qui  recouvrent  les  cotylédons  et  la 
radicule  sont  semblables,  quant  à  la  situation  et  à  la  con- 
formation. 

Il  n'y  a  d'autres  différences  avec  la  graine  supérieure  que 
celles  qui  résultent  du  nombre,  de  la  grosseur  et  de  la  cou- 
leur ;  le  légume  souterrain  ne  renfermant  qu'une  et  tout  au 
plus  deux  graines  purpurines,  tandis  que  celles  du  légume 
extérieur  qui  sont  grisitres,  sont  an  nombra  de  cinq  à  six, 
et  de  moitié  plus  petites  que  les  précédentes. 

Les  gousses  ou  cosses  diffèrent  d'une  manière  encore  plus 
sensible  que  les  graines  :  les  extérieures  acquièrent  en  lon- 
gueur ce  que  les  intérieures  gagnent  en  largeur,  et  ces  der- 
nières, piles  et  décolorées,  sont  arquées  en  dedans,  tandis 
que  les  autres,  conservant  leur  verdeur,  sont  arquées  en 
dehors. 

Cette  plante  naît  sur  les  collines  les  plus  stériles  de  la 
France  méridionale,  au  milieu  des  broussailles,  dans  toute 
sorte  d'exposition.  Elle  a  été  d'abord  découverte  dans  111e 
de  Candie  et  ensuite  dans  le  territoire  de  Hontpelber.  Lors- 
qu'elle se  voit  dans  des  lieux  susceptibles  de  quelque  Culture, 
ou  dont  le  terrain  se  trouve  amélioré,  elle  ressemble  exlé- 
riearement,  presque  à  tous  égards,  à  la  vesce  cultivée.  Dans 
cet  état,  elle  devient  le  fléau  du  sol  qu'elle  occupe,  parce 
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qu'il  est  très  difflcile  de  l'extirper  totalemeat,  et  qu'un  brio 
de  filet  auquel  tiendrait  au  embryon  suffirait  pour  la  repro- 
duire. 

Elle  est  annuelle,  fleurit  en  mai  et  fhictifie  le  mois  suivant  ; 
mais  son  l^uît  souterrain  mûritplustard  que  le  fniitextérieur. 

En  décrivant  cette  espèce,  on  n'a  eu  en  vueque  les  individus 
qu'on  voit  naître  dans  des  endroits  inculte^  ou  absolument 
stériles  ; -car,  lorsqu'elle  se  naturalise  dans  des  terres  tant 
soit  peu  stériles,  sa  tige  s'étend  à  plus  d'un  pied  de  longueur, 
et  dès  lors  elle  prend  tout  le  port  de  la  vesce  qu'on  cultive. 

Par  ce  que  nous  venons  de  dire,  on  voit  que  cette  plante 
est  de  la  famille  des  Légumineuses,  dont  la  corolle  est  papi- 
Uonacée,  que  sur  dix  étamines,  nenTd'entre  elles  sontréunies, 
que  sa  gousse  n'est  qu'à  une  loge  sans  interception,  qu'elle 
est  enfin  du  genre  de  la  vesce,  dont  le  caractère  est  d'avoir 
un  calice  tubuleux  à  cinq  divisions  égales,  un  stigmate 
hérissé,  un  légume  cylindrique  et  des  feuilles  ailées. 

(A  tuivre).  V.  BBADmcouai. 
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OBSERVATIONS    HËTËOROLOaiQUES. 

Station  agronomique  <r Amiens.  —  A  Uxtude  51*563. 
Juin  1896. 
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OBSERVATIONS   MÉTËOROLOaiOnES. 

Station  agronomique  dMmt'em.  —  Altitude  51  "562. 
Juillet  1896. 
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E. 
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12.0 
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764,5 
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27,0 

20,7 

62 
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5 

10,0 

11 

764,5 

766 

16,0 

23,5 

20,0 

79 

N. 

10 

9.30 

13 

763,5 

766 

16,5 

28,2 

20,0 

55 

E. 

0 

12,0 

13 

762,6 

765,5 

11,0 

30,0 

20,5 

41 

E. 

0 

12,0 

■^ 

758,5 

763 

15,6 

32,4 

20,5 

57 

E. 

2 

ll,3t 

\b 

757,5 

759 

15,0 

23,2 

20,0 

74 

2,4 

W. 

10 

2,0 

Pluie,  Orage. 

[6 

7£9 

761 

14,2 

20,0 

19.0 

77 

6.2 

W. 

8 

0,3C 

Pluie  le  soir. 

\1 

761 

765 

tl,6 

17,0 

17.5 

96 

0,2 

N.W. 

to 

0,0 

[8 

765 

766 

13.! 

19,2 

17,2 

89 

N.W. 

10 

4.0 

19 

76* 

766,5 

12.0 

26.5 

n,o 

84 

N.W. 

10 

9,30 

io 

758 

76i 

9,2 

30,0 

18,0 

57 

S,  E. 

0 

10,0 

11 

756 

758 

15.2 

31,0 

19,2 

59 

W. 

0 

11,0 

a 

758 

762 

15.4 

23.0 

18,2 

59 

W- 

5 

11,30 

23 

761 

702,5 

11.0 

24,5 

18,2 

57 

W. 

2 

6,30 

ik 

759 

761,5 

9,0 

26,(i 

n,7 

45 

W. 

0 

12,0 

Î6 

755 

760 

12,8 

29,0 

18.2 

48 

0,7 

B. 

0 

8.30 

Pluie  lu  nuil. 

754 

757 

17.5 

25,4 

17,7 

84 

8,4 

B. 

10 

3,0 

Pluie,  Orage. 

n 

757 

762 

12,8 

22,î 

17,2 

70 

W.  8.W 

8 

1,30 

m 

161,5 

763 

14,0 

22.4 

16,7 

73 

N. 

10 

4,0 

29 

758 

761,5 

11,8 

21,2 

16.5 

74 

W. 

5 

9,30 

M 

755 

758 

11.2 

22,2 

17,2 

58 

0,7 

S. 

7 

0.30 

Pluie,  Orage. 

31 

755,5 

757,5 

15,6 

24.C 

17,5 

89 

5,2 

w. 

10 

0,0 

Pluie,  Orage 

Total  de  ta  pluie  en  millimètres:  32,3 

ÀbritiattOH*  et  obirrvaJioni  :  B.  Boarruqae.  —  Br.  BraiiUlard.  —  Eul.  EcUlt,  ~  01.  bl.  Gelée 
bliDChe  —  Gr.  Ortie.  —  Ng-  Neige.  —  Or.  Onge,  —  Ton.  Tonnerre.  —  La  lempénlure  de  la 
Sooime  ect  priM  à  8  h.  du  initiD  et  k  6  b.  da  kdr.  —  L'éUL  du  ciel,  1*  dlrecIioD  dn  tînt,  l'él«t 
hTKromètiiqne  lout  oburrét  t  9  b ,  du  imUn.  ~-  Viux  du  ciel  e«  mesuré  de  0  à  10,  ea  diilèmei 
t.ei  beures  de  nlell  toa\  menirtei  sTec  l'béllognpbe  de  QunplielJ. 
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EIETELllËilDulRDDELAFMM 

BDLLETIK  HSBISnEL 

N°  290.  -  Srpicmbre-Octobro  1896.  -  25'  Année.  -  T.  XIII. 

ADRESSE!  :  Les  Ouvrages,  ManuscriU  et  Communicntiona  iDiéressant  la 
rédaction  du  Bulletin,  i  M.  le  Président  de  la  Société,  i  AmieDS. 

Les  demandes  d'abonnement  et  les  colisalions,  (en  timbres-poste),  i 
H.  le  D'  Spineux,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  ù  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aui  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOHHAlIiE  :  Extrait  des  Procès-Verbaux  :  Séance  générale  du  11  juillet 
1896,  p.  113.  —  Plantes  bypocarpogées  (suite),  par  H.  V.  Bri^ndicourt, 
p.  114.—  Contributions  â  la  Flore  locale,  par  M.  A  Cacheleux,  p.  121. 
—  Ouvrages  re^ us,  p.  125.—  Observations  météorologiques,  p.  127-138. 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCE    GËNËIIALE    DU   SAMEDI    11    JUILLET    1896. 
Présidence  de  M.  GONSB. 

Correspondance  :  l"  Lettre  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique,  des  Beaux-Arls  et  des  Cultes  annonçant  l'envoi 
d'ouvrages  venant  des  Etats-Unis. 

2*  Lettre  du  Ministère  de  l'Instruction  publique  contenant 
le  programme  du  35*  Congrès  des  Sociétés  savantes,  dont  la 
séance  d'ouverture  est  fixée  au  mardi  20  avril  tS97. 

Les  manuscrits  destinés  à  être  lus  publiquement  devront 
être  parvenus  au  1*'  bureau  de  la  Direction  du  Secrétariat  et 
de  la  Comptabilité  avant  te  30  janvier  1897. 

3°  Le  Comité  d'initiative  et  d'organisation  du  Congrès 
international  de  Pêches  maritimes,  d'Ostréiculture  et  d'Aqui- 
cuilure  marines,  invite  la  Société  à  participer  aux  travaux  du 
Congrès  qui  doit  se  réunir  du  3  au  7  septembre  aui  Sables- 
d'Olonne  (Vendée). 

25*  ANNÉE.  8 
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i'  Le  Comité  d'organisation  du  7°  Congrès  géologique 
international  de  Russie  adresse  à  notre  Société  des  circu- 
laires d'invitation  pour  être  distribuées  aus  représentaats 
des  sciences  géologiques  de  la  Société  Linnéenno  qui  n'ont 
pas  reçu  l'invitation  du  Comité. 

5°  Lettre  de  M.  le  Préfet  de  la  Somme  demandant  à  notre 
Société,  au  sujet  de  la  subvention  qui  lui  est  accordée  par 
le  Conseil  général,  te  compte  rendu  de  ses  travaux  et  l'exposé 
de  sa  situation  financière. 

Notre  Président  a  eu  l'honneur  de  donner  à  M.  le  Préfet 
les  renseignements  demandés. 

6°  M.  Michel  Dubois  annonce  la  capture  de  la  Psytla 
Vibiirni,  au  bois  d'Ailly-sur-Noye,  par  notre  collègue  M.  L, 
Carpeutier. 

Cette  espèce  ne  figure  pas  au  Catalogue  de  M.  Puton  (  1886] 
comme  ayant  déjà  été  capturée. 

Notre  collègue,  M.  A.  Cacheleux,  instituteur  àVitz-ViUeroy, 
nous  envoie  une  liste  des  plantes  intéressantes  qu'il  a  obser- 
vées jusqu'ici  dans  ta  vallée  d'Authie,  et  en  même  temps  un 
lot  des  espèces  rares  pour  l'herbier  de  la  Société. 

Des  remerciements  lui  sont  adressés. 

Le  Secrétaire-adjoint, 
F.  Choquaht. 


Plantes  bypocarpogées  [suite]. 

Les  espèces  de  ce  genre,  à  fleurs  épiées  et  à  racines  vivaces, 
se  distinguent  de  celle-ci,  laquelle  se  rapproche  des  autres 
espèces  dont  les  fleurs  sont  solitaires  et  dont  la  racine  meurt 
tons  les  ans.  Mais  ce  rapport  n'exclut  point  la  différence 
essentielle  sur  laquelle  est  fondé  son  caractère  spécifique 
que  nulle  autre  espèce  ne  partage  avec  elle.  Ce  caractère 
consiste  dans  sa  fructification  souterraine. 
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A  cala  près,  ea  le  comparant  avec  la  Vesce  ordinaire,  on 
ne  découvre  aucun  signe  tant  soit  peu  remarquable  que  ces 
deux  espèces  ne  partagent;  car  les  deux  fleurs  qu'on  trouve 
souvent  à  la  Vesce  cultivée  ne  sont  dues  qu'au  travail  de 
l'homme,  sans  lequel  cette  plante  n'en  produirait  naturelle- 
ment qu'une  à  chaque  aisselle. 

Il  y  a  plus  :  ces  rejetons  souterrains,  ces  principes  d'une 
fhictification,  à  peine  ébauchés,  dans  lesquels  on  ne  découvre 
aucun  organe  raiie,  ne  sont  tels  que  par  accident  ;  si  les  uns 
sont  dépourvus  de  feuilles,  si  la  corolle  et  les  élamines  sont 
imperceptibles,  tandis  que  les  autres  parties  de  la  fleur  sont 
infiniment  rapetissées,  ce  n'est  qu'autant  que  ces  parties 
restent  enfouies,  car,  pour  peu  qu'elles  se  découvrent,  les 
rejetons  deviennent  des  branches  garnies  de  feuilles,  aux- 
quelles succèdent  des  fleurs  très  apparentes. 

lorsque  celte  plante  se  trouve  dans  un  endroit  penchant, 
sujet  à  être  dégradé  par  les  pluies,  ou  lorsqu'elle  naît  dans 
un  terrain  friable  et  légèrement  crevassé,  ou  remarque  tout 
autour  du  bas  de  sa  tige  de  petites  fleurs  moitié  blanches, 
moitié  bleues,  qui  semblent  répandues  sur  le  sol  et  on 
découvre  dans  leur  intérieur  les  organes  tant  miles  que 


Ce  n'est  donc  qu'à  une  position  difl'érente  qu'il  faut  attri- 
buer le  changement  qu'éprouve  une  partie  de  cette  plante  ; 
mais,  comme  cette  position  lui  estparticulièrementalToctée, 
et  que  nulle  autre  espèce  de  ce  genre  ne  la  partage  avec 
elle,  on  ne  peut  disconvenir  qu'elle  ne  constitue,  par  elle- 
mfime,  une  espèce  à  part  bien  distincte  de  la  Vesce  ordinaire. 

En  exceptant  ce  caractère,  on  ne  saurait  d'ailleurs  décou- 
vrir aucun  signe  tant  soit  peu  remarquable,  qui  no  soit 
commun  à  ces  deux  espèces,  dont  le  rapprochement  se 
manifeste  encore  davantage  à  la  première  pousse  de  la 
graine.  Tout  ce  que  j'ai  dit  au  sujet  de  la  disposition  et  de 
la  forme  des  feuilles  naissantes  leur  est  aussi  parfaitement 
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applicable,  et  je  n'ai  remarqaé  d'autre  accident  qu'un  retard 
d(!  sept  à  huit  jours  dans  la  pousse  de  l'espèce  eu  question, 
relard  qu'on  peut  imputer  à  on  local  stérile  et  moins  abrité, 
duquel  doivent  résulter  des  graines  dont  le  développement 
est  plus  tardif,  parce  que  des  productions  agrestes  contrac- 
tent plus  de  dureté,  n 

Remarque»  au  sujet  de  ces  deux  frucU/ications  ckindeslinet. 
B  On  ne  peut  douter  que  la  nature  n'ait  pourvu  d'une 
manière  particulière  à  la  conservation  de  ces  deux  plantes, 
en  accordant  à  leurs  individus  une  faculté  de  se  reproduire 
dont  eux  seuls  jouissent  et  dont  le  succès  parait  mieux 
assuré  à  l'égard  d'une  graine  naturellement  enrouie,  que  sa 
situation  met  à  l'abri  de  toute  atteinte  de  la  part  des  oiseaux, 
qu'à  l'égard  de  celle  qui  se  répaud  sur  la  surface  de  la  terre. 
Mais  en  même  temps  qu'elle  nous  montre  une  exception 
aussi  rare,  elle  nous  présente  deux  plantes  que  nous  culti- 
vons, auxquelles  il  n<^  manque,  pour  s'identlSer  avec  les 
précédentes,  que  de  fructifier  sous  terre.  Le  Lathyrm 
amphicarpos  a,  selon  M.  Unneus,  une  grande  aflïnité  avec 
son  Z^fAyi'ufcicei'a,  et  j'ai  déjà  observé  que  Vicia  amphicarpot 
avait  la  forme  et  le  port  de  Vicia  sativa.  L'objet  de  la  ftoiclifi- 
cation  clandestine  parait  donc  se  réduire  au  maintien  de  ' 
deux  espèces  qu'on  peut  regarder  comme  secondaires  et 
qu'on  n'a  pas  songé  à  mettre  en  usage,  parce  qu'en  cultivant 
leurs  équivalents,  ceux-ci  ont  acquis  par  ce  moyen  une 
supériorité  qu'ils  ont  conservée,  tandis  que  les  espèces 
secondaires,  privées  de  cette  culture,  reléguées  dans  les 
endroits  les  plus  stériles,  ont  perdu  à  proportion  de  ce  que 
les  autres  ont  gagné. 

Reste  à  savoir  si  les  graines  des  gousses  souterraines  sont 
imprégnées  et  comment,  supposé  qu'elles  )e  soient.  Il  sembla 
que  leur  germe  ne  peutrecevoir  d'autre  émanation  que  celle 
qui  résulte  des  fleurs  supérieures.  Hais  une  couche  de  terre, 
le  plus  souvent  compacte,  de  trois  ou  quatre  pouces  d'épais- 
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seur,  doit-elle  permettre  la  transmission  d'une  poussière 
fécondante,  quelque  pénétrabililé  qu'on  lui  suppose? 

Cette  objection  n'exclurait  cependant  pas  une  autre  sorte 
de  transmission.  La  poussière  prolifique,  lors  de  son  expan- 
sion, peut  bien  ëtredouée  d'une  qualité  électrique,  à  la  faveur 
de  laquelle  les  ranieaux  de  la  plante  lui  serviraient  de  con- 
ducteur. Je  me  contente  d'exposer  cette  idée,  sans  prétendre 
lui  donner  une  créance  qu'il  serait  difficile  de  justifler. 

Pour  constater  l'influence  des  organes  mâles  sur  les  germes 
enfouis,  il  faudrait  retrancher  soigneusement  tous  les  mon- 
tants à  fleur  d'un  individu  isolé  et  semer  ensuite  les  graines 
des  légumes  souterrains. 

Si,  malgré  ce  retranchement,  ces  graines  étaient  repro- 
ductives, un  tel  exemple  viendrait  à  l'appui  de  l'opinion 
d'une  fécondation  préexistante. 

Cette  organisation  exceptionnelle,  déjà  faite  pour  captiver 
l'attention,  devient  encore  plus  singulière  si  on  se  rappelle 
que  les  différents  auteurs  qui  ont  parlé  de  la  fleur  souterraine 
s'accordent  i  la  regarder  comme  dépourvue  d'étamines  et, 
par  suite  le  fruit  qui  en  provient,  comme  un  produit  auquel 
le  pollen  n'a  pu  prendre  part.  » 

Il  y  avait  là  un  problème  physiologique  intéressant  à 
résoudre  pour  lequel  il  suffisait  d'avoir  un  peu  de  patience 
et  de  bons  yeux.  M.  Fabre  en  a  entrepris  l'étude  et  en  a 
donné  la  solution  dans  une  note  assez  développée  que  nous 
allons  résumer  (1). 

L'axe  primaire  de  Vicia  ampkicaj-pa,  produit  immédiat  de 
la  germination,  donne  naissance,  au  niveau  du  sol,  à  des 
rameaux  secondaires  les  uns  aériens,  les  autres  souterrains, 
puis  il  se  dessèche  et  meurt  le  plus  souvent. 

Les  rameaux  bypogés  sont  blancb&tres,  tortueux,  portent 


(I)  BulUtin de  laSociélé bolaniguede  France,  tome II, p.  US3. M. Pabra 
ne  ptratl  pas  avoir  eu  connaissance  du  màmoire  de  Gérard. 
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des  feuilles  rudinoenlaires  réduites  aux  stipules,  ou  même 
dans  le  haut  de  très  petites  feuilles  pâles  très  bien  conformées 
et  composées  de  quatre  à  sis  folioles  d'un  jauae  p&le  et 
d'un  millimètre  au  plus  de  longueur. 

A  l'époque  où  s'épanouissent  les  fleurs  aériennes,  les  fleurs 
souterraines  les  plus  avancées  mesurent  quatre  millimètres 
environ  de  longueur.  Il  est  facile  de  reconnaître  alors  dans 
ces  fleurs  toutes  tes  parties  qui  composent  une  fleur  normale. 
«  La  corolle  que  Gouan  et  De  Candolle  n'ont  point  vue,  mais 
qui  n'a  pas  échappé  à  Loiseleur,  est  formée  de  pétales  très 
petits,  p&les  et  diaphanes.  Elle  rappelle  on  ne  peut  mieux 
la  corolle  aérienne,  prise  dans  un  bouton  de  môme  dimension 
que  la  fleur  souterraine  n  (1). 

Il  importait  surtout  de  constater  l'absence  ou  la  présence 
de  l'androcée.  Dans  toutes  les  fleurs  examinées,  M.  Fabre  a 
rencontré  les  dix  étamines  si  faciles  à  voir  qu'il  ne  peut 
s'expliquer  comment  elles  ont  pu  échapper  jusqu'ici  aux 
observateurs.  Les  anthères  sont  plus  grosses  que  celle  des 
fleurs  aériennes.  L'ovaire  ne  dilîëre  pas  k  cette  époque  des 
ovaires  anormaux  ;  il  ne  renferme  que  3  ou  4  ovules,  h  En 
résumé,  dit  H.  Fabre,  ces  fleurs  singulières  qu'on  avait 
jusqu'ici  décrites  comme  privées  d'élamines  et  qui,  mûris- 
sant cependant  des  graines  fécondes  dans  un  milieu  où  le 
pollen  ne  pouvait  pénétrer,  paraissaient  fournir  un  argument 
en  faveur  de  la  formation,  dans  quelques  cas  exceptionnels, 
de  graines  parfaitement  conformées  et  fertiles,  sans  le 
secours  de  tubes  poUiniques,  se  trouvent  en  réalité  pourvues 
d'un  androcée  et  rentrent  dans  la  loi  générale.  Pareilles  en 
tous  points  aux  jeunes  boutons  des  fleui-s  aériennes,  elles  ne 
sont  qu'un  arrêt  de  développement  de  ces  dernières,  arrêt 


(1)  Noire  coUâgue,  M,  Copineau,  m'écrii  à  ce  sujet;  On  éprouva  une 
ImpressioD  bigarre  qu&ad  on  tira  de  terre  un  Vicia  fleuri  et  qu'on  amëDe 
au  dessus  des  racines  ces  fleurs  hypogées,  blanchàires  et  bouffies. 
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occasionné  par  la  résistance  et  l'opacité  du  milieu  où  elles 
se  développent.  » 

Ce  premier  point  constaté,  le  savant  naturaliste  d'Avignon 
s'est  demandé  si  une  fleur  hypogée  pourrait  déployer  sa 
corolle  à  l'air  libre  et  mûrir  ses  graines  ;  et  réciproquement 
si  une  fleur  aérienne  plongée  artificiellement  sous  terre 
pourrait  amener  ses  ovules  à  maturité,  sa  corolle  restant 
rudimentaire  7  L'expérience  lui  a  démontré  dans  les  deux 
cas,  l'exactitude  de  son  bypolbèse. 

Au  moment  où  la  plante  était  en  pleine  floraison,  il  a 
ramené  au  jour  l'extrémité  de  rameaux  souterrains,  il  les  a 
protégés  contre  les  ardeurs  du  soleil  et  a  pu  voir  l'extrémité 
émergée  continuer  son  évolution  et  prendre  un  aspect  en 
rapport  avec  le  changement  de  milieu.  Le  rameau  a  verdi  et 
les  feuilles  ont  acquis  undéveloppoment  normal.  La  première 
fleur  ne  s'est  pas  épanouie  et  la  gousse  l'a  chassée  hors  du 
calice.  La  gousse  était  semblable  aux  gousses  aériennes  ;  les 
graines  ont  toutes  mûri  et  ont  présenté,  au  lieu  du  volume 
disproportionné  des  fruits  souterrains,  un  développement 
normal.  La  seconde  fleur  a  déployé  des  pétales  colorés 
comme  les  autres  fleurs  aériennes  et  produit  une  gousse 
semblable  à  la  précédente. 

Voyons  l'expérience  inverse  :  M.  Eabre  a  enfoui  dans  le 
sol  l'extrémité  de  rameaux  aériens  munis  de  fleurs  en  boutons 
mesurant  deux  à  trois  millimètres  de  longueur  et  trois 
semaines  après  ilapuconstaterquelerameauenlerrés'était 
étiolé  et  renflé  ;  les  feuilles  ont  jauni  et  sont  restées  rudi- 
mentaires  et  les  fleurs,  loin  d'avoir  pourri  sous  terre,  ont 
.mûri  leurs  ovules  dans  ce  milieu  insolite  et  produit  des 
gousses  fécondes,  bien  que,  comme  toute  production  sou- 
terraine, elles  soient  étiolées  ;  elles  sont  en  outre  courtes, 
irrégulières,  et  ne  renferment  qu'un  très  petit  nombre  (deux 
ou  trois)  de  très  grosses  graines.  Elles  ressemblent  en  tous 
points  aux  gousses  hypogées  produites  normalement.  Les 
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graines  souterraines  sont  en  très  petit  nombre,  dans  chaque 
gousse,  parce  que  les  autres  ovules  ont  péri  faute  d'espace, 
et  elles  sont  plus  grosses  parce  que  leur  nombre  est  réduit. 
L'influence  du  milieu  souterrain  qui  amène  constamment 
l'hypertrophie  du  rameau  immergé  peut  bien  aussi  jouer  un 
rAle  dans  l'augmentation  du  volume  des  graines. 

Il  est  donc  établi,  conclut  M.  Fabre  de  mfime  que  Gérard, 
que  les  fleurs  aériennes  et  les  fleurs  hypogées  ne  difi^rent 
absolument  en  rien  dans  le  principe  ;  qu'elles  peuvent  indif- 
féremment être  fécondées  et  mûrir  leurs  graines  dans  le  sol 
et  dans  l'air;  que  les  différences  que  présentent  les  gousses 
et  les  graines  venues  dans  ces  deux  milieux  ne  reconnaissent 
d'autre  cause  que  la  différence  même  de  ces  milieux  dont 
l'un  produit  l'avortement  des  ovules  et,  par  suite,  le  plus 
grand  volume  des  graines  qui,  trouvant  de  l'espace  pour  se 
développer,  survivent  à  cet  étouffement. 

On  rencontre  une  organisation  absolument  semblable  chez 
Lathyrus  amphicarpos,  Glycine  tuberoaa,  Orobus  ioxatilù, 
Okenia  kypogea,  plusieurs  espèces  de  Commelyna  et  A'Amphi- 
carpea,  le  Voandzeia  subterranea,  le  Scrophuîaria  arguta', 
etc.,  (1). 

Une  organisation  aussi  singulière  que  celles  des  plantes 
que  nous  venons  de  décrire  a  tout  naturellement  attiré 
l'attention  des  naturalistes  qui  se  sont  demandé  qu'elle  pou- 
vait en  être  la  raison. 

Nous  avons  donné  plus  haut  l'opinion  de  Gérard.  Somini, 
qui  a  étudié  VArachis  bypogea,  pense  que  cette  plante  en- 
terre ainsi  des  fruits  pour  la  soustraire  aux  entreprises  des 
animaux.  11  observe  également  que,  dans  ce  pays  singulier  oh 
vivent  des  plantes  aussi  extraordinaires,  les  canards  perchent 
sur  les  arbres  :  ce  qui  n'est  pas  ordinaire  non  plus  (2). 

(1)  Lubbocli.  Vie  des  plantes. 

(2)  Costanlin.  Le  monde  des  plantes. 
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M.  Heckel  compare  les  deux  sortes  de  A-uits  aériens  et 
souterrains  aux  fructJBcations  spéciales  à  certaines  Ombelli- 
fères  décrites  par  M.  Baltandier,  que  cet  auteur  qualifie 
d'HËTt^HOCARPiQUES  et  quî  possëdeut  des  fruits  bien  distincts 
de  Torme  et  de  volume,  les  uns  étant  appelés  par  leur  poids 
&  tomber  au  pied  de  la  plante  et  à  maintenir  l'espèce  sur 
place;  taudis  que  les  autres  couverts  d'aspérités  peuvent  être 
transportés  au  loin. 

Dans  le  cas  qui  nous  occupe,  les  fruits  souterrains  sont 
destinés  à  maintenir  l'espèce  dans  le  lieu  qu'occupe  le  pied- 
mère;  tandis  que  les  fruits  aériens,  dont  les  graines  peuvent 
Être  dispersées  par  le  vent,  sont  préparés  pour  la  dissémina- 
tion de  la  plante  dans  l'espace. 

En  terminant  cette  notice,  nous  croyons  de  notre  devoir 
de  remercier  les  obligeants  confrères  en  botanique  qui  ont 
bien  voulu  nous  aider  de  leurs  conseils  :  MM.  Clos,  de  Tou- 
louse, à  qui  nous  sommes  redevables  de  précieuses  indica- 
tions bibliographiques,  Flahaut,  de  Montpellier,  Gorrevon, 
direcleurdu  Jardin  d'AcclimatationdeGenëve,  et  nos  aimables 
collègues,  MM.  Copineau  et  Dequevauviller. 

V.  Bbandigourt. 


CONTRIBUTIONS  A  LA  FLORE  LOCALE. 

Adonit  sestivatis  L.  —  Bellancourt,  Vitz- Ville  roy. 

Myosurus  minimus  L.  —  Vitz-sur-Authie. 

/tanunculm  aqualilis  var.  keterophyllus  DC.  —  Villeroy,  Ar- 

goules,  Nampont. 
H.  Lingua  L.  —  Nampont,  Le  Boisle. 
Fumaria  Vaittantii  Lois,  —  BoufUers,  Argoules. 
Cardamine  amara  L.  —  Abondant  sur  les  bords  de  l'Aulhie 

entre  Auxi-le-Châleau  et  Namponl. 
C.  pratetuis  flore  pleno.  —  Le  Boisle. 
JVasturtium  ûlvettre  R.  Br,  —  Villeroy. 
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SûymbriumThalianumi.Gay. — Vitz-sur-AuUiie,Vaucbelles- 

les-Quesnoy. 
S.  Alliaria  Scop.  —  Villeroy,  Dompierre. 
Erytimum  cheirantoidet  L.  —  Villeroy. 
Netperit  maironalU  L.  —  Haies  du  cimetière  de  Bellancourt, 

Cocquerel. 
Alystvm  incattum  L.  —  Champs  de  trèfle  à  Villeroy. 
Reseda  Luleola  L.  —  Argoules,  Nouvioo,  VilIers-sur-Authie. 
Parnania  palustris  L,  —  Monts  Caubert,  Argoules,  Villeroy, 
Melandrium  iihettre  Rœhl.  —  Le  Boisle,  bois  d'Acquêt  à 

Neuilly-Le-Dien. 
Spergularia  rubra  Pers,  —  Hiermont,  Gueschart. 
Sagina  noâo»a  E.  Meyer.  —  Dominois,  Quend. 
Makringia  trinervia  Glairv.  —  Villeroy,  Argoules. 
Stellaria  glaitca  Willi.  —  Villeroy,   Le  Boisle,  Domiaois, 

Nampoat,  Ai^oules. 
Androtxmum  officinale  AU.  —  Près  de  nos  limites,  dans  le 

bois  d'Auxi-Ie-Gb&teau. 
Hypericum  humiftaum  L.  —  Gapennes,  Argoules. 
■  Géranium  pyrenaicum  L.  —  Drucat. 
OnoniB  spinosa  h.  —  Bellancourt,  Vitz-sur-Autbie. 
Medicago  minima  Lamk.  —  Quend. 
M.  falcata  L.  —  Port-ie -Grand. 
Melilolwi  offidnalii  Willd.  —  VitE-Villeroy. 
Telragonolobus  liliquosm  RoLh.  —  Viliers-sur-Autbie. 
Omilhopuâ  perpvsillui  L.  —  Quend. 
Lathyrua  paluilris  L.  —  NampODt. 
Sedum  re/texum  L.  —  Sur  un  mur  à  Régnière-Ecluse. 
Oeum  rivale  L.  —  Prés  à  Beau Toir-RJvi ère. 
Comarum  palu»lre  h.  —  Poucbes-Estruval. 
Metpilta  germanica  L.  —  Bois  d'Acquêt  près  Neuilly-le-Dien, 

Villeroy. 
Epitobium  tpicatum  Lamk.  —  Talus  du  chemin  de  fer  à 

Gooteville. 
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EpUobium  paitistre  L.  —  BeauToip-Rivière.Villeroy,  NampODt. 

Ciraea  lutetiana  L.  —  VUlers-sur-Aulhie. 

Belosciadium  repens  Kocb.  —  Bouflleps,  Nampont. 

H,  nodiflorum  var,  intermedium  Coss.  et  G.  — Villers-sur- 

Autbie,  NampoQt. 
Sydrocotyle  vulgarit  L.  —  V i II ers-su p- Au thie,   Domiaoîs, 

Argoules. 
Peucedaitum  palustre  Mœnch.  —  YiDers-sur^Aulhie. 
Galium  anglicum  Huds.  —  ûapennes. 

DiptacM  pilosui  L.  —  Près  des  bords  de  l'Aulbie  &  VîUeroy. 
Cinium  rigens  Wallp,  —  Villeroy. 
Centaurea  tobiitialU  L.  —  BouRlers. 

Bidetu  cemua  L.  —  Boufflers,  Villeroy,  Dominois,  Nampoot. 
Pyretkrum  Parihenium  Sm.  —  Gapeunes,  Port-le-Grand, 

Ëpagne. 
Ckrymnlkemum  tegetumh. — Commun  aus  environs  de  Vitz. 
Cineraria  paltatrit  L.  —  Marais  de  Boufllers. 
Senecio  entcifolivs  h.  —  Frohen,  Beauvoir-Rivière. 
Petaaite»  vulgaris  Desf.  —  Bords  de  l'Authie  près  du  moulin 

de  Vitz. 
Helmintkia  echioides  Gsrtn.  —  Boutflers. 
Menyanthei  trifoliata  L.  —  BourOers,  Villeroy,  Argoules, 

Nampont. 
Chlora  perfoliata  L.  —  Près  de  nos  limitas  &  Geanes  (Pas- 
de-Calais). 
Gentiana  germanica  Wïild.  —  Argoules,  Saint-Biquier,  Vitz- 

Villeroy. 
Byosciamua  niger  L.  —  Saint-Valery. 
Veronica  prxcox  AU,  —  Nampont. 
V.  sculellata  L.  —  Villeroy,  BourSers,  Le  Boisle. 
Linaria  ttriata  DC.  —  Villeroy. 
Pedktilaris  paliutria  L.  —  Argoules,  Nampont,  BouMers, 

Villeroy,  Villers-sur-Authie. 
Metampyrutn  crittatum  L.  —  Bois  de  Pont-Remy. 
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Mentha  rotundifolia  L.  —  Argooles,  Nampont,  TîUers-sur- 
Authie. 

M.  silvettrit  L.  —  Boiifllers,  Le  Boisie,  Argoules. 

l^onurus  Cardiaca  L.  —  Près  de  nos  limites  &  Raye. 

Sculellaria  gaiericulala  L.  —  Villeroy,  Nampont,  Argoules. 

Primula  grandiflara  Lamk.  —  Bois  de  Crécy-Grange  près 
Crécy. 

Hottonia  paliatris  L.  —  Nampont. 

Anagallii  teneila  L.  —  Villers-sur-Authie. 

Blilum  Bonut'ffenricm  Rcbb.  —  Villeroy,  Dompierre,  Gues- 
chart, 

Parietaria  erecta  M.  et  K.  —  Le  Botsie. 

Hipptiris  vulgaris  L.  —  Villers-sur-Autlile,  Nampont. 

Salix  fragili*  L-  —  Argoules. 

S.  Smitkiana  Willd.  —  Villeroy,  Bouffiers,  Nampont. 

Aliama  ranuncuhidet  L.  —  Nampont. 

Butomut  umbeUattu  L.  —  Villers^ur-Autbie. 

Tamus  communit  L.  —  Argoules,  Le  Boisie,  bois  d'Acquêt 
près  Neuilly-le-Dien. 

Ophryt  mvtcifera  Hoda.  —  Bois  de  Vitz. 

Plalanthera  bifolia  Ricb.  —  Bosquet  à  Villeroy. 

Cephalanthera  ^randiflora  Babingt.  —  Bois  de  Viti. 

Epipactu  latifolia  Ail.  —  Bois  de  Vitz. 

Ë.  pahulrit  Cranlz.  —  Ai^oales,  Naraponl,Villers-sup-Authie. 

NeoUia  IViduê-avii  Rich.  —  Bois  de  Vilz. 

Triglockifi  paluttre  L.  —  Villers-sur-Authie,  Nampont,  Bouf- 
Ûers,  Vitz. 

Polamogelon  rvfeicem  Schrad.  —  Villeroy,  Dominois,  Ar- 
goules, Villers-sur-Autbie,  Nampont. 

P.  putilltu  L.  —  Argoules,  Le  Boisie,  Villeroy. 

Sparganium  timpUx  Huds.  —  Argoules,  Dominois,  Le  Boisie. 

S.  minimum  Pries.  —  Nampont. 

Schœnut  nigricans  h.  —  Nampont. 

Cladium  Maritcta  R.  B.  —  Dominois. 
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Eleocharit  acieulari$  R.  B.  —  Boufflers,  NaiDpont  (forme  des 
lieux  inondés). 

Scirput  setacem  L:  —  BouNers,  Villeroy, 

Eriophorum  angiutifoUum  Hopp.  —  Le  Boisle,  BoufQers, 
Villeroy,  Beauvoir-Rivière,  Argoules,  Villers-sur-Authie. 

Carex  puiicaris  L.  —  Quend,  Villers-sur-Aulhie. 

C.  nmola  L,  —  Villeroy,  Béalcourt,  Frohen. 

C.  Goodenovghii  J.  Gay.  —  Nampont,  Dominois. 

C.  Œderi  Ebrh.  —  Argoules,  Dominois,  Nampont. 

C.  ampuUacea  Good.  —  Commun  dans  la  vallée  d'Authîe. 

Digitw-ia  filiformis  Kusl,  —  Yîllers-sur-Aulhie. 

Festuca  AetempAylla  Lamk.  —  Nantpont. 

BlecktiumSpicanlRotb. — Boîsd'AcqnetprèsNeuilly-Ie-Dien, 
bosquets  à  Argoules. 

Scolopendrivm  officinale  Sm.  —  BoisdeVitz,  cavée  d'Acquêt 
près  Neuilly-le-Dien. 

Asplenium  ii-ickomanes  L.  —  Cavée  d'Acquêt  prè^  de  Neuilly- 
le-Dien. 

Cyitopterii  fragilù  Beroh.  — Cavée  d'Acquêt  près  de  Neuilly- 
le-Dien. 

Polyilychum  Tkelyplerts  Rotb.  —  Dominois. 

Aspidmm  aculeatum  var,  vulgare  Dcell.  —  Gavée  d'Acquêt 
près  Neuilly-le-Dien,  Gueschart. 

A.  Caghelbux. 


Onvrages  reçus. 

La  Feuille  det  Jeunet  Naturalalet.  Octobre  1896. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'Amiens.  Mai  et  juillet 
1896. 

Société  des  Sciences  naturelles  de  la  Charente-Inférieure. 
—  Annales  de  1896.  —  Flore  de  France,  de  RoUï  et  Foucaud, 
3*  volume. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  IM  — 

Bulletin  de  la  Société  belforlaine  d'Emulation.  1896.  N"  15. 

Revue  générale  de  Botanique.  Septembre  1896. 

Revue  scientifique  du  Bowbonnaii  et  du  Centre  de  la  France. 
Octobre  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Etudes  scientifiques  de  PAude.  Tome 
VII.  1896. 

Exploration  scientifique  de  la  Tunisie.  Description  des  Ëchi- 
nides  fossiles  des  terrains  jurassiques  de  la  Tuoisie,  recueillis 
par  M.  Lehesle,  par  Victor  Gauthier. 

Mémoires  de  la  Société  académique  de  l'arrondissement  de 
Roulogne-sw-Mer,  T.  XVII',  1895-1896;  et fluffedn  trimestriel, 
1894-1895,  N"  i. 

Commission  géologique  du  Canada.  Rapport  annuel,  nou- 
velle série.  Vol.  VI,  1892-1893. 

Sitzungsberichte  der  NaturwissemehaftHchen  Gesellschafl 
his  in  Dresden.  1896. 

Anales  de  la  Sociedad  espahola  de  ffistoria  natural.  Série  II, 
T.  IV. 

Anales  de  la  Sociedad  cientificaargentina.  Sejtlembve  1896. 

Memorias  y  Hevista  de  la  Sociedad  cientifica  «  Antonio 
Alzate.  »  T.  IX,  N"  9  et  10. 

JUiltheitungen  der  Sehweiserischen  entomologischen  Gesells- 
cAa/-(.  Vol.  IX.  He(l8. 

Bericht  ûber  die  senckenbergische  naturforschende  Gesells- 
chaft  in  Frankfurt  am  Main.  1896. 

fûnfundxwanzigsler  jahresbericht  des  Vereines  fur  Natuur- 
kunde  in  Oestenvick  ob  der  Ems  zu  Linz.  1896. 

Jahrbûcker  des  Nassauischen  Vereins  fur  Naluurkunde. 
Jabrgang49.  1896. 

Abkantilungen  des  deutschen  naturwissenschaftlick-medici- 
nischen  Vereines  fur  Bohmen  «  Lotos.  »  1  Band.  1  Heft.  1896. 

Zeitschrift  fur  entomologie,  Heravsgegeben  vom  Verein  fur 
Sclesische  insectenhmde  zu  Breslau.  1896. 
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OBSERVATIONS  MËTËOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Attitude  Sl^SC^. 
Août  1896. 
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:1  obtervationt  :  B.  Boumaqne.  —  Br.  Brouillard.  —  Bel.  BcUlr.  —  01.  bl.  Oeléa 

-  Gr.  flrtle.  —  Kg.  Nelgs.  —  Or.  Or»ge.  —  Ton.  ToEuerre.  —  La  lempéralur*  dn  ■■ 

Somme  ecl  pr)*e  k  6  b,  du  matin  et  i  B  b.  da  lolr.  —  L'élal  da  ciel,  li  dlrcctloD  du  teol,  l'ibil 
ÏTgniiuèlrkiue  lont  obtertéi  t  9  It.  du  intlln.  —  L'élal  du  ciel  Ml  mesuri  de  0  A  10,  en  dlilimei 
de  nfbaloiilû.  —  Le*  heures  de  lolell  eouI  iiie*uré««  aiec  l'héliograpbe  de  CampLvII. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  51"562. 
Septembre  1896. 
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Total  de  la  pluie  en  millimëlres  :  93,8 

ÀbTiviation>et<AierealionnB.  Bourruqne.  — Br.  Broalllard.  — Ecl.  Eclair.  —  Ql.  U.  Odtt 
bUnche.  —  Gr.  Orflle.  —  Ng,  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton.  Tonnerre.  —  L»  lempAralare  de  li 
Somme  eit  pilu  t  6  b.  du  miUn  eti  S  b.  du  Hilr,  —  L'élut  du  ciel,  la  direction  du  tesl,  l'Mal 
liygroiDilrlqae  Mul  obcente  t,  S  b.  du  matin.  —  L'èlal  du  ciel  est  mesuré  de  0  k  tO,  en  diiUsin 
de  nëbDloiilé.  —  Le*  bearea  de  soleil  lont  meiuréei  a^ec  i'béllografibe  de  Campbell. 
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DD  DJUnU  DE  LA 

BULLETIN  MEmUEL 

N«  291.  -  ««veubre  1896.  -  25*  Afliée.  -  T.  IllI. 

Adrbssei  :  Les  OuTnges,  UinusGrits  et  CommuDicHtioni  iatéresunt  ta 
rédaction  du  Bulletin,  &  U.  le  PréBident  de  la  Société,  à  Amiene. 

Les  demandes  d'aboDoement  et  les  cotisatioDS,  (en  timbres- poste],  à 
U.  le  D'  Smnbci,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  eoToyé  gratuitement  il  tous  les  Uembres  payants  ;  il  esl 
adreaaé  aux  Sociétés  scientiBques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  11  octobre 
1806,  p.  129.  —  Le  Silène  dichotoma  en  Picardie,  par  C.  Cofineau, 
p.  131.  —  Catalogue  de  la  collection  des  oiseaui  du  musée  d'Amiens, 
dressé  par  F.  Choquart,  p.  133. 


EXTRAIT  DES  PROCEg-VERBlUX. 

SÉANCE    GÉNËBALB    DU    10   OCTOBHG    1896, 
Présidence  de  M.  GONSE. 

GoRRBSPONDANCK  :  I*  Le  Ministère  de  l'Inslruction  publiqoe 
et  des  Beaux-Arts  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  de 
Belgique  et  des  Etats-Unis. 

2*  Lettres  du  Ministère  de  l'Instructioii  publique,  des  8 
aoiït  et  19  septembre,  accusant  réception  des  10  exemplaires 
de  notre  bulletin  dont  une  moitié  doit  être  transmise  à 
diverses  sociétés  savantes  et  l'autre  moitié  &  la  bibliothèque 
des  sociétés  savantes. 

Il  nous  informe  également  qu'il  a  fait  parvenir  à  leur  des-  ' 
tinaUon,  les  234  exemplaires  de  notre  bulletin,  tome  XII, 
qui  lui  ont  été  adressés  le  5  août  dernier. 

3°  La  Société  Royale  Linnéenne  de  Bruxelles,  fait  part  de 
la  mort  de  son  président  honoraire,  M.  Félix  Muller,  décédé 
le  3  septembre  1896. 

25*  AHNÉB.  9 
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4*  La  Société  des  Sciences  naturelles  de  Wurtemberg 
adresse  des  retoerciements  pour  l'ecvoi  du  tome  XXI  de  notre 
bulletÎD. 

5*  La  Société  Bntomologique  «Psyché»,  nous  ioforme 
qu'à  partir  do  mois  de  décembre  procbain,  et  pour  raison 
d'économie,  elle  est  obligée  de  cesser  l'échange  de  ses 
publications  avec  celles  de  la  Société. 

6*  La  Société  Départementale  d'Agriculture,  Sciences  et 
Arts  de  la  Dordogne  invite  notre  Président  à  assister  à 
l'assemblée  générale  annuelle,  qui  a  eu  Heu  le  2  septembre 
dernier. 

H.  E.  D'Acy  fait  hommage  à  la  Société  Linnéenne  d'un 
tirage  à  part  «  Extrait  des  Bulletins  de  la  Société  d'Anthro- 
pologie de  Paris,  tome  VII,  4*  série,  Sur  les  dents  de  Itkino- 
cérot  i>,  discussion  sur  la  terrasse  de  Villerrancbe,  par 
UM.  d'Ault  du  Mesnil,  G.  de  Mortillet,  D'Acy  et  Tardy. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  M.  E.  D'Acy. 

Notre  collègue,  H.  Copineau,  nous  adresse  une  note  sur 
une  plante  de  l'Europe  centrale,  le  Silène  dicholoma  Ebrhart, 
qu'il  a  trouvée  une  première  fois,  en  1890,  dans  un  champ 
de  verdure  à  Vignacourt  et  dernièrement  encore  à  Bouque- 
maison. 

Il  nous  apprend  en  même  temps  que  M.  Paul  Guérin, 
pharmacien  et  licencié  ës-sciences  naturelles,  a  rencontré 
il  y  a  quelque  temps  dans  les  champs  à  la  porte  de  Doullens, 
sur  la  route  de  Hem,  VAUium  oleraceum,  qui  est  une  des 
raretés  de  noire  Flore. 

H.  L.  Carpentier  nous  communique  deux  feuilles  de 
Saxifraga  cordata,  provenant  de  son  jardin,  dans  lesquelles 
on  voit  le  limbe,  décurrentsur  le  pétiole,  remonter  plus  ou 
moins  le  long  de  la  nervure  principale  et  former  ainsi  de 
chaque  c6té  une  sorte  d'entonnoir  plus  ou  moins  profond; 
dans  l'une  des  feuilles,  une  des  nervures  secondaires  donne 
naissance  à  une  petite  expansion  foliacée. 
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M.  Goase  anDonce  qu'il  a  reçu  de  M.  Poisson,  assiiitaat 
au  Muséum,  le  Ma'ricaria  discoidea,  rencontré  par  lui, 
d'abord  à  la  station  du  Plessîel,  puis  dans  te  parc  du  ch&teaa 
de  Drucat,  où  il  était  abondant.  Comme  on  le  voit,  cette 
plante  voyageuse  se  répand  de  plus  en  plus  dans  notre 
département. 

11.  Ghoqaart  présente  le  catalogue,  qu'il  a  dressé,  de  la 
coltecUoD  des  oiseani  de  la  ville.  Ce  catalogue  est  précédé 
d'un  avant-propos,  par  M.  H.  Duchaussoy,  sur  les  origines 
de  cette  collection. 

Le  Secrétaire-adjoint, 
F.  Choquart. 


LE  SILENE  DICHOTOMA  EN  PICARDIE. 

Le  13  juillet  1890,  j'herborisais  à  Vignacourt;  dans  un 
champ  de  verdure,  mon  attention  fut  attirée  par  une  plante 
rappelant  beaucoup  le  Lyeknis  vespertina,  mais  offrant  toute- 
fois dans  son  faciès  général  quelques  dissemblances  peu 
accusées.  Un  examen  plus  attentif  me  fit  remarquée  des 
styles  d'une  longueur  démesurée,  des  pétales  profondément 
divisés,  et  surtout  des  fleurs  parfaitement  hermaphrodites, 
avec  seulement  trois  styles  extrêmement  longs.  Inutile  de 
dire  que  je  ne  songeai  plus  aux  lychnis,  mais  grand  était 
mon  embarras  pour  déterminer  une  plante  évidemment 
introduite  avec  les  graines  de  culture.  La  flore  d'Europe 
comporte  près  de  cent  quarante  Silène,  et  rien  ne  prouvait 
que  ma  plante  ne  fût  pas  tout  aussi  bien  l'une  des  trois  cent 
cinquante  espèces  extra-européennes.  J'ai  pu  cependant  faire 
nommer  ma  trouvaille  :  c'était  le  Silène  dicholoma  Ehrliàri 
(non  Sibtborp  et  Smith).  Cette  espèce  appartient  à  l'Europe 
centrale  :  Istrie,  Croatie,  Hongrie,  Moravie,  Bulgarie,  Galicie, 
Transsilvanie,  Moldavie,  Serbie  {où  elle  est  rare],  et  Russie 


DçiilizedbvGoOglc 


—  132  — 

méridionale.  Elle  a  été  trouvée  occasionaellement  en  Au- 
triche, en  Allemagne,  en  Ligurie,  dans  le  sud  de  la  France, 
el  même  en  Hollande  et  en  Danemark  où  elle  semble  se 
cantonner,  surtout  dans  les  champs  de  trèfle. 

Je  n'aurais  guère  songé  à  signaler  cette  rencontre,  si  je 
ne  venais  de  remettre  la  main  sur  ce  transfuge,  dans  un 
champ,  à  Bouquemaison,  c'est-à-dire  à  vingt  kilomètres  de 
la  station  précédente  et  dans  une  vallée  différente.  Inutile 
de  dire  avec  quel  empressement  je  l'ai  mis  en  botte,  et  avec 
d'autant  moins  de  scrupule  que  c'est  une  plante  annuelle  où 
tout  au  plus  bisannuelle,  dont  la  culture  devaitfaire  radicale 
justice  à  très  brève  échéance. 

D'autres  botanistes  peuvent  &  leur  tour  rencontrer  cette 
espèce  dans  nos  parages  ;  je  crois  donc  utile  d'en  donner  la 
description  d'après  le  Synopsis  de  Koch  et  le  Prodrome  de 
de  Candolle  : 

Silène  dichotoha,  Ehrharl  (non  Sibthorp  et  Sraïth),  Beytr. 
7,  p.  144;  de  Candolle,  Prodr.  1,  p.  373;  S.  membranacea, 
Poiret,  Dict.  7,  p.  164.  Tiges  rameuses,  pubescentes  ;  feuilles 
scabres,  ciliées  à  la  base,  les  inférieures  spatulées,  les  supé- 
rieures ovales-laucéolées,  acuminécs;  épis  terminaux,  gé- 
minés, déjetés  d'un  seul  cAté,  multiflores,  portant  uneOeur 
solitaire  dans  la  bifurcation;  pédicelles  très  courts  ;  fleurs 
axillaires,  alternes,  un  peu  penchées  jusqu'à  la  floraison,  et 
redressées  à  la  maturité;  calice  un  peu  ventru,  tubuleuz 
claviforme,  ovale  oblong  à  maturité,  à  dix  c6tes  velues  et  à 
dents  ovales  aigiies  ;  pétales  blancs,  bipartits,  tronqués, 
munis  d'une  couronne  ;  carpophore  court  trois  fois  moindre 
que  la  capsule. 

C.  GoprNBAu. 
Doullens,  10  août  1896. 
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CATALOGUE 

DE   LA 

COLLECTION  DES  OISEAUX 

DU  MUSÉE  D'AHIEKS 


C'est  en  1811  que  M.  Josse,  ancien  chirurgien  en  chef  de 
l'HAlel-Dieu,  donna  à  la  ville  une  grande  quanlilé  d'oiseaux 
du  pays;  de  cet  ancien  fonds  il  ne  restait  que  27  espèces, 
réparties  dans  13  genres,  lorsqu'on  organisa,  en  1840,  un 
nouveau  Cabinet  d'Histoire  naturelle. 

Le  S4  avril  1840,  M.  Duroyer,  maire  d'Amiens,  installait 
le  Conservatoire  du  Musée,  composé  alors  de  HM.  Barbier, 
Douchet,  Delabaye,  Dujardin,  Galbaut,  Garnier,  Gaudefroy, 
Le  Correur,  Hareuse,  Pauquy  et  Etigollot.  Un  procès-verbal, 
rédigé  par  H.  Gamier  et  lu  dans  les  séances  des  8  août  1841  et 
11  janvier  1843,  fait  connaître  l'ardeur  de  ces  membres  et  la 
générosité  de  nos  concitoyens.  «  L'ornithologie  s'est  accrue 
plus  rapidement  que  la  collection  des  Mammifères.  Le  nombre 
des  Oiseaux  s'est  élevé  de  37  &  140,  représentant  4S  genres, 
propres  à  l'Europe,  pouvant  faire  partie  presque  tous  du 
Musée  départemental,  comme  passagers  ou  sédentaires. 
M.  Delabaye,  bibliothécaire,  en  a  fourni  6,  tous  rares  et  de 
valeur,  la  plupart  étrangers  à  la  Somme;  M.  Terrai,  10; 
H.  Petit,  avocat,  6;  M.  Douchet,  médecin,  3;  M.  Bor,  phar- 
macien, 3;  H.  Dubois-Quillet,  médecin,  un  belaigle;M.Gré  vin, 
géomètre,  un  épervier  très  beau.  H.  Le  Correur  a  fait  un 
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premier  don  de  34  espèces,  comprises  daas  15  genres,  et 
H.  Alfred  Gaudefroy,  de  58,  représentant  35  genres,  tous  du 
pays,  à  l'exception  de  5  espèces  de  In  France  méridionale.  » 

Le  31  mars  1S41,  la  comtesse  d'Aubervilte  offrait  k  la  Ville 
une  colleclion  d'Oiseaux  et  de  Quadrupèdes,  composant  le 
cabinet  d'Histoire  naturelle  du  ch&teau  de  Prouzel.  Les  338 
exemplaires  d'Oiseaux  appartenaient  à  163  espèces,  distri- 
buées dans  64  genres  difTérents.  Le  Musée  avait  ainsi  un  total 
de  5iS  individus  :  il  ne  manquait  que  64  espèces  au  Catalogue 
de  M.  Le  Correur,  et  108  pour  compléter  celui  de  BailloD. 

Parmfles  donateurs,  nous  avons  relevé  les  personnes  sui- 
vantes, qui  ont  enrichi  notre  collection  ornîtbologique,  pen- 
dant la  période  1842-1859  :  MH.  Barbier,  Garnier,  Pourcelle- 
Destrée,  Debry,  Maréchal,  Roviltain,  Vasseur  Pleury,  Amable 
Dubois,  Edouard  Duroselle,  Flesselle,  Jourdain-Cocquerel, 
Ed.  Gautier,  Alf.  Dècle,  Autier,  Boistel  de  Belioy,  Hévio, 
Gallet,  Bruno  Vasseur,  Gosselin,  Marchand  et  Salmon. 

Citons  encore  30  oiseaux  de  la  Nouvelle-Zélande,  dont 
2  Perroquets  Nestor,  ofl'erls  par  M.  le  comte  de  Humigny; 
37  sujets  exotiques  donnés  par  M.  Bisson  de  la  Roque,  2(1 
peaux  par  H.  Lelèvre,  14  exemplaires  par  H.  Verreaux  et  78 
espèces  par  le  Muséum  d'Histoire  naturelle  de  Paris. 

En  1851,  la  Ville  achetait  pour  1.500  francs  la  collection 
de  M.  Gaudefroy,  comprenant  500  individus  et  environ  400 
espèces.  «  Le  catalogue  existe,  dit  H.  Garnier;  mais  il  ne  lui 
a  pas  été  remis.  »  Une  nouvelle  acquisition  importante  est 
celle  de  M.  Dujardin  :  pour  3.500  Trancs  la  Ville  se  procure 
de  nombreux  cartons  d'insectes,  207  oiseaux  en  deux  vitrines, 
un  groupe  de  130  oiseaux  dans  un  meuble  spécial,  et  523 
brochettes  d'ceuTs  d'oiseaux  bien  étiquetés. 

ËDtln  le  4  décembre  1871,  M"  la  comtesse  de  Boubers- 
Abbeville  offrait  à  la  ville  d'Amiens  une  magnifique  collection 
faite  par  son  fils,  au  château  de  Long.  Le  don  est  accepté  le 
9  décembre  par  le  Conseil  municipal  ;  le  transport  est  exécuté 
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SOUS  la  direction  de  M.  Ganiier,  présidenl  de  la  Sociélé 
Linnéenne,  accompagné  de  M.  Polentier,  naturaliste  pré- 
parateur. Le  31  décembre  le  tout  était  rendu  à  Amiens, 
«  déballé  et  placé  sans  avarie  dans  les  chambres  de  la  maison 
Desjardins-Greton  »,  rue  des  Capucins.  «  On  trouve  dans 
celte  collection  presque  tous  les  oiseaux  d'Europe.  »  La 
préparation  a  été  faite  avec  soin  par  MM.  Yerreaus  et  Par- 
zudacki. 

Telle  est  l'origine  de  notre  magnifique  collection  ornitbo- 
logique,  comprenant  2.391  individus,  dont  3.337  classés, 
appartenant  à  318  espèces,  pour  la  plupart  d'Europe  et 
S4  eiemplaires  exotiques. 

On  ne  connaît  malheureusement  pas  les  catalogues  des 
collections  Gaudefroy  et  de  Boubcrs  et  il  est  impossible  au- 
jourd'hui d'indiquer  la  provenance  de  nos  diO'érentes  espèces. 
C'est  une  lacune  très  regrettable. 

Notre  collègue,  M.  Choquart,  a  donc  fait  œuvre  utile  en 
dressant  l'inventaire  de  nos  Oiseaux  (I).  Ceux-ci  sont  désignés 
par  leur  nom  vulgaire  et  leur  nom  scientifique.  L'espèce  la 
plus  importante  est  VAlca  impennis  ou  Grand  Pingouin,  dont 
nous  avons  Tait  l'historique  pour  les  Hémoires  de  la  Société 
Linnéenne.  D'après  nos  recherches,  cet  exemplaire  vient  de 
la  collection  de  M.  Delabaye,  ancien  conservateur  de  la  Biblio- 
thèque d'Amiens,  et  non  de  la  collection  de  M.  de  Boubers. 
H.  D. 


(I)  Il  eiisle  deux  catalogues  oianuecrils  de  H.  Gamier,  gang  date 
ni  indication  quelconque;  le  premier  comprend  !EI5  ea^ea,  et  le 
deuxième  410. 
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1"  Ordre.  —  OISEAUX  DE  PROIE  (1). 

2  Vautoub  moine,  VuUur  monackus  Linn. 

1  Otogyps  oricou,  0.  mtrieularU  G.  R.  Gray  ei  Daud. 
i  GïPS  PAUVE,  G.  fulvm  G.  R.  Gray  ex  Briss. 

3  Neophron  percnoptëre,  N.  pererwpterus  Savîg.  ex  Linn. 

2  GvPAËTE  BARBU,  Gypaetus  barbatus  Temm.  es  Linn. 

1  Aigle  fauve,  Aquxla  fuloa  Savig.  ex  Linn. 

2  A.  Impérial,  A.  Imperialis  Keys.  el  Blas.  ex  Bechst. 
5  A.  CRIARD,  A.  planga  Pall. 

1  A.  A  ouEUB  BARRÉE,  A.  fosctala  Vieill. 

1  A.  BOTTÉ,  A.  pennata  Brehm.  ex  Briss. 

2  PvGASGUE  ORDINAIRE,  Halùetiu  albicillo  Leacb.  ex  Linn. 
2  P.  LGUCOGËPBALE,  fl.  leucocepkalus  Less.  ex  Linn. 

2  P.  LEucoRïPHE,  ff.  leucoryphtu  Keys.  et  Bias.  ex  Pall. 

4  Balbuzard  fluviatile,  Pandion  halixttu  G.  Cuv.  ex  Linn. 

1  Circaète  Jean-le-Blanc,  Circaetus  gallicus  VieiU.  ez  Ginet. 
IS  Buse  vulgaire,  Buteo  vulgarù  Bechst.  ex  Linn. 

7  6.  DES  DÉSERTS,  B.  deierlorum  Daud. 

4  B.  FÉROCE,  B.  ferox  Tbienm.  ex  S.  G.  Gmel. 

3  Archibusb  pattue,  Arckibuteo  lagopus  BreliDi  ex  Briinn. 
9  BoNDRÉE  APivoRE,  Pe>-nU  apimrus  Bp.  ex  Linn. 

5  Milan  royal,  MHvus  regalit  Briss. 

2  H.  NOIR,  M.  niger  Briss. 

3  Naucler  martinet,  Nattclena  furcatut  Vig.  ex  Linn. 
2  Gerfaut  blanc,  Hierofalro  candicans  Bp.  ex  Gtnel. 


(1)  Les  chilTres  placés  en  avant  des  noms  indiquent  le  nombre 
d'exemplaires  possédés  par  le  Musée. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  137  — 
i  G.  ISLANDAIS,  ff.  islandicus  Brebm.  ex  Briss. 

5  G.  DB  NoRWÉGB,  H.  gyr/alco  Bp.  ei  Schleg. 
À  Paucoh  Sacré,  Falco  Saeer  Briss. 

4  F.  LAifiBR,  F.  lanariw  Schleg. 
7  F.  COKHDN,  F.  communU  Gniel. 

7  F.  HOBEBBAu,  F.  Subbuteo  Linn. 

2  F.  Elëonore,  F.  Ekonorx  Gêné. 

3  F.  KoBEz,  F.  vespeflittus  Linn. 

8  F.  ËHÈRiLLON,  fi.  lilhofako  Gmel.  ex  Briss. 
11  F.  CRESSEnGLLK,  F.  tinnunculm  Lion. 

3  F.  CRESSERiNE,  F.  cetichris  Naum. 

9  Autour  ORniKAiRE,  Astw  palumbarius  Bechsl.  ex  Linn. 

8  Epervibb  obdiuairr.  Accipiler  Nisus  Pall.  ex  Linn. 

9  E.  MAJEUR,  A.  major  Tiegi.  ex  Becker. 

H  Busard  harfave,  Circus  xruginosus  Savig.  ex  Linn. 

6  B.  Saint-Martin,  C.  cyaneus  Boie  ex  Linn. 

3  B.  CENDRÉ,  C.  cineraceua  Naum.  ex  Montag. 

4  B.  DE  SwAiNSON,  C.  SwaitKOnii  Smitb. 

A  SuRKiE  CAPABACOCH,  Sumia  funerea  Brebm  ex  Linn. 
3  S.  HARPANG,  S.  nyctea  Keys.  et  Blas.  es  Linn.- 

1  S.  CHEVÉCHETTE,  S.  possefina  Keys.  et  Blas.  ex  Linn. 
3  Cbetëche  cohiiune,  IVoctua  minor  Briss. 

2  NïCTALE  Tenghalh,  Nyctale  Tengmalmi  Bp.  ex  GmeL 

3  Hulotte  cbat-huant  Symirtm  aiuco,  Brebm.  ex  Linn. 
A  Ptvkx  de  l'Oural,  P.  Vraletuis  Blyth  ex  Pall. 

3  Gbouettb  Laponne,  Ulula  Lapponica  Less.  ex  Betz. 

4  Ëfeuaie  coMkuNE,  Strix  (lammea  Linn. 

5  Hibou  brachtote,  Otus  bi'achyotus  fioie  ex  Gmel. 
5  U.  vulgaire,  0-  vulgat-is  Flemm. 

2  H.  AscALAFBE,  0.  Ajcalaphu3  Less.  ex  Savig. 

3  Duc  GRAND,  Buùo  maximui  Plemm.  es  Sibbald. 
2  Scops  d'Aldbovande,  S.  Aldrovandi  Willugbbi. 


DçiilizedbvGoOglc 


2f  Ordre.  —  PASSEREAUX. 

6  Driopic  noir,  Driopku»  martius  Boie'ex  Ltnn. 

5  Pic  ëpeicbe,  Picus  major  Linn, 

3  P.  LEUCONOTE,  P.  leuconotus  Bechst. 

4  P.  HAR.  p.  mediui  Linn. 

4  P.  ËPEiCHETTE,  P.  minor  Linn. 

Q  PicoIde  thidactïle,  Picoïdes  iridactytia  Lacép.  ex  Lian. 

6  Gécihe  vert,  Gecinus  viridis  Soie  es  Lian. 

7  ToRCOL  VULGAIRE,  Yunx  tarquiUa  Linn. 

7  Coucou  GRIS,  Cuculus  canoi-us  ÏÀaa. 

3  OxTLOPHB  GEAI,  Oxylopkus  glandaritu  Bp.  ex  Lina. 

1  CouLicoiT  AMËRiCAtN,  Cocctfzus  americanus  Jenyns.  ex  Lina. 

3  Perkoouet  de  Gutanb,  Psittacia  Guyanetuis  Linn.  ? 

1  LoRi  TRICOLORE,  Loriut  tricoior  Lessoa  (i). 

2  Guêpier  vulgaire,  Merops  apiaster\Àna. 

6  Hartin-pécheur  vulgaire,  Alcedo  ispida  Linn. 

3  Cértlb  pie,  Ceryle  radia  Boie  ex  Linn. 

1  C.  ALCïON.  C.  alcyon  Boie  ex  Linn. 

4  Sittelle  d'Europe,  Sitta  Europœa  Linn. 

8  S.  TORCHE-POT,  S.  cxsia  Mey.  et  Wolf, 

5  S.  Syriaque,  S.  Syriaca  Ehrenberg. 

À  TiCHODROHB  ËCHELETTE,  TickodromamurariaiWig. exhmn. 
3  Huppe  vulgaire,  Upupa  epops  Linn. 

2  Corbeau  ordinaire,  Corvus  coraz  Linn. 

7  C.  CORNEILLE,  C.  corone  Linn. 

7  G.  MANTELÉE,  C.  comix  Linn. 

8  C.  freux,  c.  fntgilegm  Linn, 

9  C.  CHOUCAS,  C.  monedula  Linn. 

5  Chocard  DES  Alpes,  Pyrrkocorax  Alpinut  Vieill. 

S  Grave  ordinaire,  Coracia  gracula  G.  R.  Gray  ex  Linn. 


(1)  Lo  Hus6e  possède  encore  3  Perroquets  vertR,  l  Toucan  gorge 
aune,  1  Toncaa  Beaubamafs,  1  Toucan  gorge  blanche. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  139  — 

6  Casse-noix  vulgaire,  Nucifraga  caryocatacte*  Temm.  es 

Linn. 
10  PiB  ORDINAIRE,  Pica  cavdata  Linn. 

3  P.  BLEUE,  p.  cyanea  Wagl.  ex  Pall. 

4  Geai  ordinaire,  Garrulus  gtandarius  Vleill.  ex  Linn. 

A  Hësahgeai  imitateur,  Perisoreus  infaustm  Bp,  ex  Linn. 

5  PiB-GRiËcuE  GRISE,  Lantui  excubitor  Linn. 
2  P,-G,  HËRiDiONALE,  L.  meridiortalU  Temnt. 
1  P.-G.  d'Itaue,  L.  minor  GmeL 

4  P.-G.  BOussE,  L.  rufut  Briss. 

1  P.-G.  MASQUÉE,  L.  nubicm  Lîcbt. 
10  P.-G.  ÉcoRCHEUR,  L.  coUwio  Linn. 

1  Etourheau  VULGAIRE,  Slwttus  vulgaris  Linn. 

2  E.  uNicoLORE,  s.  tmicolor  de  1»  Marmora. 

3  Martin  rosbun,  Peator  roseui  Temm.  ex  Linn. 
13  Moineau  DOHEgTiQUE,  Potier  domeslicus  Briss. 

2  H.  Cisalpin,  P.  Itaiix  Degl.  ex  Vieil). 

7  H.  Espagnol,  P.  Hispaniolensis  Degl.  ex  Temm. 

5  M.  Friqukt,  p.  tnonianut  Briss. 

5  H.  SouLCiE,  P.  petronia  Degl.  ex  Linn. 

2  Bouvreuil  vulgaire,  Pyrrhula  vulgaris  Temm. 

2  B.  PONCEAU,  P.  coccinea  De  Sélys. 

4  Ervtbrospizë  gitdagine,  Erylhrospiza  gilhaginea  Bp.  ex 

Temm. 

5  Rosblui  bubicille,  Carpodaciis  rubicilla  Bp.  ex  Gtlldenst. 
7  R.  cramoisi,  C.  erythrinus  G.  R,  Gray  ex  Pall. 

6  R.  robe,  C.  rmetts  Kaup  ex  Pall. 

4  Dur-Bec  vulgaibr,  Corglkus  enuclealor  Flem.  ex  Linn. 
12  Bec  croise  ordinaire,  Loxia  cui-viro3tra  Linn. 

3  B.  c.  PERROQUET,  L.  pilynpsittacui  Becfast. 

2  B.  C.  B1FASGIÉ,  L.  bifasciata  de  Sélys  ex  Brebm. 

4  Gros-bec  vulgaire,  Coccotkrausies  uu^^oWj  Vieill. 

2  Vehdier  obdinaire,  Ligurinug  chloris  Koch  ex  Linn. 

7  PiKSOB  ordinaire,  Fringilla  caelebi  Unn. 
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3  P.  Spodiogèhb,  F.  Spodiogena  Bp. 
6  P.  d'Ardekkbs,  F.  moatifritigilla  Linn. 
À  NiVEBOLLE  DES  NEIGES,  MorUifringxUa  nivalil  Brehm  ex 
Briss. 

2  Chabdonnbegt  l^teANT,  Carduelit  tîegam  Steph. 

6  Tabm  ordinaire,  Ckrytomitrit  tpinus  Boie  ez  linn. 
d  âEBiR  HÉRiDiONAL,  Serimu  meridionatis  Bp. 

d  LiifOTTE  vuLGAiBE,  Canfia/fitta  linota  G.  R.  Gray  ex  Gmet. 

1  L.  A  bec  jaune, C  fiacirostrU  Brehm  ex  Linn. 

7  SiZBRiN  CABARET,  Linario  rufescens  Vieill. 

3  Passerihe  auréole,  Passerina  auréola  Vieill.  ex  Pall. 

3  P.  MÉLANOCËPHALB,  P.  meUmûcepkata  Vieill.  ex  Scop. 

5  Frincillaire  Striolë,  Fringitlaria  ttriolata  Swains  ex 

Licht. 

6  Proïbb  d'Europe,  Millaria  Europea  Swains. 
5  Bbuant  jaune,  Emberiza  citrinella  Linn. 

4  B.  zizi,  E.  cirlua  Lion. 

5  B.  FOU,  E.  cia  Linn. 

2  B.  PiTBYORKE,  E.  pithyomvs  Pall. 

3  B.  ORTOLAK,  E.  hortulana  Linn. 

2  B.  CENDRiLLARD,  E.  cxsia  Crelzscb. 

4  CïNCBRAHE  ScHfEHicoLE,  Cytichramiu  Sckœnicltts  Boie  ex 

Linn. 
16  C.  PTRRHULOlDE,  C.  pytrkutoïdes  Caban,  ex  Pall. 

2  C.  NAIN,  C.  piuilliu  Z.  Gerbe  ex  Pall. 

4  C.  RUBTiQUE,  C.  rusticut  Z.  Gerbe  ex  Pall. 

5  Plectrofhanb  de  keioe,  PlectTophanes   nivalis  Hey.   et 

Woir.  ex  Linn. 

5  P.  LAPON,  P.  lapponieui  Selby  ex  Linn. 

6  Alouette  des  cbahps,.  Aiauda  arventit  Linn. 

3  A.  lulu,  a.  arborea  Linn. 

1  A.  CALANDRELLE,  A.  brackydoctyla  Leisler. 

2  A.  PisPOLGTTE,  A.  pitpoletta  Pall. 

3  A.  isabeluke,  a.  iiailana  Gmel. 
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7  Otocohis  alpestbb,  0.  alpeslrU  Kp.  ex  Linn. 

1  0.  A  GOflGE  BLANCBB,  0.  aWtguta  Bp.  es  Brandt. 

6  Calavorr otiDmAiRB,  Mefanûcorypha  calandraBoie  exlÀan. 

1  G.  siBËBiENNE,  M.  Sibirica  Soie  ex  Gmel. 

6  G.  NÈGRE,  M.  tartarica  Boie  ex  Pall. 

3  SiRLt  DES  DÉSERTS,  Certktlanda  deMrtofum  Bp.  ex  Stanley. 

6  CocHBVis  nuppË,  Galerida  cristata  Boie  ex  Linn. 

6  Agrodohe  chahpëtre,  Agrodoma  campestrii  Swains.  ex 

Briss. 
6  Cdrtdalle  DE  Richard,  Corydalla  Richardi  Vig.  ex  Vieil). 
6  Pipi  des  arbres,  Antkus  arbaretu  Bechst.  es  Briss. 

3  P.  DES  PRÉS,  A.  prateruis  Bechst  ex  Linn. 
•4P.  GORGB-BOuasE,  A.  cervimn  Keys.  et  Blas.  ex  Pall. 

8  P.  Spiobcellb  a.  Spinoletta  Bp.  ex  Linn. 

6  P.  OBSCUR,  A.  obscurui  Keys.  et  Blas.  ex  Penn. 

4  BenGEBONHETTE  FRiNTAHiÈRE,  Budytes  flova  Bp.  ex  Linn. 

3  B.  DE  Ray,  B.  Rayi  Bp. 

4  B.  À  TÊTE  CENDRÉE,  B.  ctnereocaptUa  Bp.  ex  Savl. 

3  B.  HÉLANOCÉPHALE,  B.  melanocepkata  Ménést.  ex  Licbst. 
6  Hochequeue  grise,  Motacilla  alba  Linn. 
3  H,  d'Yahrell,  m.  VarrelHi  Gould. 

3  H.  BOARULE,  M.  lulpkwea  Bechst. 

4  Aguassière  cikcle,  Hydrobata  cindus  G.  R.  Gray  ex  Linn, 
3  A.  A  vertre  noir,  h.  melanogasler  Degl.  ex  Brehm. 

1  CincLE  DE  Fallas,  Cinclvt  PalUuii  Temoi. 

5  Loriot  jaune,  Oriolvâ  galèula  Linn. 

1  TuRDOlDE  obscur,  Ixos  obicutiu  Temm. 
14  Meblb  hoir,  Turdus  merula  Lion. 
12  M.  A  plastron,  t.  torquatus  Linn. 

1  U.  PALK,  T.  paUidiis  Gmel. 

6  H.  olive,  t.  olivaceiu  Linn. 

3  M.  ERRATIQUE,  T.  migratorius  Linn. 

6  M.  LiTORNE,  T.  pUarit  Linn. 

3  H.  A  cou  Rous,  1 .  ruficoUii  Pall. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  142  — 

1  M.  A.  GORQS  NOiRB,  T,  atrigularit  Temm. 
5  M.  DHAiNR,  T.  viscivorut  Lina. 

i  M.  DORÉ,  T.  avreus  Hollaadre. 
5  M.  Mauvis,  t.  iliacus  Lino. 

7  H.  GRIVE,  T.  mwicus  Linn. 

3  U.  GBiVETTE,  T.  minor  Goael. 

2  H.  BLANC,  T.  alba. 

1  H.  DB  Sibérie,  T.  nautmann. 

2  RouGB-GORGB  PAHiuER,  Rubecula  familiarU  Blylh. 

3  HossifiKOL  obdiuaibe,  Pkilomeia  bitcinia  Selby.  ez  Lins. 

5  GOR&B-BUUESutooiSB,  £7y8RecuZa  ^UËffica  Bretim.  es  UiiD. 

6  Rodgb-oubub  de  muraille,  Ruticilla pkœnkura  Bp.  ex  Lino. 

5  R.-0.  TiTHYB,  R.  Tithys  Brehm.  ex  Scop. 

4  Pëtrocinclb  nt!  rochi:,  Petrocincla  saxatilis  Vig.  ex  Lion. 

4  P.  BLEU,  P.  cyanea  Keys.  et  61ns.  ex  lion. 

8  Traouet  hotteux,  Saxicola  œnantke  Bechst.  ex  Unn. 
i  T.  Stapazin,  s.  Slapazina  Temm.  ex  Giael. 

2  T.  ORGiLLABD,  S.  avrita  Temm. 

6  T.  LBL'COMËLB,  S.  leucomeUi  Temm.  ex  Pall. 

3  T.  RIEUR,  .S.  leucvra  Keys,  et  Blas.  ex  Gmel. 

6  Tarieb  ordinaire,  Pralincola  rubetra  Roch  ex  Lino. 

5  T.  RUBicoLE,  P.  rubicola  Koch  ex  Linn. 

3  AccBHTEUR  Alpin,  Accentor  Alpiaut  Becbst.  ex  Gmel. 

4  MouoiGT  CHANTEUR,  Pfunella  modularis  Vieill,  ex  Linn. 

6  Fauvette  a  tête  noire,  Sylvia  alricapilla  Scop.  ex  Lino. 
4  F.  DES  JARDINS,  S.  kortensis  Lath.  ex  Gmel. 

4  Babillards  ordinaire,  Cvrrvca  gartvla  Briss. 
3  B.  Orfuéb,  C.  Orpkea  Boie  ex  Temm. 

3  B.  GRiBETTE,  C.  ciiiej-ea  Briss. 

4  B.  SUBALPINE,  C.  subalpina  Boie  ex  Bonelli. 

2  B.  A  LUNBTTE9,  C.  conspicUlata  Boie  ex  Marmora. 
2  B.  ËpERViËRE,  C.  nisoria  Koch  ex  Bechst. 

2  B.  KËLANOCËPHALE,  C.  metanocephala  Boie  ex  Gmel. 

3  B.  DE  RuppELL,  C.  liuppeliii  Bp.  ex  Temm. 
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■2  PiTCHOW  Pbovbwçal,  Melizophilus  Provineialù  JenyDS  ex 

Gniel. 
3  P.  Sardb,  if.  Sardut  Z.  Gerbe  ex  Marmora. 

2  Agrobatb  rubigineux,  jEdon  galactodes  Boie  ex  Temm. 

3  Htpolaïs  iGTfiRiKE,  H.  xcterina  Z.  Gerbe  ex  Vieill. 
3  H.  POLïfiLOTTB,  U.  polyglotla  Z.  Gerbe  ex  Vieill. 

1  H.  AMBIGUË,  H.  elaeica  Z.  Gerbe  ex  Lïnderm. 

3  H.  BOTTÉ,  H.  caligata  Gerbe  ex  Licht. 

7  HoussEBOLLE  TUHDOÎDE,   Calùmoherpe   tvrdoldes  Boie  ex 

Heyer. 

8  R.  EPPASVATTE,  C.  arundinaeea  Boie  ex  Gmel. 

2  R.  TERDKBOLLB,  C.  pahutris  Boie  ex  Bechst. 

4  LusciNiOLB  PLuriATiLB,  Lmciniopiis  fluoiatilù  Bp.  ex  Mey. 

etWolf. 
2  BouscARTK  Cbtti,  Cettio  Cetti  Degl.  ex  ftfarm. 

2  Ahnicole  a  moustaches  noires,   Amnicola  melanopogon 

Z.  Gerbe  ex  Temm. 

1  LocusTELLR  tachetée,  Locustella  naeoia  Degl.  ex  Brisa. 

3  L.  LANCËOLËE  L.  lanceolata  Bp.  ex  Temm. 

2  Pbraghitb  des  jokcs,  Calamodyla  pkragmitit  Hey.  el  Wolf 

ex  Becfast. 
2  P.  AQUATIQUE,  C.  aqvatica  Bp.  ex  Lath. 

4  CiSTicoLB  OBDINAIRB,  CUticoUi  Sckœnicola  Bp. 

2  Troglodyte  mignon,'  Troglodytes  parvulm  Koch. 

5  PouiLLOT  FiTis,  Phyltopneuile  Irochilut  Brehm  ex  Lina. 

4  P.  VËLOCE,  P.  rufa  Bp.  ex  Briss. 

i  P.  81FFLEUB,  P.  iibilatrix  Brehm  ex  Becbst. 

i  P.  BoNELLi,  P.  Bonelli  Bp.  ex  Vieill. 

2  RéguloIdb  a  grands  souBCiLS,  Jteguloides  superciliiaut. 

5  Roitelet  triple  bandeau,  Regvlus  ignicapittua  Licht.  ex 

Brehm. 

1  Mésange  charbonnière,  Parus  major  Linn. 
S  M.  NOIRE,  P.  ater  Linn. 

2  M,  BLEUE,  P.  cxruleus  Linn. 
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a  M.  AZUBËE,  P.  cyanus  Pall. 

5  M.  HUPPÉE,  P.  crûtatvs  Linn. 

4  NoNKETTE  DES  Harais,  Pœcile  paluslrU  Kaup  es  Lion. 
â  N.  LUGUBRE,  p.  iugubris  Kaup  ex  Natlerer. 
â  Orite  longicaude,  Orites  caudatm  G.  R.  Gray  ex  Linn. 
4  Panube  a  houstacheb,  Panurta  biarmicut  Koch  ex  Lion. 
11  GoBB-HoucHE  NOIR,  Mutcicapa  nigra  Briss. 

3  G.-H.  a  collier,  M.  coltarU  Becbst. 

4  BuTALis  GBis,  B.  grUola  Soie  ex  Lidd. 

2  ËBVTBnosTBBKE  ROCGEATBE,  Erythroslema  parva  Bp.  ex 

Bechst. 
4  Hirondelle  rustique,  Nirundo  nstica  lAaa. 
4  H.  DU  Caire,  H.  Cahirica  Lichst. 

3  H.  ROUSSELiNE,  If.  rufula  Temm.  ex  Le  Vaill, 

6  Chëudon  de  fenêtre,  C.  wbica  Boie  ex  Lina. 
3  Progne  pourpre,  P.  purpurea  Boie  ex  Linn. 

3  CoTYLE  RIVERAIN,  C.  riparto  Boie  ex  Linn. 
2  BiBua  BUPESTBE,  B.  rupeslrit  Less.  ex  Scop. 
6  Mabtiket  noir,  Cypselux  apus  III.  es  Linn. 

4  M.  ALPIN,  C.  alpinvs  111.  ex  Linn. 

9  Engoulevent  d'Europe,  Caprimulgus  Europxua  Linn. 

2  E.  A  COLUER  ROUX,  C.  nificotlU  Temm. 

1  Paradisier  bouge,  Paradùœa  rubra  Vieillot. 

1  GuiT-Gurr  de  Caybnne,  Ccereba  cyanea  Brissot. 

1  Figuier  de  la  JahaIque,  Certhia  (laveola  Gmelin. 

1  Calao  rhinocéros,  Bvceros  rhinocéros  Linné. 

1  Etoubheau  de  Louisiane,  Sturnus  ludovicianvs  Gmelin  (1). 

(I)  La  coUecltoD  compronden  outre  quelques  autres  espaces  exotiques: 
1  Cassique  du  Cap,  1  Oiseau- Mouche,  I  Somerot  des  Philippines,  I  Pie 
de  Guyane,  1  Pi-3  de  la  Jamaïque,  1  Pie  du  Séuigal,  1  Geai  du  Canada, 
t  Martin  des  Philippines. 

(A  suivre). 
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"'^"■"  Ijimimi™  DU  MIU  DE  LA 

BULLETIN  MEHSnEL 

N*»  292.  -  Mceabre  1896.  -  2V  Aiiéf .  -  T.  XIU. 

Abiinsn  ;  Les  Ouvrages,  Manuscrits  et  CommuoicitionB  intéresBaDt  ta 
rédaction  du  Bulletin,  à  H.  le  Préiideut  d«  li  Société,  i  AmieDi. 

Les  demandes  d'uboDnenieDt  et  les  cotisatious,  (en  limbns-pDSle) ,  à 
H.  le  D'  SpitiBDi,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  ton^é  gratuitement  à  tous  les  Membres  payants  ;  Il  es) 
adressé  aui  Sociétés  scieatiRques,  par  rois  d'échange. 

SOMHAinE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Sèaace  générale  du  14  no- 
vembre 1896,  p.  145.  —  Contributions  à  la  Flore  locale,  par  M.  A, 
GuiLBEHT,  p.  U6.  —  Contributions  à  la  Kaune  locale,  par  H.  Ë.  Coun, 
p.  148.  —  Catalogue  de  la  collection  des  Oiseaux  du  musée  d'Amiens, 
dressé  par  M.  F.  Cboouart  (suite),  p.  149.  —  Ouvrages  reçus,  p.  1S7. 
—  Observations  météorologiques,  p.  139-160. 


EXTRAIT  0E8  PROCES-VERBtUX. 

SËAHCE    GÉNÉRALE    hV    14    NOVEMBRE     1896. 

Prétidence  de  M.  GONSB. 

Correspondance  :  1*  Le  Hinislëre  de  t'Instruclioa  publique 
(service  des  échaoges  internationaus)  annoace  l'envoi  d'ou- 
vrages venant  de  Russie,  d'Italie  et  des  Pays-Bas. 

2*  La  «  Manchester  Literary  and  Pbilosophical  Society  » 
accuse  réception  du  Bulletin.  Tome  XII,  n"  271  à  282. 

3*  Le  Directeur  de  l'Annuaire  géologique  et  minéralogique  - 
de  la  Russie,  qui  doit  publier  l'Annuaire  sous  une  Torine  in- 
ternationale, sollicite  l'écliange  de  celle  revue  avec  les 
publications  de  la  Société. 

4'  Le  Comité  do  l'Association  britannique  pour  la  biblio- 
graphie et  les  publications  zoologiques  adresse  le  teste  des. 
résolutions  prises  à  une  dernière  réunion.  Nous  croyons  de-, 
voir  les  résumer  : 

2S*  ABnÉR.  10 
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1 .  Chaque  partie  d'un  ouvrage  public  par  série  doit  porter, 
autant  que  possible,  la  date  de  la  sortie  des  presses. 

2.  lies  tirages  à  part  seront  publiés  avec  la  pagination 
originale. 

3.  Ils  ne  seront  pas  distribués  avant  que  le  volume  n'ait 
paru  régulièrement. 

Ce  sont  des  résolutions  auxquelles  le  Comité  recommande 
de  se  conTormer  scrupuleusement.  Il  en  indique  d'autres  sur 
lesquelles  on  est  moins  d'accord  et  qui  ne  règlent  que  des 
questions  de  détail. 

M.  Léon  Carpentier  dépose  sur  le  bureau  une  feuille  de 
laurier  dont  l'extrémité  du  limbe  est  bifurquée. 

A  cette  occasion,  M.  Gonsc  dit  qu'il  a  pu  obsener  un  cas  de 
biftjrcalion  dans  une  feuille  de  mousse,  ce  qui  est  assez  rare. 
Le  Secrétaire, 

V.  Bbandicourt. 


CONTRIBUTIONS  A  LA  FLORE  LOCALE. 

Papaver  hybridum  L.  —  Guerbigny. 

Papaver  dvèium  L.  —  Roye,  Beaucourt-sur-la-Lucc,  Démuin, 

Goullemelle. 
Lepidivm  Draba  L.  —  Marquivillers. 
Gypiophila  muralis  L.  —  Elelfay. 
Spergularia  fubra  Pers.  —  Andechy,   Damerj',  Boucfaoir, 

Ërches. 
Oxalit  corniculata  L.  —  Démuin. 
Rhamnvs  calharticut  L.  —  Davenescourl. 
Medicago  falcala  L.  —  Guerbigny,  Warsy. 
Meliloliu  alba  Lamk.  —  Andechy. 

Spinea  Utmafia  L.  var.  demidala  Kocb.  —  Davenescourl. 
Pirus  commuait  L.  —  Marquivillers. 
Malut  acerba  L.  —  Bois  de  Guerbigny. 
Sorbut  domettica  L.  —  Warsy  :  bois  des  Vaches. 
S.  torminalis  Crantz.  —  Bois  Saint-Aubin  à  Sourdon. 
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Efiilbbium  spicalvm  Lmk.  —  Bois  de  I^aboissière. 
Cirexa  Luteliane  L.  —  Dsvenescpurl. 
SfaAioM  CiÀm^aria  L.  s.  T.  flore  albo.  —  Guerbigny. 
Cirtitim  eriopktmtm  Scop.  —  Beaucourt-sur-l«-Luce. 
Lappa  major  D.  C.  —  Laboissière. 
Chr\/tanthemum  tegelum  L.  —  Oiscmont. 
Senerio  erucifolim  L.  —  Oisecnont,  Laboissière  (Caucbetier). 
Cichorium  inlybus  L.  a,  T.  flore  albo.  —  Ercbes,  Etelfuy, 
Marquivillers. 

Campanula  Trackelium  h.  S.  V,  uriicxfolia  (Coss.  cl  ûerm.) 
flore  albo.  —  Bois  de  Laboissière. 

Cklora  perfuliaia  L.  —  Fontaine-sous-MoDtdidier  (Caucbetier] . 

Erytkraa  pulekella  Pries.  —  Guerbigny. 

Borrago  officinalis  L.  s.  v,  flore  albo.  —  Boussicourl. 

Myosolit  versieohr  Hchb.  —  Doudelainville. 

Hyoteiamui  niger  L.  —  Conrcelles  près  Démuin,  Krches, 
Lignières-Iës-Roye. 

Linaria  Cymbalaria  Mill.  —  Hangest-en-Sanlerre. 

Orohanche  Epilkymum  D.  C.  —  ËscluinTillers. 

Origanum  vulgare  L.  S.  Y.  patlescens  (Coaa.  et  Germ.).  —  Da- 
veneacourt,  bois  des  Moines. 

Brunella  alba  Pall.  —  Bois  do  Laboissière. 

Pinguicula  vulgaria  L.  —  Marest-Montiers  (Camus). 

Chenopodium  Vuharia  L.  —  Roye,  Davenescourt. 

Quercui  tessiliflora  Salisb.  —  Bois  de  Laboissière. 

Tamui  communU.  —  Esclainvillerg. 

Spargànium  minimum  Pries.  —  Boussicourt. 

Bromus  gigantevs  L.   —  Becqiiigny,  Daveoescourl,  .Marquï- 
villers. 

Scohpendrium  officinale  Sm.  — Andechy,  Becqulgny,  Ainvat. 

Atpletiivm  Filix-femina  Bernh  —  Guerbigny. 

Atpidium  aculeatum  var.  viilgare  Dcoll,  —  Léchelle-St-Taurin, 

Botryckium  Lunaria  Sw.   —  Montdidier  (fond   d'Amiens), 

^  Sourdat.  A.  Guilbebt. 
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CONTRIBUTIONS  A  LA  FAUNE  LOCALE 

COLÉOPTÈRES  (1). 

Cicindela  germanica  L.  var.  noire.  —  Monldidier,  bous  les 

gerbes. 
Lebia  crtix  minor  L.  —  Juin.  Au  Porestel,  près  Monldidier. 
Patrobus  excavatm  Payk.  —  Mers,  au  pied  d'un  arbre,  sur 

la  route  d'Eu. 

*  Aleochara  mycelophaga  Kr.  —  Avril.  Bois  de  Laboissïère, 

dans  les  mousses. 
Myrmedonia  Umbata  Payk.  —  Seplembre.  Foreslel. 
Homalota  testudinea  Er.  —  Bois  de  RompTal  à  Mers. 

*  Quedivs  scintillant  Grav.  —  Mers. 

Ocypvs  fulvipennis  Er.  —  Septembre.  Hontdidier,  dans  les 

mousses  au  pied  des  arbres. 
Pkilotiikvs  vemalù  Grav.  —  Avril.  Bois  HaroUn  h  Fescamps. 
Silpha  opaca  L.  —  Monldidier,  sous  la  mousse  au  pied  d'un 

pommier  pendant  l'biver. 
Agyrles  cattanev*  F.  —  Juin.  Bois  Uarotin  à  Fescamps. 
Anlkerophagut  lilaceut  Herbst.  —  Juillet.  Bois  de  Laboissïère. 
Typhma  fumata  L.  —  Mai.  Forestel,  sur  les  aubépines. 
Serica  holotericea  Scopol.  —  Juin,  Ayencourt-le-Honlcbel, 

près  Montdidier. 
Agriotet  sobrinus  Xiesw.  —  Mai.  Montdidier. 
Tillru  ehngatua  L.  —  Juin.  Montchel,  près  Montdidier,  sur 

les  saules. 
Apate  capucina  L.  —  Mai.  Montdidier,  en  nombre,  dans  une 

vieille  souche. 
Emobiiu  coraimilis  Muls,  —  Juin.  Forestel,  bois  de  pins. 


(1)  Les  espèces  précédées  d'na  astérisque  sont  nouvelles  pour  le 
département  de  la  Sounie. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  149  — 

Orchetia  micam  Pafiz.  —  Juin.  Bois  de  BouiUaQcourt,  sur  les 

chênes. 
*  Lixus  A»canii  L.  —  Août.  Bois  de  Laboissiëre. 
PtModea  notatut  F.  —  Juin.  Forestel,  bois  de  pins. 
Magdalinus  meaatonius  Gyll.  —  Juin.  Forestel,  bois  de  pins. 
jtf.  duplkatui  Germ.  —  Juin.  Forestel,  bois  de  pins. 
M.  barbicomù  Lat.  —  Juin.  Laboissière. 
Ceutorhynehut  denticulatut  Schrank.  —  Août.    Marais'  de 

Betteacourt. 
JVecydalii  umbellatarum  L.  —  Juin.  Ayencourt-le-Honlchel. 
Dorcadion  fuHginatw  L.  —  Mai.  Montdidier,  en  nombre  sur 

un  rideau. 
Liopus  nefntlosus  L.  —  Octobre.  Montdidier,  sous  la  mousse 

&u  pied  d'un  pommier. 
Saperda  populnea  L.  —  Juin.  Ayencourt-le-Hontchel. 
Oberea  lineas-it  L.  —  Juin.  Bois  de  la  Faloîse. 
Lamprotoma  concolor  Sturm.  —  Mai.  Bois  de  Bouillancourt. 
Pkaedon  pyritosa  01.  —  Mai.  Bois  de  Bouillancourt. 
liupena  pinicola  DuR.  —  Juin.  Forestel,  sur  les  pins. 

E.  Colin. 


catai-ogue: 

DB  LA 

COLLECTION  DES  OISEAUX 

DU  HUSËE  D'AMIENS  (suite). 


3*  Ordre.  —  PIGEONS. 

6  Colombe  iuuibii,  Columba  palumbus  Linn. 

7  at  BtSBT,  C.  lima  Briss. 

36  PiGiuni  DONESTiguB,  C.  lioia  v.  domealka  Briss. 
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1  EcTOPisiE  HGSATKCB,  Ectopûte*  ttif^oTUi»  Swiios.  ex 

Lian, 
9  ToctTEBELLE  TriGAlBE,  Tmlvr  tntrituM  Riy. 
I  T.  DC  SÉxÉeiu  7*.  SfnegaiemU  Bp.  ex  Lîim. 


4*  Ordre.  —  GALLLNACËS. 

4  Gjt^GA  CATA,  PterocUt  alchata  Lîcbl.  ex  Linn. 

4  G.  cmBAKD)!,  P.  arenariut  Temm.  ex  Pall. 

3  Stribapte  rARADoxAL,  Syrrkaples parodoxus  Licbl.  ex  Pall. 

4  Lagopède  d'Ecosse,  Lagoput  Scûliau  Bp.  ex  Briss. 

4  L.  BLAXC,  L.  albia  Vieill.  ex  Gmel. 

6  L.  MUET,  L.  vmlui  Leach  ex  MarUn. 

1  Hocco  ALECTOR,  Crax  aUclor  LioDé. 

5  Tbtkas  urogallb,  Tetrat  vrogaUut  Lion. 

3  T.  LTBE,  T.  letrix  Uan. 

7  Gëuhotte  DES  BOIS,  Botuua  itjloetlritG.  El.  Grayex  Brehro. 

4  Feaigoli?)  vulgaire,  Francolinus  tulgarit  Steph. 

5  Pebdbis  gbecque,  Perdix  grteca  Briss. 

2  P.  CHUKAR,  P.  ckukar  G.  R.  Gray. 

7  P.  ROUGE,  P.  rubra  Briss. 

4  P.  DE  BOCHB,  P.  petrota  Latb. 

4  CoLiH  COLEMCUI,  P.  (torealis  Vieillot. 

20  Starnb  GRISE,  Starna  cinerea  Bp.  ex  Gharlet. 

5  Caille  COMMUNE,  Cotumix  communû  Bonnaterre. 

3  TuRHix  SAUTAGB,  T.  tylvaticus  Bp.  ex  Desfont. 

8  Faisan  db  Colcdide,  Phtuiamu»  colchicta  Lian. 
3  F.  DORE,  P.  pktus  Linn. 

2  F.  ARGENTÉ,  P.  nyclhemerug  Lînn, 
1  Paon  commun,  Pavo  crittatut  Linn. 
1  P.  blakc,  p.  crUtatui  v.  albus  L. 
1  A.RGVS  LvBH,  Argw  giganleusJemca, 
i  Menure  Lïre,  Menwa  lyra  Vieillot. 
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5»  Ordre.  —  ECHASSIERS. 

5  Odtahde  barbub,  Otis  tarda  Linn. 

7  0.  CANEPETiËiiB,  0.  lelraxHao. 

i  HouBARA  ORSULËE,  H.  utidu/ata  G.  B.  Gray  es  Jacquîn. 

1  Kahichi  fidèle,  Palamedea  chavaria  Temm. 

2  Olabëolb  pratincolb,  Glareola  pratincola  Leach  ex  Lino. 

1  G.  MËLANOFTËBE,  G.  melanoptera  Nordm. 

8  AËDiCNÊHiEN  CBIABD,  ^dicnemut  crépitant  Temm. 

2  CoDRTiTE  GAULOIS,  Cunoriiis  gallictu  Bp.  ex  Gcnel. 

3  Pluvian  d'Egtptb,  Pluvianu»  wgyptim  Strickl.  ex  Linn. 

11  Plutibu  doré,  Pluvialù  apricariux  Bp.  ex  Linn. 
3  P.  FAUVB,  P.  fulvui  Schleg.  ex  Gmel. 

9  P.  tarie,  p.  variut  Schleg.  ex  Brisa. 

3  Guiohard  db  Sibérie,  Morineihis  sibirktt»  Bp.  ex  Lepechia. 

1  G.  ASIATIQUE,  Charadrius  asiaticta  Pall- 
8  Gravelot  hiaticule,  C.  /liaticula  Linn. 
8  G.  DE  Kbnt,  C.  eanlianus  Lath. 

3  Uoploptëre  épineux,  Hoploplerut  ipinosut  Bp.  ex  Linn, 
3  Ghëtubie  sociale,  Chetiuia  gregaria  Bp.  ex  Pall. 

3  C.  ALBiCAUDE,  C.  leucura  Bp,  ex  Licht. 

8  Vaitbau  nuppÉ,  Vanellus  cristatm  Mejer  et  Wolf. 

6  HiTiTBiBB  PIB,  Hxmatoptts  ostralegm  Linn. 

12  TouRNE-PiERHeTULGAiHE.Slrepst^inferpresUlig.  exLinn. 

9  Courlis  cendré,  Nitmenitis  arquata  Lath,  ex  Linn. 

4  G.  A  BEC  GRÉte,  N.  tenuiroslris  Vieil). 

2  C.  coBLiEH,  A^.  phxopui  Lath. 

9  Babgb  ëgocéfhalb,  Linosa  segocephala  Leach  ex  Linn. 
9  B.  ROUSSE,  L.  rufa  Brïss. 

3  Tërëkib  cendrée,  Terekia  cinerea  Bp.  ex  GQldenst. 

1  Hacrobaxphe  gris,  Macroramphiu  grûew  Leach  ex  Gmel. 

7  Bécasse  obdinaire,  Scolopax  rusticula  Linn. 

5  Bécassenb  double,  Gallinago  major  Leach  ex  Gmel. 

6  B.  OBDiNAiRE,  G.  scolopacinus  Bp. 
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4  B.  CALLiNCLB,  G.  gallitiula  Bp.  ex  Linc. 

2  Sandbrling  des  sables,  Calidrii  areinrla  Leach  ex  Lion. 
8  Maubêgde  canut,  Tr'mga  canutus  Linn. 
2  M.  HABiTiiiB,  T.  maritima  Briinn. 

8  PËUDNE  cocoBU,  Petidua  tubarquala  Brebm.  ex  Guldenst. 
14  P.  ciNCLB  ou  A  COLLIER,  P.  clnclus  Bp.  es  Linn. 
2  P.  TACHETÉE,  P.  maculata  Bp.  ex  Vieilt. 
6  P.  HiNULE,  p.  minulaBoie  ex  Leisl. 
8  P.  Tekmia,  p.  Temminckii  Boîe  ex  Leisl. 

2  AcTiTUBB  BOUSSET,  A  ctititrus  rufescens  Bp.  ex  Vieill. 

30  Combattant  ordinaike,  Macheies  pugnax  G.  Cuv.  ex  Linn. 

5  Ghevaubr  QBis,  Totantu  griteut  Bechst.  ex  Briss. 

8  G.  BBUN,  T.  fusctts  Bechst  ex  Linn. 

10  C.  gambette,  t.  calidrii  Bechst,  ex  Linn. 

3  C.  8TAGNAT1LB,  T.  jfa^naltiû  Bechst. 

0  C.  sïLVAiN,  T.  glareola  Temm.  ex  Linn. 
a  C.  CUL-BLANC,  T.  oehropus  Temm.  ex  Linn. 

6  GuiGNETTE  VULGAIRE,  Actitts  hypoleucoi  Boie  ex  Linn, 
3  G.  GRIVELÉB,  A.  macularia  Boie  ex  Linn. 

3  Bartramib  LONGiCAUDE,  Bartvamia  lotigicauda. 

9  Phalarope  DEMELE,  Phalaropu3  fulicarius  Bp.  ex  Linn. 

6  LoBrpÉDE  hyfebborë,  Lobipe»  hyperborew  Steph.  ex  Linn. 

11  Recuryibostbe  avocette,  Recwviroitra  aBOcelta  Linn. 
3  EcHASSG  BLANCHE,  Hi*iuinlopu»  candidus  Bonnaterre. 

6  Hale  d'eau,  Ralbit  aquaticus  Linn. 

7  Crex  des  pkës,  c.  praterait  Bechst. 

S  Pobzane  haroubtte,  Porzana  mai'uellaG. R.Gray  ex  Briss. 

3  P.  POUSSIN,  P.  minuta  Bp.  ex  Pall. 

4  P.  DB  Bâillon,  Rallus  liaillotiH  Vîeill. 

9  Gallinule  ORDiKAiRi;,  Gallinula  chloropus  Lath.  ex  Linn. 

2  PoHFHYBioH  BLEU,  Pofphyrio  cxiiui  Barrère, 

3  Foulque  koire,  Fulica  atra  Linn, 

3  Grue  cendrée,  Gnit  cinet-ea  Bechst. 
2  G.  LEUCOGÉBANE,  G.  teucogeranui  Pall. 
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2  AnthbopoIde , DEHOitBLLE,  Anthropoïdes  virgo   Vieîll.  ex 
Linn. 

2  BALÉàRiQCB  PAVONlNE,  BaUarica  pavonma  G.  R.  Gray  ex 

Linn. 
12  Hërok  cendré,  Ardea  cinerea  Linn. 

4  H.  POURPRE,  A,  pwpurea  Linn. 

3  Aigrette  blaitche,  EgreUa  alba  Bp.  ex  Linn. 

3  A.  GARZETTE,  E.  garzetta  Bp.  ex  Linn. 

5  Garde-Bceuf  ibis,  Bubulcu»  ibis  Bp.  ex  Hasselq. 

4  Grabibh  chevelu,  Bûpkiu  comatu  Boie  ex  Linn. 
4  BtORfiios  bE  Stuhh,  Ardeola  Sturmi  Bp.  ex  Linn. 

4  B.  HAtN,  A.  minuta  Bp.  ex  Linn. 

5  Butor  étoile,  Botawut  ttellaris  Stepb.  ex  Linn. 
S  B.  DE  LA  BAIE  d'Budson,  B,  freti-Hudtonit  Briss. 

3  BiBOREAU  d'Europe,  Nycttcorax  Ewopexu  Steph. 
5  Cigogne  blanche,  Ciconia  alba  Willugb. 

4  C.  NOIRE,  C.  nigra  Gesn. 

7  Spatule  blanche,  PlataUa  Uucorodia  Linn. 

4  Falcinells  éclatant,  Falcinellw  ignew  G.  R.  Gray  es 

S.  G.  Gmet. 
3  PBâHicoPTËRBitoSE,  Phcmicoplenu  roteut  P»ii. 
1  Nandou  d'Auérique,  Rhea  americana  Lathem.  (1). 


6«  Ordre.  —  PALMIPÈDES. 

3  Pélican  onocrotale,  Pelecama  onocrotalut  Lion. 
2  P.  ntiSË,  P.  crispas  Bruch. 

12  Fou  DE  Bassah,  Sula  Bastana  firiss. 

49  Cormoran  ordinaire,  Phalacrocorax  carbo  Lea<Ji  ex  Linn. 

4  C.  huppé,  p.  cristatus  Steph.  ex  Pabr. 

(DUwtloDOons  ici  les  oiseaux  suivants:  l  PAIidDeà{lo9noir(PeJirfna 
melanolos),  1  Eina  de  Virginie,  1  Héron  violet,  2  BiboreauideCayenue, 
2  Ibii  do  Guyane  et  1  Ibis  blanc. 
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'  4  C.  rTGHËe.  P.  pfywueiu  Domoat  tx  PaU. 

2  Pbaéto!!  tratnt,  P.  xtkanu  Lîdd. 

5  AuimoB  Hcaucn,  Diomtiea  entioM  Liao. 

6  PfcTBKL  eucUL,  ProeeUaria  gtacial'u  Lina. 

3  P.  DC  up,  P.  eapeiuU  Lîdo. 

3  PcFFix  ccniiË,  Puffintu  eiMereia  Oi.  Bp. 

3  P.  BE8  Axcuis,  P.  AngUruM  Boi«  ex  GumI. 

4  P.  Teuouli,  /*.  KeUoKM  Bp.  ex  Ac«rt»i. 

5  P.  (wsccR.  P.  oifcurto  Boie  ex  Gmel. 

2  P.  nruGimcx,  P.  ftdiginont»  Strickland. 

3  THALUMMOaB  TeMTtTB,  TlUbHÎiirama  ptlagiea  Sdby  ex 

LinD. 

4  T.  ocfanis,  T.  oceaniea  Schiu  ex  Kahl. 

5  T.  cuL-BLâm,  T.  UtKoriuM  Vieil). 

1  T.  DB  BcLWBR,  T.  Balweri  1^.  ex  Jardine. 

Il  L&BBB  POMARiN,  SUrmrturiut  pomarimus  Vieil!,  ex  Temm. 

11  L.  PABASiTE,  5.  parasiticoM  G.  R.  Gny  ex  Linn. 
14  L.  LO!ifiiCAnM,  S:  longicauéiu  Briss. 

-  '2  Pagophile  blarcbb,  PagopkUa  ebumea  ltam{t.  ex  Gmel. 

4  Goéland  boobgoehbstrb,  Lanu  glauau  Jit^tta. 
3  G.  LecGOPTÊXB,  L.  leucoptenu  Ferber.  ' 

14  G.  HARiN,  t.  marima  LJDii. 

6  G.  BBUN,  L.  futcut  Lion. 

14  G.  ABGEiiTÊr  /•■  argenlatia  Brfinn. 

2  G.  d'Audouih,  L.  AudouiniTijnnà. 

5  G.  HAiLisuR,  L.  gelattef  Lichst. 

12  G.  CENDBË,  L.  cama  Lion. 

23  G.  TBiDACTVLB,  L.  tridoctt/lut  LinD. 

5  G.  icitbtaËtb,  L.  ichtkyœtut  Pall. 
12  G.  RIKUH,  /..  ridibundta  Linn. 

6  G.  HiLANoc&PUALE,  L.  melonocephalut  Natterer. 

7  G.  nouÈK,  L.  mimttui  Pall. 

1  NoDDi  MiAiSi  Anoût  itoliduâ  G.  R.  Grky  ex  LÎDil. 

3  Sterne  TscHASRArA,  Sltma  catpia  Pall. 
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a  s.  Hansbl,  ^.  anglka  Montagu. 
IH  S.  CAUGEK,  -S.  cantiaea  Gmel. 

1  S.  V0VASBD8E,  5.  af finit  Riipp. 

2  S.  DE  Bergb,  s.  Bergii  Lichst. 
fT  S.  HIRONDELLE,  S.  hinmdo  Lion. 

1  S.  PARADIS,  s.  paradUea  Britn. 

1  S.  DB  DouGALL,  5.  Dovgallii  Hontaf;u. 

7  S.  NAïKE,  5,  minufa  Linn. 

il  GtiiPETTE  FissiPÈDE,  H'jdrockeHdon  fitnpet  G.  R.  Gray  ex 
Lina. 

8  G.  NOIRE,  fl.  nîgra  G.  R.  Gray  ex  Linn.- 

3  Cysnb  SAUVAGE,  Cygtius  ferui  Ray. 
8  G.  DONBSTiouG,  C.  tnansuetus  Ray. 

1  Oie  CBRDRËe,  Atuer  cinereus  Meyer. 
8  0.  SAUVAGE,  A.  syhetlris  Briss. 

4  0.  A  BBC  COURT,  A.  bntcbijrhynckw  BaiH. 

5  0.  À  FROST  BLAsc,  A.  ulbifrotis  Becbst.  »■ 
1  0.  A  PIEDS  PALES,  A.  paltipet  De  Sélys. 

1  0.  NAïKB,  A.  erythropus  Newton  ex  Lina.  ' 

'à  Bernachb  honhette,  Bemicla  leueoptig  Soie  «c  Becbsl.-  ' 
4  B.  GRAVANT,  B.  brentd  Stepb.  ex  Brisa. 
1  B.  A  cou  roux,  B.  1-uficoUis  Boie  ex  Pall.  .    .    • 

3  Chen  htperborë,  C.  hyperboreu*  Boie  ex  Pall. 

7  Chënalopex  d'Bgtptb,  C.  wgyptiaca  Steph.ex  Unn.- 
Il  Tadorne  DE  BBLON,7'arfonia  ^Wontï  Ray.  ' 

3  T.  Gabarca,  t.  ccaarca  Macg.  ex  Uaa.  ■■    '    ■ 

4  SoucuET  comiuit,  Spatula  clypeata  Boie  êx  Unn.  - 

8  Gahard  Sauvage,  Anat  botchat  Linn. 

4  Cbipbau  bbuïaht,  Ckaulelamiut  »lreptraG>.  H.GrayéxLiiin. 

9  Harëqub  Pénéloppb.  Mareca  Pénélope  Seiby  ex  Lind. 

8  PiLBT  acuticavoe,  Da^la  acula  EyttH)  ex  Linn.  -  -• 

6  Sarcelle  d'été,  Querquedula  circia  Stoph  ex-Linn.  - 
I  S.  soucnouBOu,  Q.  éiânon  Stoph.  ex  Linn.- 

13  S.  SARCStURB,  Q.  entxa  Stepli.  ex  Unn.     . 
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3  S.  A  FAVCiLLBg,  Q.  fakota  Bp.  ex  PaU. 

2  S.  AUGuSTiBOSTRE,  Q.  auguttirostrù  Bp.  ex  Hénét. 

7  BrÀntb  noussATRË,  Branla  rufina  Boîe  ex  Pal!. 

3  FtiUGtfLB  HoniLLON,  Fulxguta  crûlala  Stepb  ex  Lion. 

8  P.  HiLOUiHAit,  F.  marila  Stepb.  ex  Linn. 

9  F.  HiLOUiN,  F.  ferina  Stepb.  ex  Linné. 

8  F.  NVROCA,  /.  nyroca  Steph.  ex  Guldenst. 
13  Garrot  vulgaÎbb,  Clangula  glaucion  Brehm  ex  LJnn. 
1  G.  islandais,  C.  itlandica  Bp.  ex  Gme!. 
i  G.  AtBËOLi!,  C.  albeola  Steph.  ex  Linn. 
i  G.  HISTRION,  C.  histriottica  Boie  ex  Lion. 

3  Hahelde  glaciale,  Hareîda  glacialù  Steph.  ex  Linn. 
Il  EiDER  TCLGAiRE,  Somaterio  moUittima  Boie  ex  Linn. 

7  Hacheuse  ordinaire,  Oidemia  nigra  Flem.  ex  Linn. 

7  M.  BRUNE,  0.  fuica  Flem.  ex  Linn. 

â  M.  A  LUNETTES,  0.  perspictUata  Sleph.  ex  Unn. 

i  ERimsTURE  LEUCOCÉPflALE,  Efimutura  leucocepAala  Bp.  ei 

Scop. 
13  Harle  biévre,  Mergitt  mergatuer  Linn. 
13  H.  HUPPÉ,  M.  lerrator  linn. 

1  H.  COURONNE,  M.  cucuUatut  Linn. 

8  H.  piETTB,  Sf.  albelluê  Linn. 

13  Grèbe  huppé,  Podicept  crittatut  Lath.  ex  Linn. 

9  G.  JOCGRis,  i*.  grisegena  G.  R.  Gray  ex  fioddaert. 

5  G.  OREILLARD,  P.  awUut  Lath.  ex  Linn. 

4  G.  A  cou  NOIR,  P.  nigricoUù  Sundev. 
8  G.  CASTAGNEUX.  P.  fiuvîalUis. 

3  PLONGE05  iKBHiN,  Colymbut  gUiciaiù  Linn. 

4  P.  LUHHE,  c.  arcticiu  Linn. 

6  P.  CAT-luniH,  C.  septentrionalû  Linn. 

3  Guillemot  Thoile,  Uria  Trotte  Lalb.  ex  Linn. 

2  G.  BRiDt,  U.  ringvia  BrQnn. 

5  G.  ARRA,  U.  orra  Keys.  et  Blas.  ex  Pall. 

4  G.  GRYiXB,  U.  grylle  Lath.  ex  Uns. 


DçiilizedbvGoOglc 


-  157  - 
1  Uergule  HAiK,  Mergulus  aile  Vieil),  «s  Lion. 
4  Macareux  arctique,  FraUrcula  arctica  Vieil),  ex  Linn. 
1  H.  A  CROISSANTS,  F.  comtculata  Brandt  ex  Naumaa. 
1  H.  Kahchatka,  Alca  cirrkata  Pa)l. 
8  PlHfiODIN  TORDA,  AlcO  tordo,  LlDD. 
1  P.  BRACBTPTteE,  A .  impennu  Unn.  (1). 

P.  Ghoquart. 


OuTTftgeB  reçus. 

La  Feuille  des  Jeune»  Natvralistet.  Novembre  1896. 

Geological  Survey.  FifteeDlh  annuel  Report  1893-1894  et 
BulleUn,  n"  123,  124,  126,  128,  129,  131-134. 

Leopoldina.  1892-1895.  —  Nova  acta,  Band  LIV  n"  4-S, 
Band  LVII  n*  4,  Band  LX  n'  3. 

Mémoirei  du  Comité  géologique  de  Saint-Péier$bourg.  Vol. 
Xlir,  n"  2,  et  BuDeUn  1895  n"  ft-9,  1896  n"  1-2. 

Mémoires  de  la  Société  der-  -Naturalistes  de  la  Nouvelle- 
Russie.  T.  XX,  nM. 

Bulletin  de  la  Société  impériale  des  Naturalistes  de  Moscou. 
1893,  n"  4. 

Rivisla  italiana  di  Scienze  naturali.  Novembre  et  décembre 
1893,  janvier  &  juillet  1896. 

Bulletin  des  Séances  de  la  Société  belge  de  Microscopie. 
T.  XXII,  n"  10. 

Complète  List  of  the  members  and  officers  o/  Ihe  Manchester 
lilerary  and  philosophical  Society. 

Memoirs  and  Proceedingt  of  Ihe  Manchester  literary  and 
pkil'tsophical  Society.  Vol.  41.  Part.  1. 

(I)  Comme  PAuin>faD<s  nous  avons  encore  )e>  espèces  suivantes  : 
2  Connorsos  de  la  Nouvellï-Zélande,  1  Pétrel  des  Botlentots,  3  Canarda 
■poosis,  2  Canards  musqués,  3  Canards  élégants,  I  Barle,  1  Uerfanetta 
armata  T  1  Manohot  des  mers  glaciales. 
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Traruaeliom  of  tke  Canadian  ImHtute.  Octobre  1896.  Vol. 
V.  Part,  i, 

AmUs.de  laSocieâad  espaHola  dehîttorianalural.  Série  U. 
T.  Y. 

Bulktino  délia  Società  eAlomologica  ifalîano.  .!jO°  ^Qné^, 
trimestres  (  etâ. 

Anale)  de  la  Sociedad  cientifica  àrgenlina.  Octobre  1896. 

VerhandXtitigen  der  K.  K,  soologUck-bolanischen  GetelU- 
chafl  in  Wien.  1896.  8  heft. 

Verhandlungen  der  Nalwforschenden  Verexne»  in  Brûnn, 
XSXIV  Band.  1893.  —  XIV  Berichl  der  meLeorologischen 
Commission  der  Naturrorschenden  Vereines  in  BrQnn,  1894. 

NatuurliTmde  tijdickrift  voor  Neederlandsch-Indië.  Deel  LV. 

Su[tplement.  Catalogus  (1883-1893)  der  Bibliotheek  von  de 
Koninklyko  natuurkundije  Vereenlging  in  Neederlandsch- 
Igdie.  Liste  des  ouvrages  rei^iis. 

Sulleiin  de  la  Société  botanique  des  Ûevx-Sèvres,  1895  et 
Flare  du  Haut-Poitou,  3°  partie,  I  "  et  2*  livraison. 

Bulletin  scientifique  de  la  France  et  de  la  Belgique.  T. 
XXVm,  1"  partie. 

Bulletin  de  la  Société  iTêtuie  des  Sciences  naturelle*  de 
jVime*.  Juilletrseplerabre  1896. 

Bulletin  de  la  Société  des  Amis  des  Sciences  naturelles  de 
Rouen.  1"  et  2'  semestre  1895. 
■  Société  de  Borda.  3'  trimestre,  1896. 

Bulletin  de  la  Société  nationale,  d'acclimatation  de  france. 
Mai  et  juin  1896. 

Bévue  des  Travaux  scientifiques.  T.  XV,  n?  12  et  T.  XVI, 
n"l,2,  5,  6,  7. 

Revue  générale  de  botanique.  Juillet,  octobre,  novembre' 
1896."'  "  "      "     ' 

:  ^tiMmaMe»  SaDflfiir.  Septembre-octobre  1896.' 
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OBSERVATIONS    MËTËOROLOQIOUES. 

^talion  agronomique  d'Amieai.  —  AUitude  51*562. 
Octobre  1896. 


lÉ      BiLBOUËniI. 

TIMFiuTCnt 

P 

P 

Û 

h 

%^ 

il 

&  h*^ 

II 

73 

■ii 

g> 

■E  " 

ôi 

■BNHiigon.'  ' 

i^  «Loi». 
I  IG8 

«uim 

771 

■inta> 

5,5 

I7,M 

Li. 

10.0 

-? 

5' 

*â 

»a 

N. 

"Ô" 

8,0 

Î76Î.5 

7GH  . 

5,5 

IH.O 

10,2 

80 

N. 

0 

6,3( 

3160,5 

K-i 

6,5 

17  .î 

11.3 

81 

3,C 

S.W. 

10 

3,3( 

[Couvert,  Pluie. 

U51 

768 

It.O 

16,î 

11,0 

77 

2,r. 

S. 

10 

3,0 

Pluifi  le  soir. 

5  751 

758 

7,5 

12,5 

10,5 

Cl 

0,8 

»".  S.W 

8 

2,3( 

\ver8CB. 

CIS5,5 

759 

7,0 

16,0 

10.5 

73 

w. 

7 

3,0 

1754,5 

757,5 

13,0 

18,0 

10,5 

89 

w. 

10 

3,0 

S7i5 

757 

1!,6 

ai,î 

11.0 

74 

13.4 

B. 

a 

4,0 

Pluie. 

S  757 

759 

iî,a 

11.3 

11.2 

U5 

0,8 

S. 

10 

0,0 

Pluie. 

10  155 

758 

11,8 

15,0 

11,0 

BG 

13,0 

8. 

10 

1,30 

Pluie. 

11753 

755 

6.5 

13.5 

10,2 

74 

9,5 

W. 

3 

4.0 

Pluie  le  toir. 

13  751,5 

759 

6,0 

9.5 

04 

37,6 

S.W. 

10 

0.0 

Pluie. 

i:  759 

705 

3,5 

lifi 

8.3 

97 

w. 

10 

0,0 

li  nn,& 

706 

0,5 

7.2 

99 

30.5 

N. 

10 

0,0 

Pluie. 

Mm 

765 

3,î 

I3!5 

7,2 

90 

3,0 

6.W. 

10 

0,3( 

Pluie  le  soir. 

IC  7i8,5 

766 

T,0 

14,0 

7,7 

98 

1,6 

N. 

10 

0.0 

Pluie. 

r  151 

7âî,5 

6,4 

10.6 

7.0 

00 

3,6 

N. 

8 

0,0 

Pluie  le  Mir. 

Ii748 

151 

7,6 

11,0 

0.5 

04 

1,0 

W. 

10 

3,30 

Averses,  Grôle. 

748 

î,a 

10.S 

(1,0 

84 

0,8 

H. 

8 

4.30 

Pluie. 

H5 

S,6 

9,3 

5.7 

74 

3,8 

W. 

10 

1.0 

Pluie  la  nuit. 

!l7t5 

7i8,5 

3,6 

8,t 

G,0 

84 

0,3 

8. 

10 

0.0 

Pluie. 

nus 

755 

5,5 

10,1 

6.Ï 

36 

0,8 

W. 

0 

0.3( 

Pluie. 

13  705 

759,5 

!,à 

13,0 

6.2 

94 

0,8 

N.W. 

8 

5,0 

rV  versée. 

Ï4  75I 

759,5 

2.! 

11,0 

0,0 

88 

1,3 

S. 

2 

0,30 

Pluie. 

Î5  7t9 

731 

6,b 

13,! 

li.1 

80 

0,9 

B.W. 

a 

6,0 

iV  verses. 

«  750 

ÎÔS 

4,5 

13,0 

G.0 

71 

w.a.w 

5 

6.3( 

îliôS 

759 

5,4 

U,5 

5,2 

73 

3,3 

W. 

10 

3.3( 

Pluie. 

18  749 

759 

1.! 

M,3 

5,0 

80 

B. 

10 

1,30 

i9  7*7.5 

753,5 

3.S 

10,8 

5.7 

04 

10,6 

8, 

4 

3,0 

Pluie. 

10  750 

754 

1,Û 

8,0 

*|7 

70 

0.3 

E. 

10 

0.3C 

i^luie  le  wir,' 

il  750 

752 

3,S 

9,4 

4.5 

97 

8. 

10 

3.0 

TolU  de  I&  pluie  en  millimètres:  140,0 

àWMAUtmt  et  obtroationt  :  B.  BourmqM.  —  Br.  BroullUrd.  — Eel. 
Uucbe,  —  Gr-  Grâle.  —  Kg.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Tud.  Tonaerre. 
toaaae  ttl  prlte  k  G  li.  do  dmUii  el  t  Q  h.  du  wlr.  —  L'tlal  dn  ciel,  I. 
bTÏ'<>I■>tlt^1>e  MOl  olwnTèi  i  D  h.  du  mailo.  —  L'élal  du  ciel  ai  meniré 
de  DébnlMllé.  —  Lei  benn*  de  lOldl  Kai  meinréei  avec  l'béUognipbi 


EeUr.  -  OL  bl.  (H«e 

—  La  lempértlart  de  la 

dlredloB  da  Tent^  l'élat 

I  10,  en  dlilfaDw 

de  CUDpbeU. 


DçiilizedbvGoOglc 


-  160  — 

OBSERVATIOHS  ll£TËOBOLO«QUE8. 

Slatiom  agnmmmtqMe  d'Amûau.  —  Altitmde  51^^ 
Xorembre  1896. 
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Brouillard   Plow. 

8 

Î4S^ 

735 

-1.0 

IO,î 

3.2 

96 

5,0 

8.W. 

10 

0.0 

Mo». 

S 

m 

76» 

« 

1,' 

3.0 

74 

S. 

0 

4.0 

10 

m 

771 

-1.6 

8.4 

2J 

7S 

S.N.B 

10 

5.0 

11 

m^ 

769^ 

-I.I 

9.C 

2.5 

SB 

ft-.S.K 

w 

0,0 

lî 

m 

765J 

r> 

9,8 

3.0 

75 

0,2 

W. 

to 

0.0 

13 

119 

762 

1.0 

9.e 

2.5 

90 

9,5 

S. 

10 

0.0 

Mwe. 

M 

iw 

ï» 

ii> 

9,0 

3.2 

S> 

0,1 

s. 

10 

0.0 

Ploie  le  soir. 

15 

141 

748^ 

5.0 

10.« 

3.7 

97 

3J) 

W- 

10 

0.0 

Plaie. 

Ifi 

mA 

7i7 

1.0 

11.0 

Î.Î 

81 

0,2 

B. 

10 

3,0 

(7 

157 

7i8,5 

«.0 

*.c 

3.2 

97 

0.4 

N. 

10 

0.0 

Plaie  le  soir. 

18 

•M 

760,J 

0.0 

4.e 

3,2 

83 

0.1 

S. 

10 

0,0 

IS 

^ 

764^ 

1.5 

«,* 

3.7 

99 

1.5 

s.w. 

10 

8.31 

JrooUUrd. 

M 

163 

768,5 

1.0 

11.0 

4.0 

W 

1.0 

S.W. 

10 

1.0 

Amsas. 

il 

n3 

773,5 

0.0 

3.0 

3Ji 

92 

N.W. 

0 

I^ 

n 

776 

1.0 

i.e 

3,5 

91 

8. 

10 

0,0 

u 

ni 

776 

1.0 

î.â 

3.2 

U 

N. 

10 

0.0 

21 

m^ 

776 

0.0 

4.0 

Î.5 

85 

B. 

5 

3.3( 

2ô 

)» 

774 

0.0 

2.5 

5,5 

SI 

B. 

2 

•ÎA 

M 

76Î 

769 

-0.5 

i.H 

1,0 

85 

N.B. 

10 

1,0 

n 

îiS^ 

7m 

-3.2 

2.! 

OJ» 

Tï 

N.B. 

0 

3JC 

18 

mfi 

761 

-5.0 

2.2 

OJ) 

89 

E. 

0 

3.0 

n 

m 

767,5 

-*,8 

s,o 

OJ) 

»d 

B. 

0 

3,3C 

n 

168 

769 

-5.8 

3,0 

0,0 

98 

E. 

0 

4^ 

Total  de  la  pluie  en  m  il  limé  Ires  :  32,0 

Âhràiiationt  tt  obtrreatioiu  :  U.  Boumtqae.  —  Br.  Brouillard.  —  Ecl.  Edilr.  —  G),  bl.  Geire 
bUoehe  —  Gr.  Grïle.  —  fg.  Stige.  ~  Or.  Onge.  —  Toa.  Toonerre.  —  La  Icapéiature  d«  1* 
Somme  tÊt  prUa  à  6  h.  dn  mitîD  H  i  G  h.  da  loir.  —  L'éUl  da  ciet,  la  diN<dioa  da  leol,  l'éUI 
bigTOuârlqne  Kinl  tbêtnfa  i  9  b.du  malin.  —  I.'«<al  da  cid  eit  maure  de  D  t  lO.ea  diiitea 
de  aâmkwité.  —  Lei  bcurei  da  addl  umt  mcsui^et  afrc  rhéliograpbe  de  CampMI. 
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Le  Bulletin  est  envoyé  graluitemeal  i  tous  les  Uerabrei  piyints;  il  ett 
■dressé  lux  SiKiétés  ■cieotifiqueB,  |>ar  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Elirait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  11  dé- 
cembre 1806,  p.  161.  —  L'Année  météorologique,  par  H.  H.  Du- 
CHAOssoT,  p.  162.  —  Ouvrages  re^us,  p.  113.  —  Observations  météoro- 
logiques, p.  176. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

SÉANCE    SÈNàRALE    DU    11    DÉCEMBRE    1896.* 

Vréiidence  de  M.  GONSE. 

Le  Prucès-verbal  de  la  précédente  séance  est  lu  el  adopté. 

CgRaESPONDANce  :  1°  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique 
(service  des  échanges  internationaux]  annonce  l'envoi  d'ou- 
vrages venant  des  Etats-Unis. 

2'  Le  u  Royal  Botanieal  Gardea  »  accuse  réceplion  du 
BuUeUn,  tome  Xll,  a"  371  à  283. 

3°  Le  Hiaistre  de  l'Instruction  publique  Tait  savoir  que  le 
Congrès  des  Sociétés  Savantes  aura  lieu  à  la  Sorbonnc  du  20 
au  23  avril  piocbaiu. 

4*  Le  Ministre  de  l'inslruclion  publique  fait  connaître  que 
la  2t*  réunion  annuelle  des  Sociétés  des  Beaux-Arts  des  Dé- 
partements s'ouvrira  le  30  avril  prochain. 

5*  Prospectus  relalir  à  ta  publication  du  Dictionnaire  Icono- 

26*4IINÉB.  11 
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griiphlque  des  Champignons  supérieurs  par  M.  Maurice  de 
Laplanche,  de  la  Société  Mycologique  de  France. 

L'ordre  du  jour  appelle  le  renouvellement  du  bureau  :  le 
vice-président  et  le  secrétaire  sont  les  membres  sortants 
cette  année. 

Sont  élus  : 
Vice- Président  :  M.  DucnAuasor. 
Secrétaire  :  M.  Virgile  Bbandicoubt. 

M.  Duchaussuy  annonce  qu'il  a  fait  de  toutes  les  fontaines 
du  Département  un  relevé  qui  sera  publié  dans  le  Bulletin. 
Ce  relevé  est  intéressant  au  point  de  vue  de  la  conais- 
sance  de  l'hydrologie  de  notre  région.  Il  permettra  de  se 
rendre  compte  plus  lard  de  la  pérennité  ou  de  la  fugacité  de 
certaines  de  ces  fontaines. 

On  agile  ensuite  la  question  du  local  où  seront  déposées 
notre  bibliothèque  et  nos  collections.  La  Halle  devant  être 
occupée  par  des  Sociétés  qui  ressortissent  au  Ministère  des 
Beaux-Arts,  noire  Société  va  être  obligée  de  se  loger  ailleurs. 
M.  le  Président  rendra  compte  à  la  prochaine  séance  du  ré- 
sultat des  démarches  qu'il  a  faites  auprès  de  la  Municipalité. 
La  séance  est  levée  à  9  heures. 

Le  Secrétaire, 

V.  Brandicourt. 

L'Année  météorologique 

(Séumlire  HïS-novenibre  1g9ï). 

Comme  l'année  précédente,  nous  résumons  ici  les  prin- 
cipales  observations  météorologiques,  faites  h  la  Station 
agronomique  d'Amiens,  par  M.  Roger,  et  à  la  filature 
d'Albert,  par  M.  Comte.  Nous  avons  aussi  utilisé  les  résultais 
obtenus  par  M.  Dubois,  qui  a  bien  voulu  nous  communiquer 
les  courbes  de  deux  enregistreurs  Richard,  installés  au  Lycée. 

Nous  avons  personnellement  étudié  les  orages  ef  les 
phénomènes  périodiques  de  la  végétation. 
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I.  —  Pression  atmosphérique. 

ia  pretiion  atmosphérique  a  varié  de  7 Si'"" 5  lei  9  et 
iO  Janvier  à  7 31  '"'^  le  25  teptembre,  soil  un  écart  total  de 
SO^^S;  nous  avons  trouvé  37"*  de  diQérence  en  189$  et 
48  "-  en  1894. 

La  moyenne  de  l'année  est  assez  élevée;  la  pression 
la  plus  grande  de  janvier  est  exceptionnelle.  Nous  avons 
cependant  déjà  eu  à  Amiens  782  —  3  le  23  février  1883  et 
783 —  9  le  17  janvier  1882. 

Le  minimuvt  bar  orné  tri  r/ue  s'est  produit  pendant  l'une  de» 
tempêtes  du  mois  de  septembre.  Le  22,  au  malin,  le  vent  est 
assez  fort  du  SSW  ;  au  moment  de  la  haute  mer,  de  grandes 
vagues  viennent  doucher  les  promeneurs  sur  la  jetée  du 
Tréport  ;  le  vent  semble  se  calmer  vers  3  heures  du  soir, 
pour  reprendre  à  3  heures  1/2;  à  8  heures,  il  est  du  SW. 
Toute  la  nuit  est  mauvaise  ;  la  mer  est  absolument  démon- 
tée :  14  cabines  sont  emportées  sur  la  plage  de  Mers.  Le 
spectacle  est  grandiose,  surtout  entre  11  heures  et  midi: 
les  vagues  énormes  galopent  vers  le  rivage  ;  quelques-unes 
s'élèvent  jusqu'à  la  couronne  du  phare  du  Tréport.  A  2  heures 
du  soir,  le  vent  est  de  WSW,  diminuant  un  peu  ;  la  marée 
est  encore  très  forte  à  minuit.  Le  24.  la  mer  est  moins  agitée  ; 
le  vent  souffle  de  l'WNW;  les  bateaux  do  pèche  sortent  k 
midi.  Cependant  la  tempête  s'est  de  nouveau  déchaînée  au 
Havre,  Cherbourg,  Brest,  Nantes  et  Bordeaux,  On  signale 
partout  des  dégAts  importants.  A  Paris,  le  baromètre  est 
descendu,  le  23  septembre,  à  737  "■  7  ;  la  vitesse  tUi  tent 
atteint  13  mètres  à  la  seconde  à  la  Tour  Saint-Jacques  et 
43  mètres  à  la  Tour  Eiffel.  "Pour  Amiens,  il  y  a  quelques 
dommages  aux  couvertures  ;  plusieurs  cheminées  sont 
renversées;  des  tils  télégraphiques  sont  rompus.  Dans  la 
nuit  du  24  au  23,  le  mauvais  temps  continue  et  la  pluie  tombe 
avec  force  ;  dès  le  matin,  la  bourrasque  accompagne  une 
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forte  baisse  barométrique  ;  le  vent  tourne  au  SSË,  S,  SW  et 
WSW,  jusqu'à  2  heures.  A  Tréport,  la  mer  étaU  encore 
mauvaise  à  marée  haute,  presque  autant  que  le  23.  Un 
arbre  a  été  cassé  sur  l'esplanade  Beauvais  k  Amieus. 

Ci-aprës  les  moyennes  mensuelles  et  les  valeurs  extrêmes 
de  la  pression  atmosphérique. 


MOIS. 

PRESSION  ATMOSPHÉRIQUE.             | 

MOYENNE. 

«„,... 

■  IKIII*. 

mm 

m» 

mm 

Décembre  189S 

757,16 

"7T,S  le  28 

713,0  le  15 

Janvier  1896. 

769,18 

7SI,SIee9,10 

7i4,S  le  14 

Février    .    . 

766,25 

775,5  le  1" 

7Sa,5  le  1" 

Mare  . 

736,37 

766,5  le  10 

734,0  le    4 

Avril  . 

765,33 

77î,0  le  29 

754,0  le  29 

Mai    . 

76i,66 

769,5  le  23 

737.0  le  20 

Juin    . 

759,16 

768,0  le  20 

747,01e    9 

Jdllet. 

761,61 

766,5  le  i9 

754,0  le  26 

Août  . 

761,98 

767,0  le  29 

751,0  le  26 

Septembre    . 

756,91 

77t,0Ie30 

731,0  le  25 

Octobre  .    . 

737,30 

771,0  le  i" 

742,0  le  20 

Novembre 

763,30 

776,0168  22,23,2* 

741,0  le  15 

AnoÉelSSB.     . 

761  ""56 

78t"5 
leB  9,  10  janvier. 

731--0 
le  23  septembre. 

Pour  l'année,  les  vents  dominants,  observés  &  9  heures 
du  matin,  sont  ceux  de  l'Ouest,  de  l'Est  et  du  Sud. 
II.  —  Température. 

On  trouvera  dans  les  deux  tableaux  ci-joints  l'ensemble 
des  observations- thermométriques  faites  par  HM.  Comte  et 
Roger. 

La  température  moyenne  a  été  de  10° ,40  à  Amiens,  9" ,68 
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k  Albert  el  9°,64  à  Arras.  Lft  différence  est  de  V,li  entre  les 
deux  postes  du  département  ;  l'année  dernière,  l'écart  était 
an  peu  plus  grand. 
Pour  les  saisons,  ou  a  les  moyennes  suivantes  : 

Skiions  (ISaS)  AmiaDS.  Albart.  Am*. 

Hiver 4«,29  3»,15  3",63 

Prinumjà   .     .     .  iû»,76  9»,7a  9»,e5 

Èlé 17»,70  i7*,ia  16*,89 

Automne     .     .     .  8»,86  %",!()  8»  ,36 


lOYBMES  (Amiau). 

mrtiuninEs  zmtm  (imitu)  Il 

in 

du 
miDin» 

■nallsi. 

maxint. 

mlnjin*. 

Décembre  93. 

7»,S4 

i'fii 

4«,79 

IS-.S  le  S 

-3«,0  le  1 1 

JanviNisgfi. 

5>,69 

i»,13 

3%4I 

tO»,8  le  15 

-4%6  le  10 

Février.    .    . 

8",!18 

0«,78 

4«,68 

IS'jOle  12 

-8»,0  le  26 

Mars    ... 

i3«,39 

4»,57 

8s98 

23».5  le  34 

-0»,4  le  14 

AttU    .    .    . 

14«,73 

5%0l 

9-,87 

21»,8  le  27 

-f,!lei6 

Mai.    .    .    . 

19*,48 

T,38 

I3S43 

as» lest),  la 

+a',2lea 

Juin     .    .    . 

i3",6û 

li",IO 

i7',85 

30»,5  le  2 

+6«,S  le  1" 

Jiiillet  .    .    . 

Ï5>,03 

13»,49 

19',!7 

33»,0  le  9 

+9",0le24 

Août    .    .    . 

a()",93 

lf,03 

I9',98 

24'',5  le  31 

+8',0le9 

Septembre    . 

I8<,6» 

H  «.as 

190,03 

23>,8  le  9 

+fl»,0  le  21 

Octobre    .     . 

12*,6» 

4",13 

8»,4) 

Sl<,3  le  8 

+0«,5  le  14 

Novembre.    . 

H'.ii 

f,l« 

3MS 

H>,21ei" 

-5»,8le30 

AnDée  1S96  . 

)4S6Ï 

6M8 

i0",40 

33« 
le  9  juillet. 

-8» 

le  26  février 

L'hiver  a  été  plut  doux  et  l'automne  moins  chaud  que  l'année 
précédente. 

De  décembre  à  février  il  n'y  a  eu  que  39  petites  SEttes  ; 
le  thermomètre  n'est  descendu  qu'à  —  8"  à  la  Station  agrono- 
mique, et  h  — 6* ,6  à  la  filature  d'Albert.  Les  moyeanes 
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MOIS. 

BOïïSNES  (Albert) 

TEirÈR&tDRES  EXTRËIES  (Albert)  | 

n.„i«. 

mlcu.. 

■aell«> 

niailma. 

miuimft. 

Décembre  93. 

5»,70 

1»,15 

3".« 

1Î",0  le  8 

-a°,*leH 

Janvier  1896 . 

4",67 

1",Î7 

2..97 

9',9  le  n 

-i«,3  le  tO 

Février     .    . 

6",U 

-0«,30 

3%07 

130,6  le  20 

-6°,6le2n 

Mars    .     .     . 

n»,co 

i'.m 

8*,06 

20<>,5  le  U 

— 0«!e8l3,14 

Avril    .     .     . 

lî",80 

4', 70 

8'>,70 

l9",SIe27 

-0»,5lel6 

Mai.     .     .     . 

(7«.40 

7",50 

lî»,40 

■if  les  11,  12 

+2»,5  le  1" 

Juin     .     .     . 

21  •,96 

lî',82 

17«.39 

26»,8  le  2 

+80,1  le  27 

Juillet  .     .     . 

Î3",I8 

I3»,85 

i8«,sa 

30», 0  le  9 

+8»,0lel2 

Août    .     .     . 

190,57 

11»,33 

I3»,4S 

22",9  1el3 

+7",5  le  29 

Septembre     . 

17",30 

lf,8ï 

li'.BB 

20°,7  le  lî 

+6»,0  le  21 

Octobre     .     . 

11»,40 

6«,00 

8»,70 

18«,8  le  8 

+I»,6le2i 

NoTembre.     . 

5*,38 

0",a9 

2»,83 

10»,a  le  1" 

-5',6  le  30 

Année  1896 

)3M-2 

6«,24 

9»,68 

so- 
le 9  juillet. 

-8",6 
le  26  février. 

diurnes,  égales  ou  inférieures  à  zéro,  sont  peu  nombreuses: 
5  à  Amieas  et  11  à  Albert.  Le  10  janvier,  la  température  n'a 
pas  dépassé  — 0°,7  dans  cette  dernière  localité.  Nous  avons 
eu  un  peu  de  neige  Tondante  les  6,  7  décembre  1895  et  le 
2  avril  1896.  A  mentionner  les  petites  gelées  des  13  et  14 
mars  ;  le  16  avril  on  a  encore  eu  — 1>°,S  ;  des  gelées  blanche» 
ont  été  observées  dans  les  campagnes  les  3  el25  avril. 

Pendant  la  période  d'été,  ia  température  la  plus  élevée  est 
celle  du  9  juillet  :  33°  à  Amiens,  30*  &  Albert.  Le  mois  d'août 
a  été  relativement  froid,  la  moyenne  étant  inrérieure  &  la 
normale  d'environ  2".  Le  mois  de  septembre  n'a  pas  été  beau 
et  forme  contraste  avec  celui  de  1895. 
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XII.  —  Fiole.  État  hygrométrique  et  Divers. 

On  trouvera  dans  les  deux  tableaux  ci-joints  les  moyennes 
mensuelles  de  l'état  du  ciel,  le  total  des  heures  de  soleil, 
l'état  hygrométrique  à  9  heures  du  malin,  les  jours  de  pluie 
et  de  brouillard,  et  la  quantité  d'eau  tombée.  Le  mois  de  haï 
A  ÉTÉ  TRÈS  BEAU  ;  ^i  séckei'eise  persitlante  et  les  vents  du  Nord 
et  du  Sord-Hit  ont  été  défavorables  à  la  culture. 

De  1884  k  1890,  il  y  a  eu,  année  moyenne,  1  53^  heures 
de  soleil  &  Amiens  et  1  429  à  Arras.  Cette  année,  comme  en 
1895,  l'héliographe  de  Campbell  a  donné  des  nombres  supé- 
rieurs dans  cette  dernière  localité.  La  difTérence  qui  atteint 
375  heures  nous  paraît  exagérée.  L'appareil  d'Amiens, 
installé  dans  le  voisinage  d'une  cheminée,  donne  sansdoute 
des  nombres  trop  faibles. 


Vbnts 

-IS 

~w 

Heurbs 

■  Soleil 

MOIS. 

domiaaDtB 

Ijl 

g  . 

■ — — . — - 

— — 

&  Amiens 

■S* 

JL 

4  Amiens 

i  Arras. 

DÉcembre  93 

W,S,  E 

<1 

9,te 

\^ 

b. 
23,3 

Janvier  1896 

E,  S,  W 

lî 

8.4S 

15,0 

16.0 

Février     . 

E,  W,  S 

fl.ao 

8Î.0 

96,3 

Mars    .    . 

W,E,  N 

6,42 

107,0 

122,2 

Avril    .    . 

W.  N,  N\V 

6,58 

130,5 

it:i.5 

Mai.    .    .    . 

H,  E,  NE 

4.32 

301,0 

263,7 

Juin     .    .    . 

W,  S,  N 

e,oû 

213.0 

262,5 

Juillet .    . 

W,  E,  NW 

z.ii 

219,5 

258,7 

Août    .    .    . 

W,  NW.  S 

6,33 

152.7 

168,4 

Septembre 

S.  SW,  W 

7.70 

101.3 

137.1 

Octobre    . 

S,  w,  N 

7,53 

75,3 

7n.3 

Novembre. 

E,  N,  SW 

6,40 

66.5 

58.6 

Année  1896 

W,  E,  S 

S2 

6,71 

1364,7 

1639,6 
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MOIS. 

Élil 

triq» 

i  S  k.  B. 

FLDIEt  tUERS 

runi  A  UBERT 

d'un 

d-u.          ptart«X 

Décembre  93. 

JuiTier  I89B. 

FÔTrier     .    . 

Uan    .    .    . 

Avril    .    .    . 

Mai.    .    .    . 

Juin     .    .    . 

Juillet .  .  . 
.  Août  .  .  . 
;  Septembfe    . 

Octobre    .     . 

NoTembre.    , 

88,3 
83,3 
92,2 
78.5 
73,9 
62.8 
71,5 
«6,1 
77,0 
79.0 
83,0 
87.9 

15,0 
10,4 
88,3 
18,7 
H,2 
48.6 
38,3 
77,5 
102,8 
140,0 
31,6 

12 
5 
ÏO 
13 
4 
7 
10 
14 
34 
83 
13 

.... 
112,7 
16,2 
9.3 
87,3 
13.4 

»,a 

5S,2 
39,1 
37.3 
113.2 
93,0 
36,3 

■: 

3 
14 

i 

8 
12 
20 
20 

6 

Anoëe  1S96  . 

79,6 

mfi 

1C6 

62^2 

130 



Let  mois  de  septembre  et  octobre  ont  été  très  plutibux  ; 
EN  47  JOURS  on  a  remeilli  au  chef-lieu  308" ,2  d'eao,  soit 
presque  le  double  d'une  année  normale.  En  septembre,  il  a 
plu  presque  tous  les  jours  ;  on  a  eu  196", 4  d'eau  à  Abbe- 
ville.  20I""  à  Rue,  208"-  à  Ault  et  246"  à  Aigneïille. 

La  répartition  des  pluies  dans  le  département  est  indiquée 
ci-dessous: 


Stations. 


Hiver.  PrinUmpt.     EU.  Automne.  AnitÉi. 

Aigoeville.     .     .     .       131,9        148,1  188,3  411,6        699,9 

Beaucamps-le-Jeune        77,4        149,S  I9S.8  335,7        781  ,i 

Ault 120,6          S6.3  170,9  485,0        813,9 

Saint- Valéry  .     .     .      128,3          94.8  192,S  318,4        734,0 

Hue. 160,8          94,4  150,1  348,0        ':S4,2 
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Statioks. 


Hiver.  Prinlempi.     Été.      Automne.  Anitti, 


Qucod  .  .  . 
ForéU'Abbaje 
Abbenlle  .  . 
YvfBDch  .  . 
Doullens  .  . 
AnùeiiB.  .  . 
Le  Panclet  . 
Albert  .  .  . 
Nette  .  .  . 
SaÎDte-Emilie . 
UontKKU  .     . 


103,5 
127,7 
138,3 
'91,7 
133,3 
13M 
t04,9 
138,2 
102,7 
149,0 
421,7 


98,7 
91.7 
111,9 
130,1 
108,4 
106,2 
80,0 
111,9 
)02.î 
147,5 
t42,l 


115,6 
161,0 
13l,e 
164,6 
137,4 
138,4 
144,5 
131,6 
149,1 
172.5 

tse.8 


345,7 
336,0 
244,5 
284,3 
292,6 
274,4 
242,0 
34»,9 
940,1 
3ÎS.7 


660^ 
706,4 
636,S 
690,7 
660,7 
063,6 
571,4 
626,2 
594,1 
794,7 


347,5     708,1 


La  moyenne  annuelle  pour  les  quinze  stations  est  égale  à 
708*",!  ;  l'année  précédente,  nous  avions  obtenu  634"~,S. 
La  comparaison  des  saisons  montre  que  l'automne  a  été  très 
humide  : 


Hiver  .  . 
Printemps 
EU.  .  . 
Automne  . 


4895 

4S96 

12r,7 

121,7 

116,4 

113,1 

318,7 

156,8 

177,7 

317,5 

IT.  —  Lm  Oragea. 

La  Commission  météorologique  de  la  Somme  a  reçu 
436  buUetim,  permettant  d'étudier  57  manirestations  élec- 
triques, réparties  entre  38  journées  orageuses  : 


BnUetiDS    .    . 
Jonn  d'onges. 


I 


tO       tl 


11 


Le  3  mort,  il  éclaire  au  SW  de  Rue,  de  S  heures  h  8  heures 
ifi  do  soir. 

Le  "^  mari,  orage  loin  tain,  observé  de  Revelon,  vers  3  heures 
1/2 du  soir.  Journée assEz belle;  cependant,  un  orage  duSW 
passe  siir  Rue,  Abbeville,  Yvrench  et  VîUers-Bocage,  de  6 
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heures  à  8  heures  i/i  du  soir.  Il  est  tombé  un  peu  de  grfile 
lavée  par  la  pluie.  Je  note  les  premiers  éclairs  au  SW  d'Amiens 
à  7  heures  20  du  soir;  puisa  l'W  à  7  heures  l/â  etau  NW  à 
7  heures  45;  on  entend  alors  quelques  coups  de  tonnerre; 
l'orage  disparait  au  NE  à  8  heures  1/2  du  soir. 

LeS3  mars,  vers  5  heures  du  soir,  on  a  entendu  quelques 
coups  de  tonnerre  à  Albert. 

Le  25  mars,  petil  orage  du  SSW  au  NNE  de  3  heures  à  5 
heures  du  soir,  à  Rue,  Abbevilte  et  Yvrencb. 

Le  30  avril,  petite  manifeslatioa  électrique  dans  l'arron- 
dissement d'Abbeville  ;  il  éclaire  à  l'E  et  au  SE  d'Tvreach, 
de  7. heures  à  10  heures  1/2  du  soir  ;  quelques  roulements 
lointains  ont  été  entendus. 

Le  £0  mai,  baisse  barométrique  ;  grand  vent  de  11  heures 
h  2  heures  du  soir,  venant  de  l'W,  soulevant  beaucoup  de 
poussière  sur  nos  boulevards  et  faisant  tomber  les  Qeurs 
des  Marronniers  et  des  Pavias.  Pluie  assez  forte  à  4  heures 
du  soir  ;  1  coup  de  tonnerre  h  4  heures  1/i.  A  Rue,  Beau- 
camps-le-Jeune  et  Abbeville,  ce  petit  orage  semblait  avoir  la 
direction  du  NW  au  SE.  La  pluie  a  fait  du  bien  aux  moissons. 

En  juin,  12  OHAGES  en  8  jours,  les  2,  'i,  4,  6,  7,  14, 15  et  28. 

Le  2  juin,  le  thermomètre  à  ma.iima  marque  30* ,4  ;  à 
midi,  je  remarque  des  cirrus  ;  le  vent  est  faible.  A  4  heures 
du  soir,  le  ciel  se  couvre  au  Sud  et  au  Sud-Est  ;  puis  il  tonne 
de  4  heures  20  à 5  heures.  L'orage  est  passé  à  l'Est  d'Amiens, 
allant  du  Sud  au  Nord  ;  on  l'a  observé  à  Moreuil,  Revelon  et 
Vermandovillers,  de  4  heures  à  6  heures.  Un  autre  orage 
s'est  produit  dans  la  même  région,  de  6  heures  1/2  à  8  heures 
du  soir,  venant  du  SSE.  En  ville  nous  avons  eu  un  peu  de 
pluie,  asseï  forte  à  7  heures  1/4,  avec  vent  venu  brusquement 
et  cessant  de  même. 

Le  3  juin,  de  midi  à  2  heures  du  soir,  orage  à  Rue,  Ver- 
mandovillers et  Revelon,  o'estrà-dire  à  l'W  et  à  l'Ë  du  dépar- 
lement. De  3  heures  1/2  à  5  heures,  orage  du  SSW  à  Villers- 
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Bocage  et  Horeuil.  Pour  Amiens,  le  vent  est  d'ouest  ft  5 
heures  du  soir,  au  moment  du  premier  coup  de  tonnerre  ; 
le  maximum  de  l'orage  a  lieu  vers  9  heures  3/4;  celui-ci 
disparaît  au  NNE  à  6  heures  1/4. 

Le  4  juin,  petit  prage  à  Rue  et  Yvrench,  paraissant  avoir 
lieu  de  8  heures  à  1 1  heures  du  soir,  &  l'ouest  du  littoral, 
entre  la  baie  de  Somme  et  celle  de  l'Authie. 

Le  6  juin,  2  orages,  le  premier  de  l'WSW  passant  sur 
Amiens.  A  10  heures  du  matin  le  ciel  se  couvre  ;  à  10  heures 
J/2  la  pluie  eslassezforte,lesruisseauzcoulent;  deux  coups 
de  tonnerre  avec  éclairs  à  10  heures  3S  et  10  heures  40.  Le 
deuxième  orage  se  Tait  sentir  k  l'ouest  du  département  de 
3  heures  1/2  k  5  heures  1/2  du  soir  ;  la  direction  générale 
est  SSW  à  NNE  ;  un  peu  de  grêle  tombe  h  Yvrench  sans 
causer  de  dommages. 

Le  7  juin,  S  petits  orages  entre  4  heures  et  1  heures  du 
soir.  A  Amiens,  il  a  tonné  beaucoup  au  SE  puis  k  l'Est,  de  6 
heures  10  à  6  heures  43.  Pluie  faible  à  Saint-Puscien,  Estrées 
et  Sains  ;  assez  abondante  entre  Flesselles  et  Vignacourt  \  il 
y  a  eu  un  peu  de  grêle  k  Villers-Bocage. 

Le  14  juin,  il  éclaire  au  sud  d'Albert,  vers  10  heures  du 
soir. 

Le  15  juin,  orage  du  SE  au  NW  dans  l'arrondissement 
d'Abbeville  de  2  heures  à  3  heures  ;  le  28,  à  Hovelon,  et  sur 
les  communes  au  NW  et  au  NE  d'Heudicourl,  de  3  heures  50 
&  4  heures  3/4. 

Les  orages  de  juin  ont  été  faibles  et  n'ont  donné  que 
2S  à  40™°  d'eau  dans  la  plupart  de  nos  postes  :  Yvrench, 
Conty,  Revelon,  Le  Paraclet,  Nesle;  cependant  on  a  eu  40  à 
60'"  depluieiiAult,  Saint- Valéry,  Aigneville,  Rue,  Amiens, 
Doullens  et  Moreuil. 

Les  journées  orageuses  de  juillet  sont  celles  des  7,  9, 15, 
26,  30  et  31. 

Les  7  et  3  juillet,  éclairs  dans  la  soirée,  au  sud  d'Albert. 
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Le  15  juillet,  baisse  dn  baromètre,  temps  loard  ;  petite 
pluie  le  matin.  Orage  h  Amiens  de  11  Iieures  40  i  midi  1/4. 
Dans  l'arrondissement  d'Abbevîlle  it  y  a  eu  deux  petits  orages, 
du  SW,  observés  l'un  de  6  heures  1/2  à  9  heures  du  matin, 
l'autre  de  10  heures  à  midi  ;  ce  dernier  a  été  noté  &  Conty, 
Bellease,  Fleury,  et  dans  quelques  villages  situés  &  l'ouest 
d'Amiens. 

Le  26  Juillet,  dès  le  roalio,  le  temps  est  orageux  ;  pre- 
mière manifestation  électrique  de  7  heures  à  8  heures  1/2 
du  malin,  à  Morenil  et  Vermandovillers,  venant  du  SW.  Le 
deuxième  orage,  aussi  du  SW  est  plus  général.  A  Amiens, 
le  tonnerre  a  grondé  de  3  heures  à  4  heures  1/4;  It  Hers, 
forte  pluie  à  4  heures  avec  deux  coups  de  tonnerre,  le  vent 
était  alors  WSW.  A  Yvrench,  Abbeville,  Moreuil,  Verman- 
dovillers  et  Heudicourl,  l'orage  s'est  produit  de  3  heures  1/3 
à  6  heures  1/2  du  soir.  A  Bevelon,  vent  très  fort  couchant 
tes  avoines.  La  grêle  a  causé  de  grand»  dégâts  dans  les  arron- 
dùsemenU  de  Péronne  et  de  Montdidier,  notamment  à  Hak- 
GBSt-en-Sakterre,  Grivesnes.  Plessier-Rozainvillers,  Quesnel, 
CoDtoire-Hamel,  Beuvraignes,  Coullemelle,  Cantigny,  Herk- 
ville ,  Villers-Tonroelle ,  Malpart ,  Hargicourt ,  Rozières , 
Beaufort,  Aubvîllers,  Davenescourt,  Motu-en-Chautsée,  Gar- 
tigny,  Bouvincourt,  Bnueipain,  Lihons,  VauvilUrs,  Framer- 
ville,  Foucaucourt,  Fay,  Doropierre,  Fonlaine-les-Gappy, 
Pargny,  Falvy,  Morchain,  etc.  Une  cinquantaine  de  commune* 
sont  plus  ou  moins  éprouvées  ;  les  pertes  totales  sont  supé- 
rieures à  u!»  MILLION  ET  DENI,  d'apfès  tc!  évaluations  provi- 
soires. Il  ne  faut  pas  oublier  que  celles-ci  sont  toujours 
exagérées,  considérablemeDl  réduites  par  les  agents  des 
contributions  directes  chargés  de  la  détermination  des  perles, 
en  vue  des  secours  aux  nécessiteux,  et  des  demandes  de 
dégrèvement.  A  Paris,  U  y  a  eu  aussi  un  fort  orage  à  4  heures 
1/2  du  soir  :  arbres  cassés  au  Jardin  des  Plantes  et  au  Parc 
de  Hoittsouris;  vitres  cassées;  échafaudages  culbutés,  etc. 
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Le  30  juillet,  petit  orage  du  SW,  passant  sur  Amiens, 

Villers-Bocage  cl  Moreuil,  de  3  heures  à  4  heures  1/i  du  soir. 

(.4  tuuire).  H.  Duchaussot. 


Ouvrages  reçus  : 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciencet  naturelles  de  l'Ouest  de 
la  France.  T.  VI,  3*  Irioiestre  1896.  —  L.  Gadbgeau.  A  pro- 
pos de  la  5'  édilion  de  la  Flone  de  l'Ouest,  de  J.  Lloyd. 
Nociee  sur  la  vie  et  les  travaux  de  James  Lloyd.  —  Ernbst 
Marchand.  Note  sur  la  Deur  des  Crucifères  à  propos  d'une 
anomalie  florale  chez  le  Ckeiranlhm  Cheiri  L. 

BttUelin  de  la  Société  botanique  de  France.  1896,  d*  7.  — 
Defleis.  Plantes  de  l'Arabie  méridionale  recueillies  pendant 
les  années  1889,  1890,  1893,  1894.  ~  Dugagkv.  Recherches 
sur  la  division  du  noyau  cellulaire  chez  les  végétaux.  — M"* 
Belèze.  Supplément  à  la  liste  des  plantes  rares  ou  intéres- 
santes des  environs  de  Montfort-L'Amaury  et  de  la  for£t  de 
Rambouillet.  —  E.  G.  Cahus.  Stations  nouvelles  de  plantes 
rares  ou  critiques  de  la  flore  parisienne.  —  Gonitu.  Com- 
munication sur  aoe  Cuscute  du  Turkestan.  —  Giraddias. 
Note  sur  \'/£thionema  pyrenaicum.  —  Daveav.  Note  sur 
quelques  Lotvi  de  la  section  letragonolobm.  —  Dishier. 
Contribution  h  la  flore  bryologique  des  environs  de  Paris. 

—  GoHOKT.  Contribution  k  la  flore  algologique  de  la  Haute- 
Auventne.  —  A.  Chabert.  Un  mol  sur  la  nomenclature 
botanique.  —  A».  Chatin.  Un  Terfas  d'Espagne  et  trois  nou- 
veaux Tcrfas  du  Maroc.  —  CoRNit.  Note  sur  le  Colea  flori- 
bunda  Boj.  et  Crescenliées  cultivées  au  Muséum.  — Avice, 
Note  sur  une  variété  maritime  de  Solanum  Dvlcamara. 

Comptes  rendus  du  Congrès  des  Sociétés  savantes  à  la 
Borbonne.  1896.  Section  des  Sciences. 
Bulletin  de  la  Société  d'émulation  de  Cambrai.  T.  L,  1895. 

-  Bulletin  de  la  Société  académique  de  Brest.  S"  série,  T.  XXI. 
Bulletin  de  la  Société  linnéenne  de  IVormandie.  4*  série, 
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10*  volume,  1896.  Fascicules  1  et  2.  —  Procès-verbaux  des 
séances.  —  Louis  Brasil.  Noie  sur  le  Callovien  supérieur 
des  falaises  jurarriques,  de  Dives  et  Villers-suivMer.  — A. 
Bigot.  Catalogue  des  Sélaciens  jurarriques  du  Calvados  et 
de  l'Orne.  —  Abbé  Guttin.  Elude  sur  le  fiota  fœtida  Bast., 
de  Saint-Didier-des-Bois.  —  0.  Ligkieh.  Recherclies  sur  les 
fleurs  prolirëres  de  Cardamine pratensis.  —  J,  A.  Eudbs-Des- 
lO^GCQAiiPS.  Histoire  d'une  vocation.  Découverte  du  premier 
individu  du  Tehosawvs  Cadomemis,  manuscrit  inédit  com- 
muniqué par  M.  Bigot. 

—  La  Feuille  des  Jeunes  Naturalistes.  Décembre  1897.  — 
E.  FouHNiEB.  La  Tectonique  de  la  Basse-Provence  (suite).  — 
Ad.  Dollpus.  Les  plages  de  la  Manche  :  de  Bénerville  à  la 
Dive.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Société  agricole,  scienlifique  et  littéraire  des  Pyrénées- 
Orientales.  37'  volume. 

Itevue  de  botanique.  N"  145-156,  1895. 

Archives  néerlandaises  des  Sciences  exactes  et  naturelles. 
T.  XXX,  3"  livraison. 

Psyché.  Avril,  octobre,  novembre  et  décembre  1896. 

Annales  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière  de 
l'Aube.  Avril  à  octobre  1896. 

Journal  d'Agriculture  pratique  pour  le  Midi  de  la  france. 
Février  et  avril  à  Octobre  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Apiculture  de  la  Somme.  Mai  à  dé- 
cembre 1896. 

Annales  de  la  Société  d'Agriculture  de  la  Dordogne.  Mars  à 
octobre  1896. 

Société  d'apiculture  de  FAube.  Juillet  à  décembre  1896. 

L'Apiculteur.  Juin  à  décembre  1896. 

Bulletin  de  la  Société  entomologique  de  France  1896.  — ; 
N*  15.  E.  L.- Bouvier  Sur  la  ponte  et  le  développement  d'un 
Pseudo-scorpionide,  le  Garypus  saxicola  "Wilerb.  —  Recti- 
fication. —  D'  P.  Marchai.  Sur  les  mœurs  d'un  Lampro- 
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mjia.  —  D'  G.  Kraatz.  Note  relative  au  Trkhode»  marocca- 
nvs  t'airm.  —  h.  Fairuaire.  Descriptions  de  quatre  Coléop- 
tères nouveaux  de  la  région  méditernméennc.  —  Louis 
Bedel.  Nouveau  genre  algérien  de  la  tribu  des  Harpalini. 
Provenance  du  Clilobnis  rvgulipennis  Fairm.  —  Al?red 
GiARD.  Sur  les  variations  de  Txniocampa  gothica  L.  A  pro- 
pos de  la  variation  Syngrapha  Kefers  de  Lycaena  corydon 
Poda.  Sur  le  changement  de  régime  de  certains  Bombyciens. 
—  D'  A.  CnoBAUT.  Sur  deux  espèces  de  Polyarthron  é'Algé- 
ne  et  description  de  la  Temelle  encore  inconnue  do  l'une 
d'elles.  —  Maurice  Pic.  lUinidie  recueillis  à  Madagascar  par 
M.  Charles  Alliiaud  en  1893. 

—  N"  16.  Ernest  André.  Description  d'une  nouvelle  Fourmi 
de  France.  —  Mahcrl  Vauloger  de  Beauprë.  Description 
d'un  Svnius  nouveau  d'Espagne. —  En.  Fleutiaux.  Descrip- 
flon  d'une  nouvelle  espèce  d'Eiicnémides.  —  Abbé  J.-J. 
Kii^FEB.  Diagnosesde  quelques  Cynipides  nouveaux.  —  L. 
Clouet  des  Pesrucdks.  Descriptions  de  deux  Kpkodius  nou- 
veaux et  notes  sur  divers  Coléoptères  de  la  tribu  des  Apho- 
diens.  —  J.  Azah  Orfhoptèros  rares  ou  nouveaux  pour  la 
France.  —  D'  A.  CaosAtiT.  DcscripUons  de  trois  nouveaux 
Coléoptères  bétéromëres  d'Algérie. 

—  N"  17.  Abbé  J.-J.  KiEFPEH.  Observations  sur  les  Diplosis, 
et  diagnoses  de  cinq  espèces  nouvelles.  —  Ed.  Bbabant. 
Description  d'une  espèce  nouvelle  de  tjéomëtre  de  la  Haute- 
Egypte,  —  L.  Bbdel.  Nouveau  type  algérien  de  la  tribu  des 
Cetoniini.  —  E.  Bergrûtd.  Description  d'une  nouvelle  es- 
pèce du  genre  Margasus  Hal.  —  J,  Magnin.  Note  sur  l'babi- 
tnt  de  Sibinia  Sndalis  Germ.  —  Le  R.  P.  Belon.  Description 
d'un  Longicorne  nouveau,  du  groupe  des  Niphonides.  — 
D'  A.  CiiOBAUT.  Descriptions  de  deux  Coléoptères  nouveaux 
du  5ud-0ranais.  .Mode  de  capture  de  PolyaHhron  Moûsovi 
Pic.  —  E.  Abeille  de  Pebrin.  Description  de  deux  nouveaux 
Malachides  d'Algérie  et  révision  partielle  des  Aiinotanus . 
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OBSERVATIONS  HËTËOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  SfSÔ^. 
Décembre  1896. 


i 

»lni»l 

frrM. 

nutinu 

tBNPËF 

nlnldu 

..... 

i 

II 

98 

SE 
'S 

II 

l! 

HBNIBQCBS. 

~ 

Ï58 

76Ï 

-1,0 

3,0 

0,0 

B. 

10 

0.0 

a 

S3 

53 

-2,0 

5,« 

0,0 

61 

B. 

5 

0,0 

3 

il 

56 

5,0 

3,0 

0,0 

98 

5,0 

E. 

to 

0,0 

Pluie. 

4 

12 

50 

3,0 

9,4 

l.î 

89 

1,7 

8. 

10 

0,0 

Pluie.  Vent. 

10 

44 

7,0 

9,5 

2.2 

91 

6,0 

S. 

to 

2,0 

Pluie. 

6 

M 

39 

5,0 

9,' 

5,7 

94 

2,2 

S. 

to 

0,0 

Pluie. 

H 

40 

4,8 

8,0 

2,7 

81 

5,6 

w. 

10 

0,0 

Pluie  le  matin. 

8 

i4 

58 

1,0 

7,1 

2,5 

84 

3,5 

w. 

to 

1.30 

Pluie. 

9 

54.5 

59.5 

3,8 

9,5 

2,5 

97 

5,7 

6. 

10 

1,30 

Pluie. 

10 

EO 

K 

5,8 

8ti 

2,5 

76 

8.W. 

5 

0,3C 

11 

i9,5 

61 

5,2 

6,4 

2,0 

79 

B. 

10 

t. 30 

13 

i5 

61.5 

3,0 

6,6 

2,7 

90 

3,0 

S.8.W. 

4 

1,30 

Pluie  U  nuit. 

13 

18 

57,5 

3,0 

8,6 

3,5 

78 

9,5 

W. 

5 

2.0 

Pluie. 

14 

34 

47 

4,! 

9,0 

3,2 

94 

1,3 

s.w. 

to 

0,0 

BrouUlanl. 

15 

43 

56,5 

2,5 

5,4 

2,5 

9J 

0,3 

N.W. 

5 

2,0 

Braulllard. 

16 

H 

57 

-0,6 

3,0 

Î.5 

78 

o;2 

W. 

10 

0.0 

n 

A 

54 

0,5 

2.S 

5,5 

78 

s.w. 

10 

0,0 

41,5 

-3,8 

1,0 

1,5 

s. 

to 

0.0 

\hi 

49 

57,5 

-3,0 

1,6 

0,0 

98 

N. 

10 

1,30 

H) 

i» 

64,5 

-5,5 

3,0 

0.0 

96 

N. 

0 

3,0 

11 

53,5 

64,5 

-1,2 

2,0 

0,0 

85 

W. 

8 

1,30 

V. 

S3 

64,5 

-1.0 

5,0 

0,5 

98 

N. 

10 

0,0 

n 

£35 

66 

-2,0 

5, S 

0,7 

81 

N. 

10 

0,0 

5Î,5 

66,5 

-0,5 

5,t 

0.7 

98 

N.W. 

10 

0,0 

SO 

70 

1,0 

5,5 

0.7 

08 

10,5 

N.W 

5 

0,0 

Pluie. 

m 

59 

71,5 

-1,8 

0,1 

1.0 

90 

0,7 

fi. 

to 

1,30 

Pluie. 

n 

S8 

72 

1.0 

lo.ri 

2,0 

83 

0,2 

W. 

to 

2,0 

a 

n 

71,5 

1,0 

81 

1,5 

90 

4,0 

S. 

10 

0,0 

Pluie. 

i9 

59 

70.5 

4,0 

7,4 

2,5 

79 

N. 

10 

0,0 

w 

S5 

10 

5,0 

8.( 

3,0 

80 

1,7 

Î.S.W. 

10 

0,0 

Pluie  I&  nuit. 

)i 

a,5 

3,8 

10,5 

3,0 

83 

0,8 

w. 

to 

2,30 

Total  de  le  pluie  eu  millimètres  -.  58,9 

AbrinialioHi  et  obifrcatioiu :  B.  fiourruque.  —  flr 
UtnctaB  —  (ir,  Gtêla.  —  Kg.  NtlgB.  —  Or.  Orige. 
Somme  est  prlie  i  G  li.  du  milia  M  ï  6  b.  du  idlr.  - 
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BULLETIN  MBMSIIEL 

N'»  294.  -  février  1897.  -  Î6'  Aiièe.  -  T.  XIII. 


Lei  demtndei  d'tlioDoeineDt  et  lu  cotisitioiu,  (en  timbrei-pasle) ,  i 
y.  le  D'  Spi»ii](,  rue  S<-Louia,  3î,  AmieuE. 

Le  BulleUn  eit  envoyé  gratuileraect  ù  toiiE  lea  llemhres  payaoU  ;  il  ett 
adressé  aui  Sociétés  scieotifiques,  par  voie  d'échange. 

SOMUAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  9  jan- 
vier 1897,  p.  rn.  —  L'Aonée  méléorologique,  .par  H.  H.  Du- 
CHAUssoï,  p.  178.  —  Ouvrages  reçus,  p.  187.  —  Observations  météoro- 
logiques, p.  192. 


EXTRAIT  0E8  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCE    GÉHÉRALB    DU    9   JANVIER    1897. 
Présidence  de  M.  GONSE. 

Correspondance  :  1°  Le  Ministère  de  l'Inslruclion  publique 
annonce  l'envoi  d'ouvmges  venant  de  l'Italie  et  de  la  Russie. 

2'  Lettre  de  M.  Antonio  Berley,  professeur  à  l'École  su- 
périeure d'agriculture  de  Porlici,  demandant  l'échange  des 
publications  de  l'Ecole  avec  celles  de  la  Société.  —  Cet 
échange  est  adopté. 

3°  Lettre  de  M.  le  Président  de  la  Société  des  Sciences  na- 
turelles de  l'Ouest  de  la  France,  demandant  lu  collection  de 
nos  volumes  de  mémoires. 

4*  Lettre  circulaire  de  la  Société  d'Acclimatation  de 
France,  relative  aux  conditions  dans  lesquelles  k  Société 
offre  des  animaux  ou  des  plantes  en  cheptel  chez  des  par- 
ticuliers. 

M.  le  Trésorier  donne  le  compte  rendu  des  opérations 

26*  ANNÉE.  13 
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financières  de  la  SociéU  pendant  l'année  1896.  Les  flnanccâ 
sont  prospères  et  des  remerciements  sont  volés  au  Tréso- 
rier pour  la  bonne  gestion  des  fonds  qui  lui  sont  conliés. 

La  conversation  s'engage  ensuite  sur  la  question  du  trans- 
Tert,  rue  Vascosan,  de  notre  bibliothèque  et  des  collections 
qui  nous  sont  confiées. 

H.  le  Président  donne  quelques  détails  sur  cette  installa- 
tion qui  promet  d'être  très  satisfaisante. 

La  séance  est  levée  à  9  heures. 

/.a  Secrétaire, 

V.    BRANDlCOrflT. 


L'Année  météorologique  [Suite) 
(Déumbrs  1S9S-IIotciiiIik  ItSt). 
Le  31  Juillet,  il  tonne  dès  1  heure  dans  l'arrondissement 
d'Abbeville  ;  ce  premier  orage  a  son  maximum  vers  S  heures 
lie  l'après-midi  à  Rue,  Foré t-l 'Abbaye.  Yrrench  et  Abbeville  ; 
d'après  nos  correspondants  la  direction  était  de  l'est  à  l'ouest. 
Cette  manifestation  électrique  a  été  observée  à  Lamotbe- 
Bnleux,  Nouvion,  Hautvillers,  Noyelles-sur-Mer  et  Port-ib- 
Grand.  Dans  co  dernier  village  la  pluie  était  très  forte;  le 
tonneyre  est  tombé  sur  un  arbre,  a  mis  le  feu  à  plusieurs 
vwyettes,  et  a  INCENDIE  la  maison  de  Madame  veuve  Dubois, 
causant  une  perte  de  4  000  francs  environ.  Un  deuxième 
orage,  de  direction  douteuse  passe  sur  Albert  à  2  heures  if2 
du  soir;  on  l'observe  &  Vermandoviliers  et  Reveloa  de 
3  heures  il  3  heures  I/â.  A  Amiens,  tonnerre  lointain  à 
3  heures  i/i,  assez  fort  à  4  heures  ;  le  maximum  de  l'orage 
se  produit  à  4  heures  30  et  la  fin  à  4  heures  3/4.  La  direction 
était  WSW  à  ENE.  De  S  heures  50  à  6  heures  i/i  il  tonne 
encore  à  l'est  d'Amiens.  Il  y  a  eu  un  peu  de  grêle  dans  les 
bortil tonnages  de  Camon.  Laphiie  a  étf  abondante  dans  If 
quartier  de  iVoyon.  L'eau,  descendant  des  hauteurs  de  SaJnt- 
Acheal  et  des  rues  Croix-Saiot-Firmin  et  de  Cottencbr, 
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traverse  la  rue  Jules  Barni  et  s'engouffre  dans  u  bue  dO 
Pinceau,  où  elle  forme  un  véritable  torrent,  arrachant  les 
pavés,  se  creusant  un  ravin  qui,  eu  certains  points,  a  f  m.  50 
de  profondeur;  plusieurs  caves  sont  inondées;  l'eau  envahit 
les  salles  de  débit  de  MM.  RuquoisetVindreau,  cafetiers.  La 
foudre  est  tombée  sur  l'usine  de  M.  Morviliez,  en  brisant 
seulement  quelques  vitres  à  la  toiture. 

En  août,  des  orages  se  produisent  les  9,  10,  26,  37  et  31. 

Le  9  août,  il  tonnait  entre  Ault  et  Eu,  de  2  heures  45  à 
3  heures  du  soir;  mais  l'orage  n'est  pas  venu  sur  Mers  ;  le 
ciel  était  couvert  de  NW  à  NE).  De  4  heures  3/4  à  9  heures 
du  soir  deux  orages  traversent  le  département  ;  les  bulletins 
de  nos  correspondants  ne  sont  pas  sulfisamment  nombreux 
et  semblent  contradictoires.  A  Mers  l'orage  venait  du  NW 
et  s'est  produit  de  8  heures  à  9  heures  du  soir.  Le  premier 
orage  de  Rue  est  resté  à  l'est  de  la  commune  et  semblait 
avoir  lieu  vers  3  heures  dusoirducôtédeCrécy;  le  deuxième 
est  passé  de  6  heures  à  7  heures  du  soir  sur  Rue,  Arry,  Forôt- 
l'Abbaye,  Cancby,  Nouvion,  etc.  A  Moreuîl  le  premier  orage 
(3  heures  à  6  heures)  venait  de  Plessier-Rozainvillers  et 
Méziéres  et  se  dirigeait  vers  Castel  ;  le  deuxième,  moins 
important,  de  6  heures  3/4  à  7  heures  1/2,  allait  de  l'W  à 
l'E.  En  ville,  le  ciel  s'est  couvert  à  5  heures  20  ;  à  5  heures 
1/2  les  nuages  étaient  noirs,  et  les  éclairs  étaient  suivis  de 
violents  coups  de  tonnerre.  La  pluie  est  abondante;  il  tombe 
aussi  un  peu  de  grêle.  A  signaler  de  hohbrbux  coups  db 
FOUDBG  :  sur  fli  télégraphique,  rue  Charles-Dubois;  sur  le 
paratonnerre  du  Musée  de  Picardie,  d'après  une  photographie 
très  nette  de  H.  Piteux  fils;  sur  une  meule  de  IcnliiieskS&'inl- 
Maurice  ;  sur  le  clocher  de  Renancourt,  dont  la  toiture  est 
détériorée  ;  sur  la  propriété  de  M.  Régnier,  à  Boves,  déter- 
minant un  commencement  d'incendie  ;  sur  la  maison  nB 
M.  Beau,  9,  rueMoi-^an,  dont  la  toiture  prend  feu  immédiate- 
ment. Les  pertes  sont  évaluées  à  plus  do  20000  ftancs.  Le 
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tonneiTe  etl  etKore  tomié,  en  face  du  Château-Fort,  sur  U 
SOLDAT  Dehaï  oIj'i  FUT  BiULÉ  GBiËVEMENT  à  la  jambe  droite,  et 
n'a  repris  conDaiss&ace  que  vers  2  heures  du  matio.  La  pluie 
est  tombée  avec  une  telle  violence  que  la  circulation  a  été 
interrompue  sur  divers  points.  On  en  a  recueilli  40"  à  la 
Station  agronomique.  Dans  les  rues  des  Jacobins  et  Porte- 
Paris,  l'eau  a  envabi  les  trottoirs  ;  iespaitiet  bauei  des  quar- 
tiers de  Beauvais  et  de  Noyon  ont  été  plus  éprouvées  ;  des  cares 
ont  été  inondées  dans  les  rues  du  Boucaque,  Dom  Grenier, 
François-Heusnier,  Dom  Bouquet,  route  de  Rouea,  etc.  Le 
ruisseau  de  la  rue  du  Pinceau,  large  et  profond,  a  été  de 
nouveau  dégradé  ;  les  habitants  ont  dû  réclamer  le  concours 
des  pompes  de  la  ville  pour  épuiser  les  caves.  Les  Petits 
Jardins  et  les  talus  du  chemin  de  fer  ont  été  aussi  ravinés; 
un  éboulement  a  forcé  le  train  de7  heures  5,  pour  Beauvais, 
à  stopper  vis-à-vis  de  la  brasserie  Saint-Louis,  en  attendant 
que  la  voie  fût  débarrassée. 

Le  iO  août,  deux  manifestations  électriques  à  l'est  et  à 
l'ouest  du  département.  A  Mers,  il  tonne  au  NW  de  6  heures 
à  6  heures  1/2  du  matin,  à  Vermandovillers  de  â  heures  à 
3  heures  et  à  Yvrench  de  3  heures  à  4  heures  du  soir. 

Dans  la  rtutt  du  Sa  au  36  août,  il  se  produit  plusieurs 
orages  à  Mers:  le  premier  de  11  heures  1/â  du  soir  à  minuit 
20,  le  deuxième  de  3  heures  à  3  heures  40,  et  le  troisième 
de  4  heures  1/2  à  5  heures  1/i  du  malin;  la  pluie  a  été 
abondante  et  le  veut  assez  fort  de  l'W.  Ce  dernier  orage, 
plus  important,  est  noté  à  Rue,  Abbeville  et  Yvrench, 
comme  venant  de  l'ouesl.  A  2  heures  du  soir,  ciel  nuageux  ; 
des  cirrus  au-dessus  des  cumulo-nimbus  ;  à  3  heures,  deux 
coups  de  tonnerre,  avec  pluie  et  un  peu  de  grêle  ;  quelques 
minutes  après,  magnifique  arc-en-ciel.  A  Vermandovillers, 
un  petit  orage  de  l'W  est  observé  de  2  heures  1/2  à  3  heures 
du  soir. 

Le  S7  aoàt,  deux  orages  bien  distincts;  le  premier  est 
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observé  à  Mers,  YTrench  et  Beaucamps-le-Jeune,  de  3  heures' 
à  6  heures  du  soir  ;  dans  ces  deux  localités  11  tombe  un  peu 
de  grële,  faisant  tort  aux  avoines  encore  debout.  Les  pluies 
continuelles  retardent  )a  rentrée  des  dernières  récoltes,  a: 
9  heures  du  soir,  nous  avons  encore  un  petit  orage  d'une 
demi-heure,  avec  un  peu  de  grêle  lavée  ;  &  Rue  et  Terman- 
dovillers,  il  éclairait  à  l'W  vers  10  heures  du  soir. 

Le  3  /  août,  il  éclaire  dans  la  soirée  au  sud  de  Rue. 

Encore  des  orages  les  1,  4,  5,  8,  9,  10,  13,  20  et  2S 
septembre. 

Le  /"■  septembre,  petit  orage  du  sud,  de  S  heures  à  3 
heures  1/^  *^''  ^°^^<  ^  ^"^i  Forfit-l'Abbaye,  Nouvion,  Yvren- 
cheux  ;  à  Hers  le  vent  est  passé  brusquement  au  SF  à 
3  heures  1/2. 

Autre  orage  dans  la  nuit  du  4  au  5  septembre  ;  il  tonne  au 
sud-est  de  Mers  à  10  heures  du  soir  et  pendant  la  nuit.  Le 
maximum  s'est  produit  à  minuit  à  Rue,  Abbeville  et  Yvrencb; 
à  1  heure  du  malin,  à  Villers-Bocage  et  Amiens  ;  &  I  heure 
i/â  à  Revelon. 

Le  8  septembre,  de  U  heures  à  10  heures  du  soir,  tonnerre 
lointain,  d'abord  au  SW,  à  l'W  et  au  NW  de  Mers  ;  il  a  plu 
par  averses  jusqu'à  midi  ;  on  voyait  encore  des  éclairs  au  SB 
vers  tl  heures  du  soir.  C'est  un  petit  orage  de  mer  passant  à 
l'ouest  de  Tréport.  Dans  la  nuit  du  8  au  9  septembre,  orage 
faible  du  sud,  passant,  entre  9  heures  du  soir  et  1  heure  du 
matin,  sur  Amiens,  Rue  et  Yvrencb. 

Le  3  septembre,  de  9  heures  à  10  heures  du  soir,  il  éclaire 
au  NW  et  au  N  de  Mers  et  d'Albert. 

Le  10  si::ptehbre,  petit  orage  passant  à  l'ouest  du  départe- 
ment, entre  7  heures  et  8  heures  l/î  du  malin  ;  des  bulletins 
nous  sont  parvenus  de  Porët-1 'Abbaye,  Rue,  Yvrench  et 
Abbeville  ;  à  Mers,  petite  pluie  à  6  heures  1/2  du  matin; 
quelques  éclairs  et  plusieurs  coups  de  tonnerre  k  7  heures 
du  matin.  Le  même  jour  il  y  a  eu  un  cyclone  &  Paris, 
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vers  2  heures  SO  du  soir  ;  à  la  Tour  Saint-Jacques  le  baro- 
mètre a  baissé  brusquement  de  7'°'',  5;  la  place  Saint- 
Sulpice  a  été  dévastée  et  le  square  Saint-Jacques  saccagé  ; 
plusieurs  âacres  ont  été  soulevés  par  le  vent  ;  un  homme  a 
été  blessé  mortellement  sur  le  quai  des  Orfèvres. 

Le  13  septembre,  vent  du  SSW  à  9  heures  du  maUn,  du 
sud  à  11  heures  ;  quelques  gouttes  de  pluie  k  11  heures  50, 
avec  tonnerre  lointain  ;  le  maximum  de  l'orage  se  produit  à 
Mers  à  midi  1/4  ;  derniers  éclairs  suivis  de  tonnerre  à  midi 
40.  Ce  petit  orage  va  du  SW  au  NE  et  passe  sur  Rue,  Forèt- 
l'Abbaye,  Abbevilte  et  Yvrencb,  de  1  heure  à  S  heure  1/2  du 
soir;  il  est  tombé  19  °">,  4  de  pluie  à  Rue  eu  15  minutes, 
avec  un  peu  de  grêle. 

Dans  la  nuit  du  i9  au  iO  septembre,  petit  orage  à  Mers; 
j'entends  un  seul  coup  de  tonnerre  à  11  heures  t/â  du  soir, 
du  cAté  d'Eu,  le  vent  est  alors  d'W  et  la  pluie  est  très  forte, 
celle-ci  ravine  la  falaise,  non  loin  de  l'église  ;  un  ëboulement 
renverse  une  muraille  et  cause  quelques  dégâts  dans  la  rue 
Jules-Barni. 

Le  20,  à  2  heures  1/2  du  matin,  il  tonne  aussi  à  Rue.  Un 
petit  orage  est  observé  de  celle  localité  entre  6  heures  el 
7  heures  du  soir,  vers  la  mer  et  la  baie  d'Authie  ;  il  tonne  à 
Abbeville  au  mCme  moment.  A  Mers,  tonnerre  lointain  à 

9  heures  du  soir  ;  à  10  heures  du  soir  il  tombe  un  peu  de 
grêle  mêlée  à  la  pluie. 

Le  23  septembre,  h,  1  heure  du  soir,  orage  au  SW  d'Albert; 
tonnerre  à  3  heures. 

Le  5  octobre,  averse  de  grésil  à  Amiens  ;  plusieurs  coups 
de  tonnerre,  précédés  d'éclairs,  ont  été  enlendus  à  Rue  et 
Yvrencb,  pendant  un  petit  orage  de  l'W,  de  5  heures  20  à 
0  heures  1/2  du  matia  ;  il  a  encore  tonné  à  8  heures  1/2  et 

10  heures  1/2  du  matin  ;  puis  de  d  heures  à  10  heures  du 
soir,  pondant  un  autre  orage  du  SW,  mentionné  à  Rue,  oh 
dans  la  journée  il  est  tombé  24  "'''  de  pluie. 
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Des  éclairs  sont  observés  à  Rue,  vers  7  heures  du  soir,  les 
25  et  27  octobre. 

Le  dernier  orage  au  département  se  produit  du  côté  de 
Beaucamps-le-Vieux  le  4  décembre,  de  5  heures  h  7  heures 
du  matin,  venant  de  VË;\\  y  a  eu  des  éclairs  et  du  tonnerre, 
avec  pluie  mêlée  de  grésil. 

£n  résumé  sur  les  57  manifestations  électriques,  il  y  a 
5  jourt  d'éclairs,  15  orages  à  l'ouest  de  la  Somme,  10  à  l'est, 
13  passant  au  moins  sur  le  tiers  du  département,  14  divers. 
A  rappeler  la  gbèle  du  26  juillet,  les  incendies  Ae  Port  le 
Grand  et  dfi  la  rue  Morgnn  (9  Août),  les  inondations  rues  du 
Pinceau  et  de  Riolan  {31  juillet),  et  le  soldat  blessé  près 
du  Chiteau-Forl,  Des  26  orages  de  direction  bien  déter- 
minée, il  y  eu  a  2  du  NW,  4  de  l'W,  2  de  l'WSW,  8  du  SW, 
3  de  SSW,  3  du  S,  1  de  SSb:,  2  du  SE  el  1  de  l'E.  Treize 
orages,  dont  2  principaux  ont  élé  observés  à  Amiens  ;  j'en 
ai  étudié  15  h  Mers  pendant  les  vacances  d'août  el  de 
septembre. 

A  ALBsnT,  M.  Comte  note  des  éclairs  les  4  et  14  juin,  7  et 
9  juillet,  4,  8  et  9  septembre,  5  et  25  octobre  ;  les  orages  ont 
eu  lieu  les  3  et  23  mars,  2,  3, 6  et  7  juin,  26, 30  et  31  juillet, 
9  et  26  août,  12  et  23  septembre;  soit  au  total  9  jours 
d'éclairs  et  13  jours  de  tonnerre, 

V  —  ObsATTatiooi  Phénologiqtiea. 

Nous  avons  vu  que  l'hiver  a  été  peu  rigoureux.  Dès  le  9 
février  je  remarque  les  chatons  de  noisetiers  bien  développés; 
les  Perce-Neige  sont  en  Qeurs  ;  les  sureaux  et  les  lilas  mon- 
trent leurs  gros  bourgeons;  les  merles  noirs  se  poursuivent 
en  criant.  Le  16  février,  Qoraison  des  Cornouillers  et  premier 
chant  du  pinson.  L'Hellébore  vert  est  lleuri  au  Jardin  des 
Plantes,  le  18  février. 

Le  7  mars,  il  y  a  de  petites  feuilles  aux  groseillers.  Le  10 
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j'ai  entendu  chanter  un  merle  à  6  heures  du  malin  ;  dans  la 
soirée,  je  note  le  réveil  des  cbauvcs-souris,  I^es  pies  font 
leur  nid.  A  la  même  date,  U.  Comte  observe  la  floraison  de* 
pichers  et  des  abricotiers.  Le  12  mars,  passage  de  Blairies  et 
de  Canards  siRleurs  dans  nos  marais  de  la  vallée  de  Somme. 

Le  17  mars,  on  peut  étudier  au  Jardin  botanique  les  fleurs 
de  Crocvs  wei-nu*,  Scilla  bifolia,  Dophne  Mezerevm,  Tussilago 
Farfara,  Petasites  vulgaris,  Helleboms  fœtidvs.  L'Ajonc  ma- 
rin ouvre  ses  boulons  dorés  et  le  Pyrusjaponica  montre  ses 
fleurettes  rouges.  A  mentionner  les  premières  pousses  des 
pivoines  et  des  rhubarbes.  Les  abeilles  butinent;  les  sureaux 
sont  verts  à  distance  ;  les  ficaires  fleurissent  sur  les  talus  ; 
on  voit  aussi  des  Narcisses  jaunes. 

Le  22  mars,  les  marronniers  ont  des  boutons  poisseux  ; 
les  plus  précoces  ont  de  petites  feuilles.  Les  abricotiers  sont 
en  pleine  floraison.  Le  26,  chant  dv  rossignol;  Teuillaison 
des  sympborincs,  des  lilas  et  des  aubépines.  Les  pruniers  cl 
les  cerisiers  commencent  à  fleurir  le  29  ;  le  marrotmiet-  du 
sqttare  Saint- Denis  est  bien  feuille.  Le  30,  floraison  du 
sycomore. 

Le  Coucou  chantait  le  4  am/aux  environs  d'AUery,  et  le 
6  à  Saînte-Segrée.  On  a  vu  des  Hirondelles  le  3  avril,  à 
Etinehem,  Hébécourt  et  Argœuves  ;  le  4  à  la  Hotoie,  le  5  à 
Corbie,  le  6  à  Carrépuits,  le  7  à  Picquigny,  le  8  à  Poulain- 
ville,  Albert  et  Ligaiëres-Cbàlelain,  le  10  à  Belloy-sur-Somme 
etauPles^ier,  II  y  ades  nids  de  corbeaux,  mésanges,  ramiers, 
fauvettes,  pics-verts  et  rossignols,  avec  des  œufs  ;  les  pies  et 
les  merles  ont  des  jeunes. 

Le  13  avril,  floraison  dans  nos  jardins  de  la  Corbeille 
d'argent,  de  la  Fritillaire  impériale,  et  de  la  Giroflée  des 
murailles  ;  feuillaison  des  sorbiers  et  des  faux  ébéniers.  Le 
f9,  les  poiriers  de  plein  vent  sont  tous  en  fleurs  ;  les  tilleuls 
ont  de  petites  feuilles. 

Apparition  des  martinets  le  22  avril.  Floraison  du  lïlas 
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blanc  le  â3,  de  l'Arbre  de  S"  Lucie  le  36,  de  l'Iris  de  Ger- 
manie le  28.  Le  30,  floraison  générale  du  LUat  commun  ;  les 
marronniers  précoces  montrent  leurs  premières  fleurs. 

Le  3  mai,  floraison  du  Lilas  perse  ;  le  3  on  vend  du  Muguet 
k  clochettes;  les  faux  ébéntcrs  {CytUus  laburuum)  ont  de 
belles  grappes  jaanes.  II  y  a  moins  de  fleurs  aux  Sorbiers 
des  oiseaux  que  l'année  précédente.  On  commence  à  voir 
voltiger  quelque»  hamtelont.  Le  6,  floraison  des  pommiers, 
du  Vernis  du  Japon,  des  coignassiers  et  de  Yhatia  linclorta. 

Le  8  mai,  je  note  au  Jardin  des  Plantes  la  floraison  d'un 
grand  nombre  d'espèces:  Jonquille,  Narcisse  à  bouquets, 
Jacinthe  d'Orient,  Ail  des  ours,  Gyroselle  de  Virginie,  Gazon 
d'Olympe,  Ortie  jaune.  Pulmonaire  oTQcinale,  Aspérule 
odorante,  Trolle  d'Asie,  Cochlearia  officinal,  Barbarée  pré- 
coce, Corbeille  d'or,  etc. 

Le  13  mai,  floraison  générale  des  marronniers.  Le  Ifl,  dans 
les  Petits  Jardins  do  la  Ville,  les  grappes  jaunes  des  Faux 
ébéniers,  les  fleurs  rouges  des  Pavias,  les  thyrses  mauves  des 
grands  Paulownias,  les  corymbes  roses  ou  blancs  des 
Aubépines,  sont  pour  les  yeux  un  Téritable  régal  de  couleurs 
harmonieuses. 

L'épiage  du  seigle  est  terminé  le  21  mai;  le  trèfle  incarnat 
fleurit.  Les  Vers  blancs  ont  détruit  beaucoup  de  fraisiers.  Le 
24,  dans  une  promenade  à  Hangcsl-sur-Somme,ie  remarque 
le  début  de  la  floraison  des  sureaux  ;  partout  on  voit  des  Iris 
de  mardis  et  des  Boules  de  neige.  Les  Acacias  commen- 
cent à  fleurir  le  28  ;  on  voit  aussi  des  Baguenaudîers  et  les 
premières  Gueules  de  loup. 

Le  g  juin,  les  Lobélies  sont  en  fleurs,  ainsi  que  les  Digitales 
et  les  Seringats  ;  le  15,  les  murailles  sont  couvertes  de  Mufliers 
rouges;  lefS,  on  voit  les  fleurs  jaunes  de  l'Orpin  des  oiseaux. 
Le  21,  il  y  a  des  Nénuphars  blancs,  des  Nielles  de  blé,  de 
grandes  Marguerites  et  des  Bleuets. 

Le  29  juin,  au  Jardin  botanique,  j'observe  les  fleurs  sui- 
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vantes:  Lis  blanc,  Hémérocalle  jaune,  Mouron  rouge, 
Nummulatre,  Houarde  écarlate,  Jusquiame,  Herbe  à  la 
Ouate,  Cupidone  bleue,  miroir  de  Vénus,  Scabieuse  du 
Caucase,  Tanaisie  commune.  Barbe  de  Jupiter,  Pavot  com- 
mun. Aconit  napel,  Capucine,  Mélilot  blanc  ou  jaune,  etc. 

he  iO  juillet,  floraison  des  Sumacs,  dont  l'odeur  est  si 
désagréable.  Le  ^%  on  fait  la  moisson  des  seigles  à  Hangest, 
et  on  coupe  les  premiers  blés.  Le  18,  on  peut  admirer  les 
magninques  roses  Iréniières  du  Jardin  de  la  Bibliothèque.  La 
sécberesse  a  nui  aux  avoines  ;  sur  les  talus  de  cbemin  de 
fer  les  berbes  ont  brûlé  sur  divers  points-,  les  rivières  sont 
basses  ;  t'eau  manque  dans  les  hauts  pays. 

Le  S8  juillet,  on  arrache  des  œillettet  dans  la  vallée  ;  des 
blés  sont  rentrés  ou  en  dizeaux;  on  fauche  les  avoines 
pré  cocos. 

Les  pluies  de  septembre  oui  donné  une  nouvelle  vigueur 
aux  betteraves  dont  la  ricliesse  saccharine  a  un  peu  diminué. 

Les  boulevards  sont  eD<;orc  beaux,  sauf  ceux  qui  sont 
plantés  de  marronniers,  dont  les  feuilles  ont  été  grillées  par 
le  soleil  dès  le  commencement  du  mois  d'août.  Les  robiniers 
et  les  peupliers  sont  toujours  bieu  verts  ;  les  platanes  et  les 
tilleuls  ont  pris  leurs  belles  teintes  automnales,  ainsi  que 
les  vignes  vierges  aux  feuilles  rutilantes;  les  fruits  violets 
des  Mahonias  et  les  grappes  rouges  des  Sorbiers  complètent 
la  gamme  des  couleurs. 

Gr&ce  à  l'humidité,  les  jardins  de  la  Pince  Longueville  et 
te  square  S'-Denis  sont  toujours  niagniGques,  avec  leurs 
corbeilles  bien  garnies  et  leurs  pelouses  verdoyantes. 

Les  pommiers  sont  chargés  de  fruits  ;  beaucoup  de  rosiers 
ont  fleuri  pour  la  seconde  fois. 

Dans  les  premiers  jours  d'octobre  j'admire  au  Jardin  bota- 
nique les  beaux  Dahlias  simples  ou  doubles,  les  fleurs  des 
Asters  et  les  feuilles  dorées  du  Tulipier  ;  celles  des  platanes 
du  boulevard  Thiers  sont  fauves,  jaunes,  olives  ou  verlos. 
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La  récolte  des  pommes  de  terre  n'a  pas  été  satisfaisanlu  ; 
la  maladid  sévit  sur  un  grand  nombre  de  points  ;  beaucoup 
de  tubercules  sont  g&tés. 

Les  pluies  d'octobre  ont  contrarié  l'arraebage  des  bette- 
raves ;  les  semailles  ont  subi  un  retard  ;  les  derniers  blés 
semés  ont  levé  assez  lentement.  Cependant  les  céréales  pré- 
sentent un  assez  bel  aspect  au  commencement  de  l'biver. 

H.  DUCBAUSSOV. 
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Proresseurs  Auguste  et  Antoine  Berlese. 

Nous  croyons  deroir  remercier  ici  les  Directeurs  qui  ont 
bien  voulu  envoyer  la  collectiou  complète  de  leur  impor- 
tante Revue  et  donner  une  courte  analyse  des  travaux  qu'elle 
ren  Terme. 

La  Revue  a  surtout  pour  but  d'éludier,  en  même  temps 
que  les  parasites,  végétaux  ou  animaux,  des  plantes,  les 
moyens  de  détruire  les  parasites  qui  menacent  les  plantes 
cultivées.  Des  planches  très  bien  faites  accompagnent  la 
plupart  des  travaux. 

Nous  citerons  parmi  les  plus  importantes  des  Études  in- 
sérées dans  la  Revue  : 

1*'  voi.  —  Auo.  Berlesb.  Rapports  entre  les  Dematopkora 
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et  les  Riisellinia.  —  A. -F.  Dannino.  Sur  une  manière  efficace 
de  combattre  la  SchUoneiire  du  Melon.  —  V.  Peglion,  Des- 
truction des  insectes  nuisibles  à  l'agriciillure  par  le  moyen 
de  champignons  parasites.  —  Ant.  Berlbsb.  La  Teigne  du 
Melon  (Hyponomenta  malinnUm)  et  les  moyens  de  la  com- 
ballre.  —  V.  Pkglion.  Élude  analomique  de  quelques  hyper- 
trophies dues  au  Cystopvs  candidus  dans  les  organes  de  fla- 
pkanui  ItaphanUlrum. 

i'  vol.  —  AcG.  Berlese.  Quelques  idées  sur  la  prédisposi- 
tion des  plantes  à  l'inFection  parasitaire  el  sur  leur  vaccina- 
tion. —  AflT.  Berlese.  Les  Galles  italiennes  (travail  très  im- 
portant avec  beaucoup  de  gravures).  —  Aug.  Behlese.  Mala- 
die du  Châtaignier  (avec  planches  en  couleur).  —  Aug.  Ber- 
lese. Sur  l'invasion  des  sauterelles  en  Italie. 

3'  vol.  —  V.  Peglion.  DiagnoNe  des  champignons  parasites 
nouveaux.  — Will-Shitb.  Recherches  morpho-anatomiques 
sur  les  dérormalions  produites  par  les  Exoascées  dans  les 
graines  et  les  feuilles. 

4*  vol.  —  Ant.  Berlese.  Contribution  à  l'élude  de  la  mor- 
phologie el  de  la  biologie  de  Cladosporium  et  Dematium.  — 
V.  Peglion.  Sur  les  traitements  antipéronosporiqnes.  — 
U.  Briïi.  Une  nouvelle  maladie  de  l'Amandier, 

5'  vol.  —  Aug,  Berlese.  Saccharomyces  et  Dematium.  — 
Nouvelle  élude  sur  ta  muladiedu  froment,  —  L.-C.  Hoivard. 
Sur  Seulellùla  cyanea. 

Chaque  volume  se  termine  par  un  résumé  des  principaux 
travaux  de  pathologie  végétale  et  d'entomologie  agraire 
parus  depuis  le  dernier  volume.  Il  y  a  là  une  mine  précieuse 
où  viendront  puiser  tous  ceux  qu'intéressent  les  problèmes 
de  botanique  et  d'entomologie  appliquées.  V.  B. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Slalion  agronomique  d'Amiem.  —  AUitude  5l'°562. 
Janvier  4897. 
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ÂbrMatioKtttobMroaliaiu:^.  Bourrasque.  — Br.  Brouillard.  —Ëel.  Eclair.  —  Gl.  11.  Gelia 
bltocbe.  —  Gr.  Ortie.  —  Ng.  NElgu.  —  Or.  Orige.  —  Ton.  Toanerre.  —  Le  lempérature  de  la 
Somine  ait  priM  ù  6  b.  da  milln  el  ï  S  b.  du  lalr.  —  L'élnl  du  ciel,  li  dirsclloa  du  Teol,  l'éUl 
bygroméuiqne  aont  oburvti  jt  e  b.  du  mUia.  —  L'élatdu  ciel  esl  mmiré  de  0  k  10,  en  dixièmes 
de  nibnlo^lé.  —  Les  beures  de  soleil  loat  meauries  atec  l'béliognpbe  de  Campbell. 
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DU  l\UnU  DE  LA 

BULLETIN  MEMSnEL 

H'  295.  -  lars  1897.  -  W  Aaièe.  -  T.  XIII. 


Les  demindei  d'abonné  ment  et  lei  cotisationB,  (en  timbrei-poïte),  k 
H.  le  D'  Spiniui,  rue  S'-Louis,  32,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  A  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scieatiliques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Eitrait  des  Procès-Veitauï  :  Séance  générale  du  13  fé- 
vrier 1897,  p.  193.  —  L'Essai  des  Graioes  chez  soi,  par  M.  C.  Cofiheau, 
p.  194.  —  Ouvrages  reçus,  p.  203.  —  Demande  de  Renseignements, 
p.  207.  —  Observations  météorologiques,  p.  206. 


EXTRIIT  DES  PDIICES-VERBAUX. 

SËAHGE    GÉNÉRALE    DU    13    FÉVRIER    1897. 
Présidence  de  U.  GONSE. 

GoBRBSFONDARCE  :  1°  Le  Ministère  de  l'InstructioD  publique 
(Service  des  Échanges  interoationaus)  annonce  l'envoi  de  pu- 
blications venant  de  Belgique  et  des  Ëtats-Unis  d'Amérique. 

S*  M.  l'Architecte  de  la  Ville  fait  connattre  qu'une  vitrine 
spéciale  est  mise  &  la  disposition  de  la  Société,  au  Muséum, 
pour  y  loger  le  Grand  Pingouin  qui  sera  ainsi  préservé  de  la 
poussière  et  de  l'humidité. 

3'  M.  le  Président  de  la  Société  Botanique  de  France 
adresse  un  eilrait  du  testament  du  botaniste  bien  connu, 
James  Lloyd,  décédé  à  Nantes,  le  16  mai  1896.  Ce  sont  les 
clauses  concernant  les  dispositions  k  prendre  pour  la  con- 
servation et  reolrelien  de  l'herbier  qu'il  a  légué  à  la  ville 
d'Angers.  Le  conservateur  choisi  par  la  ville  d'Angers  sur 
une  liste  de  3  candidats  présentée  par  la  Société  Botanique 

26*  AHNÉR.  13 
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de  France,  recevra  un  Iraitement  de  3,000  Trancs.  Le  testa- 
teur désire  que  «  le  poste  soit  confié,  en  dehors  de  toute 
considérationdegrades  universitaires,  à  un  botaniste  humble, 
ami  de  la  nature  et  voué  au  progrès  de  la  science  »  qu'il  a 
aimée  et  cullivée. 

4°  L'Accademia  di  Scienze  lellere  ed  arli  d'Acierale,  Italie, 
sollicite  l'échange  avec  les  publications  de  la  Société. 

Cel  échange  est  accepté. 

La  Société  vote  l'achat  pour  sa  bibliothèque  des  ouvrages 
suivants  : 

E.  de  Wildeman.  —  Flore  des  Algues  de  Belgique. 

Locard.  —  Influence  des  milieux  sur  les  variations  des 
mollusques. 

M.  le  Président  lit  une  note  très  intéressante  de  M.  Copi- 
neau,  sur  les  mésaventures  qui  arriventparfois  aux  botanistes 
herborisant.  Les  uns  sont  pris  pour  des  serruriers,  d'autres 
pour  des  charlatans;  un  antre  —  cela  est  plus  rare  —  ... 
pour  la  duchesse  de  Berry  préparant  un  débarquement  sur 
les  côtes  de  Bretagne.  C'est  à  M.  Eloy  de  Vicq  que  cette  ex- 
traordinaire aventure  est  arrivée. 

La  séance  est  levée  à  9  heures. 

le  Secrétaire, 

V.  Brandicourt. 


L'Essai  des  Graines  chez  soi. 

L'importance  de  l'essai  des  graines  n'est  pas  discutable 
et  il  n'y  a  pas  lieu  d'y  insister;  toute  graine  ne  germe  pas 
nécessairement  :  l'essai  a  pour  but  la  recherche  de  la  pro- 
portion dans  laquelle  lèveront  des  lots  de  graines  déterminés. 

La  bonne  semence  est  essentielle  :  qu'importe  si  le  culti- 
vateur a  bien  préparé  sa  terre,  s'ily  a  dépensé  temps,  travail, 
argent;  si  les  graines  ne  poussent  pas  pour  la  plus  grande 
pari,  la  récolte  sera  maigre  ou  bien  il  faudra  ressemer,  c'est- 
à-dire  perdre  temps  et  peine.  Bien  des  causes  peuvent  nuire 
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aux  récoltes:  eo  écartant  celle-ci,  la  principale  est  évitée. 

Il  faut  récoller  soi-même  sa  graine  ou  l'acheter.  La  pre- 
mière a  beaucoup  de  chauces  pour  être  bonne,  car  la  pau- 
vreté de  la  semence  ne  lient  en  général  qu'à  un  défaut  de 
soin  dans  la  récolte  ou  dans  la  conservation.  Une  graine 
humide  moisit  et  se  détruit,  ou  bien  commence  à  germer, 
puis  le  germe  se  dessèche  et  meurt.  La  semence  achetée 
risque  beaucoup  davantage  d'être  de  mauvaise  qualité.  Les 
cultivateurs,  au  lieu  de  choisir  des  maisons  de  confiance, 
courent  au  meilleur  marché.  On  leur  donne,  pour  leur  argent, 
un  rebut  mélangé  de  grains  étrangers  ou  d'une  large  pro- 
portion de  semence  vieille  et  morte. 

Tout  achat  un  peu  important  doit  donc  être  soumis  à 
l'essai.  L'avoine  type  germe  dans  la  proportion  de  9ô  "/o  ; 
si  vous  en  acheter  qui  ne  germe  que  dans  la  proportion  de 
60  7o  et  que  vous  la  payiez  40  francs  au  lieu  de  GO,  vous 
êtes  encore  volé  sur  le  prix,  sans  compter  que  la  récolte  sera 
moins  abondante,  à  moins  que  vous  ayez  semé  près  de  35  */« 
de  grain  de  plus  à  l'hectare. 

Quelques  personnes  essaient  les  graines  en  en  déposant 
une  poignée  dans  une  boite  avec  de  la  terre,  et  en  surveillant 
le  résultat.  C'est  mieux  que  rien,  mais  on  ne  peut  avoir  de 
données  précises  qu'en  comptant  ses  graines.  D'après  une 
croyance  assez  répandue,  les  grains  qui  flottent  sur  l'eau 
sont  à  rejeter  et  ceux  qui  vont  au  fond  sont  les  meilleurs. 
La  réalité  des  faits  ne  confirme  pas  ce  système.  Les  grains 
flottent  souvent  parce  qu'ils  ont  conservé  une  petite  bulle 
d'air  ou  parce  que  toute  leur  surface  n'est  pas  mouillée: 
plusieurs  expériences  ont  été  faîtes  sur  des  grains  coulés  et 
des  grains  flottants  :  des  séries  d'essais  sur  le  blé  ont  donné 
pour  résultat  final  la  germination  de  68,3  **/<>  ^^^  grains 
coulés  et  de  72  °/,  des  flottants.  Pour  des  lentilles,  des  séries 
d'expériences  ont  donné  73,4  */>  ^^^  coulées,  et  86,7  */,  des 
flottantes. 
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La  germinalion  des  graines  dépend  de  la  chaleur  et  de 
Vhumidilé.  L'obscurité  est  également  essentielle  poordonner 
de  bons  résultats.  Les  grains  germent  malgré  des  différences 
notables  de  lempéralure,  mais  la  proportion  Tarie  quand  on 
s'écarte  de  celle  qui  est  la  plus  favorable.  An-dessus  comme 
au-dessous,  la  germination  s'attarde,  pour  s'arrêter  au-delà 
de  certain  degré.  Toutes  les  graines  n'ont  pas  les  mêmes 
limites  :  les  espèces  tropicales  ont  besoin  de  beaucoup  plus 
de  chaleur  que  les  seplenirionales  ou  les  montagnardes. 
Nobhe  rapporte  une  observation  de  Ulolh  qui  a  vu  une  graine 
d'érable  s'enraciner  dans  la  glace.  On  sait  que  le  blé  germe 
à  0°.  La  table  ci-dessous  montre  les  effets  de  la  température 
sur  la  germination.  Elle  est  empruntée  à  Nobbe.  La  colonne  a 
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indique  le  nombre  de  grains  germes  ;  la  coloanae  b  le  nombre 
d'heures  nécessaires  pour  la  germination. 

On  voit  que  certaines  températures  sont  de  beaucoup  plus 
favorables,  mais  les  conditions  naturelles  étant  loin  de  les 
toujours  offrir,  il  sufQt,  pour  les  essais,  de  s'en  rapprocher 
et  de  sel«uir  à  18  ou  20°  cent.,  soit  la  température  ordinaire 
des  appartements  habités,  sauf  à  assurer  un  peu  de  chaleur 
pour  la  nuit,  si  l'on  prévoit  une  baisse  notable  de  la  tempé- 
rature: elle  serait  plus  nuisible  qu'une  légère  surchauffe. 
Pour  les  graminées,  on  peut  avec  avantage  les  soumettre 
6  heures  sur  21  ii  30*  centigrades. 

L'humidité  est  aussi  importante  que  la  température.  La 
graine  absorbe  l'eau,  se  gonfle,  puis  germe.  Ces  absorption 
et  gonflement  n'impliquent  pas  forcément  la  vilalilé  de  la 
graine,  puisque  ce  n'est  qu'un  résullal  purement  mécanique 
dont  la  rapidité  est  subordonnée  du  reste  (et  par  suite  la 
germination,  le  cas  échéant)  à  la  structure  de  l'enveloppe. 
C'est  ainsi  que  la  germination  des  noix  et  de  plusieurs  légu- 
mineuses est  lente  par  suite  de  leur  dureté  et  de  leur  imper- 
méabilité. Une  atmosphère  humide  et  même  saturée  amène 
le  gonflement  des  graines,  mais  ne  suHit  jamais  pour  les  faire 
germer.  Il  faut  te  contact  direct  de  l'eau.  Mais  l'immersion 
complète  nuit  également  &  la  germination. 

L'éclairage  exerce  également  une  influence  certaine:  des 
semences  placées  sous  des  verres  colorés  ne  germent  pas 
aussi  rapidement  que  celles  maintenues  dans  une  obscurité 
complète,  11  est  plus  important  encore  de  laisser  l'air  circuler 
librement  et  emporter  l'acide  carbonique  résultant  de  la 
germination  et  dont  l'excès  entraverait  celle-ci. 

Le  prélèvement  des  échantillons  d'essai  a  beaucoup  d'im- 
portance ;  il  faut  bien  mêler  la  graine  et  prendre  au  hasard 
et  sans  choix  la  quantité  destinée  &  l'expérience.  Pour  les 
graminées,  une  méthode  fort  simple  permet  de  discerner  les 
balles  vides  de  celles  qui  contiennent  des  graines.  Il  suffit 
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de  bien  mouiller  le  lotit  et  de  le  verser  sur  une  plaque  de 
rerre  ;  en  la  dressant  à  contre-jour,  on  voit  les  glumes  vides 
transparentes  et  les  graines  opaques. 

11  est  bon  de  ne  pas  se  fier  à  sa  seule  mémoire  et  de  tenir 
note  des  observations  :  la  date  du  commencement  de  l'essai, 
le  nom  de  la  variété  en  expérience,  le  nombre  des  graines, 
celui  des  grains  germes  enlevés  jour  par  jour,  etc. 

Une  graine  est  considérée  comme  germëe  dès  que  la  racine 
a  percé  son  enveloppe.  La  rapidité  de  la  germination  indique 
la  vigueur  de  l'embryon.  La  durée  de  la  germination  est  fort 
variable,  môme  dans  un  lot  de  graines  identiques,  dont  cer- 
taines ont  des  enveloppes  plus  résistantes. 

L'essai  de  la  graine  de  betterave  demande  une  attention 
particulière,  chacune  pouvant  donner  plus  d'une  racine; 
aussi  les  devra-t-on  laisser  en  observation  au  moins  quatorze 
jours  et  couper  avec  un  canif  bien  afQlé  les  racines  qui 
percent.  Faute  de  quoi  elles  pourraient,  en  se  développant, 
se  rompre  et  compter  double.  Un  cent  de  graines  doit  pro- 
duire au  moins  150  germes. 

L'appareil  d'essai  le  plus  simple  et  le  m  eilleurdoit  conserver 
la  chaleur  et  l'humidité,  admettre  l'aération  et  exclure  la 
lumière.  Tous  ces  desiderata  sont  assez  faciles  à  remplir. 
En  voici  un  aussi  pratique  que  satisfaisant  :  prenez  un  mor- 
ceau de  drap  ou  de  flanelle,  les  tissus  de  laine  sont  préféra- 
bles en  ce  qu'ils  retiennent  plus  longtemps  l'humidité  ;  il  ne 
faut  pas  que  le  tissu  ait  une  teinture  sujette  à  dégorger,  car 
les  produitschimiquesseraientnuisiblesaux  graines.  Mouillez 
l'étoffe,  pressez-la  de  manière  à  enlever  l'excès  d'eau  et  à 
l'obtenir  très  humide  mais  non  détrempée;  pliez-la  et  posez- 
la  sur  une  assiette.  Dans  les  plis  vous  déposez  les  graines 
ainsi  qu'un  morceau  de  papier  destiné  à  recevoir  vos  annota- 
tions au  crayon,  à  commencer  par  la  date  et  le  nombre  des 
graines,  puis  recouvrez  avec  une  seconde  assiette  retournée. 
L'air  circulera  suffisamment  dans  votre  appareil  et  l'assiette 
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do  dessus  empêchera  l'évaporalion  trop  rapide  de  l'buinidité. 
Si  votre  essai  a  lieu  pendant  l'hiver,  mettet  votre  appareil 
dans  un  appartement  habité  ;  la  température  sera  suHl- 
sante  pour  la  plupart  des  graines.  Pour  la  nuit,  placez  les 
assiettes  dans  un  endroit  chaud.  On  peut  remplacer  le  tissu 
Jtar  d£s  vieux  journaux  bien  mouillés,  mais  ceux-ci  auront 
toutefois  besoin  d'être  légèrement  humectés  un  peu  plus 
fréquemment. 

Un  autre  appareil  donne  de  bons  résultats,  surtout  lorsque 
les  graines  ne  sont  pas  plus  grosses  que  le  blé  :  elles  sont 
posées  sur  une  soucoupe  de  terre  poreuse,  placée  elle-même 
dans  un  vase  plat  en  fer-blanc;  ce  dernier,  pour  éviter  la 
rouille,  doit  avoir  reçu  au  moins  deux  couches  de  peinture. 
Dans  le  bassin,  l'on  verse  de  l'eau  jusqu'à  mi-hauteur  de  la 
soucoupe.  L'eau  qui  traverse  la  soucoupe  sufftra  pour  la 
germination.  Pour  des  graines  un  peu  grosses,  ce  procédé 
est  lent,  parce  que  celles-ci  n'ont  pas  d'humidité  en  assez 
grande  abondance.  On  peut  l'améliorer  en  disposant  dans  la 
soucoupe  des  morceaux  plies  de  papier  buvard,  de  flanelle 
ou  de  tissu  entre  lesquels  se  placent  tes  graines. 

Un  autre  appareil  fort  simple  se  compose  d'un  cristallisoir 
en  verre,  en  porcelaine  ou  en  fer-blanc,  avec  un  peu  d'eau 
sur  laquelle  se  dispose  une  ouate  mouillée,  dont  les  plis 
reçoivent  la  graine.  On  recouvre  le  tout  avec  une  feuille  de 
verre. 

Si  l'on  voulait,  dans  un  seul  appareil,  essayer  comparati- 
vement un  certain  nombre  de  semences,  on  pourrait  prendre 
le  dispositif  suivant:  peindre,  pour  éviter  la  rouille,  une 
grande  lèchefrite  ou  une  simple  poele  h  frire,  la  remplir 
d'eau  à  moitié,  y  placer  quatre  supports  (tels  que  des  sou- 
coupes poreuses  renversées)  soutenant  un  grillage  d'élain  ou 
de  fil  de  fer  à  mailles  très  larges.  Les  graines  sont  placées 
dans  des  morceaux  repliés  de  papier  buvard  ou  do  drap  que 
l'on  dispose  sur  le  grillage  ;  une  bande  de  papier  ou  de  drap 
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recouvre  le  tout  et  retombe  dans  l'eau  par  les  bouts,  de 
manière  à  entretenir  l'humidilé  autour  des  graines. 

En  recouvrant  l'appareil  par  un  verre,  on  ralealJt  beaucoup 
l'évaporation,  faute  de  quoi  l'eau  doit  être  fréquemment 
renouvelée. 

Le  grillage  peut  être  remplacé  par  n'importe  quel  objet 
analogue  ou  moins  coûteux:  la  seule  cbose  indispensable 
est  la  bande  de  recouvrement  pour  conserver  l'humidité. 

L'invasion  de  la  moisissure  pourra  causer  quelque  em- 
barras dans  les  essais,  surloutsi  les  draps  et  appareils  servent 
depuis  longtemps;  aussi  doit-on  recommander  de  passer  les 
uns  et  les  autres  h  l'eau  bouillante  pour  tuer  les  spores  des 
cryptogames. 

Il  est  nécessaire  d'avoir  un  tableau  de  types  de  gerroina- 
tien  pour  comparer  ses  essais.  Si  les  résultats  sont  inférieurs 
au  type,  la  graine  doit  être  rejetée  ou  dépréciée  dans  une 
mesure  proportionnelle.  Nous  proposons  le  tableau  suivant, 
emprunté  aux  meilleures  sources.  Une  longue  série  d'expé- 
riences  permettra  seule  d'établir  un  tableau  type  absolument 
irréprochable. 

Tableau  de  germinatioii  type. 
Lëguxes  et  Graines. 

Son*  Mami 

unéHcKini.  (tKnçBti  ou  idsDtiflqaM.  .  % 

Aiparagvij  Arperge 90 

Oatt,  Avoine 9S 

Beet,  Bette 150 

Canot,  Carotte 85 

Celery,  Céleri 65 

Celeriac,  Céleri  rave 65 

Chicory,  Chicorée 85 

Cabbage,  Chou 95 

BroccoUt,  Chou  Brocolis 85 

Bruiselt  tprouU,   Chou  de  Bruxelles 95 
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NoDw  Nami 

uuéricidiit.  fnDi^*  ou  acientiOqnss.  % 

Cauliflower,           Chou-Qeur 83 

Kohl-rabi,              Chou-rave 90 

Collardi,              Chou  vert,  Collard 93 

Boreeole,  Chou  vert  non  poroiné     ....  95 

Melon  water,         Citrouille  .     .    - 92 

Cucumber,             Concombre 92 

Gkerkin,                Cornichon 92 

Squash  rummer.    Courge  d'été 92 

Sqwuh  wînter.      Courge  d'hiver 92 

Créât,                     Cresson 90 

Endive,                  Endive 94 

Spinaek,               Epinards 89 

Wkeat,                  Froment 95 

Okra,                   Gombo 85 

Beans  Lima,          Haricot  de  Lima 93 

Beam  bush.           Haricot  nain 95 

Letluee,                  Laitue 90 

Lupin  yellow,        Lupin  jaune 90 

Corn  field.            Hais  des  champs 92,5 

Corn  sweet,           Hais  sucré 92,5 

Melon  musk,           Helon 92 

Mvttard,                Moutarde 93 

Tumip,                  Navel 95 

Oman,                    Ognon 85 

Parmip,                Panais 73 

PanUy,               Persil 75 

Leek,                   Poireau 85 

Peat,                      Pois 98 

Pepper,                Poivre 85 

Pttmpkm,              Potiron 92 

Badiak,                  Radis 95 

Hki^im'b,                Rhubarbe 85 

Salàfy,                  SalsiBs 83 


DçiilizedJvGoOglc        


—  802  — 

{tomi  Non» 

unéricain».  fnn«aiB  ou  Bc:ci]Uar|i]«i.  % 

Buckwkeat,  Sarrazin 93 

Egg-plant,  Solanum  melongeiiiD 85 

Sun-flower,  Soleil 90 

Tobacco,  Tabac •  88 

Totnalo,  Tomate 90 

GRAHiHËes  ET  Fourrages. 

Orekard  gréas.       Dactyle  pelotonné 80 

Timolhy  grass,      Fléole  des  prés 90 

Meadow  fescue  grass, 'ProiaBaViX 80 

Fowl  meadow  grau,  Glyceiianervata  (ouPoa  serotina).  75 

Millet  common,      Millet  commun 85 

Jiape,      .  Navet 95 

Kentucky  blue  graas,  Pàlanu  des  pcés SO 

Millet  peart,  Pennisetum  spicatam 8S 

Texas  blue  grass.  Poa  rachniTera 50 

Fowl  meadow  grois,  Poa  serotina  (ou  Glyceria  nerrata).  75 

Sorghvm,  Sorgbo 90 

Johnson  grass.       Sorgho  d'Ualep 75 

Spurry,  Spargoute 90 

Clooer  white,         Trèfle  blanc 85 

1)      Ahike,  a     hybride 85 

»      scarlet,  »      incarnat 90 

»      red,  n      rouge 90 

Dans  la  note  ci-dessus,  il  n'a  pas  été  parlé  de  l'examen 
des  graines  au  point  de  vue  de  la  pureté.  C'est  une  question 
importante  et  qui  ne  peut  être  traitée  en  quelques  pages. 
Les  graines  de  jardins  potager  ou  florisle  peuvent  toujours 
être  presque  pures,  mais  il  y  a  beaucoup  de  matières  étran- 
gères parmi  celles  qui  proviennent  des  p&tiiragcs  et  spéciale- 
ment des  trèQes.  Souvent  on  trouve  au  milieu  des  semences 
de  trèfles  des  quantités  considérables  de  graines  nuisibles. 
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Les  cultivaleurs  et  fermiers  doivent  être  sur  leurs  gardes 
pour  éviter  les  graines  impures. 

ce. 

(Extrait  de  l'Annuaire  du  Ministire  de  l'Agriculture 
des  EtaU-Unis  pour  4895). 


Ouvrages  reçus.  (1) 

16'  Rapport  de  la  Commiision  géologique  des  ÈtaU-l/nis. 
1894-95-  Magnifique  volume  de  plus  de  900  pages  avec  168 
cartes  ou  figures  de  plantes  et  d'animaux  fossiles.  Renferme 
comme  articles  de  longue  haleine  :  —  O.-C.  Marsh.  Les  Di- 
nosaures du  Nord  Amérique.  —  F.  Rbid.  La  «  Glacier  Bay  a 
et  ses  glaciers.  —  L.  F.  Warb.  Analogies  des  crétacés  infé- 
rieurs en  Europe  et  en  Amérique.  —  C,-R.  van  Hise.  Prin- 
cipes de  géologie  du  Précambrien  dans  le  Nord  Amérique. 

Actes  et  Comptes  rendus  de  tA  cadémie  des  Sciences,  Lettres 
et  Arts  «  d'Acierale  ».  Nouvelle  série  vol.  Yl.  —  A.  PtcnERA. 
Ëtude  sur  la  flore  de  la  Cava  Catalena,  caverne  ouverte  dans 
les  flancs  de  l'Etna,  à  300  ou  400  m.  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer.  —  A.  Silvegtri.  Contribution  à  l'étude  du  parasi- 
tisme des  Cuscutes.  Nouvelles  notes  sur  les  Cyclammina 
genre  de  Foraminiféres  fossiles.  —  Dott.  Léopoldo  Nicotra. 
Contributions  au  commentaire  diagnostique  des  plantes  vas- 
culaires  siciliennes. 

Actes  de  la  Société  Toscane  des  Sciences  naturelles.  Juillet 
1896.  Procès-verbaus.  —  F.  Néri.  Contribution  à  l'anatomie 
des  Gamasides.  Anatomie  de  Dermanysms  Gallinœ.  —  G.  de 
Stefani.  Sur  les  roches  de  la  vallée  de  la  Trebbia.  —  Dott. 
G.  Gasperini.  Nouvelles  recherches  sur  l'Actinomicose  expé- 
rimentale. —  L.  Facciola.  Sur  les  niicrocoques  de  la  Malaria. 

(1)  Les  Autearg  et  les  Sociéléa  correspondantes  sont  priés  de  consi- 
dérer l'inscription  de  Jours  publications  dans  la  liste  des  ouvrages 
reçus  comme  un  accusa  de  récep^OD. 
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Annales  de  la  Société  Scientifique  Argentine.  Novembre 
1896.  —  Ramon  Lista.  Plantes  de  Palagonie.  Décembre.  — 
Nicolas  Alboff.  Contribulions  à  la  flore  de  la  Terre  de  Feu. 

A  nnales  du  Musée  national  de  Montevideo.  VII.  —  Vikcente 
GuRCi.  Nouveau  ferment  butyrique. 

La  Nuooa  Notarisia.  Avril  !896.  Castracane.  Sur  l'époque 
de  reproduction  des  Diatomées  marines.  —  Rodugioz.  Note 
sur  le  Nilopkylium  Lenormandi. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d' Amiens. ^.XXXVf,  n"  VI. 

Annales  de  la  Société  d'Agriculture,  Sciences,  Arts  el 
Belles-Lettres  d'Indre-et-Loire.  1893,  n"  7  à  12  ;  1896,  n"  1-12. 

Mémoires  de  l'Académie  des  Sciences,  Lettres  et  Arts  d'Ar- 
ras.  2'Série,T.XXV,  XXVI  et  XXVII. 

Revue  des  Travavx  Scientifiques,  T.  XVI,  n°*  8  ft  9. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences,  Lettres  et  Arts  de  Pau. 
H*  Série,  T.  2V  1894-95. 

L'Apiculteur.  Février  1897. 

Bulletin  historique  et  scientifique  de  l'Auvergne.  2"  Série 
novembre-décembre  1896. 

Bulletin  de  la  Société  d'Horticulture  de  Picardie.  Janvier 
1897. 

Bulletin  de  la  Société  botanique  de  France,  n'  8.  —  Cha- 
BERT.  Sur  le  Tetragonolobus  Requiem  Fisch.  et  Mey.  —  Cios. 
Observations  afférentes  aux  Erodxum  cicutarium  elprxcox  et 
à  YEcballium  Elaterium.  —  A.  Cdatih.  Truffes  (Terfas)  de 
Grèce,  Terfezia  Gennadii.  —  Revue  bibliographique. 

Bulletin  de  la  Société  zoologique  de  France,  pour  l'année 
1896.  T.  XXI.  ~  Ca.  Alluaud.  Liste  des  Coléoptères  re- 
cueillis sur  l'îlot  d'Alboran,  par  HM.  H.  Neuville  et  J.  Ri- 
chard. —  Al.  AuANDRtiT,  Sur  l'appareil  salivaire  des  An- 
cillaires.  —  E.  André.  Hyménoptères  recueillis  pendant  les 
campagnes  scientifiques  de  S.  A.  le  Prince  de  Monaco.  — 
A.  Bavât.  Un  singulier  Pseudhelminthe.  —  Ed.  Blanc.  Sur 
la  domestication  des  Eléphants  africains  dans  l'antiquité  et 
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sur  l'existence  probable  d'une  troisième  espèce,  VSlephà» 
iroglùdytu».  —  R.  Blancbard.  Discours  pronoDcé  aux  ob- 
sèques de  11.  Cbaper.  —  Sur  le  Vairon  moDtagnard.  —  Cam- 
pagnes de  l'Hirondelle  el  de  la  Princesse  Alice  (Hinidinées). 
—  Courtes  notices  sur  les  Hirodinées  —  Hirudinées  de  la 
Prusse  Orientale,  de  l'île  Borkun,  de  Terre-Neuve  et  des  Iles 
adjacentes.  —  Sur  la  [Glossosiphonia  ?}  ntelifera  1.  Young.  — 
Présence  de  la  Glosiosiphonia  complanata  en  Amérique.  — 
H.  BrAlehan.  Myriapodes  provenant  des  campagnes  scieuti- 
flques  de  l'Hirondelle  et  de  la  Princesse  Alice.  —  Ed.  Chb- 
vrëux.  Sur  le  Gammarvt  BeriUoni  Calta.  —  R.  Collett. 
Le  genre  Cyclolhone  Goode  et  Eteau.  Description  d'une 
espèce  nouvelle  recueillie  par  S.  A.  le  Prince  de  Monaco.  — 
Ad.  Dolfus.  Sur  les  Crustacés  isopodes  terrestres  du  Mexique. 
Isopodes  extra-marins  provenant  des  campagnes  dit  yacht 
Princesse  Alice.  —  A.  Dubois.  Note  sur  deux  Oiseaux  nou- 
veaux pour  la  Belgique.  —  J.  de  Guernb  et  R.  Honar.  Sur  un 
Lumbricien  géant  du  département  des  Basses-Pyrénées.  — 
J,  DE  GuEfiNB  el  J.  RiCHAHi).  Diaplomus  Bland,  Copépode 
nouveau  recueilli  par  M.  Edouard  Blanc  à  Boukhara  (Tur- 
kestan).  Première  liste  des  Copépodes  et  Cladocëres  d'eau 
douce  du  Portugal.  —  Ed.  HËRouARn.  Note  préliminaire  sur 
les  Holothuries  provenant  des  dragages  du  yacht  Princesse 
Alice.  —  H.  Von  Ioebing.  L'élal  des  Guêpes  sociales  au  Bré- 
sil. —  A.  Janet.  Les  Fourmis  —  De  Saint-Joseph.  Rkopa- 
lura  pterocini.  —  P,-S.  DE  Maglabàes.  Observations  sur  les 
Dermatobies. — P.  Marchal.  Observations  sur  les  Polistes. — 
L.  PetIt.  Destruction  des  Oiseaux.  —  M.  Pic.  Notes  sur  les 
Xylophilides.  —  X.  Raspail.  Durée  de  l'incubation  et  de 
l'éducation  des  jeunes  cbez  la  Pie.  —  J.  Ricuahd.  Note  sur 
Limnicytkere  du  Bois  de  Boulogne  et  remarque  sur  £ctinû- 
soma  Edwardsi  Richard.  —  Sur  la  faune  des  eaux  douces 
des  Açores.  —  Sur  la  faune  de  quelques  lacs  élevés  du 
Caucase.  —  Modification  du  ûlet  bathypélagique  de  Gies- 


DçiilizedbvGoOglc 


brechl.  —  A.  Sabatier.  Du  domaine  philosophique  de  la 
zoologie.  —  H.-B.  Sauvaub.  Note  sur  le  Croeodilus  Slaoieri. 
—  B.  Simon.  Liste  des  Arachnides  provenant  des  campagnes 
du  yacht  Princesse  Alice.  Arachnides  recueillis  par  le  D' Ar- 
nold Poather  dans  l'Arrïque  Australe.  —  Ë.  Topsent.  Cam- 
pagnes du  yacht  Princesse  Alice.  Sur  de  curieuses  Espérel- 
Unes  des  Açores.  —  E.  Thouessaht.  Genre  nouyeau  el  es- 
pèce nouvelle  du  groupe  des  Sarcoplides  pilicoles.  —  Mote 
préliminaire  sur  les  Acariens  marins  dragués  à  de  grandes 
profondeurs  par  M.  Kœhler  dans  le  GolTe  de  Gascogne.  — 
Sur  l'Eléphant  du  Nord  de  l'Afrique.  —  D.-N.  Voinov.  Hala- 
carui  Trouessarti,  Douvelle  espèce  d'Halacaride  de  la  Médi- 
terranée. 

Bulletin  de  la  Société  des  Science»  naturelles  de  rOuest  de 
la  France.  1896,  n*  4.  —  Macbice  Cossmasa.  Mollusques 
éocéniques  de  la  Loire-Intérieure.  —  En.  Bureau  et  F.  Gauus. 
Les  Sphaignes  de  Bretagne.  —  Viaud-Gband-Marais  (D'). 
Note  sur  la  Coronelle  lisse.  —  Ahhé  3.  Dominique.  Sur  un  vol 
d'Harpales  observé  l'été  dernier.  —  Extraits  et  Analyse. 

Bulletin  Scientifique  de  la  France  et  de  la  Belgique,  publié 
par  A.  Giard.  T.  XXIX,  2°  partie.  —  Chahles  Gravier.  Re- 
cherches sur  les  Phyllodociens.  —  A.  Fehard.  Recherches 
sur  les  organes  complémentaires  internes  de  l'appareil  gé- 
nital des  Orthoptères. 

Bulletin  de  la  Société  d'apiculture  de  la  Somme.  Janvier  et 
Février  1897. 

Revue  Scientifique  du  Bourbonnais  et  du  centre  de  la  France. 
Février  1807.  Frère  Hëribaud.  Diatomées  Tossiles  de  l'Au- 
vergne. —  M.  Pic.  Nouvelles  variétés  de  Longtcornes.  — 
Th.  Lassalle.  Pagodite  de  Montebras.  —  Chronique. 

Bulletin  de  la  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de 
Nimes.  Octobre-décembre  1896.  —  Galien  Mingaud,  Captures 
de  Castors.  —  Cabanes.  Floraison  du  Dasylirium  gracile  à 
Nîmes.  —  Félix  Mazaurie.  Alluvions  anciennes  du  Gardon 
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et  du  RhAne  aux  environs  de  Nîmes.  —  Gaukn  11i!IGaud. 
HoineaD  polj-phone.  —  Stasislas  Cléhest.  Un  Elan  origioal 
au  Muséum  de  Nimes.  —  A.  Lombabd-Dukas.  A  propos  d'un 
datUer  en  fniils  aux  eiiTiroDs  de  Sommiëres  (Gard). 

Jourttat  dAgrimlture  pratique  pour  te  Midi  de  la  France. 
Décembre  1896. 

BuUelin  memvel  de  la  Société  centrale  ^AgriaJture,  SHor- 
HcuUure  et  <rAcc(imalation  de  Aice  et  de»  Alpet-Starilimet. 
JaDTÏer  1897. 

Annale*  de  la  Société  horticole,  vignoviine  et  forestière  de 
CAube.  Janvier  1897. 

/férue  générale  de  botanique.  jRnvier  1897.  —  Lbclerc  no 
Sablon.  Sur  la  germination  des  Amandes.  —  Ex.  Boulanger. 
Sur  une  forme  coaidieaue  nouvelle  dans  le  genre  Chxto- 
mium.  —  A.  Phonet.  Revue  des  Travaux  d'analomie  végé- 
tale, parus  en  1893,  1893  et  1894. 


Demande  de  Renseignements. 

H.  Vii^ile  Brandicourt,  Secrétaire  de  la  Société  Linnéenne 
du  Nord  de  la  France,  52,  rue  Jules-Barni  à  Amiens  ^Sorame), 
qui  s'occupe  de  recherches  sur  les  moyens  de  dis^éminalion 
des  plantes,  serait  très  reconnaissant  aux  naturalistes  qui 
pourraient  lui  communiquer  des  renseignements  sur  le 
sujet  qui  l'intéresse. 

U  recevrait  volontiers  tous  renseignements  coDcernant  : 

Les  moyens  de  dissémination  par  les  agents  naturels,  par 
les  animaux,  par  l'homme.  —  Modes  de  déhïscence  des 
fruits  singuliers  ou  peu  connus,  etc. 

Indication  de  travaux  spéciaux,  d'articles,  de  revues,  ou 
observations  personnelles  en  français,  anglais,  allemand, 
italien  ou  espagnol. 
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OBSERVATIONS  HËTËOROLOQIOVES. 

Station  agronomique  d^Amiem.  —  Attitude  31"S62. 
Février  1897. 
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L'Héliographa  ne  ronctlonne  plua. 
Abrévialicni  tl  obiervaHoni:  B.  Boamsqne. — Br.  Broaillard.  —  Ecl.  BcUlr.  —  01.  bl,  OBli« 
bltnctas.  —  Gr.  Grtie.  —  Hg.  Neige.  —  Or.  Orige.  —  Tun.  Tonnerro.  —  Lt  lempénlare  ds  ta 
Somme  eH  prlie  à  6  h.  dn  nutia  et  4  6  h,  du  toir.  —  L'élit  du  ciel,  lidlneilon  da  leat,  l'éui 
hjKTDmilrUiue  wat  obieriAi  i  S  b.  dn  malin  —  L'éial  du  ciel  est  mesuré  da  0  i  10,  ea  dlilèmea 
de  DibnlaillJ.  —  Lei  beniei  de  wlell  mdI  meiurtei  arac  l'bAllograpbe  de  Campbell. 
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lllllitillllllli  DU  nUliU  DE  LA 

BULLETIN  MENSUEI. 

N°  296.  -  Avril  1897.  -  26*  Aué«.  -  T.  IIII. 

Adresse!  ;  Les  Ouvrages,  UanuacriU  el  CommuDÎualiunB  iatëresunt  la 
réilactiua  du  lluMetin,  à  U.  le  Président  de  la  Sociélé,  A  Amiens. 

Les  deminiies  d'altonDcmeDl  et  tes  cotisations,  (en  timbres-posle] ,  1 
M.  le  D--  Spikeui,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Membres  payants  ;  il  etl 
adressé  >ui  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Entrait  des  Procés-Verbaut  :  Séance  générale  du  13  mars 
1897, p.  209.—  Flore  sylvalique  de  la  Vallée  de  la  Noye.parCh.  Dbque- 
vAuviLLEH,  p.  StO.  —  Nouveaux  Mosasaurieus  trouvés  en  France,  par 
A.  Tbëvknim,  p.  214.  —  Ouvrages  reçus,  p.  217.  —  Correspondance, 
p.  223,  —  Ans,  p.  223.  —  Observations  météorologiques,  p.  224. 

EXTRIIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCE   GÉNÉRALE   nU    13   MARS    1897. 

Présidence  de  M.  GONSE. 

CoRRESFOROAXCE  :  1'  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique  et  dos  Beaux-Arts,  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  de  Suisse  et  d'Italie. 

S"  Lettre  de  M.  Braiidicourt  s'escusant  de  ne  pouvoir 
assister  à  la  séance. 

3"  I^ellre  de  IW.  le  Maire  d'Amiens,  priant  la  Société  Lin- 
néenne  d'eiaminer  la  Collection  d'Oiseaux  installée  au  Châ- 
teau d'Eau  et  de  rendre  compte  de  l'état  dans  lequel  elle  se 
trouve. 

La  Société  a  désigné  à  cet  effet  une  commission  de  cinq 
membres,composéedcM.U.Duchaussoy,DuRoselle,Spineux, 
Quennehent  et  Cboquart. 

4'  Lettre  de  M.  Malinvaud,  Secrétaire  général  de  la  Société 
Botanique  de  France,  relative  h  la  dessication  des  plantes 
grasses. 

ze'AiiKÉiî.  14     ■ 
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M.  Halînvaud  préconise  l'emploi  du  vinaigre  ordiaaire,  et 
joint  à  sa  lettre  un  échanlilloD  de  Sedum  anopelalum,  préparé 
depuis  25  ans,  Tort  bien  conservé. 

M.  Hatinvaud  profile  de  la  circonstance  pour  signaler  la 
découverte  récente  faite  par  M.  Fïanchet,  le  savant  botaniste 
du  Muséum,  du  Bolryckium  simplex  comme  plante  française. 

11  est  donné  lecture  de  deux  notes  de  notre  collègue, 
H.  l'abbé  Dequevauviller,  sur  la  flore  sylvatique  de  la  Vallée 
de  la  Noyé,  rive  droite  et  rive  gauche. 

La  société  décide  la  souscription  au  voyage  botanique 
que  M.  Revercbon  doit  faire  prochainement  en  Kabylie. 

M.  le  Président  informe  la  Société  que  notre  nouveau 
local,  rue  Vascosan,  est  presque  terminé. 

La  séance  est  levée  &  9  heures  1/3. 

Le  Secrétaire-Adjoint, 

F.  CUOQUART. 


Flore  sylvatique  do  la  Vallée  de  la  Noyé. 

RIVE   DROITE 

BOIS  DE  FOUEKCAMPS. 

Assis  à  l'extrémité  du  mamelon  qui  domine  la  jonction 
des  vallées  d'Avre  et  de  Noyé,  le  bois  de  Fouencamps  peut 
être  rattaché  au  régime  forestier  de  chacune  de  ces  vallées. 

Toutefois  sa  proximité  du  village  qui  lui  donna  son  nom 
en  le  comprenant  au  centre  de  son  cadastre  me  détermine 
à  en  noter  la  végétation  dans  la  Flore  sylvatique  de  la  vallée 
de  la  Noyé. 

On  ne  pourrait,  au  reste,  contester  à  cette  vallée  la  section 
majeure  du  cadastre  de  Fouencamps,  je  veux  dire  le  siège 
du  village.  Force  est  donc  de  nous  conformer  au  principe  : 
«  Major  trahit  ad  se  minorem.  d 

Du  massif  boisé  indiqué  aux  deux  plans  terriens  que  j'ai 
pu  consulter  à  Fouencamps  même,  le  premier  de  l'année 
1783  et  le  dernier  de  l'année  1809,  nous  ne  pouvons  visiter 
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que  Irois  parcelles  d'inégale  étendue.  Le  défrichemenl  pria- 
cipal  date  de  1856. 

Bien  que  toute  trace  de  ceinture  ait  disparu,  il  est  Tacile 
d'eu  rocoDStituer  le  massif.  Sur  les  trois  parcelles  qui 
subsistent,  deux  en  occupaient  des  points  eslrfimes.  La 
HemUe,  proche  du  village,  limitait  ce  bois  au  nord.  On  y 
aboutit  par  la  liuelie  Noël.  La  plus  grande  parcelle,  que  l'on 
désigne  mainteuant  plus  spécialement  du  nom  de  Boit  de 
Fouencampi,  en  trace  toujours  la  limite  au  sud,  &  la  droite 
de  l'ancienne  allée  centrale.  La  limite  est  n'est  autre  que  le 
Coteau  iovi  boit  qui  garde  du  voisinage  d'autrefois  une  végé* 
tation  dont  je  me  promets  de  dire,  un  autre  jour,  l'inlérët. 
—  Car  ce  c6leau,  d'une  physionomie  propre,  appartient 
nettement  à  la  vallée  d'Avre.  —  C'est  dans  la  plaine  qui 
s'avance  vers  ce  côleau  que  nous  rencontrons  la  troisième 
parcelle,  tout  simplement  un  large  trou  boisé  dit,  dans  le 
pays  :  foste  Saint-Bert  pour  Sainl-Hubert  ;  on  devine  pour 
quel  motir. 
Ensemble  ces  trois  parcelles  ne  mesurent  que  six  hectares. 
Je  conçois  qu'ainsi  démembréce  bols  n'ai  pas  été  recherché 
pour  les  herborisations.  En  Tait,  jusqu'à  ce  jour,  il  ne  fut 
cité,  au  point  de  vue  botanique,  qu'une  seule  fois  et  pour 
une  seule  plante,  par  le  Supptémeut  à  ta  Flore  du  dépariemenl 
de  la  Somvte,  de  noire  honoré  président,  M.  Ë.  Gonse.  La 
précieu-se  plante  en  question  est  le  Sedum  elegans,  vraiment 
une  rareté  chez  nous  et  qui  continue  de  vivre  au  bois  de 
Fouencamps,  sans  toutefois  y  gagner  du  terrain. 

Quand  j'aurai  dit  que  les  parcelles  de  ce  bois  n'ont  ni 
allée,  ni  clairière,  ni  friche,  ni  mare,  et  que  le  sol  en  est 
généralement  siliceux,  pierreux,  avec  une  faible  bordure 
calcaire  au  sud,  on  sera  en  mesure  d'en  lire  la  flore. 

Viola  kirta.  Je  dois  noter  que  cette  violette  s'y  trouve  à 
fleurs  parfaitement  blanches.  J'ajoute  que,  pour  celte  espèce, 
c'est  le  seul  cas  d'albinisme  que  je  connaisse. 


DçiilizedbvGoOglc 


-  2H- 

Reseda  luteola.  Posse  St-Hubert,  sur  les  terriers. 

Mœhringia  trinervia. 

Stellaria  graminea.  Vue  seulement  à  la  Remise  et  à  la 
Fosse  St-Hubert. 

Dianthus  armeria.  Inscrit  dernièrement  au  26  octobre. 

Hypericum  hirsutum. 

Jtbamnus  cathartica. 

fi.  frangula. 

Melilotm  allissima.  Dans  une  fosse. 

Hippoct-epis  comosa.  Lisière  sud. 

Fie  l'a  tetrasperma. 

Sedum  put-purascens. 

Mespilus  germanica . 

Sorbui  torminalis. 

Pirus  communii. 

Malus  acerba. 

Epilobium  tpicatum.  Sur  deux  points,  mais  peu  abondant. 

Bupleurum  falcalum. 

Seseli  montanum. 

Cornus  mas. 

Galixtm  Cmciata. 

G.  sylvestre. 

Erigeron  catiadensis. 

Hieracium  Iridentutum. 

H.  umbellalum. 

Calluna  tmlgaris. 

Vincetoxicum  officinale.  Fosse  St-Hubert, 

Verbascum  Lychnilis  S.  V.  luteum. 

id,  id.       S.  V.  album.  Plus  rare,  bien  que  le 

premier  n'y  soit  pas  abondant. 

Scrophularia  nodota. 

Àjuga  genevensis. 

Galeopsis  TetrahU.  Fosse  St-Hubert. 

Teucrium  Scorodonia. 
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Monolropa  multiflora.  Un  seul  pied. 

Quercus  tessiliflora, 

AlUum  oleraceum.  Lisières  calcaires. 

Convallaria  maialii. 

Luzula  Fortteri.  Rare.  Se  rapproche  du  calcaire. 

L.  multiflora.  Dans  la  silice. 

Cfirex  pituHfera.  Très  rare. 

CalamagroatU  epigeios. 

Danthonia  decumbent.  Lisière  nord. 

PkUum  Bœhmeri. 

Holcus  mollis.  Est  très  rare  dans  le  taillis,  mais  se  trouve 
racilement  dans  les  cultures  avoisinantes,  aus  parties  dé- 
boisées, en  compagnie  de  Vicia  kirsula,  Spergula  arvetuis, 
etc.  . 

Aoena  pratemit. 

Brachypodium  lylvaticum. 

Festuca  rubra. 

Poa  compretsa. 

Je  viens  d'y  revoir  Cynosunis  n-ittatut  atteint  de  vivipa- 
risme. 

Dans  le  monde  herbacé  je  ne  vois  pas,  au  bois  de  Fouen- 
camps,  de  végétation  dominante  qui  mérite  une  note.  La 
Fosse  Sl-Hubert  est  peuplée,  au  printemps,  de  Mercurialis 
perermis,  Géranium  robertianum  ;  plus  tard,  de  Galium 
Crueiala. 

Galium  aparine, 

Ranunculiu  repens. 

Solanum  ùulcamara, 

Dipsacu»  sylvestrii,  etc. 

Je  ne  Tais  que  me  retrouver  dans  mes  habitudes  en  venant 
revoir,  avant  d'en  écrire  en  novembre,  toutes  ces  parcelles  et 
jerencontreau  milieu  des  Brachypodium pinnalum  et  sylva- 
ticum  un  pied  à'Evphorbia  amygdaloïdes  en  pleine  floraison.  Il 
convient  d'avertir  que  le  taillis  est  dans  sa  cinquième  année. 
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Le  laiUis,  aai  meilleurs  endroits,  est  presqneaniqDement 
CODsIilné  de  Fagut  sylratira  el  la  haute  futaie  de  Querms 
teuiliflora,  commanémeot  déDommé  dans  cette  Tallée  : 
Chfine  blanc,  espèce  recherchée  pour  sa  trame  nette,  Tacile 
i  travailler. 

Ce  chftne  y  domine  par  l'éléTatioD  et  le  nombre.  Il  me  Tait 
regretter  la  mise  en  culture  de  la  plus  grande  partie  du 
terrain,  ob  les  céréales  ne  font  pas  toujours  merveille.  Qu'il 
a  dû  y  avoir  &  Fouencamps  un  bien  beau  bois  de  chênes! 
Ch.  Dgquetautillkk. 


Houtmhix  Hosasanriens  tronvAs  en  France. 

Note  de  H.  Armand  Thëtcxi», 

présentée  à  l'Académie  des  Sciences  par  H.  Albert  Gacdrt(I). 

«  La  craie  grise  phosphatée,  activement  eiploitée  dans  le 
nord  de  la  France,  n'est  pas  moins  intéressante  au  point  de 
vue  paléontologique  qu'au  point  de  vue  agricole;  elle  ren- 
ferme une  faune  fossile  riche  et  variée.  Grice  à  la  générosité 
de  H.  Alfred  Lemonnier,  directeur  des  usines  de  la  Compagnie 
Solvay,  les  collections  du  Muséum  d'Histoire  naturelle  se  sont 
enrichies  de  pièces  importantes  de  Mosasauriens  trouvés 
dans  la  craie  grise  à  BeUmnitflla  quadraia  de  Vauz-Eclusier, 
près  de  Pérouoe.  Ces  échantillons  sont  d'autant  plus  précieux 
qu'on  connaissait  en  France,  il  y  a  quelques  années,  fort  peu 
de  restes  de  ces  curieux  reptiles  crétacés,  auxquels  la  forme 
de  leurs  corps  et  certaines  particularités  ostéologiques  ont 
fait  donner  par  M .  Cope  le  nom  de  Pythonomorphei.  C'est  en 
11)02  seulement  que  M.  Albert  Gaudry  put  en  décrire  deux 
fragments  importants,  l'un  provenant  des  environs  de  Sens, 
l'autre  des  Basses- Pyrénées. 

(1)  Comptes  rendus  de  l'Académie  des  Sciences  (18  décembre  1896, 
p.  1319-1331). 
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»  La  pièce  la  mieux  conservée,  trouvée  par  H.  Lemonnier, 
est  un  cr&nepresquecoinplet,  appartenant  à  un  animal  dont 
on  peut  évaluer  la  longueur  totale  à  environ  12  m.  Ce  crâne 
masure  0  m.  83  du  bout  du  museau  au  trou  pariétal,  il  doit 
être  rapporté  au  genre  Mosasaurus  et  se  rapproche  du  Mosa- 
aaw-us  giganteus  de  Uaestricht.  Mais  il  en  diffère  par  ses  dents 
moins  massives  et  plus  lisses  ;  tandis  que  tes  dents  de  la  bête 
de  Maëstricbt  ont  une  section  trigone,  une  carène  postérieure 
très  nette,  on  voit  ici  une  section  plus  arrondie,  une  carène 
antérieure  s'élendant  depuis  la  pointe  jusqu'à  la  base  et  une 
carène  postérieure  qui  ne  descend  pas  jusqu'à  moitié  de  la 
couronne.  Ces  dents  sont  intermédiaires  entre  celles  da 
Mosasaurus  giganteus  et  les  formes  lisses  présentent  une  seule 
carène  décrite  sous  le  nom  de  Liodon  anceps. 

>>  On  a  attaché  une  grande  importance  pour  établir  des 
coupes  génériques  chez  les  Mosasauriens,  à  l'allongement  du 
prémaxillaire.  Nous  constatons  qne  cet  os  forme  ici,  en  avant 
de  la  première  paire  de  dents,  un  rostre  assez  développé, 
plus  long  et  plus  volumineux  que  chez  les  Mosasaures  de 
Maëstricht  et  des  environs  de  Mons,  mais  plus  court  et  moins 
cylindrique  que  dans  le  Liodon  proriger  ou  le  Hainosaurus; 
il  est  donc  intermédiaire  entre  les  types  que  M.  Dollo  a  appelés 
mésorhijnque  et  macrorhynque .  Ce  caractère  présentait  peut- 
être  des  variations  non  seulement  spécifiques,  mais  indivi- 
duelles. La  forme  générale  du  crâne  importe  plus  que  celle 
du  bout  du  museau  et  la  tête  du  Mosasaure  de  Vaux-Éclusier 
se  montre  relativement  large  et  peu  effilée.  Nous  inscrirons 
ce  reptile  nouveau  sous  le  nom  de  Mosasaurus  Gaudryi. 

»  Un  autre  crâne,  également  extrait  et  dégagé  par  les 
soins  de  M.  Lemonnier,  est  moins  complet  que  le  précédent  : 
la  partie  frontale  et  mandibutaire  fait  défaut.  J'ai  vainement 
cherché  à  l'identider  avec  les  genres  et  les  espèces  décrites 
en  France  par  M.  Gaudry,  en  Belgique  par  M.  Dollo:  il  diffère, 
par  quelque  caractère,  de  chaque  espèce  européenne,  et  doit 
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être  rapporté  au  genre  américain  Platecarpm  Cope,  ainsi 
que  j'ai  pu  le  vérifier  en  le  comparant  avec  un  crâne  du 
Kansas,  qui  se  trouve  dans  les  collections  paléontologiques 
du  Muséum.  Les  dents  appartieunent  au  même  type;  elles 
sont  longues,  aiguBs,  un  peu  recourbées,  pourvues  de  facettes 
très  nettes,  avec  une  carène  antérieure  et  une  carène  posté- 
ricure  marquées  ;  elles  sont  portées  par  un  socle  conique 
assez  long.  La  forme  obtuse  du  museau,  tronqué  au  niveau 
do  la  première  paire  de  dents,  et  l'insertion  pleurodonte  des 
dents  ptérygoîdiennes  rendent  certaine  celte  assimilation.  Je 
propose,  pour  cet  animal,  le  nom  de  Platecarpus  Somenetuis, 
pour  rappeler  sa  découverte  en  France,  sur  les  bords  de  la 
Somme. 

»  La  présence  en  Europe  d'un  genre  américain  de  Mosa- 
sauriens  n'a  rien  qui  doive  surprendre,  si  l'on  réfléchit  au 
grand  nombre  de  ces  fossiles  en  Amérique,  et  si  l'on  admet 
que  ce  sont  des  reptiles  pélagiques  gigantesquesdont  l'ex- 
tension a  pu  être  considérable.  D'ailleurs  H.  Lydekker  a 
déjà  rapporté,  bien  que  avec  doute,  au  genre  Platecarpui, 
une  dent  provenant  de  la  craie  de  Susses. 

11  Les  ptérygoldes  de  ce  Platecarpus  de  la  Somme  pré- 
sentent une  particuiarilê  qui  n'a  jamais  été  signalée  chez  les 
.Mosasauriens.  L'apophyse  ectoptêrygoldienne  se  termine  par 
une  lubérosité  volumineuse  sur  laquelle  s'inséraient  des  ten- 
dons ou  un  cartilage  allant  vers  le  maxillaire  supérieur.  L'os 
transverse  de  Cuvier,  si  visible  chez  les  Lacerliens  vivants 
considérés  comme  voisins  des  Mosasaurcs,  n'existait  proba- 
blement pas  ici.  Les  ptérygoldes  n'étaient  pas  soudés  sur  la  ' 
ligne  médiane;  unis  par  un  cartilage  à  l'os  carré,  ils  étaient 
Irèsmobileselcette  disposition,  comme  celle  desmandibules, 
signalée  par  M.  Cope  chez  tous  les  pytbonomorphes,  avait 
pour  but  en  rendant  la  bouche  très  dilatable  de  permettre  la 
déglutition  de  proies  énormes. 

»  D'autres  exploitations  de  craie  phosphatée  pourront  livrer 
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également  des  restes  de  Hosasauriens  ;  on  en  a  signalé  sur 
plusieurs  points  et  j'ai  eu  occasion  de  voir  des  vertèbres 
provenant  de  Bellicourt  (Aisne)  et  de  Beauval  (Somme).  » 
Armand  Thëvenin. 
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CORRESPONDANCE. 

OeBBlcatlon  d«B  Plantes  grassafl. 

HOHSIEL'H  ET  CHER   CONFRÈRE, 

Je  vois,  dans  le  Bulletin  mensuel  de  la  Société  Linnéenne  du 
Nord  de  la  France  (n"  288,  juin  95)  qu'on  a  traité,  dans  une  de  vos 
séances,  de  la  dessicalion  des  plantes  grasses,  principalement  des 
crassulacées. 

Il  y  a  plus  de  trente  ans  que  je  me  suis  occupé  de  ce  petit 
problème,  dont  je  crois  pouvoir  vous  indiquer  une  solution  plus 
simple  que  les  procédés  décrits  dans  le  dit  BuUedn  et  donnant  de 
meilleurs  résultats.  C'est  la  macération,  pendant  quelques  heures, 
dans  du  vinaigre  ordinaire,  de  la  plante  grosse,  qu'on  soumet 
ensuite  à  la  dessicatiun  habituelle  sous  pression  modérée. 

Dans  tous  les  pays  civilisés,  aux  auberges  des  montagnes  comme 
en  plaine,  on  trouve  du  vinaigre,  et  la  préparation  est  aussi  expé- 
ditive  que  facile  et  satisfaisante.  On  n'obtient  pas  mieux  ni  aussi 
bien  par  les  autres  procédés,  qui  sont  plus  compliqués,  moins 
aisément  praticables.  Je  joins  dans  ce  pli,  comme  spécimen,  un 


DçiilizedbvGoOglc 


—  m  — 

échantilloa  de  Sedum  anopetalum  préparé  depuis  viDgt-cinq  ans. 
J'ai  desséché  avec  le  môme  succès  tous  les  Sedum  que  j'ai  récoltés 
depuis  plus  de  trente  ans  :  S.  hirsulum,  Cepxa,  dasyphyllum,  acre, 
etc,  etc. 

1/emploi  du  vinaigre  dans  ce  but  élant  peu  connu  et  méritant 
d'être  vulgarisé,  je  vous  autorise  à  communiquer  ces  détails  à  la 
Société  Linnéenne  du  Nord  de  la  Freace. 

Profitant  de  cette  occasion,  je  vous  signale  la  découverte  faite 
récemment  du  Botrychium  Simpleu:  comme  plante  française,  par 
M.  Franchel,  le  savant  et  bien  connu  botaniste  du  Hu«éum.  II 
a  reconnu  cette  rare  espèce  sur  des  échanLUons  étiquetés  B.  Lutta- 
ria  dans  l'herbier  du  Muséum  et  récoltés  en  juin  1S4S  par  de 
Schocnefeld  (un  de  mes  prédécesseurs  comme  secrétaire  général) 
dans  la  célèbre  localité  de  Halhesherbes.  II  est  probable  que  celte 
espèce  du  centre  et  du  nord  de  l'Europe  existe  çà  et  là  dans  les 
déparlemenls  du  nord  de  la  France,  ou  elle  aura  été  confondue  avec 
le  fi.  Lunaria,  quoiqu'elle  appartienne  A  une  autre  section  du 
genre  Botrychium. 

Croyez,  etc.  G.  Hallnvadd. 

N.  B.  L'emploi  du  fer  chaud  (i  repasser]  pour  les  plantes  grasses 
et  leur  dessication  au  four  ont  le  grave  inconvénient  de  les  rendra 
très  cassantes. 


AVIS. 


Les  membres  de  la  Société  sont  inroraiés  que  le  local  de 
la  rue  Vascosao,  sera  ouvert,  à  l'avenir,  les  1"  et  3°  mardi 
de  chaque  mois,  de  9  h.  l/â  à  11  h.  if-2  du  maliu. 

Ils  sont  priés  de  rendre  à  la  Bibliothèque,  les  ouvrages 
qu'ils  auraient  empruntés. 
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OBSERVATIONS    MÊTÊOROLOGIOUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  A  llitude  51'S62. 
Mars  1897. 
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w. 
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Pluie  la  Quit. 

Î747 

757,5 
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6,4 

w. 

5 

fluie  le  soir. 

3  140 

7àO 

4,0 

U,î 

5,25 

67 

3,2 

w. 

G 

Pluie.lonniTrelanuil 

4  746,5 

754 

3,0 

8,6 

4,5 

67 

1,2 

w. 
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Averses. 

S  745,& 

748 

2,0 

8.1 

4.25 

87 

4.5 

w. 
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Averses. 
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756 

1,0 

8,6 

4,25 

87 

4.0 

w. 
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TIM 

7ÛÏ 
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ei6î 
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8,0 
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83 

0,3 

N  W. 
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s  762,5 
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-  i,s 
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4,0 

82 
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E. 

0 

Pluie  le  soir. 

10  -60,5 
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6.5 

11,2 

4,75 

84 

W. 

6 
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2.0 

12,0 

5,0 

81 

1,6 

w 
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Pluie. 

IS7SI 

756 

5,0 

11,4 

5,25 

83 

0,4 

s.w. 
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Pluie. 

13  Î47.5 
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î,0 
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5,25 
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E. 

10 

14  UG 

751,5 

1,5 
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9,0 

E. 
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750,5 

4.6 

10,2 

5,0 

83 

0.2 

S. 

10 

Pluie. 

lË  Ià0,5 

752 

4.G 

11.0 

5,5 

SI 

3,3 

W. 

2 

Pluie. 

n  750,5 

75Î 

7,0 

15,0 

6,0 

85 

0,7 

w.sw 

a 

Pluie. 

16  751,5 
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'J,5 

15,2 

6,75 
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0.5 

s. 
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Pluie. 
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761 

7,2 

15.5 

7,25 

74 

w. 
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m  761,5 
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6,5 

13.5 

7,25 

85 

w. 

5 

il  763.5 

765 

.  9.5 

15,2 

7,75 

94 

0,3 

w. 

8 

ia759 

765 

9,2 

18,5 

0,25 

79 

w. 
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U760 

761,5 

9,0 

17,2 

9,5 

82 

w. 

5 

M  758,5 

762,5 

9,0 

16,0 

9,75 

90 

w. 

10 

25  7CÏ,5 

704,5 

8,8 

15,0 

9,5 

83 

w. 

10 

2(  750,5 

764.5 

10,5 

19,8 

9,75 

82 

s.w. 

10 

J7  Î56.5 

758 

9,3 

15,0 

9,5 

71 

l.î 

w. 

10 

Ih  i42 

757 

12,0 

23.1 

9,5 

66 

3,2 

s. 

6 

Orage- 

29  743 

751 

S, 3 

11,0 

9,25 

55 

W.N.W 

8 

30  750 

751 

2,6 

13,4 

9.0 

66 

w. 

2 

ÏI7M 

751 

3,0 

13,0 

8,0 

77 

8,8 

w,s^ 

10 

Pluie. 

^otal  de  la  pluie  en  millimélres  :  53,2 

L'Héliographti  ne  ronctionoe  plus. 
ifirMaltani«lab(ert)nlfoiu.-B.  Bourraïqne.— Br.  BrouilliM.  —  Ecl.Bclilr.  —  Ql.  bl.  Oelé« 
bUncbe.  —  Gr.  Orale.  —  Mg.  N'ol^ie.  —  i>r.  Ortge.  —  Tun.  Toanerre.  —  Li  lempéralur 
Il  price  i  e  b.  du  mslln  eli  G  li.  du  loir.  —  L'flol  du  ciel,  '-  "- 


bigroméUiqiM  tuet  ohiervéi  à  U 


-  L'élHl  du  ciel 


dlrcdloD 

(le  0  à  10,  en  ditlèmi^a 
a)o,jrapbe  de  CimpbeJI. 
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mm\m  m  nunu  de  la 

BULLETIH  MENSUEL 

N«  297.  -  Hai  1897.  -  26<  Anaét.  -  T.  XlII. 

Adbsssei  :  Les  OuTraoes,  MaouKriU  et  ConiDiunicatioiis  intéresunl  la 
r&diclioa  du  Bulletin,  à  H.  le  Préaident  de  la  Sociélé,  t  AmieDi. 

Les  démodes  d'aboMteBenl  et  !•■  cottutlMS,  (en  tinltrea-poita) ,  i 
U.  le  D'  Spinbux,  rue  S'-Louis,  31,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  eoTOfé  gntuitement  i  tous  les  UembrM  psyant»  ;  il  e&l 
■dretté  aui  Sociétés  KwMiCqueB,  jur  leie  d'échange. 

SOMHAIBE  :  Eitrait  des  Procèa-Veitaux  :  Séance  générale  du  10  avril 
I S97,  p.  325.  —  La  tempëralur*  des  eaux  en  Picardie,  par  H.  Duceaussoy, 
p.  226.  ~  Les  martjTs  de  la  boite  verte,  par  C.  Cofineau,  p.  232.  — 
Ouvrages  reçus,  p.  23*.  —  Observations  météorologique»,  p.  240. 


EXTRAIT  DES  PROGES-VERBAttX. 

SÉAUCE  QËNËRALE   DU   10  AYHIL    1897. 

Présidence  de  M.  SPINEUX,  Trésorm: 

Correspondance  :  1*  Lettres  du  Ministère  de  l'hisbruelion 
publique,  des  Keaux-Arts  et  des  Cultes,  annonçant  l'envoi 
d'ouvrages  vaBanl  des  États-Unis. 

2°  M.  Cbarlee  Janet  fait  hnmmggfi  à  la  Société  Linnéenne 
des  eitrails  suivants  : 

—  Sur  kt  rapports  tSw  Lépismides  mgrméçofkUe»  anac  les 
Fourrais  (extrait  des  comptes-rendus  hebdomadaires  des 
séances  de  l'Académie  des  sciences.  T.  i22,  p.  799.  Paris 
1896). 

—  Sur  Ut  rapports  du  Discopoma  comata  BerUte  avec  le 
Latius  mixlut  Nylander  (Eslrait  des  comptes-rendus  hebdo- 
madaires des  séances  de  l'Académie  des  sciences.  T.  m, 
p.  JOi,  Paris  1897. 

36*  ANHftE.  13 
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—  Les  fviirmU  (Conférence  faite  le  28  février  ISWï,  à  l'oc- 
casion de  la  Réunion  générale  annuelle  de  la  Société  Zoolo- 
gique de  France). 

—  Etude  sur  les  fourmis,  les  guêpes  et  UsaheiUesiWnoie). 
Structure  des  membranes  articulaires  des  tendons  et  deii 
muscles  (àfyrmica,  Campimotus,  Vespa,  Apis).  Limoges  1893. 

La  Société  adresse  ses  remerciements  à  H.  Gh.  Janet. 

3°  Le  Président  de  la  Société  de  Statistique  de  l'Isère 
demande,  afin  de  se  rendre  c.ompte  de  la  façon  dont  le  ser- 
vice foncLionne,  de  lui  adresser  en  communicalioo  ce  que 
notre  bibliothèque  possède  de  bulletins  de  cette  Société  et 
nous  informe  que  de&  mesures  seront  prises  pour  que  la 
collection  soit  complétée  le  plus  lAl  possible. 

4»  Lettre  de  M.  le  Maire  d'Amiens,  informant  notre  Prési- 
dent que  des  lettres  d'autorisation  pour  entrer  au  Musée 
d'Histoire  naturelle,  installé  au  ChAleau-d'Eau,  viennent 
d'être  adressées  aux  membres  cbargés  de  visiter  la  collec- 
tion des  oiseaux. 

S"  Lettre  du  Comité  du  Congrès  géologique  international 
de  Russie  relative  à  la  participation  des  membres  au  Congrès, 
dans  des  conditions  avantageuses. 

Le  Secrétaire- Adjoint, 

F.  CflOQUART. 


La  tampératura  des  eaux  en  Picardie.  (1} 

(Année  1896). 

Nous  publions  ici,  un  résumé  des  observations  sur  la 
température  des  eaus  de  la  Somme  et  de  l'Ancre,  pondant 
l'année  1896. 

'i%&  du  [lulMin  de  la  Société 
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I.  —  Ténqpératare  de  la  I 
H.  Gitiny  note  deux  fois  par  jour,  vers  6  heures  du  matin 
et  6  heures  du  soir,  la  température  de  la  Somme  au  puisoir 
qui  se  trouve  en  aval  de  l'écluse  d'Amiens. 

En  1896,  cette  température  a  varié  deO°  à  21°5;  la  moyenne 
générale  s'élève  à  9^SJ,  inrérieure  de  1*,64  à  la  moyenne 
d«s  quatre  années  précédentes. 

Douze  fois  le  matin  et  dix  fois  le  soir,  les  eaux  de  la 
Somme  ont  marqué  0°.  Ces  basses  températures  ont  eu  lieu  du 
37  novembre  au  3  décembre  inclusicemenl,  et  dont  les  journées 
des  i9,  20  et  S  i  décembre.  Dans  l'air  le  minimum  de  l'année 
s'est  produit  le  26  février  :  — 6*,6  à  Albert  et  —S"  h  la  StaUon 
agronomique  d'Amiens  ;  le  mfime  jour  le  thermomètre 
pinceau  indiquait  pour  la  Somme  une  température  de  1*. 

Un  maximum  de  2 1°, 5  a  été  noté  le  13  juin  et  le  10  juillet. 
Four  l'air  la  température  la  plus  élevée  s'est  produite  la 
veille  :  3/0"  à  Albert  et  33"  à  Amiens. 

Ci-après  (page  228)  les  principaux  résultats  obtenus 
pendant  l'aneée  1896. 

Dans  la  période  d'été  la  température  a  atteint  40  fois  IB*  : 
16  en  juin,  33  en  juillet,  et  1  en  août.  Ce  dernier  mois  pré- 
sente une  moyenne  relativement  basse. 

La  variation  diurne  la  plus  grande  de  chaque  mois  (T-t) 
et  la  différence  e  des  moyennes  mensuelles,  sont  repré- 
sentées par  les  nombres  suivants  : 

MOIS     J       F      M      A       M'     J'      J-      A'     5       0       N      D 
T-t    l*,5    2*,5    2*^    «-.O    2*,5    a*,5    a*,5    2*.S    2-,0    2-.0    l-,5    2;0 
6     0-,T2  &-.98  0*.87  l'.Xl  l',02  0-,68  0«,95  0°.76  0-,8d  0-,82  0*,90  O-.SO 
Nous  avons  regardé  comme  douteuses  les  observations  du 
24  avril  et  du  13  juin  ;  la  différence  de  5*,  entre  les  tempé- 
ratures du  matin  et  du  soir,  est  certainement  trop  consi- 
dérable. Nous  rappellerons  qu'il  est  important  de  laisser  le 
thermomètre  assez  longtemps  dans  l'eau,  et  qu'il  faut  répéter 
l'immersion  une  seconde  fois  pour  vérifier  la  première  lecture. 
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i    TEIPËHATURES 

1 

MOIS 

mayeDnes 
.       1     d«  la  Somme. 

HOYENIIES 
snelleg. 

TMPÉHATOHES  EXTRÉÏES. 

|.6b. ....... 

Miniina. 

M„i».,        1 

Janvier 

.  .    3%8a    i'.Si 

4',  18 

1-le  il. 

6'*le!l,2,26,21,2S.j 

Février 

.  .1  4".3i  ;  s-.ao 

4»,80 

1-  le  26. 

8»  IH  20. 

Mars  . 

.  .  1  8»,09  ■  8»,9fl 

S-,6i 

5°  les  4,  5. 

(3»  les  24,  25. 

Avril  . 

.  .1  9»,38,10«,55 

9',m 

H'  le  3. 

l3-,5  le  24. 

Mai.  . 

.  .  i3",ie 

H",)  8 

(3",67 

lOo  les  3,  4. 

I6°,3les  lï,  31. 

Juin.  . 

.  .  17»,50 

I8°,I8 

I7S84 

iD"  les  1,57. 

21  «,5  le  13. 

JuUlet. 

.  .  n",58 

i8»,53 

t8«,03 

I4",5  le  3. 

210,5  le  10. 

Août  . 

.  .jliMO 

ta'.ee 

15»,a8 

12"  le  29. 

i8Mel. 

Septemb 

re  .  n',9H 

13%85 

iS'.io 

tO-  le  30. 

16°  le  10. 

Oclobre 

.    1  7S48 

B',30 

7-,89 

4"  les  28,  31. 

1  i',S  le  3. 

Novemb 

B.    .  2»,3i 

3«,21 

2°,76 

0-,le!27,2S,  29,30. 

S-.S  le  3. 

Décembr 

e.  ,    l'',48 

l^98 

i",73 

OMes  1,2,3,19,20, 
21. 

4"  le  13. 

Aonée  (S 

96.     9",*! 

lO'.a? 

9°,8l 

0"du-27Nau3D, 
esl9,20el2ID. 

2tVlel3  Juin 
et  le  10  Juillet 

II.  —  Température  de  l'Anore. 

Les  observations  ont  été  faites  régulièrement  à.  8  heures  du 
matin,  près  du  déversoir  de  la  flialure  d'Albert,  par 
MM.  Comle  et  Rohaul. 

La  tetnpéralwe  de  la  i-ivière  d'Ancre  a  varié  de  5",?  le  i"" 
décembre  à  iô',?  le  10  juillet;  c'est  un  écart  seulement  de 
13».  Pour  la  Somme,  la  variation  annuelle  a  été  de  2t°,5. 

Le  tableau  suivant  (page  229)  donne  les  moyennes  obtenues 
en  1896.  Gomme  toujours  la  Somme  est  plus  froide  que 
l'Ancre  pendant  la  saison  d'hiver  ;  c'est  l'inverse  pendant  la 
saison  chaude. 
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DÉBrt 

TMPÉMTOHF  de  l'AKCRE. 

MOIS 

1     ae 

^_^--ll 

' 

à  S  boorwi  m. 

Mlnima. 

Huiln». 

Janvier 

.  .    lits' 

6»,80 

4",4  le  10. 

8%7  le  27. 

FèTrier 

.     '     1308 

6»,8i 

4°,31es23,26 

9»  le  H. 

Mars  . 

.  .1   n30 

T,33 

6»,4  le  5. 

Il»l6  2«. 

Avril  . 

.  ■.,     1182 

fl",go 

7",3  le  3. 

10=,8  le  23. 

Mai.  . 

1600 

(l'',24 

«»  Je  a. 

I3',4  le  (3. 

Ma.  . 

.  ,      1458 

t3»,39 

ll-.BleaT. 

t5»,4  1e  15. 

Juillet. 

.  .      1287 

13",75 

li»  le  3. 

15»,7  le  10. 

Aoûl   . 

.  .|     H15 

12°,t7 

10»,9  le  29. 

14-,2lBl3. 

Septemb 

re   .;     1029 

H  «,93 

10"  le  21. 

13»,5lel0. 

Octobre 

.  .      1201 

9",33 

8"  le  ÏO. 

!0»,6  le  5. 

Novemb 

re    .      H13 

e^.so 

3"  les  29,  30. 

8»,3  le  2. 

Décemb 

■6.  .      1201 

ô^oo 

2»,7  le  1". 

7'>,2  le  7. 

Année  t 

9fl.       1370' 

9",39 

2%7  1el"D. 

15',7lel0Jall!« 

7  fois  seulement,  le  15  Juin,  du  8  au  ISjuillet  et  le  22  juillet, 
ia  tempéralwe  de  l'Ancre  a  atteint  ou  légèrement  dépassé  i  5°; 
69  rois,  I  en  mai,  23  en  juin,  27  en  juillet,  12  en  août  et 
6  en  septembre,  les  nombres  obtenus  sont  égaux  ou  supé- 
rieurs à  13°. 

Saur  pour  le  mois  de  décembre,  l'Ancre  présente  des  écarts 
mensuels  moins  grands  que  ceux  de  la  Somme  : 
MOIS         J       P       M       A       M'      J'       J'       *■      6       O       N       D 
Akcrb      4%3   5',3   4- ,6   3*  ,5    iM   3',6  3*,7  3',3   3- ,5  7*Jà   5*.3   4*,5 
Somme     5*,0  7*,0  8',0   7',5   C-,5   6* ,5  T.O  6*,0  O-.O   8-,5"  S'.5   4*,0 

III.  —  Pntts  do  la  filature  d'Albert. 

En  1896,  la  température  moyenne,  tirée  de  52  observations, 
est  égale  à  9>,80.  M.  Comte  avait  obtenu  9*,55  en  1895  et 
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9*,70en  18M.  Le  mnitiiunii  vaut  9;i  et  le  muiximntm  iO;8. 
Gi-dessous  l'ensemble  d«  ces  obsemtioDS  iatéresuDles  : 

I0*.7  le  5  jnilhl. 
IO*,8lelS  — 
10-.8  If  I»  - 
lO'.RleK  — 
10*,T  le  3  «eût. 
I0«,t1e  0  — 
10*,1  le  16  — 
I0*,lle!3  — 
IO>,l  Ie30  — 
I0*.0  le  tf  sept. 
lO'.O  le  13  — 
lO-.O  le  M  — 
10*  ,0  le  37  — 
9*,9  le  4  octobre. 
9«,9le11  — 
9"  ,9  le  18  — 
«•,»  le  Î5  — 
9° ,9  le  l"nov. 
9*  ,7  le  8  — 
9»,«  le  15  — 
»*,5  le  tl  — 
»«,S  le  »  — 
9*.9  le  6  déc. 
»-,4  le  13  — 
fl«,*  le  SO  — 
9-,4le27    — 

Les  résamés  mensuels  sont  donc  les  suivants  : 
MOIS  J  F  M  A  M'  J-  J*  A'  S  0  N  D 
MoTBHBM  9',î  9",2  9*.S  9*,5  9* ,7  JO-.S  lO-.S  lO-.S  lO-.O  if,9  9*,6  B-.i 
U*xiii«.  .  B-.a  fl-,2  9- ,6  »-,5  lO-pO  10*,6  10-,8  \(f,l  lû-J  9',9  9*,6  9-,5 
HtimiA.  .  9-,l  9',2  9-.3  ft-.S  9*,6  10- .4  lO-.î  l(C,l  Kf.O  ^fi  g-.S  ft-.A 
T  -  t .  .  .  O-.î  (CO  0*,3  M   C*    0*,2    9*,l    0-,6    0*,0  O-.O  0-,4  0*.l 
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IV.  —  R6sainé. 

Depuis  trois  ans  (l89'l-95-96)  les  obserrations  ont  été  faîtes 
régulièrement. 

A  titre  de  comparaison,  nous  donnons  dans  le  tableau 
ci-dessous  les  moyennes  mensuelles  de  cette  période,  pour 
la  Somme,  l'Ancre  et  la  Marne.  Celle-ci  est  observée  au 
Parc  Sainl-Maur,  par  M.  Renou,  vers  7  heures  du  matio  et 
entre  3  heures  et  4  beures  du  soir. 


MOIS. 

dsla 
tilitnre 
d'Albert. 

ANCRE 

letuiiD. 

SOMME 

MARNE 

lemaUD. 

le  soir. 

■oyeni» 

le  netlD. 

letolr. 

■ofeniiei 

1  Janvier  .  . 

9°,i4 

5',80 

30,30 

4°,06 

3'>,78 

ao,76 

2",91 

20,83 

Février  .  . 

%\9% 

r)«,8« 

3",7) 

4<',58 

4»,t4 

30,3s 

3",49 

30,42 

Mars.  .  .  . 

9",2t 

70  51 

7»,37 

8»,32 

7-,84 

70,01 

70,43 

7'*,22 

Avril.  .  .  . 

9«,33 

9»,63 

ll%09 

12*,36 

U»,72 

11  ".82 

I2",38 

12",10 

Mai  ...  . 

9-,b5 

io°,8r) 

13°,3I 

t4%7i 

14°,0i 

13",42 

16",19 

15",80 

Juin.... 

10',24 

ia",8o 

I7",32 

18",  16 

170,74 

190,18 

20",08 

iyo,63 

Juillet .  .  . 

i0»,53 

130,25 

is-.ao 

19",13 

)  80,60 

2I'',39 

22°,20 

2lo,80 

Août    .  .  . 

10',36 

12°,69 

16",3l 

I7»,45 

i6-,98 

19",87 

20",.'i0 

200,21 

Septembre. 

lO'.ia 

HVI    U%47 

ir,",40 

14"  ,94 

I8",I4 

18",73 

18",44 

1  Octobre  .  . 

9-,93 

9'',42  I  9".4:; 

io=,a8 

90,86 

12°  .00 

120,21 

i2°,10 

1  Novembre . 

9-,65 

7",70 

«",03 

6»,77 

6»,40 

70,92 

80,04 

70,98 

Décembre  . 

9',34 

6'>,.'i0 

.3».7t 

4%37 

4°,04 

4o,46 

4",58 

40,52 

■ 

1  Moyennes 
1894-95-S6. 

9»,70 

9°,47 

\0\i2 

tl",16 

I0»,79 

H",94 

120,40 

12",  18 

La  moyenne  mensuelle  1a  plus  basse  est  celle  de  janvier; 
la  plus  élevée  est  celle  de  juillet.  Le  maximum  absolu  est 
égal  à2S°,6pourlaMarne,23*,0  pour  la  Somme  et  15* ,7  pour 
l'Ancre. 
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En  euminanl  les  températures  du  matin,  nous  trouvons 

les  différences  snivaDles  : 


MOIS. 

1   ■'-■'-■!' j ^-^-- 

MAfura-SouB|  MuuB-Axoii  |  Sonn-AiiciiK 

fanrier 

P^Trier  

Mare 

Avril 

Mai 

Jain 

JuiÏBt 

AoQt 

-0',7t            -3«,M            — â»,30      i 
-0>,3«            — *',34            -2".18      j 
— 0»,36           — o°,r>o           — 0°,li 
+  0',73              +2\I9              +!•,« 
+2',11             +i',S7      !      +à°,4fi 
+  |.,8«            +«.,38      .      +*',52 
+3*,1»            +8',l*      '      +4',93 
+3",36      .      +7»,  18            +3*,82      . 
+3',«7            +6»,43            +2',76 
+2'',53            +2',r.8            +0°,03 

Octobre 

Novembre 

Décembre 

+  l«,90            +0»,22      1      -1»,68 
+00,75      .      -à».04      1      -2^.-0 

ANNÉE 

+1',W 

+3",47           .^Xy,06     1 

Dans  les  trois  premiers  mois  de  l'année,  les  eani  de  la 
Somme  sont  un  peu  moins  froides  que  celles  de  la  Marne  ; 
pour  l'Ancre,  il  faut  ajouter  le  mois  de  décembre.  D'avril 
à  octobre  la  température  de  la  Somme  l'emporte  surcelle  de 
l'Ancre;  l'inverse  se  produit  de  novembre  li  fin  mars. 

Ces  différences  de  régime  tiennent  k  des  causes  multiples  : 
débit  el  vitesse  du  cours  d'eau;  nature  des  rives  plus  ou 
moins  abritées,  voisinage  on  éloignement  des  sources 
principales. 

H.  DUCHADSSOT. 


Les  martyrs  de. la  boite  verte. 

Dans  une  noté  communiquée  &  la  Société  Botanique  de 

France,  le  24  juillet  dernier,  M.  le  D'  Chabert  indique  quel- 
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ques-Hiies  des  méprises  autquelles  ont  donné  lieu  t'atUrail 
et  les  recherches  des  botanistes. 

La  lecture  de  cet  article  m'a  remis  en  mémoire  une  mésa- 
venture que  M.  de  Vicq  m'a  racontée  de  la  manière  suiTanle, 
et  dont  j«  me  reprocherais  aujourd'hui  de  ne  pas  conserver 
le  souvenir  pour  nos  confrères  de  Picardie  : 

Un  jour  que  j'herborisais  sur  les  c6tes  de  la  Bretagne,  il 
y  a,  faélas,  bien  longtemps,  je  me  vis  soudainement  entouré 
par  une  bande  de  douaniers  qui  déclarèrent  m'arrMer  au 
nom  de  la  loi.  J'eus  beau  protester  de  l'innocence  de  mes 
démarches,  leur  ouvrir  ma  bolle,  leur  proposer  de  fouiller 
mes  poches  atin  de  s'assurer  que  je  ne  faisais  aucune  contre- 
bande, il  me  fallut  gagner  In  prochaine  brigade  de  gendar- 
merie. De  là,  sous  bonne  escorte,  je  fus  conduit  jusqu'au 
chef-lieu  do  canton.  Les  égards  que  l'on  semblait  avoir  pour 
moi  n'empêchaient  pas  une  stricte  surveillance,  non  plus 
que  le  silence  le  plus  rigoureux  sur  les  moUrs  de  mon  arres- 
tation. Le  juge  de  paix,  devant  qui  je  fus  conduit,  échangea 
quelques  mots  avec  le  chef  de  la  maréchaussée,  puis  il 
procéda  à  mon  interrogatoire,  après  m'avoir  comblé  de  pré- 
venances et  invité  à  prendre  quelque  repos.  Ah  oui,  du  repos  ! 
Il  en  était  bien  question,  avec  l'âge  el  les  jambes  que  j'avais 
alors,  et  surtout  excité  par  la  mesure  dontj'avais  été  l'objet! 
Je  lut  dis  qui  j'étais,  ce  que  je  faisais  dans  le  pays,  et  je 
réclamai  vivement  ma  liberté.  Le  grave  magistrat,  qui  s'était 
toujours  tenu  debout  devant  moi,  de  me  répondre  que, 
puisque  mon  identité  réelle  était  percée  à  jour,  il  m'engageait 
à  abandonner  la  fable  que  je  lui  débitais  et  &  entrer  dans  la 
voie  des  aveux.  —  Mais  quels  aveux?  et  de  quoi,  somme 
toute,  suis-je  inculpé?  —  Hé  bien,  s'il  faut,  pour  vous 
convaincre  de  l'inutiltlé  de  vos  efforts,  vous  montrer  que 
vous  êtes  reconnue,  vous  Aies  Madame  ta  duchesse  de  Berry, 
et  vous  parcourez  noire  lilloralen  vue  d'un  débarquement.., 

Je  n'ess  pas  trop  de  peine  à  lui  prouver  qn«  j'étais  loin 
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d'être  une  duchesse  et  je  fus  enfin  rendu  &  là  liberté,  mais 
ma  Journée  d'herborisation  était  perdue.  J'en  étais  furieux, 
mais  j'en  ns  encore. 

Dans  le  mfime  ordre  d'idées,  je  pourrais  citer  M,  Letour- 
aeux,  alors  coDseiller  à  la  Cour  d'appel  d'Alger,  mis  en  état 
d'arrestation  sous  prévention  de  vagabondage.  11  est  vrai 
que  pour  herboriser,  notre  savant  confrère  atfectionnait  un 
costume  qui  n'eût  rien  à  craindre  de  la  fatigue,  ni  de  la 
poussière. 

Je  pourrais  encore  vous  parler  d'un  botaniste  pris  en  Corse 
pour  un  bandit,  et  à  Versailles  pour  un  serrurier,  ou  de  deux 
confrères,  herborisant  dans  le  Maine  ou  dans  l'Anjou,  pour- 
suivis par  les  paysaas  armés  de  fourches  et  qui  les  prenaient, 
l'un  pour  un  incendiaire,  l'autre  pour  un  voleur  de  poules. 

Personnellement,  je  n'ai  jamais  rencontré  de  semblables 
aventures,  mais  ma  boite  m'a  fait  prendre  un  jour  pour  un 
prestidigitateur  en  tournée,  une  autre  fois  pour  un  laupier.  Je 
me  suis  fait  passer,  dans  une  commune,  pour  un  inspecteur 
départemental  des  chardons,  mais  plus  d'une  fois  il  m'est 
arrivé  d'être  arrêté  par  de  bons  cultivateurs  qui  prétendaient 
absolument  m'exposer  leurs  petites  misères  et  obtenir  l'indi- 
cation de  plantes  susceptibles  de  les  soulager,  eux  et  les 
leurs.  Dans  dos  campagnes,  on  est  universellement  persuadé 
que  toutes  les  maladies  peuvent  être  guéries  ou  tout  au  ' 
moins  soulagées  par  les  végétaux,  et  que  le  tout  est  de  les 
connaître.  Je  soutiendrais  plus  volontiers  cette  thèse  que 
l'opinion  contraire,  et  je  pense  que  bien  des  personnes  parta- 
geront mon  avis. 

G.  COPIKEAU. 


Ouvrages  reçus. 

La  Feuille  de»  Jeunes  Naturalistes.  Avril  1897.  —  Eugène 
Sinon.  Revision  des  genres  de  la  famille  des  Trochilidés (suite). 
—  J.  GA8TEE.NAU.  Note  sur  Hypixotei  ancept  (Arachnides)  et 
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description  par  le  D'  Tbodbu,  dllpsal.  —  H.  Brôlehann, 
Matériaux  poar  servir  à  une  Taune  des  Myriapodes  de  France 
(fin).  Noies  spéciales  et  locales. 

Bulletin  de  la  Société  d'Études  scientifique»  d'A  ngen.  Nou- 
velle série.  XXV*  année.  1895.  —  A.  Boveau.  Son  autobio- 
graphie, par  G,  BouTBT.  —  0.  DESMAZiâREs.  Essai  sur  le  Pré- 
historique dans  ledépartement  de  Maine-et-Loire. — J.QUËLIN. 
Les  orages  à  Pornic.  Océans  et  Deuves  aériens.  —  Lionel 
BoitnsiiÈRE.  Les  perles  d'Europe.  —  G.  Bouvet.  Huscinées 
du  déparlement  de  Maine-et-Loire.  —  Pécha.  Note  sur  les 
captures  d'animaux  sauvages.  —  Lucien  Daniel.  Recherches 
historiques  sur  les  botanistes  mayennaïs  et  leurs  travaux 
(suite). 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'Amiens.  T.  XXXV,  NM. 

Bulletin  de  la  Société  entomologique  de  France.  1896.  N"  26. 
—  Liste  des  membres  et  table  des  auteurs.  —  1897.  N"  5. 
Abbé  J.  DE  JoANMS.  Note  sur  une  nouvelle  espèce  de  Micro- 
lépidoptère  d'Algérie,  Tineola  infuscatella.  —  E,  Simon. 
Arachnides  recueillis  à  llle  Madère,  par  M.  A.  Fauvbl  en 
1896.  —  R.  DE  La  Pebraudiëre.  Contribution  à  l'étude  des 
premières  Tormes  des  Julodis.  —  N°  6.  L.  Fairhaire.  Note 
complémentaire  sur  le  genre  Synapais.  — L.Bedel.  Diagnoses 
de  nouveaux  Treckus  et  Lebia  d'Algérie.  —  J.  de  Joannis. 
Note  complément  aire  sur  7'ineo/a  in/vsealella .  ~L.  Faibuaire. 
Description  de  trois  Coléoptères  héléromères  d'Algérie  et 
d'Expié.  —  A.  Léveillé.  Sur  la  destruction  de  clichés  photo- 
graphiques par  un  Goléoptëre.  —  Abbé  J.-J.  Kieffei.  Notes 
sur  les  Cynipides  et  description  d'un  Andi-ictu  nouveau.  — 
M.  Pic.  Synonymie  d'un  Cléride  du  nord  de  l'Afrique.  Mœurs 
des  Anthicus;  note  rectiflcalive  et  observations. 

Bulletin  de  la  Société  d Horticulture  de  Picardie,  1897.  N"  3. 

Bulletin  mensuel  de  ta  Société  centrale  d'Agriculture,  d'Hor- 
ticulture et  d'Acclimatation  de  AYce  et  des  Alpes- Maritimes 
Mars  1897. 
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Builetin  de  ta  Société  d'Apictilttire  de  la  Somme.  N'  122. 

Bulletin  mensuel  de  la  Société  agricole  et  horticole  de  l'ar- 
rondissement de  Mantes.  Avril  1897. 

Hevlté  générale  de  Botanique.  Mars  1897,  —  L.  Matrucuot. 
Recherches  biolbgiques  sur  les  ChampigQons.  —  H.  Fockku. 
Slil"  quelques  Cécidies  orientales  (fin).  —  A.  Phuket.  Revue 
Avis  travaux  d'atiatomie  végétale  parus  en  1892, 1893  et  1894. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  la  France. 
N*  112,  —  J.-J.  MoRET.  Notes  pour  servir  à  l'histoire  des 
mines  dans  le  Bourbonnais, 

Annales  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière  de 
FAvbe.  Mars  1897. 

L'Apiculteur.  Avril  1897. 

Journal  d'Agriculture  pratique  pour  le  Midi  de  la  /•rance. 
Février  1897. 

Bulletin  de  la  Société  nationale  d'Acclimatation  de  Fi'ance. 
Février  1897,  —  F.  Decaux.  La  Iranshumahce  des  montons 
algériens.  —  G.  Rogeron.  L'hibernation  des  hironijelles.  — 
Cu.  NAuniN.  La  longévité  des  graines  et  leur  conservation 
dans  la  terre.  —  £.  Decboix.  Sur  quelques  propriétés  médi- 
cinales des  Agaves  et  des  Cactées.  —  Exlraits  et  analyses. 

Verhandlitngen  der  K.  K.  zoologisch-botonischen  Gesellsckaft 
in  Wien.  XLVh  volume,  9*  fascicule.  —  D' G.  V.  Pbrnhdffer. 
Liste  des  Phanérogames  et  des  plantes  vascuiaircs  croissant 
anx  environs  de  Seckau,  dans  la  SlyHc  supérieure,  avec 
l'indication  des  plantes  cultivées  les  plus  importantes.  — 
P.  Magnus  et  J.  BERNHiittER.  lier  Penicn-lurcicum  1892-96, 
Champignons  1"  partie.  Joseph  Brunthaler.  Sur  un  cas  de 
monstruosité  du  Polyponis squnmosnsUuài.  —  lO'fasciciiie, 
—  D'  Antoine  Kôkig.  Deux  cas  de  poljdactylie  chez  le  Cha- 
mois. —  Louis  Ganglhalër.  Carabidcs  nouveaux  ou  peu 
connus.  —  D".  Une  nouvelle  espèce  de  Scydménidc  du  genre 
t'uthia.  —  Aloïs  Teybkh,  Œnothera  Heiniana  Teyber.  — 
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W'EnNBR.  Nouveaux  Lankevn.  de  l.i  presqu'île  des  Balkaos. 

Miilheiiungen  aus  dem  NatwwUtenschafllichen  yereia  fur 
Aeu'Vorpommern  und  Itàgen.  28'  année,  ISlMi.  P.  PiAKiTSEï- 
Sur  quelques  scliisLes  cristallius  de  Krévoi-Boy  dans  la 
Russie  méridionale.  —  LuDWifi  Holtz.  Noie  sur  VEiadea 
canadenm  Kicb  et  Mich. 

Socielai  enlomologica  de  Zurich -Iloltingen.  XI*  années 
N"  49,  20,  21,  22-  Janvier  et  février  1897.  —  H.  Fruhstorfbh. 
Nouveaux  Rbopolocères  de  l'Archipel  malais.  — F. ->V.Ko.\ow. 
Remarques  sjnonymiques  et  criliques  sur  le  Catalogue  des 
llyméiinplëres  d'Italie  de  Costa.  —  Paul  Born-  Noies  d'ex- 
cursions pour  1896.  —  Prof.  P.  Bacumetjkw.  Matériaux  pour 
la  Faune  des  Lépidoptères  de  Sofia  (Bulgarie).  —  Carl  Fbings. 
Deux  cas  extraordinaires  de  parasitisme  chez  VKndromi 
versicolora.  —  H.  I'huhstorfek.  Nouveaux  Lépidoptères  de 
Lombok.  ~  N°  23.  i"  mars  (897.  —  C.-V.  Hobmuïaki,  Sur 
la  présence  de  la  Cidaria  candidata  S.  V.  et  C.  soldnria  Turali 
dans  la  Bukowine.  —  Paul  Bobn.  Noies  de  chasse  en  1806. 
—  Prof.  P.  Bacbhetjkw.  Matériaux  pour  la  Faune  des  Lépi- 
doptères de  SoCa  (Bulgarie).  —  Cakl  Frings.  Captures  nou- 
velles du  Lucanm  cervus  en  Allemagne.  —  N»  24.  B.  Slevogt. 
Quelques  captures  intéressantes  pendant  l'été  de  1896. 

OàerkessischeGeselUcha/t  /iiy  iValw-vnd-IIeilkvndeàGiessett. 
31*  volume.  —  W'agneb.  Observations  phénologiqnes  pour 
l'année  1894.  —  Sgibeht.  Sur  les  limites  de  la  transparence 
dans  les  petits  corp^.  —  Wimhenauer.  Les  principales  obser- 
vations pbénologiques  faites  dans  les  Toréls  en  Allemagne 
depuis  dix  ans. 

PhysihalUch-Okottomixcke  Gesellscha/l  zu  Konigsberg  in  Pi: 
Mémoires.  36*  année.  1896.  —  D'  Alfred  JENTZScn.  Matériaux 
pour  le  Préhistorique  et  la  Géologie  de  la  Prusse  orientale  et 
occidentale. 

Sficiélé  d'Histoire  naturelle  de  Coimar.  Bulletin.  Nouvelle 
série.  Tome  III.  1895-1806.  —  M"  de  Folin.  Aperçus  sur  le 
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sarcode  des  rhizopodes;  considérations  physiologiques  sur 
cea  aaimauz.  —  A.  Benoit.  Les  loups  dans  l'ancien  comté 
de  Saaraerden  (Alsace)  pendant  la  Révolution.  —  Gcstatb 
Schneider.  Catalogue  de  la  Collection  d'Oiseaux  du  Musée 
d'Histoire  naturelle  de  Colmar.  —  Ch.  Oberuk.  Observations 
météorologiques  Tailes  à  Beblenheim  (Haute-Alsace),  de  1866 
à  I8S5. 

Aclat  de  la  Sociedad  espanola  de  kitloria  nattiral.  Janvier, 
mars  1897. 

Tramaetiotu  and  Proceedings  of  ibe  botankal  Society  of 
Edxnburgk.  T.  XXX,  part.  Il,  lit. 

Bulletin  of  tke  geological  Irutituiion  of  ihe  f/nivertity  of 
Vptala.  J895.  vol,  11.  part.  S",  N'  4. 

Archives  néerlandaises  des  Sciences  exactes  ut  naturelles. 
T.  XXX,  4' et  5- livraisons. 

Anales  de  la  Sociedad  cientifica  argentina.  1897,  fascic.  I, 
II,  III. 

Hivitta  ilaliana  di  Scienze  naturali.  XVI*  année,  i"  août 
au  IS  novembre  1896. 

Le  /i'aluraliste  canadien.  Mars  1897. 

La  Auooa  Notarisia.  Avril  1897. 

Bollellino  del  H.  Orlo  botanico  di  Palermo.  Vol.  I,  N'  1.  — 
M.  CousoLE.  Nouveau  genre  de  Cactées,  MyrtiUocactus.  Ex- 
périences d 'acclimata tiens.  —  A.  Tekracciano.  Les  Agaves 
connues  et  décrites  au  siècle  dernier. 

Mémoires  de  la  Société  zoologique  de  France.  1896.  B.  Aj(Dr6. 
Notes  pour  servir  à  la  connaissance  des  Mutilles  paléarcUques 
et  description  de  quelquesespèces  nouvelles. — R.Buhchabd. 
Descnplion  de  quelques  Hirudinées  asiatiques.  —  U.  W. 
Brolemann.  Sur  quelques  Myriapodes  de  Chine.  —  Ph.  Dautz- 
EKBER6  et  H.  FiscHKR.  Dragages  eBectués  par  l'Hirondelle  et 
parla /'rincesse  A Jice (1888-1895).  —  A.Dollfus.  Lesisopodes 
terrestres  du  nord  de  l'Afrique,  du  Cap  Blanc  à  Tripoli.  — 
H.  FiLHOL.  Histoire  des  Collections  cétologiques  du  Muséum 
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lie  Paris.  —  Bd-  FLEtTUii.  Collection  des  Eucaemidx  du 
Muséum  d'histoire  naturelle  de  Paris.  —  Eucnémides  nou- 
veaux. —  A.  Grutel  Etude  de  la  Terarlita  porom  Schuma- 
cher. —  P.  HuLBZ.  Les  'NémerUens  du  détroil  du  Pas-de- 
Calais.  —  R.  HoEuLGR.  Note  préliminaire  sur  les  Ophiures 
recueillis  pendant  les  campagnes  de  Vffirondelle  el  de  la 
Princesse  Alice.  —  J.  Krassilsbtshik.  Sur  les  parasites  des 
vers  à  soie  sains  et  malades.  —  J.  KirtSTLER  el  A.  Gruvbl. 
Recherches  histotogiqnes  sur  les  glandes  pharyngiennes  des 
Hippérines.  —  i.  Ligtiières.  Eivohition  du  Puceron  lanigère. 

—  R.  Martin.  Odonntcs  des  Iles  Séchelles.  —  P.  Meunier. 
Les  Belnstoma  fossiles  des  musées  de  Munich  et  de  Raarlem. 

—  G.  Neumann.  Révision  de  la  Tumille  des  Ixodidés.  —  Note 
sur  les  Teniadés  du  chien  et  du  chat.  —  Peter  Olsson.  Sur 
Ckimœra  momlroia  et  ses  parasites.  —  X.  Raspail.  Durée 
de  l'éducation  et  de  l'incubation  des  jeunes,  dans  le  nid, 
chez  quelques  passereaux.  —  Observations  complémentaires 
sur  la  ponte  el  les  mœurs  du  Hanneton.  —  R,  Rollikat  et 
E.  Thoubssart.  Sur  la  reproduction  des  Chauves-Souris.  — 
C.  ScBLUMBBiGBii.  Notc  sur  le  genre  linopoms.  —  E.  Topsbwt. 
Matériaux  pour  servir  à  l'élude  de  la  faune  des  Spongiaires 
de  France.  —  D,  N,  Voinov.  Les  néphridies  de  Branchiob- 
délia  varions,  V,  Aslaci.  —  Zograf.  Remarque  sur  une 
forme  intéressante  et  assez  rare  A^Amphineura  potyplaco- 
pkora. 
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OBSERVATIONS    HËTÊOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  A  Ititude  Sl^SÔÎ. 


Ë     BABOU 
3  ninim 

iisï. 

amma  «luinu 

H 

fï 

11 

fï 

|i 

BIHUQU». 

1  732 

T«7 

6.0 

14,0 

8,5 

9i 

4,8 

.W. 

10 

Pluie. 

!  742,5 

756 

2.0 

9.0 

7.25 

82 

1.0 

w.- 

5 

Averses,  grêle. 

aw 

756 

1.G 

6,5 

0,5 

92 

9,5 

8, 

10 

Pluie. 

4  739 

755 

4.2 

11.4 

6,5 

79 

E. 

10 

S  755 

760,5 

1,0 

8,0 

6,0 

73 

N. 

5 

6  7^3 

758.5 

1.4 

8,0 

6,25 

79 

4,0 

E. 

10 

ï'Iuifl. 

7  765 

756.5 

2,5 

9,4 

G,25 

96 

1,2 

N. 

10 

Averses. 

8  756,5 

703 

0.6 

12,3 

6,25 

80 

0,2 

W. 

5 

Pluie  le  soir. 

9  763 

764,5 

-  0,3 

14,î 

6,75 

85 

3,0 

E. 

0 

Pluie. 

10  !60.5 

765,5 

8.4 

11.4 

î,0 

78 

2,2 

W. 

10 

Pluie. 

III60 

765,5 

2,0 

13,4 

1.5 

82 

N. 

0 

13754 

761 

2,8 

13,4 

8,0 

62 

S. 

10 

13  753.5 

755,5 

1,0 

19.0 

9,0 

88 

8.E. 

8 

U  755,5 

761,5 

U,4 

13,6 

9,0 

78 

1,1 

W. 

10 

Averses. 

I5  7G2 

770,5 

3,5 

13,0 

8,5 

65 

2,2 

W. 

8 

Averses. 

16  766,5 

770,5 

3,0 

13,G 

7.75 

72 

w. 

0 

n  759,5 

76G,5 

SA 

11,0 

B.7S 

97 

3,0 

w. 

10 

Pluie. 

18  757,5 

7fi3,j 

3.3 

12,6 

8.5 

92 

6,8 

w. 

5 

Averse»,  grêle. 

19  748,5 

763,5 

4,0 

14,8 

8,75 

88 

1.0 

w. 

5 

Pluie  le  soir. 

K  749,5 

756,5 

5,0 

12,0 

9,25 

83 

1,0 

w. 

S 

Pluie. 

îi  J5C,5 

757 

4,0 

17,6 

9,5 

74 

0,2 

s.w. 

10 

Pluie. 

KÏ58 

761 

8,3 

ll,< 

9,0 

79 

N.  E. 

10 

13  756 

7Gt 

3,3 

13.5 

8.0 

57 

E. 

2 

14  753 

756 

3,0 

13,8 

7,5 

68 

E. 

0 

îb  754,5 

755.5 

î,0 

16,0 

8,0 

66 

E. 

2 

iCI54 

750,5 

6.0 

18,1 

7,75 

78 

2,6 

E. 

10 

Pluie. 

n767 

760 

8,5 

23,2 

10,0 

80 

E. 

2 

28160 

763 

21,2 

11,5 

65 

0.8 

W. 

4 

Pluie,  éclairs. 

!9  762,5 

764 

0.0 

22,4 

12,35 

70 

7,5 

W. 

0 

Orage. 

30  754,5 

76î,5 

8,0 

2U,( 

12,0 

90 

7,8 

w. 

10 

"""• 

Total  de  la  pluie  en  milUmëlres  :  i 

L'iléliographe  ne  roncUonDe  plus. 
AbTéf>iation$etobien>atioiit:B.  Bourrasque.  — Br.Brouillari).  — Eel.  Ecl»ir.  —  Bl-  1(1.  Qelé« 
bUnche.  —  Gr-  Grêle.  —  K^.  Kulge.  —  Or.  Orage.  —  Ton,  Tonnerre.  —  La  tempétWure  de  la 
Somme  e)l  priae  i  6  b.  du  malia  al  ï  C  b.  de  tolr.  —  L'fUl  du  ciel,  la  dirarlloa  du  leol,  l'ital 
hïgrainitrique  auol  oburvâi  à  9  li.  du  malin.  —  L'ilaldu  del  esl  meauri  de  0  à  10,  eo  dixièmes 
e  DébDloilK.  —  Les  beuret  de  «olell  sont  meinrées  atec  l'bAUograpbe  de  Campbell. 
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MIlTlLIiniDijiRDDeLAFaW 

BULLETIN  MENSUEL 

Pt"  298.  -  Jain  1897.  -  26«  AiiDée.  -  T.  XIII. 

Adbessei  :  Le»  Oufraees,  HaDuscrits  et  Coininunicationg  iDléreaaant  la 
rédaction  du  Bulletin,  à  H.  le  Président  de  la  Sociélé,  à  Amiens. 

Les  demandes  d'abonoement  et  les  cotisatioDS,  (en  timbres-poste],  à 
U.  le  D^  Spineui,  rue  S'-Louis,  3î,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Uembres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scientiliques,  par  voie  d'échange, 

SOMHAIRB  :  Extrait  des  Procès-Verbaux  :  Séance  générale  du  8  mai 
1891,  p.  2i1.—  DispersiondesMollusquès,  parM.  V.Brandicourt,  p.  242. 
—  Ouvrages  reçus,  p.  248.  —  Observations  météorologiques,  p.  256. 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCE  GÉNl^HALE  DU  8  HAI  1897. 

Présidence  de  M.  GONSB. 

ÇOBRESPONDANCE  :  i'  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique  et  des  Beaux-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Ëlats-Unis- 

2*  La  Commission  géologique  du  Canada  envoie  son  rap- 
port annuel,  accompagné  de  cartes. 

3"  La  Société  de  Secours  des  Amis  des  sciences,  Tondée 
par  J.  Thénard,  fait  appel  à  la  générosité  de  la  Société 
Linnéenne,  afin  de  venir  en  aide  aux  savants  malheureux. 

La  Société  décide  de  souscrire  la  somme  de  dis  Trancs. 

4*  Le  Husée  d'Histoire  naturelle  de  Budapesth  demande 
l'échange  de  ses  publications  avec  celles  de  notre  Société. 

La  Société  accepte  l'échange. 

H.  V.  Brandicourt  donne  lecture  d'une  note  sur  la  a  dis- 
persion des  Mollusques  ». 

M.  L.  CarpenLier  communique  à  la  Société  une  liste  de 
Coléoptères  dont  plusieurs  sont  nouveaux  pour  la  Somme. 

26*  ANNËB.  16 
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M.  H.  Dachaussoy  donne  lecture  d'un  travail  sur  le  Grand 
Pingouin  du  Musée  d'histoire  nalnrelle  d'Amiens. 

Le  Secrétaire-A  dfoint, 
F.  Choquaht. 


Dispersion  des  Mollusques. 

La  nature,  en  fixant  les  plantes  au  sol  par  leurs  racines, 
semble  leur  avoir  interdit  la  faculté  de  se  disperser  sur  la 
surface  de  la  terre.  Elle  a  très  heureusement  modifié  celle  loi 
conlradicloire  —  en  apparence  seulement  —  avec  celle  de  la 
multiplication  de  l'espèce,  ea  munissant  leurs  graines  d'or- 
ganes appropriés  qui  permettent  aux  divers  agents  naturels 
de  les  emporter  au  loin  et  d'assurer  ainsi  leur  dissémination. 

Les  mollusques  eux,  lixés  h  leurs  rochers  ou  bien  munis 
d'organes  de  locomotion  très  rudimentaires,  semblent  être 
dans  une  situation  analogue  à  celle  des  végétaux.  Et  ils  n'ont 
pas,  comme  ces  derniers,  de  graines  ailées  ou  munies  de 
crochets  que  les  vents  ou  les  animaux  pourront  emporter 
loin  du  lieu  d'origine.  L'étude  des  moyens  de  dispersion  de 
ces  êtres,  sédentaires  par  nature,  a  été  quelque  peu  négligée 
et  ce  n'est  guère  que  dans  ces  dernières  années  qu'on  s'en 
est  occupé, 

M.  Harry  'Wallis  Kew  a  publié  dans  la  collection  de  «  In- 
ternational scientiBc  séries  >  un  travail  très  complet  et  très 
documenté  sur  ce  sujet  et  je  voudrais  en  résumer  les  parties 
les  plus  intéressantes. 

La  distribution  géographique  des  mollusques  d'eau  douce 
et  leur  distribution  locale  dans  des  masses  d'eau  isolées, 
prouve  nécessairement  l'existence  de  moyens  de  dispersion; 
les  individus  ont  été  transportés  d'un  endroit  dans  un  autre, 
d'un  étang  dans  un  autre,  du  continent  aux  lies  les  plus 
isolées  de  l'Océan. 

L'objection  la  plus  courante  que  l'on  émet  relativement  à 
la  possibilité  de  semblables  transports  est  celle  concernant 
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la  fflculté,  pour  ces  mollusques,  de  vivre  longtemps  hors  de 
l'eau.  C'est  là  une  erreur  qui  tient  à  l'absence  d'expérience 
directes.  Plusieurs  de  ces  mollusques  sont  amphibies  et  une 
Limnée  {Limnea  Iruncalula)  est  pour  ainsi  dire  aussi  souvent 
hors  de  l'eau  que  dans  l'eau. 

M.  le  professeur  Thomas  a  conservé  dans  un  vase  ouvert 
et  sans  eau,  placé  sur  la  table  d'un  laboratoire  od  le  soleil 
donnait  plusieurs  heures  par  jour,  des  /,.  Iruncatula. 
Cinquante  pourcent  de  ces  mollusques  étaient  encore  vivants 
après  36  jours  et  beaucoup  résistèrent  jusqu'à  six  semaines. 
H.  Chrisly  a  constaté  qu'une  Paludine  vivipare,  sortie  par 
accident  d'un  aquarium  et  qui  était  restée  trois  seinaines 
hors  de  l'eau,  y  fut  réintégrée  avec  ses  semblables  et  ne 
parut  avoir  éprouvé  aucun  mal  de  ce  séjour. 

Une  Houle  d'eau  douce,  enveloppée  dans  du  papier  et 
expédiée  de  Cocbincbine  en  Angleterre,  y  arriva  après  4US 
jours  et  fut  placée  dans  un  aquarium  où  elle  reprit  sa  vie 
habituelle. 

Enlln,  quelques  Ampultaria  placées  dans  un  vase,  vécurent 
pendant  cinq  ans  sous  le  chaud  climat  de  Calcutta. 

Cette  résistance  à  la  mort,  communi'.  à  un  grand  nombre 
d'espèces  et  dont  on  pourrait  donner  bien  d'autres  exemples, 
favorise  très  certainement  le  transport  des  mollusques  à 
grande  distance. 

Parmi  tant  de  faits  curieux  et  intéressants,  rapportés  par 
M.  Kew,  nous  ne  retiendrons  aujourd'hui  que  ceux  qui  ont 
trait  à  la  dispersion  des  mollusques  bivalves  d'eau  douce. 

On  se  rappelle  la  fable  du  rat  et  de  l'builre.  La  petite  scène 
si  bien  racontée  par  l'ingénieux  fabuliste  se  reproduit  sou- 
vent dans  la  nature.  Les  mollusques  en  rapprochant  leurs 
valves  serrent  assez  fortement  l'objet  qu'on  a  introduit  entre 
ces  sortes  de  mâchoires,  pour  pouvoir  être  emportées  avec  lui. 

Les  gens  de  la  campagne  qui  font  des  écumoirs  avec  les 
coquilles  des  moules  d'eau  douce  {Anodonta  cygtixa],  se  pro> 
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curent  ces  mollusques  h  l'aide  d'un  bâton  poinlu  qu'ils 
introduisent  dans  l'entrebâillement  des  valves.  Comme  dans 
la  fable,  la  moule  se  rererme  vivement  et  enserre  le  bâton. 
A  ce  moment,  le  pêcheur  le  relève  et  ramène  la  moule.  C'est 
véritablement  la  pêche  des  moules.  L'auteur  que  nous  ana- 
lysons a  fait  des  expériences  directes  sur  des  Anodonla  qu'il 
recueillait  ainsi  avec  uu  petit  bout  de  bois.  Il  a  pu  laisser 
une  Anodonte  suspendue  hors  de  l'eau  pendant  51  heures. 
Quand  elle  fut  remise  dans  l'eau  elle  se  détacha. 

Ce  mode  de  pêcher  les  moules  est  fort  ancien,  car  Sir 
Robert  Redding  en  1688,  raconte  que  les  pauvres  du  nord  de 
l'Islande  péchaient  les  Huttres  perlières,  les  uns  avec  leur 
orteil,  les  autres  avec  des  sortes  de  pinces  en  bois. 

Bien  souvent  des  oiseaux  en  pataugeant  dans  les  marais 
ou  sur  le  bord  des  rivières  et  étangs  ont  ainsi  mis  la  patte 
sur  des  mollusqnes  qui  se  sont  vengés  de  ce  sans  gène  en 
refermant  vivement  leur  coquille  el  en  s'attacbant  ainsi  à 
l'intrus,  qui  les  transportait  vers  d'autres  rivages. 

Dans  l'Etat  de  Virginie,  on  prétend  qu'il  est  impossible 
d'élever  des  canards,  à  cause  des  Unio  qui  saisissent  les 
pattes  des  jeunes  canetons  à  marée  basse  et  les  retiennent 
jusqu'à  la  marée  montante  où  ils  périssent,  n'ayant  pas  la 
force  d'enlever  le  mollusque. 

M,  Standen  qui  s'est  beaucoup  occupé  de  la  question  de 
dispersion  des  mollusques,  rappelle  une  observation  qu'il  a 
faite  étant  enfant.  Son  grand  père  possédait  une  bande  de 
canards  qne  l'on  menait  chaque  jour  sur  un  étang  situé  à 
quelque  distance  de  la  ferme.  Un  jour  on  s'aperçut,  au  re- 
tour, qu'un  canard  manquait  à  l'appel.  On  alla  à  sa  recherche 
et  on  le  trouva  revenant  péniblement  en  traînant  à  la 
patte  une  grosse  Anodonte  qui  ne  voulait  pas  le  lacber. 

Je  ne  puis  reproduire  tous  les  cas  cités  par  M.  Kewetdans 
lesquels  les  oiseaux  sont  pris  en  llagrant  délit  d'enlèvement 
de  mollusques.  Je  préfère  donner  la  parole  à  notre  excellent 
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confrère,  H.  fiizet,  de  Bray-lez-Hareuil,  à  qui  j'avais  écrit  à 
ce  sujet  et  qui  m'a  aimablement  répondu  ce  qui  suit  : 

a  Plusieurs  fois,  j'avais  pendant  les  mois  d'hiver,  recueilli 
tantàt  sur  l'herbe,  tantôt  dans  les  eaus  de  nos  marais,  des 
exemplaires  encore  vivants  et  en  plus  ou  moins  grand  nombre 
Ae\a  Mytilux edulis,  Ainné (Houle commune).  Or,  cette  moule 
étant  exclusivement  marine,  ne  pouvait  être  apportée  là  que 
par  l'homme  ou  par  des  causes  accidentelles. 

Un  matin,  sans  y  penser  le  moins  du  monde,  je  pus  avoir 
le  cœur  net  sur  cette  question.  J'eus,  en  effet,  la  bonne  for- 
tune de  tuer  un  Canard-pilet  (Ànas  acuta,  Linné),  en  picard  : 
tVoigne  à  longue  (jueue.  Deux  moules  de  l'espèce  ci-dessus 
étaient  transportées  par  ce  palmipède  au  moyen  de  leur 
byssus  entremêlé  dans  la  patte  gauche  de  l'oiseau. 

Une  autre  fois  je  pus  faire  une  observation  analogue,  mais 
dont  la  cause  était  toute  difTérente.  11  y  a  de  cela  une  dizaine 
d'années,  j'aperçus  sur  le  bord  d'un  ruisseau  d'eau  courante, 
un  Héron-butor  qui  s'envola  à  mon  approche.  L'ayant  observé 
pendant  quelques  secondes,  je  remarquai  que  tout  en  volant, 
il  venait  de  laisser  choir  quelque  chose  sur  l'herbe.  M'étant 
approché  je  pus  constater  avec  toute  certitude  que  l'objet  en 
question  était  un  exemplaire  vivant  de  Vùnio  bataws  (Moule 
des  rivières).  Pourquoi  et  de  quelle  façon  le  héron  Iranspor- 
tait-il  ce  mollusque  ?  Là  dessus,  on  ne  peut  que  conjecturer, 
mais  il  est  de  toute  probabilité  que  l'Unio  avait  saisi  la  patte 
de  l'échassier  entre  ses  deux  valves  et  qu'il  n'est  tombé  que 
lorsqu'il  lui  a  plu  de  Iftcher  prise. 

Quant  à  la  dissémination  par  les  insectes,  je  n'ai  jusqu'à 
présent  encore  rien  observé  ». 

Les  cas  de  dissémination  par  les  insectes  sont  en  effet  plus 
rares,  plus  difficiles  à  observer,  mais  ils  n'en  sont  que  plus 
curieux  pour  cela  et  M.  Kew  en  a  recueilli  un  certain  nombre. 

On  peut  voir  au  Muséum  de  Manchester  une  larve  de  libel- 
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Iule  à  la  patle  de  laquelle  est  fiié  un  Spkœrium  comeum.  Ce 
cas  n'a  pas  une  grande  importance  au  point  de  vue  de  la 
dispersion,  car  les  larves  de  libellules  ne  voyagent  guère.  Il 
n'en  est  pas  de  même  quand  ces  petits  mollusques  s'attachent 
à  des  insectes  aquatiques  susceptibles  de  quitter  leur  ha- 
bitat préréré,  de  s'enlever  dans  les  airs  et  de  se  transporter 
à  une  distance  relativement  assez  considérable. 

M.  Kew  cite  5  exemples  de  Nëpes,  larges  coléoptères  bien 
connus,aux  pattes  desquelles  on  trouva  des  Sphœrium  ou  des 
Pisidium.  Des  exemples  semblables  ont  été  rapportés  par 
Darwin,  à  l'occasion  d'un  Dytique  capturé  par  M.  Crick  de 
Northampton  et  qui  transportait  aussi  cramponné  à  l'une  de 
ses  pattes  un  Sphœrivm  comeum.  Le  Dytique  fut  placé  dans 
un  aquarium  où  il  conserva  5  jours  son  commensal.  Au  bout 
de  ce  temps  celui-ci  se  détacha  et  alla  chercher  fortune  au 
fond  de  l'aquarium. 

Quelquefois  les  petits  mollusques  s'attachent  aux  antennes 
des  insectes  ou  des  crustacés  et  H.  Jenkins  a  vu  dans  un 
aquarium,  une  crevette  se  promener  en  portant  un  i^ûit^tum 
fortement  accroché  Jt  ses  antennes. 

Pour  quâ  les  insectes  aquatiques  puissent  concourir  efB- 
cacement  à  la  dispersion  des  mollusques,  mftme  dans  une 
aire  assez  restreinte,  il  est  nécessaire  qu'ils  passent,  en 
volant,  d'un  cours  d'eau  ou  d'un  étang  dans  un  autre  étang 
ou  cours  d'eau.  Les  auteurs  ne  sont  pas  bien  fixés  sur  les 
habitudes  aériennes  desinsecles  aquatiques  et  sur  les  voyages 
qu'ils  peuvent  effectuer  par  air,  Canoa  Powler  incline  à 
penser  que  les  Dytiques,  par  exemple,  ne  prennent  leur  vol 
que  lorsqu'ils  y  sont  forcés,  quand  leur  étang  est  à  sec. 
Mais  par  contre,  Darwin  déclare  que  les  Dytiques  volent  la 
nuit  et  qu'on  en  a  trouvé  souvent  sur  des  châssis  de  couche 
vitrés.  Les  insectes,  trompés  par  l'aspect  brillant  de  ces 
vitres  qu'ils  avaient  pris  pour  la  surface  de  l'eau,  étaient 
venus  s'y  cogner  et  étaient  restés  littéralement  sur  le  carreau. 
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Des  Daturalistes  dont  M.  Kewdonne  les  noms  ont,  en  outre, 
capturé  au  vol  des  insectes  aquatiques  en  chassant  la  nuit, 
ou  en  ont  trouvé  près  des  lanternes  électriques  dans  les 
villes.  Il  est  démontré  maintenant  que  ces  insectes  peuvent 
se  déplacer  la  nuit,  de  cours  d'eau  en  cours  d'eau,  et  M.  Wal- 
lace  qui  s'est  occupé  de  la  question  de  dispersion  des  pois- 
sons, estime  qu'ils  transportent  ainsi  du  frai  d'un  étang  dans 
un  autre. 

Quand  H.  Kew  a  présenté  à  la  Société  Entomologique  le 
spécimen  du  DytUcus  marginaiis  avec  à  la  patte  un  Sphœrium 
comeum,  on  lui  objecta  que  le  poids  de  ce  bivalve  devait 
empêcher  l'insecte  de  s'envoler.  H.  Darwin  répondit  qu'un 
poids  aussi  peu  important  n'étaiL  pas  pour  embarrasser  un 
coléopl^  aussi  robuste  qu'un  Dytique.  D'ailleurs,  ce  qui 
détruit  toute  bésitaLion,  c'est  que  plusieurs  captures  au  vol 
ont  été  faites  d'insectes  portant  aux  pattes  des  coquilles, 
quelquefois  deux. 

Des  faits  que  nous  venons  de  rapporter  il  résulte  que  la 
distribution  locale  des  bivalves  peut  êlre  influencée  dans  une 
certaine  mesure  par  les  insectes  aquatiques.  Un  vent  violent 
peut  aussi  entraîner  des  insectes  portant  des  mollusques, 
et  disséminer  très  loin  des  espèces  intéressantes. 

Les  grenouilles,  crapauds,  salamandres,  etc,  sont  encore 
assez  souvent  capturés  avec  des  mollusques  allachés  à  leurs 
pattes.  On  a  vu  des  salamandres  avec  2  bivalves  et  des  cra- 
pauds avec  G  bivalves. 

La  première  mention  d'une  capture  de  ce  genre  date  de 
1829.  M.  Knapp  raconte  dans  le  Journal  ofa  naluralul  l'im- 
pression très  bizarre  que  lui  a  causée  la  vue  d'une  salamandre 
traînant  bien  malgré  elle  une  coquille. 

Bien  d'autres  trouvailles  sont  rapportées  par  l'auteur  que 
nous  analysons,  mais  il  serait  trop  long  de  les  reproduire 
toutes. 

Il  est  bien  évident  que  ces  amphibies  ne  peuvent  Irans- 
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porter  bien  loin  les  bivalves  qui  s'attacbent  à  eux.  Bien  que 
les  salamandres  aient  la  possibilité  de  changer  de  cours  d'eau 
en  rampant  dans  l'tierbe  humide  des  marais,  que  les  gre- 
nouilles et  les  crapauds  puissent  parcourir  un  certain  espace 
et  franchir  des  obstacles  peu  importants,  il  n'en  est  pas 
moins  vrai  que  leurs  pérégnnalions  seront  toujours  très 
limitées  et  se  borneront  à  passer  d'un  étang  dans  un  autre. 

On  a  rarement  trouvé  de  ces  batraciens,  arec  la  coquille 
à  la  patte,  en  dehors  et  à  une  certaine  distance  d'une  pièce 
d'eau-  Notre  auteur  n'en  cite  que  3  cas  dans  lesquels  la  dis- 
tance était  inférieure  h  100  mètres. 

D'autres  anioiauz  peuvent  accidentellement  se  trouver 
pris  entre  les  valves  des  mollusques.  M.  Todd  rapporte  le 
cas  d'une  tortue  qui  promena  longtemps  un  Unio  attaché  à 
sa  mâchoire.  M.  le  professeur  Girard  a  trouvé,  dans  Seine- 
et-Marne,  des  écrevisses  dont  les  pattes  étaient  garnies  de 
Cyctat  fontinalis.  Quelquefois  les  huit  pattes  ambulatoires 
portaient  des  coquilles  ;  on  aurait  dit  que  ces  crustacés 
avaient  des  sabots.  Le  professeur  Rossmassler  signale  en 
outre  que  des  DreUsena  polymorpka  s'attachent  souvent  par 
le  byssus  à  la  queue  des  écrevisses. 

V.  Brahdicourt. 
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1897.  Mars.  —  Baron  d'Hahoaville.  Sur  les  Oiseaux  utiles 
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Observations  sur  la  faune  des  argiles  de  la  tuilerie  de  Seyssins. 

Société  Hollandaise  des  Sciences  à  Harlem  :  Archives  Néer- 
landaises des  Sciences  exactes  et  naturelles.  —  M.  W.  Beije- 
RiNCK.  Sur  la  Gécidiogénèse  et  la  génération  alternante  chezie 
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collection  ornithologique  du  Musée  de  l'Université  de 
SéviUe.  —  Medika.  Matériaux  pour  la  faune  des  Hyménop- 
tères de  l'Espagne.  —  Cadevall.  Considérations  sur  quelques 
plantes  curieuses  récollées  en  Catalogne.  —  Marcel  Rivas 
Mateos.  Prodrome  pour  l'étude  des  espèces  espagnoles  du 
genre  Graliola  (Scrophutaiiées).  —  D.^m^l  Jimenrz  de  Cisne- 
Ros.  Note  sur  un  Baleinoptère  rencontré  dans  les  environs  de 
Gijon. 

Natvrwissenicha/lliche  Gesellscha/l  his  à  Dresde.  Mémoires 
dejuillet  à  Décembre  189G.  —  D'Tn.  Reibisch.  Mollusques  de 
l'équateur.  —  D'  E.  Danzig.  Note  sur  quelques  dépôts  dilu- 
viens dans  les  environs  de  Rochlitz  en  Saxe. 

Verein  fur  Scklesiseke  Jnseklenkunde.  Mémoire  spécial 
pour  le  cinquantenaire  de  la  Société,  1847-1897.  —  J.  Geh- 
HARDT.  Différentes  notes  sur  les  Cteonus  iwbalus  et  C.  glau- 
cus;  sur  le  Ceulorhynchus  barhareœ  Suff.  ;  sur  le  Hnminolus 
(Byt-rhus  aucl.)  arietitms  Stef.  —  E.  Reitter.  Remarques 
sur  les  Coléoptères  du  genre  Asclera  Schm;  révision  des 
Coléoptères  du  genre  Anémia  Cost.  de  la  faune  paléarctique. 

—  H.  Friesb.  Monographie  des  Apides  du  genre  Nomia  Lalr, 

—  V.-R.  Roder.  Les  Diptères  du  genre  Gymnomvs  Lôw.  — 
M.  WisEOTT,  Les  Lépidoptères  hermaphrodites  de  ma  coU 
leclion. 

Nalurichsenichaftlicher  Verein  in  Hnmburg.  Mémoires 
3°  Série  IV.  —  D' W.  Michaelsen.  Nouveaux  matériaux  pour 
la  cUssiflcution  des  Lombrics.  —  D'  Georges  Pfëffer.  Note 
sur  la  manifestation  la  plus  intime  de  l'individualité  vivante. 

—  D'IL  BoBGERT.  Sur  une  Couleuvre  à  deux  têtes. 
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Verein  fur  Dîalurkunde  sa  Zwkkau  in  Sachsen.  Ilapport 
annuel.  1893.  —  D'  Von  Sculecbtendal.  Les  Galles  (Zoocé- 
cidies)  des  plantes  vasculaires  en  Allemagne.  3*  supplément 

—  RoBEBT  Brrge.  Immigration  du  Hamster  {Crieetus  frumen- 
taritis  Pall.)  aux  environs  de  Zwickau. 

Na'urwisKtuchafllicher  Verein  fiir  Sachsen  und  Tkâringen. 
ZeiUchrift  fur  Natunvissenuchaftm.  69*  volume.  Fascicules 
S  et  6,  I"  Avril  1897.  —  Hans  Fitting.  Histoire  de  la  fioris- 
tique  de  Halle.  —  D'  Robert  Groxe.  Nouvelles  recherches 
sur  le  développement  de  l'eslomac  des  Ruminants. 

Naturwissenaehaflllcher  Verein  zu  Bremen.  Mémoires. 
XIV*  volume,  S"  fascicule.  —  W.-O.  Pocke.  Une  excursion 
pendant  le  printemps  il  Nordemey.  —  D' Itiiu.,  de  Darmstadt. 
Aperçu  sur  les  Mousses  récoltées  pendant  un  voyage  dans  le 
Nord  de  l'Amérique  en  1888.  —  W.-O.  Pocke.  Remarques 
sur  les  espèces  du  genre  Agrimonia.  —  C.-F.  Wiepken. 
Troisième  supplément  h  la  liste  des  Coléoptères  trouvés 
dans  le  Grand-Duché  d'Oldenbourg.  —  G. -A.  Poppb.  et  G. 
ScuAFFER.  Les  Collembola  des  environs  de  Brème.  —  F. 
KoEMKE.  Note  pour  la  classilicntion  du  genre  Eylais  Latr. 

—  W.-O.  FocKB.  Nouvelles  observations  sur  le  croisement 
des  espèces. 

■Natvrwissenschaftlicher  Verein  =«  Omabrûck.  H"  volume. 
Années  1895  et  1896.  —  J.  Martin.  Etudes  sur  le  diluvium 
et  recherches  comparatives  sur  le  diluvium  de  l'Ouest  du 
Weser.  —  G.  Mollmann.  Supplément  à  la  Flore  d'OsnabriicK. 

—  G.  Wanke.  Observations  météorologiques. 

Socielas  Entomologica  de  Zurich- Hotlingen.  XII'  année. 
N"  1 , 3, 4.  —  L.  Krulikowskt.  Quelques  mots  stir  les  Zygœna 
russes.  —  Paul  Bohn.  Mes  chasses  en  1896.  —  Prof.  D'  L.-G. 
CouBVOistER.  Les  Lycœnides  du  Simplon. 
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OBSERVATIONS    MËT£OROIX>aiQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altilvde  51*362. 
Mai  1897. 
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L'fiéliographe  ne  Tonctionne  plus. 
ibrMalioR* ri oburoaliOM ;  B.  Boumuqne.  — Br.  Bronillud..— Ecl.  Eclilr.  ~  01.  bl.  Gelée 
bltncbe.  —  Gr-  Qréle.  —  dg.  Keige.  —  Or.  Ortga.  —  Ton.  Tonnerre.  —  La  tcmpéraluce  de  la 
Somme  eil  priie  1  6  b.  du  naSia  elt  S  b.  do  tolr.  —  L'élut  du  de),  la  diracUoa  du  thd(,  l'état 
bjgrnmélrtque  (ual  obtentAi  &  B  b.  du  malla.  —  L'état  du  del  e>l  mesuid  de  O  à  10,  eu  dlilîiiwi 
de  aébnloilléi  —  Lbi  beum  de  loleil  lont  mtvaiea  vite  l'bêllognpbe  de  Cunpbell. 
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DU  mu  DE  LA 

BULLETIN  MEHSUEL 

N°  299.  -  Jgilkl-Atèl  1897.  -  26*  Amèis.  -  T.  XIII. 

Adreuu  :  Lei  Ouvrages,  Hanuicrits  et  CommuDictUons  intéreuant  la 
rédactioQ  du  Bulletin,  à  H.  le  Président  de  la  Société,  à  AmieDs. 

Les  demandes  d'aboDoeinent  et  les  cotisatioDS,  [en  timbres'poste) ,  i 
U.  le  D'  Smnevi,  rue  S'-Louis,  3i,  Amieas. 

Le  Bullelio  est  envoyé  gratuitemeat  à  tous  les  Hemtireg  payants  ;  il  e»l 
adressé  lui  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'écbange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  13  juia 
t897,  p.  237.  —  ConlributioDS  à  la  Faune  locale,  par  M.  L.  CAOPKNntR, 
p.  238.  —  Les  orages  et  lea  zones  à  grêle  dans  le  département  de  la 
Somme,  par  M,  H.  Duchaussoy,  p.  263.  —  Ouvrages  reçus,  p.  269.  — 
Observations  météorologiques,  p.  271-273. 

EXTRAIT  DES  PDOCÉS-VERBAUX. 

3ËAHCE   GÉNÉRALE   DU    H  JUIN    1897. 

Présidence  de  M.  GONSE. 

Cdbrespondanci-;.  —  1"  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique,  des  Beaux-Arts  et  des  Culles  annonçant  l'envoi 
d'ouvrages  venant  des  Ëtats-Unis,  d'Italie,  de  Suisse  et  de 
Russie. 

2'  Lettre  de  la  Société  de  Secours  des  Amis  des  Sciences 
remerciant  la  Société  Linnéenne  du  concours  qu'elle  a  bien 
voulu  apporter  à  l'œuvre  qu'elle  a  entreprise. 

:)"  Lettre  de  la  Société  départementale  d'Agriculture, 
Sciences  et  Arts  de  la  Dordogne  invitant  la  Société  &  assister 
à  l'assemblée  générale  dite  de  la  Saint-Mémoire,  àPérigueux 
qui  a  eu  lieu  le  26  mai  1897,  à  8  heures  du  soir. 

4"  Lettre  de  la  Société  d'Émulation  d'Abbeville  deman- 
dant de  lui  faire  connaître  avant  le  IS  juin  au  plus  tard,  les 
noms  des  membres  de  la  Société  Linnéenne  qui  se  proposent 

26*  ANNftE.  17 
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il'assisler  à  la  séance  solennelle,  qui  aura  lieu  à  Abbeville  à 
l'occasion  de  la  célébralion  de  son  centenaire,  le  dimancfae 
Il  juillet  1897. 

M.  le  D'  Marchai,  rue  Robert  de  Luzarches,  présenté  dans 
la  dernière  séance  est  admis  en  qualité  de  membre  résidant. 

M.  Brandicourt,  signale  la  présence  des  deux  plantes  sui- 
vantes au  Tiaduc  de  Poix  «  Ophrys  apifera  et  Loroglostum 
hircinum  ». 

M.  l'abbé  Ch.  Dequevauviller  nous  adresse  pour  le  volume 
des  Mémoires,  un  travail  étendu  sur  les  »  Anomalies  cbez 
Delphinium  Consolida  L.  » 

Il  est  donné  lecture  d'une  note  de  M.  le  D'  Du  Roselle  sur 
a  l'Inconstance  de  la  conformation  de  la  4*  cellule  posté- 
rieure de  l'aile  du  genre  Thereva,  Latreille  (Diptères).  » 
Le  Secrétaire- Adjoint, 
F.  GaoouART. 


CONTRIBUTIONS  A  LA  FAUNE  LOCALE 

COLÉOPTÈBES  (1). 
Dromius  bifasciatut  Dej.  —  Décembre.  Bois  Ducorroy  h  Sl- 

Le6ia  crux-minor  h.  —  Novembre.  Bols  de  la  Longue- 
Remise  à  Cagny,  dans  les  mousses. 

l'anagaeut  4  puslvlaltu  Sturm.  —  Septembre.  Bois  de  la 
Longue-Remise  &  Cagny,  dans  les  mousses. 

Uradycellus  placidus  Gyl.  —  Mai.  Marais  de  Blangy-Tronville. 

Hydroporus  nigrita  F.  —  Mars.  Marais  du  Petit-St-Jean- 
lez-Amiens,  dans  les  bottes  de  foin. 

H.  notalus  Sturm.  —  Juillet.  Marais  de  Long. 


(1)  Les  espaces  prâcâdéesd'uo  afilérJKque  n'ont  pas  ei 
tées  dans  le  dàparteroeat  de  la  Bomme. 
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Ockihebilu  bicolon  Germ.  —  Novembre.  Marais  de  Longpré- 
lez-Amîen»,  dans  les  bottes  de  roin. 

Crataraea  nidicola  Fairm.  —  Août.  Marais  de  Blangy-Tron- 
ville. 

*  Oxypoda  lenlula  Er.  —  Avril.  Bois  de  Boves. 

Momahla  splendenx  Kr.  —  Avril.  Marais  du  PetilrSLJean-lez- 
Amiens.  — Mai.  Bois  DupreuxàCottencby.  —  Juillet.  Forêt 
de  Lucbeuz. 

H.  sodalit  Er.  —  Août.  Bois  de  Botes,  dans  les  cbampigaons. 

Tackyporus  tersm  Er.  —  Novembre.  Boulîlterie,  sous  la 
mousse. 

Staphylinus  latebricola  Orav.  —  Juin.  Marais  de  BoutiUerîe. 

Stenut  incrouatui  Er.  —  Mai.  Marais  de  Caslel. 

S.  Kiesenweltei i  Bosb.  —  Avril.  Maraisde  Blangy-Tronville. 

Letteva  BeeriPauv.  —  Décembre.  Marais  de  Boves. 

Omaiium  strxatum  Grav.  —  Décembre.  Marais  de  Boves. 

Pselaphut  Dresdetuû  Herbst.  —  Avril.  Marais  du  Petil-St- 
Jean-lez- Amiens. 

Tnmium  ftrevicome  fteichb.  —  Janvier.  Bois  de  la  Longue- 
Remise  à  Cagny,  dans  les  mousses. 

Scydmaenvs  Sparskalli  Denny.  —  Mars.  Bois  Âe  la  Longue- 
Remise  à  Cagny. 

Calopt  meridionalis  knbé.  —  Octobre.  Bois  de  Boves,  dans 
les  champignons  —  Bois  de  Bocogne  à  Péronne,  dans  la 


.C.  negleclui  Kr.  —  Mai.  Bois  de  Boves.  —  Novembre.  Bou- 

tillerie,  dans  les  mousses.  —  Janvier.  Bois  de  Dury,  dans 

les  champignons. 
C.  Alpinui  ûyl.  —  Mai.  Marais  de  Thézy. 
Anitotoma  cinnamomea  Panz.  —  Octobre.  Bois  du  Trou- 

Wai^ier  à  St-Fuscien. 
Cyrtuta  pauxilla  Scbmidt.  —  Juin.  Marais  du  Petit-St-Jean- 

lAz-Amiens. 
*  Agaricophagiis  cephalote»  Scbmidl.  —  Juillet,  septembre. 

Marais  da  Petil-St-Jean-lez-Amiens. 
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Epuraea  limbala  V.  —  Kévrier.  Marais  de  St-Acheol,  sous 

les  Teuillea  mortes. 
Hhiiophagut  depretna  F.  —  Avril.  Boutillerie. 
Cerylon  deplanalum  Gyl.  —  Haï.  Marais  de  Castel,  sous 

l'écorce  d'un  tremble  aballii. 
Antheropkagtit  tilaceutUerhsi.  —  Juin.  Bois  Louvet  i  Berny- 

sur-Noye. 

*  Corlicaria  umbilicifera  Mannb.  —  Mars.  Bois  Dupreui  k 

Cotteocby. 

Monoioma  brevicoHis  A.  —  Juin.  Amiens,  débris  végétaux. 

Megaloma  vndata  L.  —  Décembre.  Boves,  sous  une  écorce 
de  saule. 

Antkrenus  mmeorum  L.  —  Juillet.  Marais  de  Ponlaine-sur- 
Somme. 

Serica  brunnea  L.  —  Juillet.  Bois  Louvet  à  Beniy-sur-Noye. 

Anlhniia  manca  F.  —  Mai.  Le  Paraclet,  près  Boves. 

Trackys  troglodytes  Gyl.  —  Novembre.  Bois  de  la  Longue- 
Remise,  dans  les  mousses. 

Cardiopkonis  cinereus  Herbst.  —  Mai.  Bois  de  Gavillon.  — 
Cagny. 

Podiibrus  A  tpirnts  Payk.  —  Juillet.  Forêt  de  Lucheux. 

7'elepkarus  pulicartus  F,  —  Mai.  Amiens. 

Malthodes  spatliifer  Kiesw.  —  Juillet.  Forêt  de  Lucbeux. 

Tillui  elongatuî  L.  —  Juin.  Amiens,  au  vol. 

Xestobivm  plumbevm  Illig.  —  Juin.  Marais  du  Petlt-St-Jaau- 

Ernobim  consimilU  Muls.  — Juin.  Bois  de  la  Longue-Remise, 
éclos  de  branches  mortes  de  pin. 

*  Amphibolus  gentitis  Rosh.  —  Mai.   Bois  de  la  Longue- 

Remise,  sur  les  pins.  —  Juin.  Portmanoir. 
PtilitiuB  costaïus  Gyl.  —  Longueau,  éclos  en  mai,  de  bois 

morl  de  saule. 
Xyletinus  aler  Panz.  —  Juin.  Bois  d'Ailly-sur-Somme. 
Hedobia  imperialit  L.   —  Boutillerie,  éclos  de  branches 

mortes  de  Robinia  pteudo-acacia. 
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Ptimu  duHiu  Slurm.  —  Avril.  Bois  du  QucsQoy  à  Fosse- 

maDant. 
LUsodema  denlicoUu  Gyl.  —  Boves,  éclos  de  bois  mort  de 

saule. 
Œdemera  fiavipet  F.  —  Juillet.  Bois  du  Trou-Wargnier  à 

St-Fuscien. 
SitoneÈ  meliloti  Wall.  —  Novembre.  Marais  de  Longpré-lez- 

Amieus,  dans  les  bottes  de  foin. 
Periteha  natitmt  Bobtu.  —  Juillet  Mailles.  —  Août.  Bois  du 

Petit-Léo  D. 
Trackyphlœus  tcaber  L.  —  Novembre.  St-PuscieD,  sous  la 

mousse- 
Slyphlus  seiulosus  Gyl.  —  Juillet.  Marais  de  Bailles. 
Limobivs  mixtm  Bobnn.  —  Juillet.  Bois  de  Boves. 
Cteonus  tritulcatas  Herbst.  —  Mai.  Hailles. 
Dorylomtu  dortalU  Herbst.  Juillet.  Forêt  de  Lucbeux. 
Apion  aciculare  ûerm.  —  Novembre.  Bois  du  Trou-Wargnier 

à  SlrPuscien.  —  Bois  de  la  Longue-Remise  à  Cagny,  dans 

les  mousses. 
A.  eolvmbinum  (ierm.  —  Juillet.  Forôt  de  Lucbeux. 

*  A.  simile  Kirb.  —  Avril.  Bois  de  Boves. 

A .  ebeninum  Kirb.  Juillet.  Forêt  de  Lucbeux. 

Rhynchite»  unc'matus  Thoms,  —  Juillet.  Forêt  de  Lucfaeux. 

*  Magdalinus  vwlaceui  L.  —  Juillet.  Forêt  de  Lucbeux,  sur 

les  pins. 

*  M.  phUgmalicua  Herbst.  —  Mars.  Bois  du  Petit-Léon.  — 

Avril.  Bois  de  la  Belle-Bpine  k  Dury.  —  Mai.  Forêt  de 
Wailly.  —  Bois  de  la  Longue-Remise,  sur  les  pins. 

M,  nitidipennit  Bobm.  —  Juin.  Camon. 

Lygniodet  enuckator  Panz.  —  Juin.  Blangy-Tronville. 

Tyckius  lineatulus  Stepb.  ~  Mai.  Bois  de  Sénécat  à  Castel. 
—  Octobre.  Marais  de  Blangy-Tronville. 

T.  pkaleralm  Stev.  —  Octobre.  Bois  Semé  à  St-Fuscien. 

Ceiitorkynckui  pumilio  Gyl.  —  Mars.  Bois  de  la  Longue- 
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Remise,  dans  la  mousse.  —  Avril.  Bois  du  Quesnoy  à 

Fossemanant.  —  Mai.  Marais  de  Castel. 
C.  thlatpu  Bris.  —  Juin.  Ailly-sur-Noye,  sur  Iberis  amara. 
C.  j'ugulosu*  Herbsl.  —  Juin.  Marais  de  Blangy -Trou ville. 
C.  picitarsii  Gyl.  —  Juin.  Marais  de  Blangy-Tronville. 
Pkytobim  Waltoni  Bohm.  —  Février.  Marais  de  St-Acbeul, 

sous  les  feuilles  mortes. 
Rhinoncut  bruchoides  Herbst.  —  Jauvier.  Bois  de  la  Longue- 
Remise.  —  Septembre.  Marais  du  Petil-SUJean. 
Hylasles  angustatus  Herbst.  —  Juin.   Bois  de   la  Longue- 
Remise. 
Botiryckut  bidem  F.  —  Bois  de  la  Lungue-flemise,  éclos  de 

branches  mortes  de  pins. 
Clytus  mystkus  L.  —  Juillet.  Bois  Louvet  à  Berny-sur-Koye, 

sous  l'écorce  d'un  pommier  mort. 
Necydalit  major  Ia.  — Juin.  Camon.surun  tronc  de  peuplier, 
N.  umbellatarum  L.  —  Juin.  Dommartin,  éclos  de  branches 

mortes  de  pommier. 
Agapanthia  anguslïcoUis  Gyl.  —  Marais  de  St-Acheul-lez- 

Amiens,  éclos  en  mai  d'une  tarve  vivant  dans  une  tige  de 

Scrophulaire. 
Chlythra  cyanea  F.  —  Mai.  Bois  Dupreux  à  Gottenchy. 
Cryptocepkalua  iO  punctalut  h  —  Juin.  Fortmanoir. 
C.  populi  Suff.  —  Juillet,  Août.  Marais  de  Long  et  de  Blangy- 

Tron  ville. 
Ckrysomela  marginalit  Duft.  —  Mars.  Ile  Ste-Aragoue,  près 

Amiens,  sous  tes  feuilles  mortes. 
'  Crepidodera  tmaragdina  Foud.  —  Juin.  Rue. 
Aphlona  cyparissiae  Holfm.  —  Marais  de  Thézy. 
Sphaeroderma  cardui  Gebl.  —  Amiens,  éclos  des  feuilles  de 

Centavrea  nigra,  minées  par  sa  larve. 
Phijllolrela  gallica  Bris.  —  Juillet.  Bois  du  Trou-Wargnier 

à  St-Fuscien,  sur  Iberit  amara. 
Pleclroscelh  Sahlbergi  Gyl.  —  Mai.  Marais  de  Castel. 
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Apleropeda  ciliataO].  —  Juillel.  Marais  de Fortmanoir,  éclos 
des  Teuilles  de  Hhinanthxu  hinvta,  minées  par  sa  larre. 

'  Thyamit  praletuia  AU.  —  Août.  Cayeux.  —  Amiens,  aux 
Fonds-de-Grâce. 

Anatis  ocellata  L.  —  Juillet.  Bailles. 

Scymnu3  Apelzî  Muts.  —  Mars.  Bois  de  la  Longue-Remise  à 
Gagoy,  dans  les  mousses. 

L.  Cabpbntibr. 


Les  orages  et  les  zones  à  grdle 
dans  le  dépax>tement  de  la  Somme  [i]. 

Dans  cette  étude  sur  les  orages,  je  me  propose  d'examiner 
succeisivement  :  1'  les  cas  de  mort  par  la  foudre,  2*  les 
incendies  ayant  même  origine,  3°  les  grandes  pluies  suivies 
d'inondations,  el  i*  la  répartition  de  la  grdle  dans  notre 
région. 

1*  Les  Foudroyés.  —  Parmi  les  coups  de  foudre  les  plus 
singuliers,  je  rappellerai  celui  de  16SG  :  le  tonnerre,  après 
être  tombé  sur  le  clocher  du  prieuré  de  Notre-Dame  de 
Montdidier,  imprime  sur  le  cAté  d'un  religieux  «  la  figure 
d'une  grue.  » 

Le  12  août  1731,  la  foudre  tombe  sur  le  clocher  des 
religieuses  de  Sainte-Claire,  et  tue  la  K.  M.  Thérèse  de 
Jésus,  tante  de  dom  Bouquet. 

Le  5  juillet  1775,  .^0  moutons  sont  tués  à  Boves  par  le 
tonnerre. 

Je  mentionnerai  encore  l'orage  du  /7  mai  1897,  venant 
de  l'Est,  caractérisé  par  de  violents  coups  de  tonnerre  et  le 


(1)  Cette  coDrérflDce.  Taite  A  l'AssemblÉe  gAnârata  de  la  Soeiili 
a'HorticuUure  de  Picardie,  le  13  Juin  11197,  s.  été  publiée  dans  le 
Progris  agricole  des  4  el  11  juillet  1897.  —  Voir  le  HiilMin  âf  la 
Société  Cinnéenne  du  Nord  de  ta  France  (N'  làS,  Janvier  1894}. 
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nombre  des  personnes  tnées  :  deux  dans  la  Somme,  au 
Bof^aei  et  à  Dompierre-Eeluaier  ;  deux  dans  le  Pas-de-Calais, 
&  Wailly  et  Tortequenne  ;  quatre  dans  l'Aine,  dont  trois  à 
Nizy-Ie-Comte.  Cet  dernières  mcltmes  étaient  sbritéefl  sdub 
une  meule  1 

De  1835  à  1883,  il  y  a  en  4609  personnes  tuées  en  France, 
dont  42  dans  ta  Somme,  qui  occupe  le  31'  rang. 

La  période  1869  à  1892  a  pu  être  éludiée  facilement  :  sur 
2924  cas -mortels,  il  y  a  eu  2i7i  hommes  foudroyés  et 
75S  femmes.  Celles-ci  sont  donc  Trappées  seulement  dans 
la  proportion  de  36  pour  100;  cette  galanterie  apparente 
provient  de  ce  que,  parmi  les  personnes  exposées  à  dire 
tuées  par  le  tonnerre,  dans  les  champs  ou  les  montagnes, 
le  nombre  des  hommes  est  plus  considérable  que  celui  des 
femmes. 

Année  moyenne,  il  y  a  13S  vîctimeB  :  il  n'y  en  a  eu  que 
86  en  1879;  on  a  relevé  un  maximum  de  187  en  1892. 

Peu  de  personnel,  environ  1/5,  sont  tuées  à  domicile  ; 
ancnne  an  lit  :  c'est  là  une  circonstance  à  noter  pour  les 
gens  peureux.  Une  Tiotime  sur  quatre  a  été  foudroyée  Étons 
un  Btbre  ;  beaucoup  sont  tuées  dans  les  champs,  abritées 
sous  des  meules  ou  des  moyettes.  Pour  une  période  de 
30  ans.  M,  Boudin  estime  à  1700  le  nombre  de  personnes 
qui  auraient  pu  échapper  à  la  mort,  en  évitant  de  chercher 
un  abri  trompeur  sous  des  arbres. 

«  La  Bretagne,  le  Maine,  l'Aujou,  la  Normandie,  dit 
M.  V.  Turquan,  comptent  peu  de  cas  de  foudroiement.  Plus 
on  s'avance  vers  le  Centre,  plus  les  chances  d'être  foudroyé 
augmentent,  et  on  atteint  le  maximum  de  ce  risque,  en 
atteignant  le  nœud  du  Massif  central,  c'est-à-dire  le  dépar- 
tement de  la  Lozère;  c'est  dans  ce  département,  sur  les 
plateaux  désolés  du  Gévaudan  et  de  la  Margeride,  sur  les 
causses  et  contreforts  du  Gantât,  du  Mézenc,  dans  le  Cantal 
et  la  Haute-Loire,  que  les  coups  de  foudre  sont  le  plus  à 
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reilouter.  De  l'autre  côté  de  la  vallée  du  RbAne  également, 
dans  les  arides  vallées  des  Hautes  et  des  Basses-Alpes,  Is 
foudre  frappe  impitoyablement  l'habitant.  Moins  fréquem- 
ment, mais  avec  une  ctirtaioe  intensité  encore,  les  orages 
des  Pyrénées,  de  la  Côte-d'Or  et  de  la  haute  vallée  de  U 
Seine,  du  Jura  et  des  Vosges,  sont  funestes  aux  habitants 
égarés,  aux  travailleurs,  agriculteurs,  ou  bei^ws  impru- 
dents. »  (1). 

2*  LeB  IsMudiea.  —  Sans  remonter  jusqu'au  déluge,  on 
me  permeltra  de  rappeler,  d'après  les  chroniqueurs  de  notre 
province,  les  incendies  de  la  cathédrale  d'Amiens  de  881, 
1019,  1107  et  121B. 

he  i5  juillet  i  527,  vers  les  10  heures  du  soir,  le  jour  de 
saint  Waast,  la  foudre  enflamme  la  fièche  en  charpente  du 
clocher  de  la  cathédrale  ;  le  plomb  et  le  métal  des  cloches 
coulèrent  par  torrents  incandescents.  Nous  savons  que  «  les 
charpentiers  et  couvreurs,  avec  les  manants  du  Hocquet,  de 
la  paroisse  Saint-Len,  duQuay,  et  les  bouchers,  travaillèrent 
courageusement  à  éteindre  le  feu  du  ciel.  » 

Le  tonnerre  frappe  volontiers  les  clochers  :  je  notera! 
l'incendie  de  l'é^ise.de  Rue,  le  16  octobre  1701,  et  celui  de 
Notre-Dame  de  Ham,  le  26  avril  1760. 

Souvent  le  Teu  du  ciel  cause  de  véritables  désastres  : 
7  maisons  dirent  brûlées  en  1728  à  Guerbigny  ;  il  y  en  a  eu 
25  à  Aubvillers,  en  1748,  et  11  h  Quiry-le-Sec,  en  1767. 

De  1868  à  1860,  c'est-à-dire  en  6  ans  seulement,  on  a  relevé 
43  incendies,  chez  des  personnes  ayant  souscrit  k  la  Caisse 
départementale. 

Dans  l'orage  du  9  août  i  896,  le  tonnerre  mit  le  Feu  à  une 
maison  de  la  rue  Morgan,  habitée  par  M.  Beau,  secrétaire 
général  de  la  Préfecture.  Le  même  jour  les  eaux  pluviales 


(IJ  V.  ToBQCAS.  LesiinislretagricoUiylesorageietlafotidre.  (Revu* 
scientiflque.  1806. 1*  série  Tome  VI,  p.  âW). 
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causèrent  des  inondations  dans  les  rues  du  Pinceau,  de 
Riolan,  du  Boucaque  et  de  Dom  Bouquet.  J'arrive  ainsi  ft  la 
3°  partie  de  mon  sujet. 

3'  IsondatiosB  par  pluies  d'orage.  —  L'an  1002,  du  1"  juin 
au  1"  août,  les  orages  furent  si  terribles  et  si  fréquents,  que 
la  Somme  sortit  de  son  lit  et  fit  de  grands  ravages  dans  une 
partie  de  la  ville  et  de  ses  environs. 

a  Au  mois  de  yutn  {746,  il  survint  une  pluie  si  extra- 
ordinaire sur  les  rivages  de  Goullemelle,  d'Esclainvillers,  et 
dans  les  environs,  dont  les  issues  tombent  dans  le  fond 
d'Ainval,  avec  un  torrent  si  affreux,  que  tout  le  village  fut 
submergé,  et  que  tes  habitants  qui  n'avaient  pas  eu  le  temps 
de  sa  réfugier  sur  le  pencbant  ou  le  haut  des  collines,  furent 
obligés  de  se  sauver  dans  les  greniers  ;  plusieurs  maisons 
furent  entraînées,  toutes  les  plantes  des  jardins  entièrement 
déracinées,  et  la  terre  couverte  de  plus  de  deux  pieds  de 
limon.  Il  y  périt  aussi  quantité  de  bestiaux,  et  3  à  1  personnes 
qui,  appréhendant  d'être  submergées  et  écrasées  dans  leurs 
maisons,  voulurent  risquer  de  passer  le  torrent  d'eau.  » 
(Scellier). 

Le  ii  juillet  i79Z,  entre  8  et  9  heures  du  soir,  un  violent 
orage  à  grêle,  avec  pluie  diluvienne,  cause  d'importants 
dég&ts  àCrouy,Gondé-Folie,Oissy,  Molliens-Vidame,Hornoy, 
Saleux,  etc.  Un  courant  d'eaux  sauvages  descend  à  Hangest- 
sur-Somme,  par  la  vallée  du  Cimetière,  ravinant  les  terres, 
et  déposant  dans  l'Enclos  plus  de  6  pieds  de  «  bourbes  »  ;  les 
chemins  sont  dégradés  à  Brassy;  des  arbres  sont  entraînés 
à  Namps-au-Val  ;  à  Prettemolle,  le  courant  enlève  une  foule 
d'objets:  draps,  chemises,  baquets,  marmites,  une<>  cuilure» 
de  pains  et  15  voitures  de  fumier. 

Le  lundi  il4  mai  y  j/d,  vers  6  heures  du  soir,  un  orage, 
accompagné  de  grêle,  a  éclaté  sur  la  ville  d'Amiens  et  une 
partie  de  l'arrondissement.  Les  rues  furent  inondées  ou 
transformées  en  torrents.  Sur  le  port,  une  grande  étendue 
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de  pavés  fui  entièrement  dégradée  ;  beaucoup  de  grés  furent 
roulés  dans  la  rivière. 

Pendant  l'orage  du  i"  mai  1841,  la  pluie  fut  tellement 
abondante  sur  Amiens,  que  la  rue  Saint-Jacques  ressemblait 
h  une  rivière  de  43  centimètres  de  profondeur.  Toutes  les 
caves  de  la  rue  des  Capucins  furent  aussi  inondées  par  les 
eaux  descendant  d'Heariville. 

Tout  le  monde  a  encore  présent  à  ta  mémoire,  la  catat- 
Iropke  de  Voiron  (Isère),  du  5  juin  dernier  :  la  cbute  d'eau  a 
été  si  abondante  que  la  Horge  s'est  élevée  en  quelques 
heures  à  6  mètres  au-dessus  de  l'étiage,  inondant  Si)  usines, 
détruisant  les  ponts  et  causant  6  millions  de  dommages. 

4°  Ls  grêle.  —  J'aborde  enfin  la  question  des  orages  à 
grêle,  en  rappelant  quelques  faits  historiques  de  notre  région. 

Machart  indique  une  tempête  terrible  en  février  1593,  avec 
grêle  «  d'un  poids  énorme  »  sur  Amiens.  Les  moissons 
furent  ravagées  aux  environs,  aux  dates  suivantes  :  23  juin 
1690,  24  juin  4694,  18  juillet  1773. 

Le  5  août  1776,  orage  à  grêle  à  Sainte-Segrée,  hachant 
les  blés  et  les  avoines,  d'après  les  notes  consignées  par  l'abbé 
Gigault,  sur  les  registres  de  baptême  de  la  paroisse.  Quelques 
jours  après,  dans  la  nuit  du  15  au  16  août,  les  récoltes  sont 
détruites  k  Doullens,  Havernas,  Beauval,  Hiileuz,  Bagneux, 
Brévillers,  Gézaiocourt,  ûrouches,  Lucbuel,  Naours  et  le 
Valbeureux. 

L'orage  du  13  Juillet  1788  traversa  la  France  et  les  Pays- 
Bas,  du  SO.  au  NE.,  grêlant  tous  les  terrains  suivant  deux 
bandes  parallèles,  l'une  de  175  lieues  de  long,  l'autre  de  200. 
L'orage  se  mouvait  avec  une  vitesse  de  16  lieues  &  l'heure. 
Jly  eut  1039paroisies  grèléet,  avec  une  perlé  de  36  millionB  ; 
25  communes  de  la  subdélégaLion  de  Montdidier  et  69  do 
l'élection  de  Péronne  furent  éprouvées.  Les  pertes  dé  passèrent 
20000  livres  dans  les  communes  de  Bazentin,  Bray,  Carnoy, 
Cbaulnes,  Ghipilly,  Cléry,  Feuilléres,  Fransart,  Hallu,  Har- 
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bonnières,  Mametz  et  Moislains.  M.  Ghaadon,  de  Montdidier, 
dit  avoir  vu  des  grains  aussi  gros  que  des  œuts  de  dinde,  et 
de  figures  irréguliëres,  la  plupart  étant  en  navette  de  tisse- 
rand, le  noyau  très  opaque,  et  le  reste  transparent  comme 
du  cristal. 

Le  16  aoftt  1791,  50  communes  du  district  d'Amiens 
subissent  des  pertes  s'élevant  à  550000  livres.  Elles  dépassent 
iOOOOO  livres  pour  la  ville,  où  226000  carreaux  furent 
brités,  dont  1220  à  Saint-Cbarles  et  178  à  l'hôtel  de  ville. 
Les  communes  les  plus  éprouvées  sont  celles  de  Boves, 
MoDsures,  Querrieu,  Allonville,  Bacouel,  Belleuse,  Fréchen- 
court,  ftivery,  etc.  A  Querrieu,  «  cette  grêle  effroyable  s'est 
tùi  sentir  avec  tant  de  force  et  de  rigueur,  qu'un  grand 
nombre  de  moissonneurs,  qui  en  ont  été  blessés,  auraient 
péri,  s'ils  n'eussent  trouvé  des  abris  pour  se  dérober  aux 
glaçom  avssi  gros  qtiaigts  de  celte  épouvantable  grêle.  » 

Le  17  juin  18S9,  41  communes  furent  atteintes,  les  pertes 
totales  s'élevant  à  770000  fr.  A  Clairy-Saulcboix,  on  a  vu 
des  grAlons  de  la  grosseur  d'un  œuf  de  poule,  «  couioeris 
d'aipérités  »;  toutes  les  toitures  en  ardoises  et  en  pannes  ont 
été  broyées  ;  la  cheminée  en  bois  de  ta  fabrique  de  produits 
chimiques  de  Saint-Roch  fut  renversée  par  le  vent. 

Je  mentionnerai  encore  pour  mémoire  les  orages  du  f  / 
août  iS56  (Hangest-sur-Somme,  Crouy,  Soues,  Yteux, 
Bourdon, Flixecourt);  duSOjuin  ^8^(?(Groixrauit,  Eplessier, 
Quevauvillers},  et  du  12  juillet  /  j  j-f  (Gamaches,  Matsniëres. 
Tours,  Huppy,  Hoycnneville).  Hésièree  fut  saccagé  le  S6  août 
i894;  une  année  après,  le  10  août  1895,  il  y  avait 
2800000  francs  de  pertes,  dont  plus  de  un  tnitUon  pour 
BeancampB-le-Vieu. 

Pour  les  détails  et  les  références,  on  voudra  bien  se 
reporter  à  la  Météorologie  du  déparlement  de  la  Somme, 
publiée  dans  les  Mémoires  de  la  Société  Linnéenne  du  Nord  de 
la  Fi-ance. 
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o"  Donmagsi  en  Fr&nM.  —  Depuis  35  ans  près  de  deux 
milliardl  ont  été  engloutis  par  la  grêle.  La  perle  annuelle 
moyenne  est  de  83  millions.  Le  miainiiim  de  la  période 
l873-9i  s'élève  encore  k  40  millions  eu  1816;  deux  ans 
auparavant,  il  y  a  eu  un  maximum  de  140  millions. 

Les  départements  les  plus  maltraités  sont  ceus  du  Gers, 
de  la  Haute-Garonne,  de  l'Hérault,  du  Lot,  des  Hautes- 
Pyrénées,  de  Sa6ne-et-Loire  et  du  RbAne  ;  les  moins  éprouvés 
sont  ceux  du  Finistère,  de  la  Manche,  de  la  Mayenne  et  du 
Morbihan.  D'après  la  carie  de  M.  Turquan,  publiée  dans  la 
Menue  scientifique,  le  Poitou,  la  Bretagne  et  la  Normandie 
semblent  ne  pas  soufTrir;  le  Lyonnais,  d'une  part,  et  la 
Gascogne,  de  l'autre,  sontau  contraire  deus  centres  d'orages 
àgre)e(l). 

{A  suivre).  H.  Ducbacssoy. 

Ouvrages  reçup. 

Nalurwissenschaftlickef  Verein  in  Hamburg.  Mémoires 
XV'volume.  —  KarlKraepelin.  Révision  des  Uroipygi  Thor. 
—  Fr.  Ablborn.  Le  balancement  dans  le  vol  et  étude  des 
différentes  positions  des  ailes  dans  les  airs. 

Comité  géologique  de  Saint-Pétersbourg.  Supplément  au 
Tome  XV.  —  S.  Nikitin,  Bibliothèque  géologique  de  la 
Kussie.  —  Procès- verbaux,  volume  XV.  N°  ït.  1896.  —  Baron 
B.  ToLL.  Compte  rendu  préliminaire  sur  les  recherches  géo- 
logiques dans  la  région  de  la  feuille  13  de  la  carie  générale  de 
la  Russie.  — .N.  Sokolow.  Recherches  hydro-géologiques  dans 
le  district  Alexandrovsk,  gouvernement  d'iekaterinoslav.  — 
Mémoires.  Vol.  XIV.  N"  2. 1896.  —  D' N.  Sokolow.  Recherches 
hydro-géologiques  dans  le  gouvernement  de  Cberson.   — 


(t)  Btvue  scientifique.  —  1891.  —  4*  Série.  Tome  VI,  p.  393. 
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VolumeXIV.N' 4. 1896.~Pror.J.-W.MusciiKBTOw.  Esquisses 
géologiques  sur  tes  terrains  glaciaires  de  Teberda  et  de 
Tscbchalta  dans  le  Caucase. 

Société  impériale  dei  Naluralistet  de  Mokou.  Année  4896. 
N*  2.  —  Marie  Pavlow.  Nouveaux  Mammifères  tertiaires  trou- 
vés en  Russie. — D*' J.  von  Bodbiaga.  La  Taune  des  Salamandres 
d'Europe,  11.  Urodèles.  —  N.  Iwanzopp.  Note  sur  la  structure, 
le  mode  d'action  elle  développement  des  cellules  urticantes 
dans  lâs  Cœlenthérées,  —  H.  Trautschold.  Flores  du  Pftleet 
des  Tropiques. 

Académie  impériale  des  Sciences  de  St-Pétenbowg.  An- 
nuaire du  Musée  Zoologique.  I89"7.  N"  1.  —  G.  0.  Sarb. 
Entomostracées  de  la  Mer  Caspienne.  —  G.  Jacobson.  Chry- 
somélidcs  de  la  Faune  paléarctique  nouveaux  ou  peu  connus. 

—  A  BiRiiLA.  Recherches  sur  la  Biologie  et  la  Zoogéographie, 
principalement  des  Mers  Russes.  —  11.  Hydrozoaires,  Poly- 
chëtea  et  Crustacés,  recueillis  en  1895  par  le  D'  A.  Bokinb, 
dans  les  Golfes  de  l'Eniséi  et  de  l'Obi. 

Naturforscher-GeselUchaft  bei  der  Universital  Jurgew  {Dor- 
pat).  Archives  pour  l'histoire  naturelle  de  la  Livonie, 
l'Ësthonie  et  la  Courlande.  11°  Série.  Volume  XI   2°  livraison. 

—  D'  Edouard  Lehhakn.  Supplément  à  la  Flore  de  la  Livonie 
polonaise,  avec  un  aperçu  spécial  sur  la  Flore  des  cAtes  de 
la  Baltique,  de  la  Russie  Nord-Occidentale  et  des  gouverne- 
ments de  Pskow  et  de  St-Pétersbourg.  —  Dito.  Procès- 
verbaux.  XI*  volume.  2'  fascicule.  1896.  —  C.  Grevé.  Mœurs 
des  espèces  du  genre  Scaphirhynckus  de  l'Asie  Centrale.  — 
D'  K.  Dehio.  Note  sur  le  Bakmlidium  Coli. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Slalion  agronomique  (CAmiem.  —  Altitude  Sl^SÔS. 
Juin  1897. 
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Tolol  de  la  pluie  en  miUlmètres  :  73,4 

L'fléliographe  ne  fonctionne  plus. 
AbrieiatioTtMeîobteTVtttiotu:  B.  Baerraïqae.  —  Br.  BroDilianl.  — Eel.  Bel«ir.  —  01.  bl.  GeMe 
blaactae.  —  Gr.  Orile.  —  Ng.  Nolge.  —  Or.  Oraga.  —  Ton.  TaDDerre.  —  La  IcmpàrUnre  de  la 
Somme  etl  prise  ï  G  b.  da  hwLid  et  k  6  h.  du  loir.  —  L'élal  do  ciel,  ladlrecUoe  da  tsoI,  l'étal 
brgroinitilqQB  wnl  obsenéi  k  0  b.  da  nuUa.  —  L'£lat  du  del  ai  meiuri  de  0  à  10,  en  dliltanea 
e  nébnloeltâ.  —  Lu  benrei  de  soleil  lool  mesariet  avec  l'béllograpbe  de  Campbell. 
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OBSERVATIONS  HËTËOROLOGIOUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  SfSes. 
Juillet  1897. 
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jlMciafiOMt  (I  o&tfriMtltoM  :  B.  Boam«qae.  —  Br.  Brouillard.  —  Evl.  EcUlc.  —  fi 
bUuKhe  —  Or.  OrÉlB.  —  hg.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton.  Tonnerre.  —  L»  leapti 
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Débuloillâ.  —  Le*  taeurei  do  lolall  £oiil  menirèei  »tc  l'btiiofrrapbe  de  GMnpbell. 
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BULLETIN  MENSUEL 

N«  aOO.  -  Se|aeBibnM)ctobre  1897.  -  26*  Année.  -  T.  XUI. 


Le  Bulletin  est  eavojé  gratuitement  ù  tous  les  Membres  payants  ;  il  e&t 
adressé  aui  Sociétés  scieotiliquet,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux;  Séance  générale  du  10  juillet 
18BT,  p,  2T3,  —  Les  orages  et  les  zones  à  grêle  dans  le  département 
de  k  Somme,  par  M.  H.  Duchaussoy  (mite),  p.  2'ii.  —  Les  Couleurs 
protectrices,  par  H.  V.  Brandicourt,  p.  283.  —  Ouvrages  reçus,  p.  3B5. 
—  Observations  météorologiques,  p.  387-288. 

EXTRAIT   0E8  PROCÉS-VERBAUX. 

3ËAIICB   GÉNÉBALE   DU    10  JUILLET    1891. 

Préiidence  de  M.  L.  CARPËNTlEa. 

GoBREspoNnANCE  :  1°  Lettre  de  la  Société  d'Agriculture, 
Sciences,  Arts  et  Belles- Lettres  du  département  d'Indre-et- 
Loire  contenant  le  programme  des  Concours  organisés  par 
cette  Société. 

2'  Lettre  de  la  Société  Belge  de  Microscopie  invitant  notre 
président  k  l'Aïsemblée  générale  extraordinaire  qui  a  eu 
lieu  le  dimanche  4  juillet,  à  10  heures  du  malin,  à  l'occasion 
de  l'Exposition  Internationale  de  Bruxelles. 

M.  Gonse  dépose  sur  le  bureau  un  envoi  fait  par 
M.  Gopineau,  il  y  a  quelque  temps  déjà,  et  comprenant  : 
1*  Quelques  uois  et  noisettes  soudées  par  deux  ;  2°  Une 
monstruosité  tout  analogue  de  cerises,  mais  avec  celte 
particularité  que  les  fruits,  agrégés,  portent  des  sillons 
indiquaol  qu'ils  résultent  de  la  concrescence  de  deux,  trois, 

26*  ANNÉE.  18 
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et  jusqu'à  cinq  cerises  ;  le  pédoncule  commun  est  assez 
grfile  pour  démontrer  que  ta  multiplication  des  organes 
a  pris  naissance  dans  l'ovaire  seulement.  M.  Copineau  a 
récolté  ces  fruits  à  Frasnes-lès-Buîssenal,  Hainaut  (Belgique), 
en  1895,  sur  un  arbre  qui,  d'après  ce  qui  lui  a  été  dit, 
fructifie  abondamment  sans  jamais  produire  de  cerises 
normales  ;  cette  année,  par  exception,  il  n'avait  que  las 
fruits  présentés  à  la  Société. 

M .  Michel  Dubois  signale  la  capture  de  Chrysomela  lamina  F. 
à  Thézy  et  à  Oommartin  sur  VAntkriscui  ayloerlrit. 

H.  L.  Garpenrlier  a  pris  également  cette  espèce  à  Daours 
sur  la  même  plante. 

M.  Alpb.  Lefebvre  informe  la  Société  qu'il  a  obtenu  à 
.  l'Exposition  Internationale  de  Rouen,  une  médaille  d'ai^ent 
hors  module  pour  son  exposition  de  poissons. 

Des  félicitations  sont  adressées  à  notre  collègue. 

M.  L.  Carpentier  lit  un  travail  sur  les  «  Nervations  anor- 
males de  Tenthrédinides  »,  qui  sera  inséré  dans  le  prochain 
volume  de  nos  Mémoires. 

M.  Michel  Dubois  nous  remet  un  supplément  à  son 
Catalogue  des  Hémiptères  de  la  Somme. 

Il  est  donné  lecture  d'une  note  de  M.  Roger,  relative  h  la 
carte  agronomique  du  territoire  d'Aubigny,  canton  de  Gorbie 
(Somme). 

Le  Secrétaire- Adjoint, 
F.  Ghoouart. 


Les  orages  et  les  zones  à  grdle 
dans  le  dôpartement  de  la  Somme  [Suite). 

6°  Les  Orages  dans  Is  Somme.  —  La  plus  belle  série 
d'observations  est  celle  de  MM.  Chandon  qui,  dans  l'espace  de 
86  ans,  de  1784  à  1869,  ont  noté  /  6S0  cas  d'orage.  Le 
D'  Cousin  en  a  observé  312  à  Saint-Valery,  de  1810  à  18Î7  ; 
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nous  en  relevons  639  pour  Abbeville,  de  1833  à  1859,  d'après 
les  registres  de  .MM.  Callary,  Brion  et  Hecquet.  Signalons 
pour  Albert,  les  observations  de  M.  Comte,  et  pour  Amiens, 
celles  de  l'École  Normale  et  de  la  Station  agronomique.  De 
1889  à  1896,  j'en  ai  étudié  (57,  soit  20  en  moyenne  par  an. 
A^otu  avotu  aitui  8 171  ontgeB  pour  un  total  de  163  ans.  La 
répartition  mensuelle  est  la  suivante  : 
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38 

Juillet 

389 
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31 

Août, 

U6 

Mars, 

69 

Septembre, 

331 

Avril, 

au 

Octobre, 

180 

Mai, 

338 
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71 

Juin, 

367 

Décembre, 
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Le  minimum  a 

lieu. 

n  /évrie 

r  ef  le  maximun 

en  juillet. 

D'après  ces  nombres,  il  y  a  4  °/<>  des  orages  en  biver, 
27  7e  au  printemps,  30  "U  en  été  et  18  %  en  automne.  Entre 
mai  el  août,  le  total  est  de  68  %■ 

Les  Bulletins  adressés  à  la  Commission  météorologiqiu 
permettent  de  suivre  les  orages  de  la  Somme.  Depuis  1889, 
on  compte  annuellement  49  jottméex  orageuses  el  7  5  mani- 
fetlalions  électriques  :  40  orages  principaux  passent  au  moins 
sur  le  tiers  du  département,  20  sont  observés  au  chef-lieu. 

Pour  172  orages,  la  direction  générale  a  été  la  suivante  : 
Nord-Ouesl  7,  Ouest  21,  Sud-Ouïst  101,  Sud  16,  Sud-Est  19, 
Est  4,  Nord-Est  4.  Les  71  °/.  nous  viennent  de  l'Ouest  on  du 
Sud-Ouesl. 

Cet  roules  les  plut  fréquentées  par  les  orages  sont  impor- 
lantet  à  connaître,  car  elles  expliquent  l'existence  dé  certaines 
zônet  à  grile.  Les  vallées  de  l'AuLbie,  de  la  Somme,  de  la 
Bresie  et  de  l'Avre,  sont  descendues  par  des  orages  allant 
du  Sud-Est  au  Nord-Ouest  ;  la  Selle,-  la  Noyé  et  le  Don 
amènent  par  le  Sud-Sud-Ouest  ou  le  Sud  des  orages  de 
l'Oise,  ayant  frappé  les  cantons  de  Froissy,  Breteuil  et 
Uaigaelay,  avant  d'aborder  ceux  de  Conty,  Ailly-sur-Noye 
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etMontdîdier.Certaiiisoraçes  de  USeine-Inrérieare  abordent 
par  le  Sud-Ouest  les  cantons  de  Gamaches  cl  Hoyenneville, 
dévastant  le  plateau  du  Vimeu,  pour  se  perdre  daus  la 
diredtion  de  Doullens,  par  les  petites  vallées  de  la  Nièvre  et 
du  Scardon.  De  Ham  à  Péronne,  la  vallée  de  la  Somme  est 
SiMVÎe  par  des  orages  de  l'Aisne  ou  do  la  partie  orientale  de 
l'Oise.  Plusieurt  routes  d'nragés  semblent  convergpr  ver$  les 
cantons  d'Acheux  et  de  Doullens. 

7°  3jee  ongee  à  grilt  de  1861  à  1890.  —  Les  Archives 
départementales,  et  particulièrement  le  Tonds  de  l'Inten- 
dance, nous  ont  Tourni  tine  Toule  de  renseignements  précis 
sur  les  grandes  grêles  du  xviii*  siècle.  Les  documents  sont 
très  complets  à  partir  de  1800.  Nous  avons  eu  d'abord  à 
notre  disposition  les  comptes  généraux  et  détaillés  des 
recettes  et  dépenses  de  la  Caisse  départementale  de  secours 
contre  la  grêle,  créée  par  l'arrêté  préfectoral  du  48  décem- 
bre 1860.  Les  souscripteurs  'assurés  sont  en  moyenne  de 
3  561,  répartis  dans  379  communes  ;  pour  la  période  tren- 
tenaire(1861-90),lespertesassuréesontdépassé  1  300000fr.; 
sur  un  total  de  cotisations  s'élevant  à  403  000  fr.,  il  a  été 
accordé  331  000  fr.  aux  sinistrés,  c'est-à-dire  les  25,3  "/„  des 
pertes  assurées  et  les  82  */«  ^^^  cotisations  (1). 

Nous  avons  relevé  la  date  des  S?S  orages  à  grêle,  ayant 
causé  des  dégâts  plus  ou  moins  importants.  L'évaluation  des 
pertes  est  établie  sérieusement  par  les  agents  des  contri- 
butions indirectes  :  un  secours  de  5  "/,  est  donné  aux 
nécessiteux  par  le  Ministre  de  l'Agriculture  ;  des  sommes 
sont  aussi  accordées  en  dégrèvement,  sur  demandes 
individuelles  ou  collectives.  Ces  renseignements  sont  publiés 
depuis  187tj  dans  la  Statistique  générale  de  la  fVanee. 


.  (1}  Les  ConipagiiieB  Tranfaises  à  primes  fixes  ont  remboursé  aux 
sinistrés  il  */.  des  primes  neltea  en  1887, 49  •/•  0'>  '888,  50  '/.eii  I88s: 
{Annuaire  iialiHigue  de  la  France  —  H*  aniiAe  —  p.  357). 
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Pour  20  ans  (i871-1890),  41  167  individus  du  département 
ont  souffert  de  la  gr6Ie  ;  4  643  étaient  assurés  (11,2  %). 
4  315  ont  été  ««courus  médiocrement.  Li^  dommage  total  est 
(iel3  843  000fr.  ;  les  secours  s'élèvent  à  116000^-.  (0,9  %) 
et-Jes  déerèsements  ^  348  000  fr.  (1 ,9  %?  : 
.  V Abeille  a  bien  voulu  nous  indiquer  le  nom  des  communes 
.atleintflSidepuis  1860,  et.pour  chacune  d'elles,  les  différentes 
.aooées  de  ginistres. 

S*  Oute  des  sônea  k  STéle  (1860-91).  —  Nous  avons  pu 
ainsi  dresser  la  carte  des  xAnes  à  grêle  du  département. 
Aiffës  avoir  été  insérée  dans  les  Mémoires  de  la  Sociélé 
Linnéanne  du  Nord  de  la  France,  cette  carte  a  été  publiée, 
légèrement  modiflée,  dans  les  Atmaies  du  Bureau  central 
météorologique  de  France.  Nous  sommes  beureux  d'en 
pouvoir  vulgariser  la  2'  édition,  grflce  à  la  générosité  du 
Progrèt  agricole,  qui  a  bien  voulu  faire  les  frais  d'un 
nouveau  cliché  (I)- 

Les  232  orages  de  la  période  trentenaire  se  répartissent 
ainsi  :  avril,  2  ;  mai,  31  ;  juin,  76  ;  juillet,  66  ;  août,  35  ; 
-septembre,  10  ;  octobre!  2.  La  Caitse  départementale  a  eu 
1  032  cas  de  grêle,  dans  424  communes  ;  VAbeiUe,  791  cas 
dans  315  communes- 

Bn  combinant  les  divers  renseignements,  nous  trouvons 
1856  MB  de  gp^le  ;  509  communes  ont  été  atteintes  plus  ou 
moins.  Il  y  a  eu  : 

216  communes  grfilées  t  fois. 


70 


(I)  .Vimbirei  de  ta  Société  Linnienne  du  Nord  de  la  France.  (Tome 
VIII,  p.  210-337).  —  Annales  du  Hureau  central  méléorotogique  dePratice 
T.  Mémoires  de  1893,  A.  l9,  V>  ;  carte  A.  15). 
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39  communes  grêlées  5  fois. 

16  —  6  — 

14  -  7  — 

5  —  8  — 

Les  Si  commune»  grêlées  5  ou  6  foi*  sont  te<  suivantes  : 
Acheui,  AUKiDfls,  Autbie,  Baientia,  Bernes,  Beuvraîgnas, 
le  Bosquel,  Bouqueœaison,  Cahon,  Cbampien,  Gizancourt, 
Domart-en-PooLbieu,  Eaglebelmer,  Ennemaia,  Epeby, 
'  Eplessier,  Fescamps,  Fonches,  Fouquescourt,  Framerville, 
Fréoiontiers,  Grandcourl,  Grébaull-Mesnil,  Gririllers,  Ban- 
court,  Hervilly,  Hesbécourt,  Huppy,  Lianconrl -Fosse, 
Ltcourt,  Lihons,  Maucourt,  Hesnil-en-Arrouaise,  Miraumont, 
Pionnes,  Poncbes-Estruval,  le  Quesnoy,  Raincheval,  Réthon- 
villers,  Roiglise,  Roisel,  Roye,  Saint-Léger-Iès-Autbie,  Tertry, 
Tours,  Toulencourt,  Varennes,  Velennes,  Viliers-Carbonnel, 
VHlers-Faucon,  Villers-Tournelle  et  Warvillers. 

Les  i9  communei  grêlées  7  ou  8  fois  sont:  Abbeville, 
Auchonvillers,  Beauquesne,  Cléry,  Combles,  Equancourt, 
Forceville,  Fricourt,  Léalvillers,  Lucbeux,  Harieuz,  Honchy- 
Lagache,  Onvitlers,  Parvillers,  Rancourt,  Ronssoy,  Rouvroy, 
Temp)eux-le-Guérard  et  Villers-lès-Roye. 

Enfin,  les  communes  éprouvées  le  plut  souvent  sont  : 
Fignières,  le  Hesnil-Saint-Nicaise  et  Remaugies,  grêlées 
9  rois  ;  Gourcelles-au-Bois  et  Maîlly-Maillet,  1 1  Tois  ;  Colin- 
camps  etDouIlens,  13  fois  ;  Bayencourt,Bus  etHumbercotirt, 
15  fois  ;  Coigueux,  16  fois  et  Bertrancourt,  18  fois  1 

Pourtraduiregrapbiquementl'ensembledenosdocamenls, 
nous  avons  déterminé,  pour  cbaque  canton,  le  nombre  des 
cas  de  grftle  ayant  donné  lieu  à  des  indemnités,  et  nous 
avons  divisé  ce  nombre  par  celui  des  communes  du  canton. 

Nous  avons  eu  ainsi  un  coefficient  orageux  d'autant  plus 
élevé  que  le  canton  est  plus  exposé  à  la  gféle  ;  il  varie  de 
0,10  A  6.55,  avec  une  valeur  moyenne  de  1,62  pour  le 
département. 
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«  Il  ne  dépasse  point  0,60  dans  les  cantons  de  Nouvion, 
Rue  et  Crécf ,  qui  forment  une  xAne  protégée  sans  doute 
par  le  voisinage  de  la  mer  et  la  forOt  de  Grécy  ;  c'est  la 
région  du  Marquenterre  dont  le  sol  a  été  gagné  sur  ta 
Manche.  Viennent  ensuite  les  cantons  de  Oiseoiont,  Hornoy, 
Molliens<Vidaine,  Amiens,  Boves,  Villers-Bocage,  Gorbie  et 
Biay,  qui  s'alignent  sensiblement  de  l'Ouest  à  l'Est,  com- 
prenant ainsi  le  tiers  de  la  vallée  de  la  Somme,  avec  les 
parties  basses  des  petites  vallées  de  l'Ancre,  de  la  Selle  et 
de  la  Noyé.  Dans  la  même  région  se  trouve  le  plateau  d'oii 
s'échappent  les  sources  du  Liger  et  du  Saint-Landon. 

«  Les  cantons  d'Ault  et  de  Saint-Valery,  d'une  part  ; 
ceux  de  Picquigny,  Ailly-le-Ha  ut-Clocher,  Domart  et  Ber- 
naville,  d'autre  part,  touchent  les  zones  menacées  ;  leur 
coefficient  varie  de  0,50  à  1.  Celui-ci  csl  compris  entre 
I  et  2  dans  les  cantons  d'Abbeville,*Hallencourt  et  Gamaches, 
qui  entourent  ta  partie  la  plus  frappée  du  plateau  du  Vimeu. 
Les  cantons  de  Ham,  Nesie,  Chaulnes  et  Péronne,  c'est- 
à-dire  le  premier  quart  de  la  vallée  de  la  Somme,  à  son  entrée 
dans  le  département,  forment  une  zone  analogue.  Ln  petite 
vallée  de  la  Luce,  la  partie  moyenne  de  celle  de  l'Avre,  et 
les  bassins  supérieurs  de  la  Noyé  et  de  la  Selle,  sont  aussi 
caractérisés  par  le  mfime  coefficient  ;  celte  région  comprend 
tes  cantons  de  Poix,  Conty,  Ailly-sur-Noye  et  Moreuil. 

«  Nous  voyons  ensuite  3  zones  dangereuses  :  la  premiâre 
comprend  le  canton  de  Moyenneville  ;  la  seconde  forme 
les  cantons  de  Roye,  Montdidier  et  Rosières,  c'est-à-dire  la 
partie  supérieure  de  la  vallée  de  l'Avre,  et  le  petit  bassin  de 
la  rivière  des  trois  Dons  ;  enfln  la  troisième  s'étend  de 
Roisel  k  Doultens,  comprenant  les  cantons  limitrophes  du 
Nord-Est,  d'où  descendent  ta  Cologne,  ta  Tortille  et  l'Ancre, 
affluents  de  la  rive  droite  de  la  Somme.  Les  cantons  les 
pins  "éprouvés  sont  ceux  d'Acheux  et  de  Doullens,  oii  se 
trouvent  les  sources  qui  alimentent  l'Authie. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  «I  - 

-H4ia<(KstribuUoB  de  ia  grèl6«!A'C6rtaiiHfiii9iit'miraip^rt 
«VeclBvetief  du  sol.  11  (ïmt  tenrir  »u9ti  oaVffMe  delaHM^Ae 
^«6  ontges,  caries  cantovsd'AcfaeuKCtde  Doult«aB,-<i|«i  ont 
tes  oœficMnts  les  pins  élevés,  ie  tronveat  -«  l'airtraapoi- 
seinMit  de  plusieurs  directions  suivies  de  çréMrencB'par  les 
orages  qui  affeclent  le  département  »  (■}.  J^  voMiaté  le 
«itaDS  pbénomfene  dans  le  Cher,  îiya  iiue<doiizftine  d'Ktntées. 

9*  Oonclsnoim -g^énénlflB. —  5'espëre  qire  ma  carte  pourra 
servir  ^ix  agricall«urs,en  leur  indiquant  les  régions  frappées 
le  plus  souTeot.  Nous  avons  vu  qu'en  moyenne  la  grMe 
détruit  «e  France  aROuellement  pour  S3  000  000  francs 
de  récoltes  .'  C'est  1  fï.  6S  A  l'beotua  et  par  an. 

En  20  ans  [iS7i-iS90),  la  Somme  a  payé  an  tribut 
de  19  800  000  francs,  dont  2  545  000  francs  en  1873, 
I9SO«00  francs  en  tSTS,  2  7f8  000  francs  en  1884  et 
1  0^000  frmcs  en  1886.  La  moyenne  à  l%ect«re  est'de 
I  fr.  ISfWT  an.  Dans  cette  période,  lapn^orlion  des  assurés 
wt  senlemcnt  de  10  °/.  dans  n<rtre  département.  Dans 
l'année  i8B8,  il  n'y  avaiten  France  que  13376  assnrés  peur 
988  493  sinistrés,  soit  moins  do  5  7o  ! 

La  pratique  des  assurances  est  donc  insuffisante,  et  cela 
est  dû  -auPtodl  Snx  primes  élevées  cKigées  par  les  Com- 
pagnies. 

Aussi,  an  nom  de  la  solidarité,  dont  on  pca-le  beaucoup, 
et  qi^itn  pratique  si  peu,  je  demande  ime  assurance  générale 
Oblt||atOlre, 'i/onf  la  prime  serait  proportionnelle  à  la  valeur 
loeatir>e  du  terrain.  Par  ce  système,  on  pourrait  rambonrser 
inté^alemflst  tons  les  dégAte  :  les  intermédiaires  seraient 
supprimés,    à    l'exception  des  percepteurs   recevant  les 


(1)  H.  UucHiBBSOT.  Les  tônet  à  grih  du  départiment  de  la  Somme 
de  1S61  à  1890  (Annales  du  Bureau  central  météorologique  de  France. 
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âifféreDtes  pritnes,  et  left-agents  de  l'Etat  qui  établissent 
aujourd'hui  l'importance  des  dommages.  Il  n'y  aurait  plus 
ni  secours,  oi  d^rtTeiaest,  puisque  tous  les  sinistrés 
aunimt  leurs  pertes  tolalemeol  remboursées.  Cette  mutua- 
lité géoénUe  pourrait  ttaUletav,  Rappliquer  à  iota  la 
siniMlrei  agricoles. 

En  attendant  la  réalisation  de  ce  rè\e,  il  y  a  encore  de 
beaux  jours  pour  les  Compagnies  d'assurances  !  Aussi, 
Messieurs,  consultez  tes  cartes  des  zAnea  à  grêle,  qui 
pourront  yous  donner  des  réalignements  utiles  ! 

H.  DUCflAOSSOT. 


Les  couleurs  proteôtrices 

Le  D'  Giacomo  Pincitore  Marott  publie  dans  le  BoUellino 
del  Nabiralitta  (15  juin  et  15  août  1897)  une  étude  très 
intéressante  et  très  détaillée  sur  les  couleurs  protectrices 
des  insectes.  Nous  pensons  qu'une  analyse  de  ce  travail 
pourra  être  bien  accueillie  et  sera  la  suite  naturelle  de  la 
note  que  nous  avons  présentée  autrerois  sur  les  formes 
protectrices  des  insectes  (1). 

La  chenille  de  Papilio  Podalirita  qui  vit  sur  le  prunellier 
(Priimu  ipinoia)  a  une  forme  pour  ainsi  dire  gibbeuse  ; 
elle  est  du  même  vert  que  les  Teuilles  de  cet  arbre  et 
comme  elles  légèrement  liserée  de  blanc,  il  est,  dans  ces 
conditions,  très-dir&cile  de  la  distinguer  sur  les  feuilles  et 
elle  échappe  assez  facilement  aux  oiseaux.  On  peut  observer 
une  mimique  semblable  chez  Papilio  Machaon  L. 

La  chenille  de  ce  papillon  qui  vil  surtout  sur  le  fenouil 
a  une  couleur  qui  se  confond  avec  cette  des  rameaux  et  des 
feniltes  de  cette  ombettifère  et  elle  a,  en  outre,  dans  son  port 


(1)  BuUetin  meniutl.  T.  X,  n*  227,  p.  261. 
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on  nfl  seit  qooi  de  raide  qui  rappelle  asseï  bien  les  rainifl- 
cations  des  feuilles. 

Observez  mainteDant  un  Pamatntu  ApoUo  L.  posé  sur 
un  Carduut  nutam  en  fleur.  Le  blanc  de«  ailes  presque 
transparentes  se  conrond  avec  les  espaces  vides  qui  existent 
dans  l'ensemble  de  la  plante,  les  t&ches  roses  des  ailes,  avec 
les  fleurs.  La  couleur  de  l'animal  se  confond  avec  celle  de 
la  plante. 

Quand  Parmutius  Mnemosyne  L.  se  pose  sur  un  Sedum 
Telephium,  plante  qu'il  affectionne,  on  dirait  qu'une  nouvelle 
inflorescence  vient  de  s'ajouter  à  cette  crassulacée. 

Etudions  maintenant  le  groupe  des  Piérides. 

Les  chenilles  de  Pieris  brtuncœ  et  rapie  sont  pubescentes 
et  de  teinte  un  peu  cendrée  comme  les  tiges  de  Sina^t  et 
autres  crucifères  sur  lesquelles  elles  vivent,  tandis  que  celles 
de  Aporia  cratxgi  sont  roussAtres  comme  les  liges  de  l'Aubé- 
pine iCralsegm  oxyacantha)  sur  lesquelles  elles  se  reposent. 

Les  Piei'ù  Daptid'tce  et  P.  cardamines  ont  la  face  inférieure 
des  ailes  veinées  de  vert  et  quand  ces  lépidoptères  se  posent 
sur  une  plante,  les  ailes  au  repos  rapprochées  l'une  de 
l'autre,  on  ne  peut  guère  les  distinguer  de  la  plante. 

Gbei  les  Satynu,  papillons  qui  ont  l'babilude  de  se  poser 
sur  la  terre,  la  couleur  de  la  face  postérieure  de  leurs  ailes 
est  incertaine,  indistincte,  comme  celle  de  la  poussière  des 
chemins,  landis  que  chez  les  Piérides  et  autres  insectes  qui 
habitent  surtout  les  végétaux  la  couleur  verte  domine. 

Le  Pierii  napi  possède  en  outre  sur  la  face  supérieure  des 
ailesl  des  l&ches  vertes  qui  le  font  confondre  avec  des  fleurs 
non  complèlement  ouvertes  de  crucifères. 

Considérez  une  inflorescence  de  Trifolium  praterue  se 
détachant  sur  le  vert  de  ses  feuilles  et  dites-moi  si  vous 
n'obtenez  pas  comme  résultat  la  couleur  de  Colias  phieo- 
motu!  Esp.  et  de  C.  Palœno  L.,  espèces  qui  vivent  sur  celte 
légummeuse  dont  on  a  peine  à  les  distinguer. 
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.  W£  cbcnîltes  de  Vameua  Auxlamia  w  tieDoeat  pnadaDt  le 
jour  sar  des  Teuilles  recroquevillées  et  cboitistent  toiyours 
Im  feuiUes  buaBS,  où  il  4ttl  1res  difficile  de  Ik  déacMurtr. 

T«Bt  le  monde  ^a  -otuervé  que  les  iafloiiBGCreBiîas  ile»  orUfts 
oet  «ae  eerUkie  couleur  ceodrée  et  c'est  précis^weol  la 
«ouJew  des  chenilles  de  Vimes»a  irtica. 

Observons  «ne  obeoille  de  MeliUaa  Atkatia  Rott.  et^tâsr 
moi  si  les  poils  qui  la  couvrant  ne  rappellent  pas  parfai- 
tement les  Anes  deatalures  des  bruyères  doul  elle  se  nourrit. 

Im  Limeaitit  tièylta  a  Ja  partie  supérieure  des  ailes  noire 
tachetée  de  hUtac,  et  la  partie  inférieure  couleur  de  bois 
sec,  absolumeat  coiame  les  baies  de  Chèvrefeuille,  arjmsle 
sur  iequel  elle  aime  à  butiuer.  Sa  chenille  est  verte  avec 
des  bandes  blaacbes  sur  le  côté  et  des  touffes  de  poils 
raides  ;  elle  tient  la  tâte  relevée  et  le  corps. arqué.  -Elle  offre 
ainsi  une  resseiublance  frappante  avec  la  fleur  des  iMnicera. 

La  cheoille  et  la  chrysalide  de  Limenitis  popvli  ont  une 
foH»e  arquée  :  l'une  et  l'autre  sont  vertes  et  marquées  de 
veines  et  de  points  noirs,  comme  le  sont  les  feuilles  du 
Popubit  iTMiutia,  Quand  la  cbenille  se  tient  sur  la  plante, 
on  jurerait  un  lambeau  détaché  de  la  feuille. 

Arrivons  aux  Lycènes.  Leurs  chenilles,  mal  dégcossies 
sont  vertes«t  se  confondent  assez  facilement  avec  les  feuilles 
d'Onoui»  spinota  ou  de  Genula,  Celles  de  Pobfommatut  eir- 
gaurtte  ont  le  corps  du  même  vert  que  celui  des  bractées  et 
jeunes  :feuiUes  de  la  Verge  d'or  sur  laquelle  elles  ont  élu 
doDHoile.  Avec  leur  dos  marqué  de  jaune  on  peut  les 
CMrfaiulre,-.à  une  ctstaine  distance,  avec  les  fi<Burs  de  cette 
Composée. 

Sarminone -par  quelques,  eieimples  choisis  parmi  les 
HétéBooèves.  I^a  ebeaitte.jdu  .Sphinx  piwxitri  a  le  cpi^s 
isgsrré'iâe  ceetams; dassiBï  âf)t.t  l'ensemble  rappelle  :beau- 
map  .'les  raneattx -de^  eoQifëres  qui  sont  sa  uoiirnture 
préférée. 
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Le  Sphinx  oUandri,  hâte  ordinaire  du  Nerium  oleander 
possède  les  2  couleurs  de  cette  plante.  Le  Tert  de  ses 
feuKies  et  le  rose  de  ses  fleurs. 

Les  fleurs  du  Senecio  Jacobxa  ont  commuDiqué  leur  belle 
couleur  dorée  à  leur  commensal  habituel  Suchelia  jaeohtese, 
dtfmftdiéqiie  celles  du  Lierre  terrestre  ont  prêté  aux  êhARrHes 
de  Callimorpha  hera  une  bande  d'un  beau  ?iotet. 

La  chenille  de  Conta  ligniper^  et  sa  ebrysaliife  imitenl 
parfoitement  la  conteur  du  bois  dans  lesquels  ils  vivent. 

La  liste  serait  longue  encore  de  toutes  les  ressembfsnces 
que  l'on  pourrait  signaler  entre  les  plantes  et  les  insectes. 

Lorsque  l'on  aura  réuni  un  grand  nombre  d'observations 
exactes,  peut-être  se  trouvera-t-il  quelque  naturaliste  pour 
en  déduire  des  lois  générales  qui  éclaireront  d'un  joup 
nouveau  la  botanique  et  l'entomologie. 

On  ne  doit  pas  oublier  dans  ces  études  'que  la  perception 
des  couleurs  n'est  pas  la  m&aie  pour  tous,  ni  à  toute  heure 
du  jour.  Il  peut  —  et  il  doit  —  y  avoir  des  différences  dans 
la  perception  chez  les  hommes  et  les  animaux. 

Si  on  parvient  jamais  à  connaître  ces  différents  modes 
de  perception,  on  arrivera  à  trouver  l'explication  de  faits 
qui  nous  paraissent  aujourd'hui  incompréhensibles. 
V.  Bhandicouht. 


OmrraigwB  replia. 

Vereitt  der  Freunde  der  Naturgesckickle  in  Meckl^bierg-. 
Archives,  50*  année  1896.  1"  partie.  —  E.  Geinitz.  Critique 
de  la  question  du  dépôt  tourbeux  interglaciaîre  dans  le  Nord 
de  l'Allemagne.  —  Maximilïbn  Haberland.  Observations 
inétéréologiques  à  Strelitz  de  1887  it  1895.  — ^  TV.  LilBstonp. 
Matériaux  pour  la  Flore  des  Champignons  du  Hecklenbourg. 
—  n.  Les  Basidiomycèles.  —  Dito.  50*  année.  S°  partie. 
Volume  jubilaire.  —  G.  Schacko.  Matériaux  pour  la  Faune 
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des  F'oraminifères  de  la  craie  Cénomanienne  de  MolUoW  en 
iMecklenbourg.  —  L.  AVill.  Le  sillon  superficiel  de  l'œuf  des 
Reptiles.  —  0.  Kocb.  Flore  de  Telerow.  —  E.  Qeinitz.  XVI* 
note  sur  la  Géologie  du  Hecklenbourg. 

Académie  dex  Sciences  de  Hongrie  à  Budapest.  Joaroal  de 
Zoologie.  Vol.  XX.  Parties  1  à  2.  —  L.  Uébbly.  Herpétologie 
de  Ceylan.  —  Pavël,  Janos.  Liste  des  Lépidoptères  de  Hon- 
grie. —  H.  FaifiSB.  MoQo^aphie  du  genre  Panurgus  Paoz. 

—  D'  0.  ScHHiEDGKNRCHT.  Lcs  Ichoeunoonides  du  genre 
Hemileles,  avec  un  aperçu  sur  les  espèces  européennes  de 
ce  genre.  —  F.  M.  Vandbr  'Wulp.  Matériaux  pour  la  Faune 
des  Diptères  de  Ceylan.  —  Fungub  Gïula,  Note  sur  la  nour- 
riture de  Veipa  Germanica.  —  D'  Eugbn  V.  Daday.  Matériaux 
pour  la  Faune  des  animaux  inférieurs  des  lacs  de  Taira.  — 
D'A.  RiCBTBR.  Les  fleurs  du  Pseuda  lotus  des  bords  du  Nil 
dans  la  Flore  hongroise. 

Memoirs  and  Proceedingi  of  ihe  Manchester  lilerary  and 
pkUoiopkical  Society.  1896-97.  —  HERBiinT  Bolton.  Descrip- 
tion de  quelques  Brachiopodes  et  Mollusques  du  Lancashîre. 

—  CosHO  Melwill.  Description  de  34  espèces  de  Mollusques 
marins  de  la  Mer  Rougv,  du  Golfe  Persique  et  du  Golfe 
d'Oman.  —  John  Buttëbtobtb.  Quelques  graines  fossiles  du 
genre  Lagenosloma. 

Bulletin  de  la  Société  Vaudoise  des  Sciences  naturelles. 
N"  123.  —  A.  DuFOUR.  Notice  biographique  sur  le  professeur 
Schnetzler.  —  Renbtibr.  Résumé  du  chronographe  géolo- 
g:ique. 

Anales  de  la  Sociedad  cieniifica  argentma.  Avril  1897.  — 
Juan  Ktlb.  La  composition  chimique  des  lacs  de  la  Répu- 
blique argentine.  —  Mai  1897.  AlgidsMbrcerat.  Notes  sur  les 
Oiseaux  fossiles  de  la  République  argentine. 
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ÛbSÈRVATIONS    MËTËOROLOOtÛUES. 

Station  agronomique  tCAmiens.  —  Altitude  Sl*562. 
Août  1897. 


1     BAIM 

*n.. 

™,^™. 

i 

i 

ai 

B5 

1 

•S 

Ij 

lî 
■s 

■UUMinH. 

"râëj 

761 

10,8 

«.S 

17,75 

st 

N. 

4J0 

ÎÏ59 

763 

10,8 

!6,8 

18.75 

83 

N. 

8.31 

3Î62 

763,5 

14,0 

30.! 

Î0,0 

66 

N.  E. 

13,0 

4  Îi9,5 

763,5 

18,8 

30.5 

Î0.7à 

es 

E. 

12,0 

5  7S4 

759,5 

n.î 

30.0 

21.25 

54 

3.2 

B. 

l,* 

Orage. 

«756 

758 

17,0 

15,6 

21,0 

75 

0.5 

*-.s.ifi 

9,0 

Or««e. 

1156^ 

760 

13,5 

35,0 

Î0.5 

70 

13,4 

8. 

6.0 

Pluie  orageuse. 

8  750^ 

756,5 

1S.1 

!0.3 

19.75 

94 

11,5 

5.8.  W. 

2,30 

Pluin. 

9Ià2 

759 

15,1 

21,6 

19.0 

98 

w. 

8.0 

1(759 

760 

11,8 

23.5 

19,25 

83 

«■.S.W 

3.0 

Il  158 

759,5 

1S,8 

26.8 

19,5 

73 

11,0 

s. 

4,0 

Urage. 

lî  758,5 

764 

14,0 

52.0 

19,55 

73 

w. 

8,0 

13  761 

764 

11,1 

»,6 

19,0 

66 

w. 

8.0 

14  760 

761,5 

H.» 

24,2 

19,25 

70 

0,2 

w. 

0.0 

15  75î^ 

760 

13,0 

24.4 

19,0 

73 

37,5 

E.SE. 

3,0 

Pluie  le  soir. 

16Ï53 

762 

14,8 

21.8 

19.0 

84 

W. 

10,0 

n758 

762 

1Î,0 

23,4 

18,5 

71 

w. 

6,0 

18  73t,6 

758 

16.5 

23,1 

la.O 

90 

2,5 

w. 

5,0 

Pluie. 

I9  1à4 

759,5 

13.0 

20.5 

18,25 

91 

2,0 

S.W 

8,3C 

Averses. 

M  154 

759,5 

lO.Î 

18,6 

18,5 

82 

13.3 

s. 

0,0 

Pluie. 

Il  753,5 

754 

16.5 

20.8 

18.35 

92 

18,7 

w. 

1,0 

Pluie. 

a  I.3,5 

765 

.1!,0 

20.4 

n,75 

76 

w. 

7,0 

13  755 

756,5 

n,t 

18.6 

17,25 

80 

0,7 

w. 

1,30 

Averses. 

M  752,5 

756 

11.6 

21,0 

16.25 

65 

0,6 

8. 

2.30 

Averses. 

!5  753,5 

156 

13.5 

18.8 

17.0 

83 

1,6 

S. 

iM 

lA  verses. 

iC  753,5 

757 

11,0 

20.6 

17.0 

76 

4.2 

W.S.1*' 

3,0 

Pluie  le  soip. 

n  753,5 

759 

16,0 

22.5 

17,0 

80 

w. 

A.O 

ibI59 

760 

11,0 

22.8 

17.35 

79 

s. 

5,0 

iS757 

760,5 

lî,î 

22.8 

17,35 

74 

3,0 

&. 

4,30 

Pluie 

»  155,5 

756 

lî,! 

21.5 

17,75 

79 

0,2 

w. 

4,0 

Pluie. 

îl  154,5 

739,5 

13,8 

20,5 

16,75 

80 

0,8 

8. 

7,0 

Pluie. 

Total  de  la  pluie  en  ailllmâtres  :  1 14,9 

JbrévialdmtelotMrvaHotw.-B.BaDmiqiie.  — Br.BraailUn).  — Ecl.  Bcltlr.  —01.  lil.  Oal«a 
bUoehe.  —  Gr.  OrtI*.  —  Ng.  Ndgo,  —  nr.  Onge.  —  Ton,  Tonnerre.  —  Lt  tcmpénlnrt  da  la 
Somme  Ml  prlM  i  6  b.  da  DWlia  Uk  e  h.  du  ulr.  —  U'éUI  do  ciel,  Ii  dlrectloB  du  veat,  l'Att 
bjgimnttjiqa»  moI  atwenét  à  S  b.  du  malin.  — L'élatdu  etel  est  meniré  d«  0  I  10,  bd  dliUmet- 
de  oélKriOÉlw.  —  Les  henrM  de  mI^I  uni  metaitea  arec  rbiUogiapbe  de  Campbell, 


DçiilizedbvGoOglc 


OBSERVATIONS  MËTË0RO1.OGIQUES. 

Stalioa  agronomique  d'Amiem.  —  AltiUifle.!H''!i^. 
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DU  munu  De  la 

BULLETIN  IXIENSnEL 
N'  301.  -  N«¥embre  tS97.  -  26*  Allée.  -  T.  XIIL 

Abbuseb  )  Lu  Ourragei,  Uiouscriu  et  Communieiitions  iDtËretMut  !• 
rédactioQ  du  Bulletin,  à  H.  le  Présideot  de  la  Société,  i  Amiens. 

Les  demandes  d'abonoemetit  et  les  cotisatioDS,  [en  timbres-poste),  t 
H.  le  D'  Smneux,  rue  S'-Louis,  3Î,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux.  Sociétés  scieotiliques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  ;  Extrait  des  Procès- Verbaut:  Séance  générale  du  9  octobre 
iStn,  p.  289.  —  Flore  sylvatique  de  la  Vallée  de  la  Noyé,  p.  291.  — 
Extrait  du  programme  du  Congrès  des  Sociétés  savante»,  p.  297.  — 
Ouvrages  reçus,  p.  299.  ~  Observations  météorologiques,  p.  304. 

EXTRAIT  DES  PR0CË8VEIIBAUX. 

SËANCIi   GÉ>ËBALE   DU   9  OCTOBRR    1897. 

Présidence  de  M.  GONSE. 

Correspond  ANGE  :  1°  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruclion 
publique  et  des  Beaux-Arts,  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Etats-Unis,  et  accusant  réception  des  166  exem- 
plaires de  notre  Bulletin  T.  Xlll,  N"  283  à  302. 

2'  Lettre  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  l'Ouest 
de  la  France,  qui  accuse  réception  des  tomes  I  à  VI  de  nos 
publications,  et  adresse  ses  remerciements  à  la  Société. 

3°  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  et  des  Beaux- 
Arts  envoie  dix  exemplaires  du  programme  du  36°  congrès 
des  Sociétés  Savantes,  dont  la  séance  d'ouverture  est  fixée 
au  12  avril  1898. 

M.  Gonse  dépose  sur  le  bureau  une  plante  nouvelle  pour 
la  Somme,  Limosella  aguatica,  trouvée  en  un  seul  exem- 
plaire au  bois  de  Bouvaincourt  par  M.  Léon  Légué,  membre 
■    26"  ANNÉR.  19 
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—  290  — 
de  la  Société  botanique  de  France,  qui  en  fait  don  pour 
notre  herbier,  et  auquel  nous  adressons  nos  remerciements. 

Il  dépose  également  sur  le  bureau  un  nid  de  Vetpager- 
manica  à  l'état  naissant  et  une  fleur  d'Immortelle  montrant 
un  bel  exemple  de  proliflcation  latérale. 

Il  signale  ensuite  la  présence  de  FalcatHa  Rivini  dans  un 
cbamp  de  trèfle  h  Dury. 

H.  V.  Brandicourt  donne  lecture  du  rapport  Tait  par 
M.  l'Abbé  Dequevauviller,  sur  l'excursion  botanique  et 
eutomologique  de  la  Société  &  Ailly* sur- Noyé,  le  6  juillet 
dernier,  el  il  signale  la  découverte,  Taile  par  notre  collègue, 
du  Pkalangium  ramosum  au  bois  d'Anchain  à  Horisel.  Cette 
plante,  a  observé  M.  Dequevauviller,  occupe  au  moins 
quinze  mètres  de  lisière  du  bois  et  se  propage  surtout  par 
son  système  particulier  de  tiges  souterraines. 

MM.  L.  Carpentier  et  Gonse  rendent  compte  de  l'excursion 
entomologique  et  botanique  faite  par  la  Société  à  Blangy  et 
à  Glisy,  le  24  juin  dernier,  et  è  laquelle  ils  ont  pris  part  en 
compagnie  de  MM.  Micbel  Dubois,  P.  Dubois,  A.  Dubois, 
Ledieu,  Gommont  et  Laurent.  Le  peu  de  temps  dont  on 
disposait  n'a  pas  permis  de  longues  recherches.  Parmi  les 
Coléoptères  capturés  dans  le  marais  de  Blangy  il  faut  citer: 
Bradycellus  placidus  Gyl.,  Stenvs  Kiesenwetleri  Rosb.i  Ty- 
chiut  linealulus  Steph.,  Ceutorkynchu»  rugulosus  Herbst., 
C.  picitarsis  Gjl.,  Cryplocephalvs  populi  SufT.  et  parmi  les 
Hémiptères  :  Aphalara  picla  Zett.  sur  Leontodon  kiapidui  et 
Tfioza  velutina  sur  Galium  palustre.  Les  botanistes  n'ont 
fait  que  traverser  le  marais  de  Blangy  où  ils  ont  récolté  Âa^ùc 
Smithiana.  Le  marais  de  Glisy,  comme  espèces  intéressantes 
leur  a  fourni  /tanuncultts  Lingua,  Crépu  bienni$,  ffelosciadium 
intermedium,  Salix  purpurea  5  i  Polamogelon  aculifolitu, 
Gymnadenia  conopsea,  Oir.his  incarnata,  Scirpus  compretsut, 
Carex  (iUformis,  Poa  serolina. 

Le  Hecrélttire-Adjoinl, 
F.  Caooi'ART. 
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Flore  sylvatique  de  la  Valide  de  la  Noyé  (1) 

RIVB   GAUCDE 

PARC  DE  GUYENCOUBT. 

Je  vais  moins  parler  du  parc  que  du  bois  de  la  Vierge  qui 
ea  est  le  prolongement,  et,  au  point  de  vue  de  la  Flore 
sylvatique  où  je  me  place,  le  seul  milieu  intéressant. 

Ce  bois  fut  compris,  vers  1848,  dans  une  muraille  conti- 
nuant, au  nord,  l'imposante  clAture  de  l'ancien  parc  et 
séparant  définitivement  le  bois  de  la  Vierge,  du  bois  de 
l'Église  sur  la  droite,  du  bois  des  Célestins  au  bout  vers 
Estrées. 

Les  conditions  nouvelles  de  ce  bois  en  font  oublier  le  nom 
propre  qui  est  de  moins  en  moins  prononcé.  Aussi  pour 
parler  comme  tout  le  monde  et  ne  point  citer  deux  noms  où 
un  seul  s'annonce  et  suffit,  ni  distinguer  deux  localités 
botaniques  désormais  confondues  en  une  seule,  je  veux 
essayer  d'indiquer  comme  je  la  connais  :  la  Flore  du  Parc 
de  Guyencourt. 

D'abord  resserré  le  Parc  s'élargit  bientôt  à  la  crête  d'une 
colline  qui  le  détacbe  des  cultures  pour  permettre  une  jolie 
vue  sur  la  vallée  de  la  Noyé,  notamment  sur  le  bourg  d'Ailly 
tans  pareil. 

Argileux,  dans  le  bas,  près  du  cb&teau,  il  aboutit,  sur  les 
flancs  de  la  colline,  au  calcaire  qui  y  constitue  de  larges 
lisières  plus  ou  moins  déclives  circonscrivant  un  plateau  à 
tendance  siliceuse  avec  galets. 

Le  cbarme  d'un  parc  c'est  l'arbre  séculaire.  A  Guyencourt 
on  a  le  culte  des  arbres  et  je  ne  les  sais  nulle  part  aussi 
drus,  jusqu'à  nuire  au  taillis  ou  allignés  en  baie  sur  les 
bords  des  allées,  celles-ci  glissant  en  lacets  surles  pentes  ou 

(l)  Voir  Bulletin  de  la  Sooiâtâ  LiDnéenne,  N*  296. 
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—  292  — 
s'ouvranl  majestueusemcot  sous  leurs  mystérieuses  tentes 
de  ramilles  mollement  retombaotes,  pour  se  rencoolrer  au 
nombre  de  buit  en  un  rond-point  central  du  meilleur  effet, 
connu  sous  le  nom  de  Patte  d'oie. 

Bien  avant  que  je  songe  à  pénétrer  ces  fourrés,  la  ?égéta- 
lion  de  la  muraille  du  parc  avait  attiré  et  rel«nu  mdn  atten- 
tion. Même  j'avais  commencé  une  list«  des  plantes  qui  en 
peuplent  le  chaperon.  Elevée  au  nord,  et  en  contre-bas  du 
parc,  ombragée  au  surplus  par  les  vieux  Tilleuls  du  diemin 
pour  Eslrées,  elle  ne  reçoit  du  soleil  que  de  discrets  rayons 
encore  tamisés  à  travers  un  épais  feuillage. 

Souvent  humide,  toujours  fraîche,  la  muraille  ne  nourrit 
pas  moins  que  cinq  Fougères  : 

Scolopendrium  officinale. 

Polypodium  vulgare. 

Atptenium  Hula-mwaria. 

A.  Irichomanes. 

A.  Adianthum  nigrutn.  Cette  dernière  y  est  fort  rare.  ' 

On  pourrail  tout  aussi  bien  les  comprendre  dans  une 
flore  rudérale. 

Cette  muraille  est  une  véritable  pépinière  où  se  pressent, 
au  plus  rustique  :  Bouleau,  Uarsault,  Hêtre,  Cbarme,  Tilleul, 
Noisetier,  Sycomore,  Pin  et  Sapin,  Groseillers  rouge  et 
épineux,  Genévrier,  etc..  ornés  de;  Taraxacum  laevigatum, 
Geraniuai  Robertianuta,  Fragaria  nesca,  Epilobium  spicatum, 
Arenaria  serpyUifolia,  Erigeron  acer  et  Canademit,  Scrophu- 
laria  nodosa,  Solanum  Dulcamara,  Leontodon  proteiformU, 
Verhascum  lyehnilis  V.  luteum,  etc.,  toutes  plantes  que 
nous  devons  rencontrer  au  dedans. 

L'entrée  n'annonce  rien  qui  ne  soit  commun  à  tous  les 
parcs  et  je  marche  rapidement  en  saluant  de  beaux  RoHnia 
pseudoacacia,  en  nombre;  quelques  Acer  pteudo^lalanvi 
qui  s'y  résument  à  merveille.  —  Sous  ces  futaies  :  Colchieum 
aulumnale,  tout  à  fait  l'are;  passablement  d'OrchU   pur- 
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pvrea;  quelques  Rkamnug  calkarlica  et  Coilanea  oulgartsea 
meilleure  stature  dans  te  pleia  bois. 

Une  petite  allée  donne  :  Poa  bulbosa,  Stellaria  média  et 
sa  variété  apetala.  A  quelques  pas  rampe  Lijiimackia  Num- 
mularia. 

Nous  voici  au  bois  qui  s'annonce  par  :^ 

Vîota  hirta. 

Brackypodium  syloaticum. 

Bromuj  giganteus. 

Un  système  d'allées  senoi- intérieures  permet  d'en  faire  le 
tour  en  terrain  calcaire.  Suivons  par  la  lisière  sud,  la  plus 
éclairée  et  la  plus  riche  et  nommons  les  plantes  comme  elles 
s'offrent:  Meipilus  germanica  est  relativement  abondant  en 
bordure  du  bois  ombragée  par  une  ligne  de  Mélèzes  {Afitet 
excelsa),  contre  plantés  de  Saintes  Lucies,  aux  abondantes 
fleurs  au  parfum  d'amande  {Cerasus  Makaleb). 

Les  yeux  s'arrèlenl  d'eux-mêmes  sur  l'élégante  Tourelle 
et  le  panorama  qui  se  développe  à  ses  pieds. 

L'esprit  et  les  yeux  reposés,  cherchons  sur  cette  maigre 
pelouse  : 

Teucrium  Ckamaedrys. 

T.  Scorodonia.  Ici  un  peu  égaré. 

Leonlodon  proteiformis. 

Brunella  vulgarU,  flore  albo.  Cette  plante  a  tous  les  carac- 
tères de  la  Brunellc  vulgaire,  sauf  le  coloris  que  je  prends 
pour  un  cas  d'albinisme,  peu  commun  chez  la  Brunelle. 

Seseli  monlanum.  Rare. 

Bupleurum  falcatum.  Peu  répandu. 

FeHuca  rubra.  Peu  répandu. 

Inah  conyza. 

Josque-là  il  a  fallu  faire  effort.  Une  allée  bien  assise, 
l'Allée  blanche,  reposera  de  la  marche  et  laissera  à  l'obser- 
vation plus  de  jeu.  Elle-même  nous  révélera  peu  de  richesses  ; 
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elle  est  trop  couverte.  Le  menu  taillis  de  gauche  nous 


Epipactis  lattfoUa. 

E.  airorubena. 

Neotlia  Nidus-avit. 

Galium  atiffticum.  Peu  et  sur  un  seul  endroit. 

Aj'uga  genevensis. 

HypeHcum  kirtulum. 

Limodorum  abortivum.  Tout  à  fait  localisé. 

Cephalantkera  grandiflora. 

Teucrium  botrys, 

Brunella  vulgaris.  S.  V.  pinnalifida.  Dans  une  seule  allée. 

Gentiana  germanica.  Très-rare. 

Picris  kieracioides.  Rare  et  maigre. 

Campanula  glomerata. 

Erigeron  acer, 

Galium  tyloestre. 

Potentilta  oema.  Répandu. 

Bippocrepis  comosa.  Répandu. 

Medicago  versicolor.  Très-rare. 

Polygala  calcarea. 

Anémone  sylveslris. 

La  présence  de  cette  belle  espèce  et  sur  un  emplacement 
étendu,  alors  que  la  Pulsatille  manque  complètement,  est 
un  Tait  assez  peu  fréquent  pour  qu'on,  prenne  la  peine  de  le 
relever. 

Nous  sommes  au  bout  du  parc  ;  continuons  la  marche  par 
l'allée  de  ceinture.  Là  nous  voyons  : 

Aqmîegia  vulgaris. 

Malva  moschala. 

Ranunculus  auricamm. 

C'est  vite  fait  d'observer  ces  trois  plantes.  La  variété  ne 
saurait  nous  attarder.  Le  retour  nous  offre  : 

Rvmex  conglomeralus. 
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Jt.  memort>tmt. 

Arptnia  cilormt*- 

Cottrallarùt  buxi/ù. 

A&OMiuu  franyttla. 

Mtrrkingia  trimar^ia. 

EpiUibivm  tpicatvm. 

E.  Mragomtim  et  les  espaces  plus  c 

Scroptudaria  noàota. 

Atpidium  Filix'firmtma,  daos  im  bac  argileux,  TOTiaé,  en 
compagnie  des  Fougires  mtle  et  à  l'aigle.  Quelques  touffes 
seulement. 

PuisFallée  redevient  calcaire,  avec  pente,  et  très  ombragée. 
Il  est  facile  aujourd'hui  d'y  saluer,  pour  son  feuillage  tardi- 
vement cacbé  :  Daphne  Mezereum.  dont  il  n'y  a  que  quel- 
ques pieds  voisins  de  l'envahissant  Cornut  sanguinea  au  bas 
d'une  rampe  absolument  couverte  de  MercuriaUs  pertiMu 
au  printemps. 

Plus  bas  le  taillis  disparaît  sous  la  haute  futaie  trop  serrée. 
C'est  l'aire  des  plantes  qui  demandent  peu  de  lumière  : 

Monotropa  multifiora. 

Neottia  Nidus-avis. 

Polypodium  vulgare.  Sur  l'arCle  d'un  ravin  calcaire. 

Bromu»  erectus. 

Poa  compressa. 

Tout  proche,  la  muraille  porto  tout  un  monde  de  Festuca 
tenm/!ora  avec  quelques  Galium  anglicum. 

Il  nous  reste  à  visiter  le  bois.  Nous  pouvons  y  noter  : 

Bypericum  pulckrum, 

H.  kumifusum. 

H.  Ûeselangsii. 

Vicia  tetrrupet-ma. 

Sedum  purpurascens. 

Rùsa  tomenlosa. 

Malus  acerba. 
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Sor bus  dômes tica.  Dont  quelques  vieux  arbres. 
S.  iorminalis.  Toujours  plus  abondaDt. 
CotTMt  mai. 
ffieracium  tridenlatum. 

B.  umbellalum. 
Lithospermum  officinale. 
Tamuf  commun». 
Quercvs  sessiliflora. 

Une  rareté  Ae  ma  région,  c'est  :  Orchis  macalata.  Je  la 
trouve  représentée  ici  par  quelques  pieds  dans  le  terrain  des 
Pleris  aquilina,  Sanicula  europaea  et  Ajuga  reptant,  etc. 

Luzula  ForHeri. 

L.  maltiflora. 

Carex  diouba. 

C.  pallescens.  Rare. 

C-  pHulifera.  VoisIn-de  la  Mare  aux  oiseaux.  Rare. 

Calamagrostii  epigeios. 

Holeus  mollis. 

A  ira  caryophyllea. 

Avena  pratensis. 

Danthonia  decambens.  Rare. 

fesluca  ketei-ophylla. 

F.  pratensis.  Rare.  Dans  une  allée. 

Si  fournie  que  puisse  paraître  cette  nomenclature,  je 
soupçonne  la  présence  d'autres  espèces  qui  ne  se  sont  point 
révélées  encore  à  mes  investigations.  Je  ne  doute  pas  que 
les  coupes  nouvelles  ne  me  procurent  quelques  nouvelles 
notes  Le  soin  apporté  à  leur  rechercbe  ne  me  laisse  pas 
moins  l'assurance  que  les  additions  à  la  Flore  du  parc  de 
Guyencourt  seront  peu  nombreuses. 

Sans  doute  que  je  ne  m'éloigne  pas  de  la  pensée  des 
Collègues  qui  me  liront,  en  concluant  qu'au  point  de  vue 
botanique  ce  parc  est  intéressant. 

Pour  compléter,  je  dois  déclarer  que  le  Muscari  bon-yoides, 
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indiqué  à  Gnyencourt  par  notre  excellent  collëgae  H.  l'Abbé 
llarchandise,  appartient  &  la  partie  ancienne  do  parc.  On 
peot  l'observer  tous  les  ans  sur  un  glacis  de  la  Terrasse  et 
au  sommet  de  la  muraille  qui  limite  le  Potager,  en  compa- 
gnie d'Asparagus  officinalis,  Chenopodiiim  album,  Muscari 
racemosum,  Vei-basctim  thapsus,  Hypericum  perforalum,  Che- 
nopodium  hybridum,  Holosleum  umbellalum,  etc.,  qui  se  per- 
pétuent là  en  sol  argileux  exposé  an  sud-est.  Il  est  assez 
difficile  de  s'en  procurer  un  échantillon  d'herbier  irrépro- 
chable, tant  les  lapins,  qui  trouvent  dans  cette  terrasse  une 
installation  coiirortable,  aiment  à  le  brouter. 

Le  peuple  ressent  l'attrait  poétique  des  belles  choses.  Il 
en  montre  particulièrement  le  goût  en  sollicitant  quelque- 
fois l'autorisation,  que  toujours  il  obtient  le  plus  gracieuse- 
ment du  monde,  de  ho  promener  en  famille  dans  le  parc  de 
Guyencourt.  La  promenade  au  parc  est  dans  le  programme 
de  toutes  les  fêtes  locales. 

La  famille  Linnéenne  d'Amiens  aura,  dans  ces  lignes,  sa 
promenade  au  parc.  Pnissé-je  n'en  avoir  pas  diminué  la 
poésie,  ni  affadi  notre  reconnaissance  ! 

Cn.   DEQUEVAUVILlEn. 


EXTRAIT   DU    PllOGUAMME 
DU  CONGRÈS  DES  SOCIÉTKS  SAVANTES 

A   LA   SOHBONNE   EN   1898. 

SECTION   DES    SCIE^XES. 

1*  Élude  détaillée  d'un  gisement  fossilifère:  espèces  qu'on 
y  rencontre,  niveaux  particuliers  qu'elles  occupent. 

2*  Minéraux  que  l'on  rencontre  dans  une  région  déter- 
minée. Examen  spécial  des  gisements  de  ces  minéraux. 
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3"  Étudier  les  minéraux  se  formant  actuellement  aux 
affleurements  des  sources  thermales  françaises. 

4*  Description  détaillée  des  tourbières  d'une  région  parti- 
culière. Examen  de  leur  faune  et  de  leur  flore. 

S°  L'Age  du  creusement  des  vallées  dans  les  diverses 
régions  de  la  France. 

6°  Élude  des  eaui  souterraines  et  des  sources.  Régime, 
bassin  d'alimentation,  débit,  température,  etc. 

7°  Recherche  de  documents  anciens  sur  les  observations 
météorologiques  en  France  et  sur  les  variations  des  cultures. 

8°  Mode  de  distribution  topographique  des  espèces  qui 
habitent  notre  littoral. 

9°  De  la  reproduction  de  l'anguille. 

10°  Étudier,  au  point  de  vue  de  la  pisciculture,  la  faune 
des  animaux  invertébrés  et  les  plantes  qui  se  trouvent  dans 

11"  Répartition  géographique  de  nos  poissons  d'eau  douce, 
époque  à  laquelle  a  été  constatée  la  présence  d'espèces 
nouvelles  pour  des  cours  d'eau  déterminés. 

là"  Apparitions  des  cétacés  sur  les  cfttes  de  France.  Indi- 
quer l'époque  et  la  durée  de  leur  séjour. 

13°  Monographies  relatives  à  la  faune  et  à  la  flore  des  lacs 
français. 

14*  Les  classifications  établies  depuis  les  grands  embran- 
chements jusqu'aux  simples  espèces  sur  les  seules  données 
de  la  morphologie,  sont-elles  confirmées  ou  inQrmées  par 
l'analomie  et  l'histologie? 

IS"  Faune  et  flore  des  eaux  souterraines. 

16"  A  quelles  altitudes  sont  ou  peuvent  être  portées,  dans 
les  Alpes  et  les  Pyrénées,  les  cultures  d'arbres  fruitiers,  de 
prairies  artiScielles,  de  céréales  et  de  plantes  herbacées 
alimentaires  7 

17"  De  l'importation  fortuite  et  de  la  naturalisation  d'es- 
pèces végétales. 
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de  digestion  chez  les  Acariens.  —  F.  Gatara.  Hypertrophie 
et  anomalie  nucléaire  à  la  suite  de  parasitisme  végétal.  — 
A.  V.  Beblese.  —  La  maladie  du  Mûrier  produite  par  des 
parasites  végétaux.  —  V.  Porcelli.  Hypertrophie  produite 
par  Rœstelia  lacerala  sur  les  fleurs,  les  feuilles  et  les 
branches  de  l'Aubépine. 
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volant  de  Fourmis.  —  Fenizia  Cablo.  Un  cas  d'extradactylie 
héréditaire.— 15  Février  1897.  —  Bearzi  Giovanni.  Alpinisme 
et  cyclisme.  —  Grillo.  La  Sueur  et  l'eau  fraîche. 

Proceedings  o/  ihe  Boston  Society  of  naturat  history.  Vol. 
27,  p.  201-241. 
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Actas  de  la  Sociedad  espahola  de  hisloria  natural.  Avril- 
Mai  1897. 

Itivista  ilaliana  di  Scienze  nalurali.  Novembre-Décembre 
1896  el  1897.  N"  1-2. 

La  feuille  des  Jeunes  Natwalixies.  Juin  1897.  Eu&ènb 
StHON.  Révision  des  genres  de  la  famille  des  Trochilidés 
(Oiseaux-mouches)  (suite),  —  G.  Buddr  Luhd.  La  civilisation 
la  plus  ancienne  du  globe.  —  Ad.  Dollfus.  Les  plages  de  l4 
Hanche  :  Mollusques  recueillis  entre  Bénerville  et  la  Dites 
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Marliébe.  Revue  des  Travaux  publiés  sur  les  Muscinées 
depuis  le  1"  janvier  1889  jusqu'au  i"  janvier  189!ï  (suite). 

Société  nationale  d'Acclimatation  de  France.  Mai  1897. 
JcLES  FoflEST.  Les  Aigrettes.  —  F.  Geat.  Observations  faites 
sur  les  Aigrettes  dans  l'Amérique  tropicale.  —  Raphaël 
Blanchard.  La  chique  des  Oiseaux.  —  Extraits  el  analyses. 

Annales  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière 
de  tAube.  Mai  1897. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  la  France. 
Juin  1897.  —  Abbé  Pierre;.  La  Mercuriale  el  ses  galles.  — 
F.  Përot.  Notes  pour  l'histoire  des  Mines  dans  le  Bour- 
bonnais. 

Bulletin  de  la  Société  i{ Horticulture  de  Picardie.  Avril  el 
Mai  1897. 

Annales  de  la  Société  d'Àgricultare,  Sciences  et  Arts  de  lu 
Dordogne.  Mars-Avril  1897. 
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genres  et  espèces  nouvelles  pour  la  Qore  espagnole.  — 
Magnin.  Sur  les  Arum  vulgare  eL  ilalicum  dans  le  Lyonnais. 

—  VuiLLBHiN.  Sur  les  anachronismes  parasitaires.  —  Finbt. 
Note  sur  deux  espèces  nouvelles  d'Orobatiche.  —  Corkd. 
Note  sur  une  Cuscute  du  Turkeslan.  —  Halinvaud.  Tableau 
analytique  des  Eupkra»ia  de  la  flore  française.  —  Revue 
bibliographique. 

NalurwissenschaftUcher  Vereiit  fur  Sckleswig  -  Holslein . 
Mémoires.  Vol.  XI.  1"  fascicule  1897.  —  C.  Jensbn.  Note 
sur  les  Lichens  des  environs  de  Scbleswig.  —  Th.  Reinbold. 
Sur  la  classification  des  Algues.  — J.  Reinrr.  Sur  les  Lichens. 

—  Von  Fiscukr-Benzos.  La  tourbe  de  Dîetrichsdorf. 
ScAweizeriscke  Naturforschende  GegelUchaft.BéniicesleRU6s 

k  Zitrich  les  3,  4,  5  Août  1896,  l'J'  année.  Compte  rendu 
général  des  travaux  des  dilTérentes  Sociétés  d'Histoire  natu- 
relle Suisses. 

Nalurforschende  GeselUckafl  in  Basel  (Bâie).  Mémoires. 
Vol.  XI.  3'  fascicule  1897.  —  H.  Curist.  Fougères  de  la 
collection  F.  Sarasiu.  —  Fridolin  Jennï.  Les  chaînes  strati- 
fiées et  leurs  rapports  dans  quelques  soulèvenaents  du  Jura 
de  Bile  el  de  Soleure.  —  A.  Tobler.  Le  Jura  dans  le  sud-est 
de  la  plaine  rhénane  supérieure.  —  Fr.  Zscookke.  La  faune 
des  lacs  des  hautes  montagnes. 

Nalurwmenschafdiche  GeselUchafc  «  Itisa  à  Dresde.  Procès- 
verbaux  et  Mémoires  :  Année  1897.  Janvier  à  Juillet.  — 
A.  KuNTZE.  Tethina  i7'o2aUal. —  P.  Menzel.  Halériaux  pour 
la  connaissance  de  la  flore  tertiaire  du  Jesuîtengraben  près 
de  Kundratitz.  Sur  l'âge  de  la  veine  transversale  dans  la 
chaine  Saxonne  de  la  vallée  de  l'Elbe.  —  0.  Schneider. 
Note  sur  un  Acarien  parasite  du  Castor,  trouvé  pour  la 
première  fois  à  Dresde. 

Verein  fur  Vateriàndische  yaltirktmde  in  W&rlemèerg. 
Stuttgart,  S3*  année  1897.  Mémoires.  —  S.  Clbssik,  Sur 
l'influence  du  milieu  dans  la  formation  de  la  coquille  des 
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Mollusques.  —  D*  Excel.  Deux  aiveaui  séparatirs  dans  le 
Jgra  blanc  de  la  Souabe  avec  leurs  Ammonites  caractérîsU- 
qoes.  —  D'  E.  Fraas.  Sur  les  Eponges  fossiles.  —  D'  Graheh. 
La  distribution  géographique  des  conirères  et  des  arbustes. 

—  D' HÂCKBR.  L'état  actuel  de  la  question  de  la  fécondation. 

—  D'  0.  KiRCHNBR.  La  direction  des  fleurs  dans  les  Campa- 
Dulacées.  —  D'  Kokek.  Sur  l'Age  et  le  climat  originel  du 
Mammouth.  —  F.  MÙller.  Matériaux  pour  la  flore  des 
Muscinées  du  Jura  de  Souabe.  —  X.  Rieber.  Matériaux  pour 
la  flore  du  Wiirttemberg. 

Nattauischer  Verein  fur  IVaturkunde,  k  Wiesbaden,  50* 
année,  1897.  —  D' B.  Hagek.  Lisie  de  95  espèces  de  Papillons 
diurnes,  récoltés  en  Poméranie  (à  l'exception  des  Lycénides 
et  des  Hespérides).  —  H.  Von  Schoenpbldt.  Coléoptères  du 
Japon  (3*  supplément).  —  D'  B.  Borggreve.  Les  Vertébrés 
de  l'arrondissement  de  Wiesbaden.  —  D'  Arnold  Pagenste- 
cuER.  Les  Lépidoptères  des  régions  du  pAIe  nord.  —  Aug. 
RÔHBR.  Observations  météorologiques. 

Societas  Entomologica  de  Zurich- HoUingtn.  Revue  d'his- 
toire naturelle.  Xll<  année.  N<*  5  à  12,  Juin  à  Septembre 
4897.  —  D'  BVDOV.  Voyage  au  Brésil  et  dan»  la  République 
argentine.  —  Garl  Frings.  Ocneria  dispar.  —  Eugène  Konig. 
Le  m&le  du  Calosoma  denlicolle.  —  Gebl.  Causerie  entomu- 
logique  sur  Locarno.  —  Max  Nurnberq.  Faune  des  Rbopa- 
locères  de  New-Ruppin  et  ses  environs.  —  Jaroslav  Von 
LiHNicRi.  Coup  d'œil  sur  le  mouvement  coléoplérologique  en 
Galicie  en  1896.  —  Ferd.  Hihsl.  Matériaux  pour  la  faune 
des  macrolépidoptëres  de  la  Haute-Autriche.  —  D'  Karl 
Daniel.  Un  Oliorrhynckui  nouveau  de  Transsylvanie .  — 
D'  Sbitz.  Note  sur  l'entomologie  de  l'hémisphère  sud.  — 
Balduin  Slevogt.  Les  Noctuelles  observées  jusqu'à  ce  jour 
en  Courlande  et  leur  époque  d'apparition.  —  Carl  Fhihgs. 
Un  cas  d'albinisme  chez  le  Papitio  Machaon.  —  D'  Rudow. 
Quelques  remarques  sur  les  Scorpions  du  Tyrol. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  iAmient.  —  Altitude  51'562. 
Octobre  1897. 
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ÀhrisiationittobteroatioM:  B.  Bourrasque.  —  Br.  Dcoulllard.  — Ecl.Bclair.  —  Ql.  lit.  Qelte 
bUnche.  —  Gr.  Orflle.  —  Ng-.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton,  ToDûsrre.  —  Ll  lempéralere  de  1« 
Somme  eiL  priu  A  6  b.  du  malio  eli  G  11.  du  soir.  —  L'cUl  du  ciel,  la  dlreetloe  do  tmI,  l'éUt 
hjgromèlrliiua  budI  obMrtAi  &  9  h.  du  malla.  —  L'iUddu  ciel  eil  meiuri  de  0  i  10,  ea  dltlËinet 
de  oébuloiilé.  —  Lei  beuraa  de  leleil  auat  mesuriei  atec  rbéHographe  de  Gimpinll. 
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BULLETIN  BSENSUEL 

N'  302.  -Décembre  1897.  -  26«  Aaiëe.  -  T.  XUL 


Le  Bulletin  est  envoyé  grttuiteoent  à  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aui  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  t  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  12  novem- 
bre 1897,  p.  30S.  —  ExcuTBion  de  la  Société  Linnéenne  iAilIy-sur  Ndye, 
le  6  juillet  1897,  p.  306.  —  Ouvrages  reçus,  p.  312.  —  ObservatloDS 
météorologiques,  p.  317.  —  Table  des  Auteurs,  p.  318.  —  Table  alpha- 
bétique des  matières,  p.  3(9. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

SÉANCE   6ËNËBALE  DU    43  NOVEXBRB    1897. 

Préiidence  de  M.  GONSE. 

CoRiBSPONDANcE  :  l'  Le  Ministère  de  l'Instructioa  publique 
et  des  Beaux-Arts  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  des 
Ëtats-Unis  et  de  Russie. 

3*  La  Société  i  Naturforschende  Gesellscbaft  zu  Freiburg, 
i.  B.  0  remercie  la  Société  Linnéenne  de  l'envoi  du  tome  XI 
de  notre  Bulletin. 

3'  La  Société  d'Histoire  naturelle  de  Hanovre  invite  notre 
Société  à  assister  aux  fêtes  du  centenaire  de  sa  création,  qui 
auront  lieu  à  Hanovre  les  10, 11  et  12  décembre  de  l'année 
courante. 

36*  ANNÉE.  30 
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É.  fe  Pféiâdeuf  dépose  sor  le  bnreaa  des  emprthtef  lé- 
gétales  fossiles  sor  des  schistes  proveiUBtdes  miaes  de  Lens, 
offertes  par  notre  collègue  H.  Demailly. 
ifet  rebercienents  loi  sont  adressés. 

Le  Secrétav-e-At^oint, 
P.  Choodart. 


Excursion  de  lâ  Société  linnéeime  à  AOIy-snr-Hoyâ, 
le  6  juillet  1897. 


Ont  pris  part  à  cette  excursion  MM.  H.  Raquel,  Profesteur 
départemental  d'agriculture;  Commont,  Directeur  de  VÉcole 
normale  annexe  ;  Laurent,  Professeur  à  t École  primaire  supé- 
rieure ;  Carpeatier,  Ledieu,  Dequevauviller,  Eulia,  élève  de 
f  École  polytechnique. 

Noàs  avons  la  bonne  Torlane  de  nous  adjoindre,  d'Ailty 
roftme,  des  amis  des  sciences  naturelles  dont  les  connais- 
sances charmerontnotrepromenade,  notamment:  HH.Dottin, 
Instituteur  public  à  AiUy-iur-Noye  ;  Journet,  Employé  des 
Conlribulions  indirectes;  Graux,  Géomètre ;'VAase\iT,  Notaire. 

De  la  gare  au  bois  il  n'y  a  qu'un  pas.  Nous  le  franchissons 
directement.  Dans  ce  chemin,  profondément  encaissé,  l'air 
est  stagnant  ;  et  sons  le  soleil  de  midi,  dont  la  chaleur  et  la 
lumière  se  réfractent  sur  la  craie,  l'atmosphère  suffoque. 

Poar  éviter  \i  chaleur,  nous  prenons  la  lisière  Est  du  bois 
d'Ailly.  Ayant  nfème  d'avoir  escaladé  la  berge  du  chemin  de 
Sourdon  nous  récoltons  AUium  oleraceum  en  parfaite  végé- 
tation avec  flenrs  et  snrtout  avec  bulbilles,  en  friche  herhense 
mi-boisée,  l'on  de  ces  minimes  recoins  des  cultures  que  la 
charrue  ne  peut  atteindre,  nommés  à  la  campagne  des  fou- 
rièret  ou  foriiret,  et  qu'il  faut  toujours  interroger  dans  les 
berborisatioos. 

Bientôt  noDS  rencontrons,  en  seconde  conpe  ou  regain  de 
Sainfoin,  toujours  à  la  lisière,  l'élégant  Diantkus  Amena. 
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Lisières  et  allées  sont  en  effet  les  niliaux  «v^'il  babUe  da 
préférence.  Nous  saluons  :  Sedum  Telepkium,  Epilobium 
leiragonym.  Haleta  mollis.  Ce  n'est  pas  l'endroit  q^  convient 
pour  une  récolle,  tant  le  taillis  est  épineux  et  enlacé  de 
Rubui  discolor  de  vigoureuse  végétation. 

Le  soleil  nous  atteint  encore.  Heureux  sommes-nous  de 
profiter  d'un  coude  de  la  Hsiôre  pour  laisser  tomber  la  sueur. 
Nous  avons  sous  les  yeux  Lychnit  dioica,  Bromua  arventit  ; 
puis  Scleranthus  anmna,  A  Ichemilla  arvemù,  Jwficui  bufoniiu, 
espèces  qui  font  payer  cher  leur  nom  aux  commençants. 
Elles  nous  révèlent  un  sol  siliceux,  frais. 

11  nous  est  agréable  de  voir,  à  fleurs  blancbes,  Brunella 
imlgarU,  si  peu  sujette  à  l'albinisme.  Les  lisières  du  bols 
d'Ailly  en  donnent  tous  les  ans  et  toujours  sur  des  points 
ombragés. 

La  gracile  Slellaria  graminea  ne  peut  nous  échapper, 
habituée  qu'elle  est  au  groupement  et  h  la  floraison  pro- 
longée. Tragopogon  praiensia  lui  tient  modestement  com- 
pagnie. Nous  stationnons  devant  un  buisson  séveux  de 
Rhamnua  cathartica,  quelquefois,  nous  dit  H.  le  professeur 
H.  Baquet,  l'ennemi  inconscient  des  céréales,  donnant 
l'hospitalité  à  un  misérable  petit  champignon,  Puccinia  coro- 
nata,  qui  a  besoin  de  cette  première  étape  avant  de  devenir 
d'une  humeur  ofTeosive.  —  Chacun  sait  l'utilisation  courante 
du  tirop  de  Nerprun. 

Avec  Galeopiis  Telrahil  nous  touchons  &  la  limite  du  ter- 
roir d'Ailly,  marquée,  au  sud,  par  une  allée  où  sont  passés 
dernièrement  tous  les  charrois  du  sable  destiné  à  la  construc- 
tion de  la  jolie  église.  Cette  sablière  ne  présente  point  d'in- 
térêt. Nous  gagnons  l'allée  centrale  du  bois  d'Aiily  sur  le 
terroir  de  Berny,  reconnaissant,  au  passage,  Rwnex  eongto- 
meratui  et  nemoronu,  CalamagrostU  Epigeioa,  Carex  pallet- 
cens,  etc. 

Les  emplacements  des  charbonnages  disparaissent  sous 
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Agrostis  imlgaris  et  Holcus  lanatus  ;  nous  parvenons  à  y 
recueillir  Epilobium  spicalum,  Erigenm  canademU. 

Nous  saluons,  en  passant,  de  beaux'  buissons  de  Sorboi 
domestica,  moins  fréquents  il  est  ^rai  que  ceux  de  Sorbus 
lorminalU,  Les  deux  espèces  sont  représentées  par  des  arbres 
dans  les  mêmes  proportions. 

Une  rampe  calcaire  porte  italva  moschala,  Galium  Cruciata, 
Potentilla  verna.  Dans  le  fond  s'étalent  de  nombreuses  touffes 
de  Carex  muricala  ;  dans  le  taillis  voisin  nous  allons  cueillir 
Lusula  Forsteri  et  Poa  nemoralis.  Nous  avons  franchi,  dans 
l'intérieur  du  bois,  la  Vallée  d'Égovlées.  Sur  ce  plateau  la 
fiore  est  monotone.  La  végétation  herbacée  est  principale- 
ment constituée  par  Aira  cxspilosa  avec  quelques  larges 
plaques  de  Juncus  conglomeratvs.  Nous  passons. 

Encore  un  pli  de  terrain  que  nous  remontons  après  avoir 
noté  de  larges  rubans  de  Lysimachia  Nummularia  emmêlés 
de  Convallaria  maîatis  et  Poiygonatum  mulliflomm.  C'est  la 
limite  du  bois  d'Ailly  et  du  terroir  de  Berny,. indiquée  par 
un  fossé  avec  banque  et  bornes. 

L'attention  du  groupe  est  attirée  par  un  Hêtre  colossal,  h 
cinq  tiges  sur  souche  unique,  servant  d'abreuvoir  aux  bestioles 
et  d'écriteau  aux  humains.  Je  ne  dis  pas  aux  humanistes. 
C'est  au  boit  de  la  Druelle,  du  terroir  deLouvrechy,  où  nous 
observons  Scrophularia  nodosa  et  Asperula  odorala. 

PaLl'allée  transversale,  nous  prenons,  à  gauche,  la  lisière 
Est  pour  aboutir  bientôt  à  l'extrémité  Sud  où,  dans  un  champ 
enclavé  dans  le  massif  boisé  et  du  terroir  de  Chirmonl,  nous 
récoltons,  à  peine  fleuri  :  FHago  gallica  aux  capitules  pointus  ; 
puis,  sur  la  friche  voisine,  Epilobium  telragonum,  en  échan- 
tillons irréprochables  dont  on  se  pourvoit  pour  l'Herbier  de 
la  Société,  et  Festuca  sciuroides  en  pleine  maturité.  Là  aussi 
on  recueille  Holcus  moUù,  La  place  est  bonne.  Chacun  met 
un  tel  empressement  à  la  récolte  que  l'excellent  M.  H.  Raquel 
trouve  matière  &  réflexions  humoristiques  qui  excitent  de 
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joyeux  rires,  C'est  véritablement  an  charmaDt  coin  qui  nous 
révélerait  bien  d'autres  richesses  dans  une  emblavure  d'hiver, 
et  à  deux  mois  plus  tard.  Ménageons  l'intérêt  pour  les  her- 
borisations de  l'avenir. 

Récoltes  faites  nous  prenons,  &  travers  bois,  la  direction 
d'Ailly,  notant  sur  Ghirmont  :  Castanea  vidgari»  et  Wtatmaa 
Frangula  dans  un  taillis  de  trois  ans. 

Nous  voici  sur  un  nouveau  point  du  bois  de  la  Dnielle  en 
compagnie  A'Hypericum  hirntlum  et  Detetangtii,  Comta 
mas,  Verbascum  Thapsus.  Citons  aussi  Erythrtea  Cenlaurium. 
C'est  l'éclat  de  sa  gentillesse  qui  le  veut. 

Ici  un  botaniste  d'Ailly  même,  M.  Joumet,  qui  déjà  nous 
'  a  édiSé  sur  sa  connaissance  du  bois  que  nous  visitons  et 
prouvé  un  savoir  peu  commun,  nous  indique  les  bons  en- 
droits qui  lui  permettent  périodiquement  de  s'approvisionner 
de  champignons  comestibles  dont  il  est  gourmet  et  nous 
révèle  un  nouvel  habitat  de  Monntropa  RypopUys. 

Un  val  de  boisement  moderne,  au  terroir  de  Berny,  nous 
sépare  de  la  grande  pelouse  du  bois  d'Ailly.  Le  taillis  en  est 
épais  bien  que  passablement  plus  élevé  que  taille  d'homme. 
Il  abrite  :  Inula  squarrom,  Acer  pseudo-plalamts.  On  rencontre 
degigantesquesspécimensdeZiVAojjoei'mumo/'/îciRa/e.i'runtM 
tpinosa  y  est  largement  représenté.  Aussi,  gare  aux  vestes 
et  aux  lunettes  ! 

Dès  l'abord,  la  grande  pelouse  offre  :  Verbatcum  Lychniti» 
s.  V.  luleum,  quelques  pieds  de  Stachys  germanica,  de  nom- 
breuses inflorescences  de  Tkaliclrum  minus,  Can^nula 
glomerala. 

C'est  le  calcaire  dans  toute  sa  pureté.  C'en  est  aussi  la 
flore  dans  ses  espèces  caractéristiques  :  Teucrium  montanum 
et  ckatnœdrys,  Orobancke  Teucrii  tout  à  fait  desséché,  Globu- 
laria  vulgaris  semblablemenL  défleuri  et  souvent  rogné  par 
les  lapins,  Polygala  calcarea,  Anémone  PuUatilta,  Linum 
tenuifolivm,  Festuea  ovina  et  nibra;  enfln,  lo  fond  des  gnk- 
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minéas  eommanes  :  Awna  flaveieens,  Kœteria  crUtata  avec 
Buplewum  falcatum,  etc. 

La  fatigue  semble  peser  sur  nos  jarrets  et  ralentir  notre 
marche  que  les  ondulations  du  terrain  rendent  laborieuse. 
M.  Journetnous  ranime  de  l'espoir  d'observer  quelque  bonne 
espècecommeOpArysapt/era  qu'il  sait  vivre,  à  point  nommé, 
&  l'angle  de  la  petite  pelouse  sur  la  Vallée  Coupe^orge.  Il 
nous  y  Tait  voir  quelques  pieds  de  cette  espèce,  d'une  rrat- 
cheur  ravissante  que  nous  nous  faisons  un  bonheur  de 
respecter. 

Trois  champs  se  succédaient  autrefois  dans  ce  val  calcaire 
maintenant  boisé  de  un  et  de  deux  ans.  En  première  année 
ce  n'est  qu'une  fleur  de  Coquelicots  :  PapaverRhœas,  et  aussi, 
quoique  moins  abondants:  Papaver  Argemone,  kybridum, 
dubium.  La  collecUon  est  complète.  En  deuxième  année, 
c'est  un  puissant  gazon  de  Fesluca  rubra,  avec  mélange 
de  Poa  compressa,  les  caractéristiques  des  jachères  en  cal- 
caire, avec  Galeoptis  angustifolia,  Calamintha  Acinos,  Reseda 
hitea,  etc. 

Sur  un  terrier  du  Coteau  Coupe-gorge  noas  salaoas  :  Cyno- 
glotsum  officinale,  dont  nous  avons  vu  on  tout  jeune  pied 
dans  un  champ  d'avoine  de  l'autre  vallée. 

Sur  le  coteau  on  récolte  :  Diantkusprolifer,  Phtevm  Bahmeri 
avec  et  sans  viviparisme  et  la  plupart  des  plantes  des  deux 
pelouses. 

Nous  franchissons  ce  coteau.  Excellent  sport  que  celui-là. 
Nous  sommes  à  nouveau  au  bois  d'Ailly-sur-Noye.  Un  char- 
bonnage du  calcaire  nous  ofTre,  en  abondance  :  Galium 
anglieum,  espèce  relativement  rare,  en  compagnie  de  Reseda 
iutaola  et  Myosotis  média.  Non  loin  de  Ift,  sous  le  gros  hêtre, 
on  cueille  Thesium  humifusum. 

(Les  champs  voisins  sont  encore  du  terroir  de  Bemy.  Mous 
7'Siiluons,  avec  un  respect  de  circonstance  ;  Kentrojihyllaiti 
m,  Cvsivm  arvetae  et  Umeeolalam,  Cardum  nutant. 
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On  s'approche  plus  de  Staehyi  atmua  et  germaniea,  Teu- 
crium  Botryt. 

JUpidemeot  nous  doUhis  :  Genùta  ivactoria,  Âxeaa  pra- 
Untù,  plantes  des  lisières  et,  plus  près  d'Ailiy  :  Brotm^t 
ereciwen  Dombre,  mais  passé. 

On  interroge  le  chroaomètre.  Vile,  les  jeunes  I  Une  der- 
nière cueillette  :  Trifotitan  medivm,  I&-bas,  en  lisière  chaude, 
sol  bielfeux,  collant,  peu  épais,  sur  calcaire,  du  dernier  bou- 
quet de  bois,  à  trente  mètres  de  la  route  de  Horeuil  !  La 
plante  ne  fait  que  commencer  &  Qeurîr.  On  s'en  conleitte 
tout  de  même. 

Si  ]e  planteur  du  coteau  Coupe-gorge  avait  un  peu  her- 
borisé il  ne  lui  serait  point  venu  à  l'idée  de  planter,  en  craie 
pore,  du  Castanea  vulgaris.  Telle  est  la  réflexion  que  l'on  se 
fait  en  quittant  ce  massif  d'Ailly-sur-Noye.  L'observ^on 
décèle  les  habitudes  des  végétaux,  et  celles-ci  s'imposent  à 
la  culture. 

Nous  descendons  sur  la  roule  de  Moreuil,  heureux  des 
doux  fardeaux  de  nos  récoltes,  et  bénissant  l'Auteur  de  tout 
don,  plus  aimanldu  beau  bois  d'AlUy,,Dous  sentant  au  cceur 
une  sympathie  plus  chaude  l'un  pour  l'autre,  et  à  l'&me  une 
ardeur  plus  vive  pour  l'étude. 

Gh.   DBQBBVAnVILLBB. 

l^es  entomologistes  ont  à  signaler  dans  cette  excursion  les 
espèces  suivantes  : 

Baptolinus  alternons  Grav. 

Ëupleetus  Karsteni  Reichb. 

Hydnobiui  itrigoaus  Sçht. 

ûendrophilus  punclatta  Herbs. 

J'kalya'a  fervida  01. 

Et  les  galles  de  VEpilobium  telrajj'pnt'm , produites  par  la 
chenille  de  /^verna  deçorella  Steph. 
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DçiilizedbvGoOglc 


-  Ml  - 

OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  rfAmiem.  —  Altititde  5I"562. 
NoTembrè  1897. . 
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98 

2,3 

B. 

10 

0,0 

Pluie  U  nuit. 

8  763 

766,5 

3,5 

10.0 

7,Î5 

98 

1,3 

E. 

10 

0,0 

Pluie. 

9  766 

767 

8,î 

13.0 

7.75 

92 

B. 

10 

1,0 

10  765 

766 

2.0 

10,5 

7,76 

85 

E. 

5 

3,30 

11765 

766 

1,0 

14,8 

7,S5 

93 

E. 

10 

2.30 

13  760,5 

765 

!.6 

I3.S 

6.0 

80 

8.W. 

10 

2.0 

13  75S 

760,5 

6,8 

16,8 

6,5 

88 

8. 

5 

4,30 

14  753 

755 

6,5 

16,8 

9,0 

88 

B 

0 

4,30 

15  7ÔÎ 

766,5 

9,5 

13,6 

8,75 

92 

1.5 

■w. 

2 

l,3( 

Pluie  le  Bolr. 

1(  767 

769 

3,5 

9.0 

6,5 

76 

N.  E. 

10 

0,0 

n765 

767 

5,0 

11,0 

9,0 

96 

S. 

10 

0,0 

16  765 

769 

8,0 

14,l] 

9,25 

98 

8. 

10 

0,0 

1S769 

773 

7,5 

11.8 

9,5 

96 

8.W. 

10 

0,0 

Srumeni. 

ÏO  m 

777 

4.5 

10,6 

9,5 

98 

S.  W, 

2 

2.30 

l\7n 

776 

•4.5 

12,8 

9,25 

87 

N.W. 

10 

4,30 

Ê!775 

777,5 

1,2 

6,0 

8.25 

99 

S. 

0 

0,0 

irouilUnl. 

73  m 

775 

-1.5 

6,3 

7,5 

99 

s.  E. 

10 

2,30 

M  768 

771,5 

-0,5 

l,t 

7,5 

99 

N. 

10 

0,0 

25  766,5 

772 

3,0 

7.0 

93 

E. 

10 

3,30 

i6  771 

774.5 

-5,2 

2^4 

4.75 

98 

E. 

0 

4,30 

27  761 

777 

-3,0 

8,5 

Ô.O 

99 

1,4 

8.W. 

10 

0,0 

Pluie. 

26  743,5 

761 

1,5 

10,0 

5,0 

99 

8,6 

S.W. 

10 

0,0 

Pluie, 

29  741 

757,5 

4.2 

8,8 

5.5 

70 

N.N.W 

10 

0.0 

Ouragan. 

ÎO  748,5 

758,5 

0,0 

S,2 

4,5 

97 

14,0 

8.W. 

10 

0.30 

Vent  fort.  Ploie. 

Total  de  la  plui 


mUlimètres  :  29,0 


ÀbrieiatioMetobienaUon»:  B.  Bou truque.— Br.  Broalllud.  —Bel.  Eclair.  —  01.  lil.  Qelét 
bItDCtae.  —  Or-  Ûreie,  —  Hg,  Neige.  —  Or,  Orage.  —  Tun,  TonnafiB.  —  L«  tempdralDre  ds  Is 
Somme  ail  priie  k  fi  b.  da  mslia  eli  B  b.  du  >olr.  —  L'étal  du  del,  li  direction  da  fenl,  l'étal 
bjgrooiélrlqQB  suut  obieriis  à  9  b.  du  malia,  —  L'Aatda  ciel  eM  meniré  de  0  à  10.  ea  dixième) 
de  nébnlMllè.  —  Le*  beoret  de  uilell  lont  maiariei  aTW  l'biUognphe  de  Campboll. 
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82,  98,  121,  130,  146,210,  2S8. 
Flore  rudérale  (La],  35. 
Flore  sytvatique  de  la  Vallée  de 

la  Noyé,  210,291, 
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BULLETIN 


SOCIÉTÉ  LINNÉENNE 


DU  NORD  DE  LA  FRANCE. 


TOME  XIV 

(isee- tess) 
N"  303  à  32Ï. 


AMIENS 
IMPRIMERIE  PITEUX  FRERES 

33,    Rt'B   Ot   LA    RÉPUDUQUE 

1898-1899. 
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MIlTeLlHilDumDEuFftEË 

BUIXETn  aœNSDEL 

»•  303.  -  Jdnvitr  1898.  -  27»  Anite.  -  T.  XIÏ. 


ADRESSE!  :  Les  Ouvrages,  Haouscrils  et  CommuDicRtioni  iniéresunt  1i 
rédaction  du  Bulletin,  à  U.  le  Président  de  Is  Société,  i  Amiens. 

Les  demandes  d'ubonnement  et  les  cotisations,  (en  ti in bres- poste) ,  i 
U.  le  D'' SpiiiBUX,  rue  S*-Louis,  31,  Amiens. 


Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Hembres  payants  ;  il  est 
adressé  bu\  Sociétés  scienliritjueE,  par  voie  d'échange. 


SOMH.URE  :  Extrait  des  Procès-Verbaut :  Séance  générale  du  II  décem- 
bre (897,  p.  3.  —  L'Année  météorologique  à  Amiens,  par  M.  DucuAUSsor, 
p.  5,  —  Ouvrages  reçus,  p.  12.  —  Errata,  p.  15.  —  Observations 
météorologiques,  p.  16. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

SÉANCE  GÉNÉRALE  DU  11  DËCEUBRB  1897. 

Présidence  de  M.  GONSE. 

Correspondance  .  1°  Lettre  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique  et  des  Beaux-Arts,  annon(,:ant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Ëtats-Unis,  des  Pays-Bas,  de  Belgique,  de  Suisse 
et  d'Italie. 

3*  Lettre- circulaire  du  Ministère  de  l'Instruction  publique 
annonçant  que  le  36'  Congrès  des  Sociétés  savantes  sera 
ouvert  à  la  Sorbonne,  le  mardi  12  avril  prochain,  à  2  heures 
précises  et  que  les  travaux  seront  continués  les  13,  14  et  15 
avril  suivants. 

3°  L'Académie  des  Sciences  naturelles  de   Philadelphie 

27*  AHNËIi.  1 
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accuse  réception  des  numéros  283  à  â92  du  T.  XUI  de  noire 
Bulletin. 

M.  L.  Carpentier  signale  la  capture  de  VAnuoloma  rugosa 
Steph,  coléoptëre  nouveau  pour  la  faune  du  département  de 
la  Somme,  le  26  octobre,  au  bois  du  Trou-Wai^nier,  à  Saiiit- 
Fuscien,  et  le  12  novembre  au  ridean  de  Boulilleric-lez- 
Amiens, 

A  ce  sujet,  M.  Garpenlier  fait  remarquer  que  les  entopio- 
légistes  négligent  souvent  à  tort  les  cbasses  d'automne,  qui, 
par  les  temps  doux  et  calmes,  peuvent  donner  encore  de 
bons  résultats,  m£me  dans  les  localités  fréquemment  ex~ 
plorées  en  d'autres  saisons. 

11  ajoute  cette  observation  que  d'autres  cbercbeurs  ont  dû 
faire  aussi  :  lorsqu'on  prend  une  espèce  très  rare,  il  y  a  des 
chances  pour  la  reprendre  la  même  année  dans  d'autres 
localités  analogues  ;  ce  qui  prouve  que  les  espèces  rares 
deviennent  relativement  plus  communes  certaines  années  et 
'  disparaissent  ensuite  pour  une  période  plus  ou  moins  longue, 
pendant  laquelle  les  conditions  sont  moins  favorables  à  leur 
multiplication. 

La  Société  Linnéennc  procède  au  renouvellement  partiel 

du  Bureau.   Sont  nommés  :   MM.  Garpenlier,   préaident; 

Choquart,  secrétaire-adjoint;  Ledieu,  bibliothécaire-adjoint. 

Le  Bureau  est  donc  constitué  comme  suit  pour  l'année 

4898. 

MM.  L.  Cabfentiisr,  PréaidetU. 

H.  DucuAussoï,  Vice- Président. 
Y.  Brandicouht,  Secrétaire. 
F.  CuoQUART,  Secrétaire- Adjoint. 
A.  Si>iNEU!C,  Tréiorier-Bibliothécait-e. 
Ledieu,  Bibliothécaire-Adjoint. 

Le  Secrétaire-.idjoitit  : 
V.  Cboquart. 
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L'Année  métâorologicfue  à  Amiens. 

(Décembre  IISG-Ravembre  ISll). 

Nous  indiquerons,  dans  ce  résumé,  les  principales  obser- 
vations météorologiques  Taites  à  la  Station  agronomique 
d'Amiens,  en  les  comparant  k  celtes  d'Albert,  que  M.  Comte 
fait  avec  une  précision  et  une  régularité  dignes  de  tous  les 
éloges.  Nous  mentionnerons  aussi  la  quantité  totale  de  pluie, 
recueillie  dans  les  postes  du  déparlement.  Il  est  profondé- 
ment regrettable  que  la  Commission  météorologique  de  la 
Somme  n'existe  que  su7-  le  papier,  cette  Commission  me  s'étant 

PAS  RÉUNIE  UNE  SEULE  FOIS   DEPUIS  PLUS  DE  DIX  ANS.  HCUTeuSe- 

ment  que  le  service  est  à  peu  près  assuré,  grâce  à  MM. 
Roger  et  Hédiard,  et  au  zËle  de  quelques  dévoués  collabo- 
rateurs. 

Pour  notre  compte  rendu,  nous  avons  consulté  avec  profit 
le  Bulletin  météorologique  de  la  Somme,  publié  par  M.  Roger, 
directeur  de  la  Station  agronomique  d'Amiens,  et  le  Bulletin 
du  Pas-de-Calais,  publié  mensuellement  par  M.  Pagnoul, 
toujours  dévoué  &  ce  qui  peut  intéresser  l'Agriculture  et  la 
Météorologie. 

I.  —  Pression  atmosphériqae. 

La  pression  atmosphérique  a  varié,  à  Amiens,  de  730""" 
le  6  décembre  i896  à  778"""  le  20  novembre  1897,  soit 
une  oscillation  totale  de  48  millimètres.  Pour  Albert,  les 
pressions  extrêmes  sont  T2ô°"^  et  773°'°',8,  La  moyenne  annu- 
elle est  un  peu  supérieure  à  la  normale.  Ci-dessous,  pour 
chaque  mois,  les  nombres  trouvés  à  la  Station  agronomique. 
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MOIS. 

PRESSION  ATMOSPHÉRIQUE.              1 

.««... 

MAXIU* 

M1H1MA. 

Décembre  1896 
Janvier  1897  .  . 

Février 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin   ...... 

Juillet 

Août 

Septembre  .  .  . 

Octobre 

Novembre  .  .  . 

156M 
757,19 
764,66 
7S5,a9 
756,81 
759,83 
761,81 
760,69 
738,06 
760,93 
764,74 
764,63 

772"'Té  17 
774    le  2 
778    le  24 
765    les  9, 11,21 
770,5168  15,  16 
771    le  15 

770  le  11 
767,6Ie8il, 29,30 
764    les  12,  i:i 

771  les  13,  14 
773    le  20 
778    le  20 

730°"îë  6 
7411    leS2 
741    le  2 
740    le  3 
732    le  1" 
745,51e  27 
73t    le  18 
790,5  le  20 
752    le  B 
749,51e  18 
730    le  14 
740    le  28 

Année  1897.  .  . 

760'»",10 

778""  les 
24Fév.et20Nov. 

7ao-" 

le  6  Dec.  1806. 

Le  minimum  barométrique  correspond  à  une  forte  tem- 
pête de  la  Manche  el  de  l'Atlantique.  Le  phare  de  111e  de 
Sein  a  été  éteint  ;  de  nombreuses  barques  de  pScheups  ont 
été  perdues  à  Penmarck  et  sur  nos  côtes  océaniennes.  Le  4 
décembre,  à  9  b.  du  matin,  le  vent  est  faible  et  soufile  du 
SE,  le  baromètre  descend  ;  à  midi,  celui-ci  marque  737"", 
et  le  vent  passe  au  SSË  ;  à  6  h.  du  soir,  la  pression  atmos- 
phérique n'est  plus  que  de  73â"",5,  et  le  venl  qui  reste 
modéré  vient  du  Sud  ;  à  9  h.  soir,  pression  de  731"",5  et 
vent  fort  du  SSW.  Celui-ci  est  très  fort  dans  la  nuit  du  4 
au  5,  et  passe  peu  à  peu  au  SW  et  à  l'W,  en  suivant  la  loi  de 
Dove.  La  bourrasque  se  calme  le  S  dans  la  soirée,  pour 
reprendre  plus  violente  le  6  décembre. 
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XX.  —  Températnra. 

Les  deux  tableaux  saivanU  donoeat  l'ensemble  des  obser- 
valions  thermométriques  faites  par  MM.  Comte  et  Roger. 

La  moyenne  annuelle  est  10°,85  à  Amiens,  10*,I7  à  Albert 
et  9* ,90  à  Arras.  La  différence  est  donc  de  0°,68  pour  les 
deux  postes  du  département. 


MOIS. 

lOTElIKES  (Amleu). 

TEIPÉRHDMSEnRÊlES  {kokm)  | 

nailniâ 

du 

minimft 

r,r„ 

M.X.O-. 

Uinin*. 

Décembre  W 

6S13 

1S18 

3S63 

1I>>,S  le  3< 

—  4",0I«  1" 

Janvier  1891 

4«.S6 

-0«,7I 

1%9Î 

)0«,2  le  i« 

—  6»,5  le  24 

Février  .  .  . 

9«,8a 

3S50 

«-,66 

18»,0  le  26 

-  3", île  17 

Mars  . 

12».87 

5".«l 

9%24 

23»,0  le  28 

-  1»,5  le  9 

Avril  . 

13«,83 

4',5* 

flM8 

Î3>,2  le  27 

-  0',2  le  9 

Mai.  . 

1S*,t1 

+  1",5  le  13 

+  T,6  1eU 
+  7",0  le  8 

Juin    . 

23»,93 

13*,06 
13*,69 

18»,59 
18°,82 

33»,  le  24. 
28-,01«u,M,îs 

JaiUet. 

Août  . 

ÎZ'fiH 

13«.56 

18»,3I 

30«,S  le  4 

+I0',2  le  20 

Septembre  . 

I8>,S6 

I0<',37 

14-,46 

a4%Sie26 

+  4",2  le  2ft 

Octobre .  .  . 

15S56 

5»,88 

i0»,62 

t9>,Sle  15 

-  3",5  le  8 

Novembre.  . 

10«,07 

2',09 

6*,08 

I5',5  le  14 

-  6«,0  le  26 

Année  1897. 

1S%08 

6»,64 

10",85 

33>  le  24  Juin 

— 6»,5 
le  24  Janvier 
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MOIS 

■orams  (Aiben). 

TERPËEUTDRES  EXTREHES  (Albert)  | 

d«( 

dM 
miniml 

■ueuâi 

Maiim.. 

MlDiina. 

Décembre  U 

S°,20 

l'.OÛ 

3M0 

»»,31e3l 

-  4M  le  1" 

Janyier  1897 

3»,23 

-O-.iS 

1".40 

8"  ,7  le  1" 

-  6M  le  23 

Février  .  .  . 

8»,Î0 

3",16 

5°,10 

10o,i  le  26 

-  3».7  1el7 

Uara  .  . 

JIVO 

S',00 

8",05 

ÎO-,8  le  28 

-  0°,9  le  9 

Avril  .  . 

lî",40 

5",05 

8»,70 

20-;;  le  27 

+  0«,3  le  8 

Mai .  .  . 

Sï*,30 
a8*,60 

+  7»,01eli 
+Tfi  le  8 

Juniet.  . 

i3",B0 

18",05 

M'fi  le  It 

Août  .  . 

2I»,40 

(4«,S0 

17«.80 

29",5  le  5 

+10'',3  le  80 

Septembre  . 

I7%t0 

lO'.flO 

la^so 

23«,9  le  26 

+  3»,6  le  20 

Octobre.  .  . 

U',00 

é»,40 

io-.so 

ii-,0  le  15 

-  l-,0  le  8 

Novembre    . 

8«,»0 

2M0 

5»,S0 

)6».l  leU 

-  f,5  le  Î7 

le  24  Juin 

le  23  Janvier 

Les  saisons  présentent  les  moyennes  suivantes  : 


SaliWB*  (1S9T) 

Hiver 

Printemps  .  ■ 


.  Automne. 


i',08 
10",37 

18»,57 
10*,39 


3-.04 
9°,58 
I7'',60 
9«,37 


Pendant  l'hiver  le  ikermomélre  n'eit  detcendu  qu'à  — 6*,  1 
à  Albert  et  à  — 6", 5  à  Amiens.  M.  Pagnoul  indique  un  froid 
de  — 8*,1  observé  dans  la  matinée  du  32  janvier,  à  la  Station 
agronomique  d'Arras.  A  Beaucamps-le- Jeune  le  minimum 
est  — 8». 

De  décembre  à  &a  mars  il  y  a  eu  34  petites  geléet,  et  13 
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températures  diurnes  inTérieures  à  0*.Dans  la  même  période, 
on  compte  f  6  jours  de  neige,  dont  H  en  janvier.  Mention- 
nons encore  9  grésils  et  iS  geiéns  blanches  :  1  en  mars,  3  en 
avril,  3  en  mai,  1  en  septembre,  3  en  octobre  et  1  en  novem- 
bre. Celles  des  ^  et  14  mai  ont  causé  quelques  dég&ts,  en 
grillant  dans  les  jardins  les  jeunes  pousses  de  pomme  de 
terre. 

Le  24  juin  a  eu  lieu  la  température  la  plux  élevée  de 
l'année  :  30°  k  Albert  et  Hue  ;  33°,5  h  Arras  ;  33°  à  Doultens 
et  Amiens. 

III.  —  Plnie,  ÉtRt  hygrométrique  et  Divers. 

On  trouvera  dans  les  deux  tableaux  ci-joints  l'état  hygro- 
métrique, l'état  du  ciel  et  les  vents  dominants  d'après  les 
observations  de  9  h.  du  matin.  La  répartition  des  brouillards 
est  celle  d'Albert  oii  les  observations  sont  plus  Taciles. 
L'béliographe  de  Campbell  n'a  été  utilisé  que  pendant  6 
mois  ;  les  nombres  obtenus  de  juillet  à  octobre  sont  certaine- 
ment trop  faibles,  comme  on  peut  le  vérifier  en  les  compa- 
rant à  ceux  d'Arras.  /.'appareil pourrai!  être  installé  beaucoup 
mievx  à  l'Ëcole  d'Aghicultube  du  Paraclet,  où  nous  voudrions 
voir  créer  une  station  complète,  pourvue  d'un  abri  de  Mont- 
souris  pour  les  thermomètres.  Dans  ce  poste,  on  observerait 
la  température  des  eaux  de  la  Noyé  et  celle  du  sol  à  30 
centimètres  de  prorondeur  ;  on  noterait  également  la  tem- 
pérature du  sol  gazonné  pour  la  comparer  à  celle  de  l'air; 
l'évaporomètre  Picfae  etl'actinomètre  donneraient  aussi  des 
résultats  intéressants.  La  Société  d'Horticulture  de  Picardie 
pourrait,  sans  (jrande  dépense,  faire  de  bonnes  observations 
thermométriques,  dans  son  jardin  de  la  rue  Le  Nôtre.  Ce 
sont  là  des  vœux  que  nous  adressons  respectueusement  à 
HH.  Tanvtray  et  Decaix,  avec  l'espoir  qu'ils  seront  bientôt 
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MOIS. 

VENTS 

domioanls 

à 

Amiens. 

JOURS 
iDwdllird 
AJtert. 

ÉTAT 
du  ciel 

Hburbs 

à 
Amiens. 

eSolsil 
Arras. 

Décembre  96 
Janvier  97  . 
Février  .  .  . 
Mars  .... 
Avril  .... 

Mai 

Juin 

JuiUet    .  .  . 
Août  .  .  -  . 
Septembre  . 
Octobre.  .  . 
Novembre.  . 

S,  W 
W,  E 
W,  SW 

w 

WelE 
W,  N 
W,  N 
W,  NW,  E 
W,  S 

w,  s 

E,S 
E,  S 

3 
)2 

8,61 
8,35 
9,40 
6,87 
6,30 
5,74 
5,00 
5,42 
5,87 
7,30 
4,46 
7,06 

h. 

25,5 

218,5 
183,5 

91,0 
131,5 

57,5 

h. 
17,2 
40,2 
33,3 
130,9 
152,9 
267,0 
232,1 
249,6 
220,6 
108,8 
137,0 
48,5 

1638,1 

Année  1897 

Wet  E 

51 

6,70 

» 

La  réparliUon  des  pluies  dans  le  département  est  indiquée 
:i-dessous  : 

Stations.  Hiver.    Printemps.    Été.     Automne.  Anhéb. 


Aigneville  .     .     . 

233,B 

159,1 

234,2 

139,3 

Saint-Valery  .     . 

160,5 

112,1 

231,1 

119,6 

Rue 

162,6 

138,6 

2tl,9 

136,3 

Foret  l'Abbaye    . 

210,0 

136,4 

246,2 

131,1 

Abbeville  .    .    . 

164,6 

132,7 

194,8 

120,7 

Dou  liens    .     .     . 

162,1 

158,4 

239,9 

117,7 

Amiens  (S.A.)      . 

152,3 

146,7 

222,7 

114,2 

LeParaclet    .    . 

141,5 

149.0 

207,3 

103,1 

Albert  .... 

144,5 

146,7 

185,5 

92,9 

Nesle    .... 

140,9 

207,9 

233,7 

7S,5 

Moreuil,     .     .     . 

112,6 

119,3 

206,7 

86,8 

Sainte-Emilie .     . 

185,5 

196,5 

262,0 

115,0 

loyennei  du  12  lUltoni 

i6i,S 

150,3 

223.0 

H2,7 
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MOIS. 

ÉTAT     1       PLOIE  k 

bygtouit. 

àOb.  m.        Hïotmr 

d'MU. 

AiraSS.             PLDIE  A 

Jours      '    tlwtrar 
plnTimii.           d'«u. 

ALB£HT. 

Jonn 
pl<iTi.nï. 

Janvier  97  . 
Février  .  .  . 
Mars  .... 
Avril  .... 
Mai.  ...  . 

Juin 

JuiUel.  .  . 
Août  .... 
Septembre  . 
Ottobre.  .  . 
Novembre.  . 

87.8  58,7' 

90,0    ;    «,4 

87.4  1     53,2 

70.5  1     62,6 
80,0      ;     60,3 

71 .5  1     23,6 

73.0  1     74,* 

66.6  ,     35,4 

78.1  112,9 

79.9  '     74,5 
83,5           10,7 
91,9     1     29,0 

18 
17 

17 
20 
19 
12 
15 
8 
18 
15 
6 
6 

51,0 
28,5 
65,0 
54,0 
72,5 
20,2 
54,9 
34,8 
95,8 
65,5 
5,8 
21,6 

12 

Année  1897. 

80,8      !    635,9' 

1 

171 

569,6' 

146 

La  hovenne  annuelle  pour  les  1:2  stations  est  égale  a 
650"",8.  Nous  avions  eu  TOS"»,!  en  1896  et  634°"",5  en  1895  ; 


Printemps  .  . 


1895. 

121,7 


1S96. 


164,2 

112,1  150,3 

156,8  223,0 

Automne.  .  .  177,7  317,5  112,7 

En  1897,  l'hiver  et  le  printemps  ont  donc  été  relativement 

humides,  l'été  pluvieux  et  l'automne  sec. 

Dans  le  Pas-de-Calais  on  a  obtenu  les  hauteurs  de  pluie 
suivantes:  Oye  eie^-'.â  ;  Calais  630,6;  Boulogne  642,1; 
Lavenlie  599,9  ;  Erquières  628,7  ;  Magnicourl-sur-Canche 
654,1  ;  Apras  591,5  ;  Somis  755,8  ;  Valhoon  760,4  ;  Gnigny 
910,8;  Uucqueliers  997,8  (1). 

(A  suivre).  H.  Duchaussoy. 

(!)  Bulletin  mâtéorolngiqua  de  la  SUlion  agrouomique  du  Pas-de- 
Calais.  (AnnAe  1897,  p.  bb). 
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Ouvrages  reçus. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  COuesi  de 
la  France.  T.  VU,  n"  2.  —  Abbé  J.  Dominique.  Contribu lions 
à  la  connaissance  et  au  catalogue  des  Ghrysides  de  la  Loire- 
Inrérieure.  —  Pasleur  Fb.  W.  Konow.  Descriplion  d'une 
Tenlbrédinide  nouvelle.  —  Boudier.  Description  de  deux 
nouvelles  espèces  de  Discomycèles  du  genre  Lochnea.  — 
Ernest  Marchand.  Note  sur  la  Gremille.  —  D'  SAMUiiL  Bon- 
jour, Faune  lépidoptérologique  de  la  Loire-Inrérieure.  — 
Extraits  et  analyses. 

LaFeuille  des  Jeunes  IVatwalUles.  1897.  — Juillet:  EUGÈNE 
SiHOK.  Revision  des  genres  de  la  famille  des  Trochilidés.  — 
Ad.  Dollfus.  Les  plages  de  la  Manche  :  Mollusques  recueillis 
entre  BénerviUe  et  la  Dives  (fin).  —  D'  L.  Gabklli.  Considé- 
rations siip  la  floraison  des  jeunes  plantules,  nées  de  graines 
des  Ailanthus  glandulosa  Dtisf.  —  Notes  spéciales  et  locales.  — 
Août  :  Eugène  Simon.  Révision  des  genres  de  la  Tamille  des 
Trochilidés,  (suite).  —  L,  Gëhbau  db  Laharlièbe.  Tableau 
synoptique  de  la  famille  des  UelveDacées  — L.  Vignal  Notes 
sur  quelques  coquilles  de  Cerithiidie  de  l'Eocène  parisien. 

—  H.  Cbrist.  Sur  les  recherches  de  géographie  botanique. 

—  Notes  spéciales  et  locales.  —  Septembre  :  L.  Géneau  oe 
Lamablière,  Tahleau  synoptique  de  la  famille  des  HeWel- 
lacées  (fin)  —  L,  Vignal.  Notes  sur  quelques  coquilles  de 
Ceritkiidse  de  l'Eocène  parisien  (Bn).  —  Eugéke  Simon.  Revi- 
sion des  genres  de  la  famille  des  Trochilidés  (suite).  —  Notes 
spéciales  et  locales. 

Bulletin  de  la  Société  d'Histoire  naturelle  des  Ardennes. 
T.  111.  —  Bertel.  Mousses,  Sphaignes  el  Hépatiques  récoltées 
dans  la  forêt  de  la  Chapelle.  —  Pigeot.  Sur  la  flore  des  en- 
virons de  Rethel.  —  P.  .Mailfait.  Considérations  générales 
sur  la  flore  du  départemennt  des  Ardennes.  —  P.  Mailfait 
et  L.  Cadix.  Catalogue  de  la  flore  du  département  des  At- 
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dennea.  —  Bbdtel.  Le  Lias  aux  environs  de  CharlevUle.  — 
J.  Cardot  et  E.  Labouverib.  Muscinées  et  CbampignoDs 
récoltés  dans  la  forôt  d'Ëlan  et  à  Gespoasart.  —  Comptes 
rendus  d'excarsions. 

Ilevue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  centre  de  la  Franee. 
Aoftt  1897.  —  F.  Perot.  Le  puils  artésien  de  La  Croix-du- 
Retz  à  Yzeure. 

Bulletin  de  la  Société  botanique  de»  Deux-Sèvres.  4896.  — 
X.  Lévrier.  Quelques  anomalies  végétales.  —  Cuartier- 
GaiLHOT.  Notes  sur  VAzolla  filiculoides. 

Bulletin  de  la  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de 
/Vîmes.  Avril-juin  1897.  —  Albert  Goby.  Les  Oiseaux  nuisibles 
et  utiles  à  l'agriculture  dans  le  département  du  Gard.  — 
Gabriel  Carrière.  Cause  de  la  rormation  de  l'acide  carbo- 
nique à  la  Source  des  Bouillons  près  Vergèze  (Gard).  — 
A.  ViLLOT.  L'&ge  géologique  des  alluvîons  anciennes  à  Elepkas 
meridionalis.  —  Henri  Noël.  Plorule  du  Hont-Duplaa. 

Bulletin  de  la  Société  botanique  de  France.  1897,  n'  2.  — 
Malinvaud.  Présentation  d'un  Stachi/s  hybride  {S.  gotnanica 
X  alpina.  —  Rouv.  Remarques  sur  quelques  Erodium  d'Al- 
gérie. —  Max.  Gorhu.  Communication  sur  le  genre  Cinna- 
momum.  —  GuËam.  Sur  la  présence  de  l'amidon  soluble  dan» 
les  feuilles  de  Cola  acumiruita  et  C.  Ballayi.  —  Lute.  Note 
sur  un  Saltan  monstruout.  —  Vak  Tiegoeh.  Sur  les  Phané- 
rogames sans  graines  formant  la  division  des  Inséminées.  — 
P.  Candabgy.  Flore  de  l'Ile  de  Lesbos  ;  espèces  nouvelles. 

Bidletin  de  la  Société  (^Apiculture  de  PAube.  Juillet-août 
1897. 

Annales  de  la  Société  d'Agriculture,  Seiencet  et  Arts  de  ta 
Bordogne.  Mai-juin  lâ97. 

Bulletin  historique  et  scientifique  de  l'Auvergne.  Mai  1897. 

L'ApiculUw.  Juillet  et  août  1897. 

Bulletin  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière  de 
l'Aube.  Juin  et  juillet  1897. 
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Bulletin  de  la  Société  d" Hortieultttre  de  Picardie.  Jaillet- 
aoûl  1897. 

Bulletin  de  la  Société  centrale  d'Agricitllvre,  dC Horticulture 
et  d! Acclimatation  de  Nice  et  des  Alpes- Maritimes.  Mai  el 
juillet  i897. 

Journal  d'Agriculture  pratique  pour  le  Midi  de  la  France. 
Mai,  juin,  juillet  1897. 

Reoue  des  Travaux  xcientifiques.  T.  XVI,  n»  12,  el  T.  XVII, 
n»  2,  3,  4,  5. 

Mémoires  de  r Académie  de  Stanislas.  1896- 

Travaux  des  Conseils  d'Hygiène  publique  et  de  Salubrité  de 
ta  Somme.  1896. 

Mémoires  de  la  Société  des  Sciences  moi-oies,  des  Lettres  el 
des  Arts  de  Seine-et-Oise.  Tome  vingtième. 

Revue  agricole,  industrielle,  historique  et  artistique  de  la 
Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Arts  de  f arrondissement  de 
Valenciennes.  Février-décembre  1896, 

Congrès  des  Société$  savantes  à  la  Sorbonne.  —  Discours 
prononcés  à  la  séance  générale  par  MM.  ëhnest  Babelon, 
Conservateur  du  département  dés  médailles  et  antiques  à  la 
Bibliothèque  nationale,  et  Alfred  Rahbaud,  Ministre  de 
rinstraction  publique. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'Amiens.  Mars  1897. 

Journal  des  Savants.  Mai-août  1897. 

Mémoires  de  la  Société  académique  d'Agriculture,  Sciences, 
Arts  el  Belles- Lettres  de  l'Aube.  3»  série,  T.  XXXIII. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  historiques-  de  Semur. 
2'  série,  n"  9. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  de  Nancy.  29'  année. 

Société  de  Borda.  1897,  n*  2.  —  Ë.  Lafeyrérb.  Flore  du 
département  des  Landes. 

Bulletin  de  la  Société  des  Amis  des  Sciences  de  Rockechouart. 
T.  Vil,  n"let2. 

Société  des  Sciences  physiques  et  naturelles  de  Bordeaux.  — 
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Procès-verbaux  des  séances  1894-1895  el  1895-1896.  —  Obser- 
vations pluviomélriques  de  juin  1894  à  mai  1895,  et^le  jain 
189S  à  mai  1896.  —  Esquisse  d'une  carte  géologique  des  en- 
virons de  Bordeaux. 

Mémoires.  8*  série.  —  T.  I  :  B.  Faillot.  Note  relative  à 
une  carte  géologique  des  environs  de  Bordeaux.  — H.  Dbvaux. 
Empoisonnement  spontané  des  plantes  aquatiques  par  les 
eaux  du  laboratoire  de  botanique.  —  T.  II  :  J.  Labordb. 
Recherches  physiologiques  sur  une  moisissure  nouvelle  : 
YEuroHopni  Gayoni. 

Bulletin  de  la  Société  philomatiquedeParis.  8*  série.  T.Vlll. 

—  E.  L.  Bouvier.  Sur  l'origine  bomarienne  des  Crabes  ; 
Elude  comparative  des  Dromiacées  vivantes  et  fossiles.  — 
C.  Brongniart.  Revision  des  Salomonitx  Locuslidx  de  la  tribu 
des  Conocepkalinw.  —  L.  Prancbet.  Observations  sur  le 
calcaire  réniforme  de  Villejuir.  —  J.  Mabillb.  Observations 
sur  le  genre  Bulla.  —  A.  Petit.  Sur  une  matière  colorante 
extraite  des  fanons  de  Baleine.  —  L.  Vaillaht.  Note  sur 
l'œuvre  îcbtbyologpque  de  G.  A.  Lescbub. 

Bulletin  de  la  Société  enlotnologigve  de  France.  1897.  — 
N*ll  :  Valéry  Hatet.  Longévité  des  Kystes  de  Margarodes. 

—  D' A.  Cbobaut.  Description  de  deux  Coléoptères  nouveaux 
du  Mzab  (Sud -Algérien).  —  E.  Simon.  Note  sur  le  Chorizops 
loricatua  C.  Koch.  —  Ch.  Oberthdr.  Descriptions  de  Lépi- 
doptères nouveaux.  — L.  Faihmaire.  Description  d'une  espèce 
nouvelle  du  genre  Hionthis.  —  N°  12  :  Le  11.  P.  Belon.  Des- 
cription d'un  Longicorne  nouveau  du  genre  Hebesiola.  — 
Gn.  Obertbur.  Description  de  Lépidoptères  nouveaux  (suite). 


ERRATA 

Tome  XJI.  Dans  les  Tableaux  météorologiques,  rectifier  l'altitude 
de  la  Station  agronomique,  qui  est  de  34  mètres. 
—        Page  295,  lignes  13  et  14,  au  lieu  de  tardivemement 
cach4  lire  iardivemenl  caduc. 
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OBSERVATIONS  HËTÉOROLOGIODES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  AllitutU  34*. 
Décembre  1897. 
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Pluie. 
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1,30 
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775 
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E. 

0 

1,30 
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-5,6 

2,6 

1,5 
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E. 
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E. 
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îb 
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1.0 
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E. 
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0 
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-1,0 
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l.î 

S. 

10 
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Pluie  le  soir. 
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0.0 
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98 

1,3 

8. 

10 
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Pluie. 

» 
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3,2 

9,8 
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98 
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s.w. 

10 

0 

Pluie. 

Ml 
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6,0 

99 

w. 

10 

0 

n 

116,5 

748 

4,0 

8,0 

6,0 

94 

8. 

10 

1,30 

ToUl  de  la  plui 


a  millin 


!S  :  55.6 


Jbrètiialioiit  et  obiervatioiu :  6.  Buurraïqoe.  —  Br.  Brouillard.  —  Eut.  Eclair,  —  01.  bl.  OoUe 
hUncbe  —  Gr.  Orale.  —  Ng.  Neige.  —  Or.  Otage.  —  Toa.  Tonnerre.  —  L«  lompirelure  de  la 
Somme  eel  prise  A  B  b.  du  malin  el  ï  6  b.  du  «oir.  —  L'élat  du  clul.  U  direction  àa  TenI,  VMal 
hygram^lquo  tunt  obserrés  i  9  b.  du  malin.  —  I.'éial  du  ciel  eil  mesuré  de  0  à  10,  eu  diiièmet 
de  nébutoiliâ.  —  Les  beures  de  Miell  sodI  meiuréei  itm  l'hilloBTtpbe  de  Campbell. 
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BULLETIN  MENSUEL' 

Ji"  304.  -  FëTrifr  18»8.  -  27*  Auée.  -  T.  XIV. 


AbRBSsEB  i  1^  OuTTiges,  U4i>uscriU  et  CoramuDicationi  intéremnt  li 
rédaction  ilu  Butletio.  à  H.  le  Président  de  i«  Société,  i  AmieDS. 

Les  demande!  d'abonnement  et  les  coliutionB,  (en  timbrea-poite),  i 
H.  le  0'  Spiniux,  rue  S'-Louie,  3i,  Amiens.  - 


Le  BulletÎD  est  envoyé  ijratuitemeDt  i  tous  les  Uembres  payants  ; 
jdresK  aui  Sociétés  Kieolifîr)ues,  (>ar  voie  d'échange. 


SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès-Verbaux  :  Séance  géoérale  du  8  janvier 
1898,  p.  17.  —  L'ADDée  météorologique  ù  Amiens,  par  H.  Ddchaussoy, 
p.  19.  —  Ouvrages  reçus,  p.  29.  —  Observations  météorologiques, 
p.  32. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

SËAnCB  GÉNÉRALE  DU  8  janvibu   1898. 
Préfidence  de  M.  L.  GARPENTlEEl. 

H.  L.  Carpentier,  en  ouvrant  la  séance,  remercie  ses  col- 
lègues de  l'avoir  désigné  comme  président,  et  fait  appel  à 
leur  concours  pour  la  prospérité  de  la  Société. 

Correspondance  :  1"  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique 
et  des  Beaux-Arts  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  des 
Ëtals-Unis. 

2'  La  M  Smithsonian  Institution  »  annonce  l'envoi  de  ses 
publications  et  accuse  réception  du  Tome  XII  de  notre 
Bulletin. 

3°  L'Institut  Canadien  de  Toronto  accuse  réception  de 

27*  ANNÉE.  S 


jbvGoogtc^ 


-  18  ^ 
noi  publications,  Tomes  Xll  et  XIII  de  noire  Bulletin. 

4°  L'Académie  Royaledes  Sciences  et  Lettres  de  Dane- 
marck  accuse  réception  de  nos  publications. 

S'  La  Société  d'Histoire  naturelle  de  Ëœden  accuse  récep- 
tion du  Tome  Xll  de  notre  Bulletin,  n°'  271  à  283. 

6*  La  Société  d'Histoire  naturelle  Braunscbweig  accuse 
également  réception  de  notre  Bulletin,  Tome  XII. 

7*  Jie  Naturaliste  canadien  accuse  réception  de  notre 
Bulletin,  Janvier  et  Février  1897, 

Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  et  des  Beaux-Arts 
adresse  à  la  Société  Linnécnne  le  Bulletin  du  Comité  des 
Société  des  Beaux-Arts  des  Départements. 

M.  Debray  Tait  hommage  h  la  Société  de  trois  tirages  à 
part  de  ses  travaux  : 

1"  Le  lyienckus  deveulatrix  Kiihnet  la  Maladie  vermiculaire 
des  Fèves  en  Algérie  (en  collaboration  avec  M.  E.  Maupas, 
conservateur  de  la  Bibliothèque  nationale.  Extrait  de  l'Algérie 
agricole  1896). 

2°  Anlkracnose  maculée  et  Brumssure.  (Extrait  du  Bulletin 
agricole  de  l'Algérie  et  de  la  Tunisie). 

3"  Bactériens  de  la  Canne  à  tua-e.  (Extrait  des  comptes 
rendus  des  séances  de  la  Société  de  Biologie,  séance  du 
7  novembre  1896). 

Des  remerciements  sont  adressés  à  H.  Debray. 

Notre  collègue,  M.  Spineus,  trésorier,  donne  lecture  des 
-comptes  financiers  de  la  Société  pour  l'exercice  1897. 

Ces  comptes  sont  approuvés  à  l'unanimité  et  des  Télicita- 
tions  sont  votées  à  H.  Spineux  pour  sa  bonne  administration. 

11  est  donné  lecture,  au  nom  de  M.  H.  Duchaussoy,  empè- 
cbé,  du  compte  rendu  météorologique  de  l'année  1897. 

Le  Secrétaire- A  df'oinl, 

F.  CUOOUART. 
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L'Anné«  météorolooiqaa  à  Amiens. 

(HHBkre  im-Rmaln  ttll). 
(suite) 

IV.  —  Las  OrAges. 

MM.  Auguste,  directeur  de  l'Ecole  primaire  supérieure  de 
Rue;  l'Abbé  Bridous,  d'Abbeville;  Villette,  fabricant  de 
sucre  à  ïlevelon  ;  Wabbe,  brigadier  forestier  àForét  l'Abbaye  ; 
Bâillon,  Daussy,  Durételle,  Dominois,  Dumelge  et  Gosset, 
insUtuteurs,  ont  observé  régulièrement  les  orages  de  la 
Somme,  en  1897.  En  y  joignant  les  renseignements  de 
H.  Comte,  et  nos  obserralions  personnelles,  l'ensemble 
correspond  à  un  total  de  178  bvUetins,  se  rapportant  &  5S 
mamfeitations  électriques,  réparties  entre  45  fournées  oregeu- 
tes: 

HUIB  F       M       A       M'      J'      J'      A'       &       D       Amtia 

Bvuxms       1        16       33      28      3G     34       3T      lî       I         178 
hnn  d'ongei    1364869SI  43 

ORtoBS  118699        13       71  5S 

FÉVRIER.  —  Le  7,  pendant  une  averse  de  grésil,  un  coup 
de  tonnerre  est  entendu  à  Rue,  vers  2  b.  1/4  du  soir. 

MARS  —  Dans  la  nuit  du  S  au  4,  petit  orage  de  l'WSW, 
ayant  donné  des  grtlons  assez  gros,  de  minuit  &  2  b.  du 
malin.  Quelques  pommiers  ont  été  déracinés  &  Yvrencb.  La 
pluie  a  été  abondante  aux  envii-ons  de  Rue  el  Abbeville.  Le 
3,  il  y  avait  eu  une  forte  bourrasque  avec  pluie  m6lée  de 
grésil  ;  dans  le  département  des  arbres  ont  été  cassés  par  le 
vent,  et  la  mer  était  démontée  sur  nos  côtes.  Vers  minuit 
ItC  j'ai  été  réveillé  par  le  mauTais  temps  ;  un  coup  de  ton* 
nerre  précédé  d'un  vif  éclair  au  NW  d'Amiens  ;  un  peu  de 
greie  et  de  pluie  tombent  pendant  quelques  minutes  :  un 
quart  d'heure  plus  tard,  le  ciel  était  parfaitement  étoile. 
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Le  6  mars,  petit  orage  du  SW  à  NE,  observé  à  Beaitcamps- 
I&Jeune,de3h  l/âà4h.  l/2dusoir  Fortes  averses  de  grésil 
dans  plusieurs  postes  du  département. 

Le  S8  mars,  quelques  gouttes  de  pluie  à  5  h,  du  spir,  et 
baisse  baromélrique  ;  le  temps  se  couvre  à  l'W  à  3  h.  1/2,  et 
le  vent  devient  fort  brusquement  pendant  quelques  minutes. 
Ce  grain  est  dû  &  un  orage  qui  passe  sur  Abbeville  et 
Yvrench,  de  5  h.  à  6  h.  du  soir.  De  7  à  8  h.,  éclairs  et  ton- 
nerre à  Beaucamps-le-Jeune  et  Moreuil.  A  7  h.  W,  ciel 
coavert  à  l'W  ;  ET  assez  fort  jusqu'à  8  h.  avec  un  peu  de 
pluie.  Orage  du  SW  à  NE  au  m6me  moment  à  Conty,  Ver- 
mandovîllers,  Herleville  et  Albert. 

AVRIL.  —  Journées  orageuses,  les  I,  2(i,  27,  38,  39  et  30 
avril. 

Le  /"",  vent  modéré  du  NE  avec  pluie;  le  baromètre 
descend  à  736°"° ,9  à  Albert;  à  2  b.  1/i,  M'  Comte  observe 
un  éclair  suivi  d'un  coup  de  tonnerre. 

Le  Z6,  orage  du  Sud  au  Nord,  de  3  b.  1/2  à  S  h.  1/2  du 
soir,  &  Fins,  Guyencourt,  Vermandovillers  et  Heudicourt.  A 
4  b.  il  tonne  au  sud  d'Albert. 

Le  27,  éclairs  au  SW  d'Albert,  à  9  b.  s. 

Le  S8,  forte  cbaleur.  Le  temps  se  couvre  &  midi  ;  deux 
coups  de  T  à  midi  1/2  et  3  h.  s.  Il  éclaire  encore  à  Amiens 
de  9  à  10  h.  s.  et  à  Albert  pendant  une  partie  de  la  nuit. 

Dans  la  nuit  du  28  au  29,  orage  du  SSWau  NNE,  passant 
sur  Vermandovillers,  de  11  b.  1/4  du  soir  à  minuit  1/4. 
Pendant  cet  orage,  violent  dans  l'Aisne,  la  foudre  a  mis  le  feu 
à  TBAtel  dos  Postes  de  S'-Quentin. 

Le  29,  deux  petits  orages  passent  au  centre  et  k  l'est  du 
département,  l'un  de  midi  à  2  b.  s.,  l'autre  de  3  b.  à  4  b., 
allant  de  l'W  ft  l'Est.  Amiens,  Dury,  S'-Fuscien,  Boves, 
Camon,  Horeuil,  Rouvrel,  Ailly-sur-Noye,  Albert  et  Ver- 
mandovillers ont  été  touchés.  Dans  ce  dernier  village,  il  est 
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tamM  un  peu  de  grêle,  très  lavée  par  la  plaie.  A  Amiens,  noas 
avoae  entendu  le  tonnerre  au  SE  &  1  b.  1/4  s.;  ET&f  h.  1/2; 
petite  pluie  &  1  h.  40';  T  au  NE  à  2  h.  L'orage  semble  passer 
à  l'est  de  la  ville.  A  3  h.  le  ciel  se  couvre  de  nouveau  ;  vent 
de  terre  faible  du  SE;  à  3  h.  5'  ETP  ;  pluie  faible  jusqu'à 
3  h.  1/2  ;  il  tonne  fort  au  SE  et  h  l'E.  Ce  3*  orage  prend  fin 
à  4  h.  1/4.  A  Arras,  orage  assez  violent  de  1  h.  1/3  à  3  h.  f/3  ; 
le  Ihermomètre  est  descendu  de  +42°  à  +  (6',5. 

Le  lendemain  30  avril,  orage  du  cAté  d'Albert  avec  T  et 
pluie  serrée  à  2  b.  SO*  du  soir.  Pour  Amiens,  pluie  d'orage 
à  4  b.  f/3. 

MAL  —  Orages  les  17, 18,  30  et  31. 

Le  17  mai,  on  a  entendu  tonner  à  Yvrench  dis  3  b.  du 
soir.  Un  orage  atsez  fort,  du  NE  au  S  W,  mit  un  de  not  che~ 
miiu  let  moim  fréquentés  ;  il  passe  de  4  b.  1/3  à  7  b.  1/3  s. 
sur  Moreuil,  Braches,  Méziëres,  Démuin,  firay-sur-Somme, 
Albert  et  Plessier-Rozainvillers  ;  de  6  b.  à  8  b.  45',  sur 
Amiens,  Conly,  Fleury,  Le  Bosquel  et  Beaucamps-le-Jeune  ; 
il  tonne  encore  à  9  h.  s.  à  Rue,  Le  Crotoy,  Porét-l'Abbaye, 
Le  Titre,  Neuilly-l'Hdpital,  Conteville  et  Maison-Ponthieu. 
A  Amiens,  temps  chaud  et  orageux  de  midi  à  4  h.  s.  ;  T  au 
SB  et  à  l'E  à  6  h.  s.  A  6  h.  1/3  le  ciel  se  couvre  rapidement; 
les  nuages  sont  bas  ;  on  voit  des  éclairs  et  l'on  entend  le 
tonnerre  à  peu  de  distance.  A  6  h.  40',  vent  assez  fort  de 
l'ESE.  avec  ETPG.  Pluie  fort«  pendant  S  minutes  avec 
quelques  grfitons.  Les  coups  de  foudre  sont  violents,  surtout 
à  6  b.  W,  40'  et  41',  précédés  par  des  éclairs  sinueux  ou  ver- 
ticaux, très  blancs.  A  6  h.  45''le  cie)  se  dégage  au  SE  ;  l'orage 
passe  à  l'W  et  au  NW  d'Amiens.  A  7  h.  la  fumée  monte  ver 
ticalement  :  dix  minutes  avant,  elle  se  dirigeait  vers  le  SW. 
Fin  de  la  pluie  à  7  b.  Sfi  ;  encore  un  éclair  à  7  h.  45'.  A  8  b. 
le  vent  est  du  NE.  Il  éclaire  dans  la  soirée  de  9  h.  à  10  h.  s. 
La  foudre  est  tombée  rue  de  Beauvais  et  rue  des  Capucins, 


DçiilizedbvGoOglc 


Bans  cniMT  de  dég&t»  imporUnU.  A  IDe  Skinté-Ars^rae, 
une  oie  e^  foudroyée  chez  un  hortîllon.  A  Poix  st  à  Cayevx- 
tn-Santerre,  deux  petitt  incendies  sont  causés  jtar  U  feu  (fo 
ciel.  Le  tonaerre  fend  un  peuplier  en  deux  k  Herquatx,  et 
détériore  la  toiture  du  clocber  de  Proyart. 

Huit  ouvriers  phoEphatiers  se  suivaient,  fc  la  ftle  indienne, 
sur  le  bas  c6té  de  la  hodte  D'EcLueisn  \  Dohfirrbb,  qnand 
un  violent  coup  de  tonnerre  retentit  et  euUttta  Us  4  derniers 
hommes  :doax  se  relevàrent  immédiatement,  un  troisième 
n'était  qu'évanoui  par  la  commotion  électrique  ;  l'autre, 
NOMHË  Mavav,  fut  tuë  sons  prnférer  aucune  plainte.  Le  coup 
de  foudre  s'est  produit  en  plein  chemin,  une  seule  épine 
se  trouvant  à  quelques  mètres  de  là'. 

Le  même,  jour,  4  personnes  s'étaient  réfugiées  dan*  «ne 
caèam  située  à  la  lisière  du  bois  du  Bosouel.  Un  coup  de 
lonnecre  démolit  la  cabane,  déshabille  presque  totalement 
Pterre  Porcher,  briUe  sur  tout  le  corps  un  compagnon,  et  tue 
PtERm  Boimis,  &gé  de  cinquante  ans.  Une  vache  est  auesi 
foudroyée  dont  une  pâture  voisine. 

Pendant  le  même  orage,  deux  personnes  ont  été  tuées  dans 
ie  Pas-de-Calais,  à  Wailly  et  Tortequenne  ;  quatre  dans 
FAitne,  dont  trois,  amiitêbs  sous  une  hbulb,  à  Nliy-Ie-Comte. 

Le  ^  Jm«i,orageà6b.  dus.au  NE  d'Albert;  on  a  entendu 
le  tonnerre  an  S  et  à  1*0  de  Vermandovillers  jusqu'à  7  h.  du 

Le  30  mai,  il  y  a  eu  deux  orages  bien  distincts,  le  1"  de 
I  fa.  1/2  à  4  b.  s.,  l'autre  de  8  h.  à  10  h.  1/3  du  soir,  parais- 
sant aller  du  Sud  an  Nord,  à  Rue,  Porét-l 'Abbaye, ïvrencheus. 
BoTCs,  Cagny,  Cbanlnes  et  Soyécourt.  A  Arras,  l'orage  est 
venu  du  SE  à  3  h.  t/i  s.  ;  le  même  jour,  on  a  eu  dans  ce 
poste,  41*  sur  le  sol  gasonné-  A  Albert,  T  à  3  b.  1/3  s.  et  E 
de  8-b.  à  9  h.  s.  A  Amiens,  il  a  tonné  de  2  b.  &  2  h.  1/3,  el 
éclairé  à  10  h.  1/3  s,  à  rW  de  la  ville. 

Le  91  mai,  onga  à  l'Est  de  Vermandovilten  de  ftb-  1/3.  i 
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8  h.  I  s  4a  soir.  ETT  i  A^bm  k  T  L  I  ^  T«r  V  mMm 
■MMi^  rs  ccLTiTATST*  ^  PorMUTt  «»M-  Mi  éfWT  fAnau-, 
tarir  farrrrow  ir  9eLU-f-ts-&k.'KTaat.  \W  àmitfMttmmM 
m»  petàL  «nfe  ém  SSW  yasse  d«  9  h.  à  10  k  Ils.  aamn- 
ims  de  Bk  et  Tn«KÏ.  A  Jkai«f»^  E  à  M  h.  L'a  t.,  ET  i 
Il  h.  1.,  pns  E  jnsqoï  miniiit. 

MTtS. —  Jounkées  onfcases  daas  le  4^(t»rt«»eaL  I*  1,6, 
8.  17.  i6.  27.  S.  ».  H.  DeUUre  tndiqK.  poor  Ams.  4e» 
nunîfèsUtîoos  élecU-iqoes  les  6.  S,  26, 38. 39, 30  juin.  L'onf« 
la  pfeu  fort  est  celai  du  36  join.  poor  lonle  la  ré^oa. 

DaM  la  mmit  ém  3f  muti  a«  f*  >uù(,  E  à  Albeil.  Je  SOIS 
rércîlli  à  mianit  «5'  par  longe.  ETP  jusqu'à  I  h. éti in«tin. 
Bclair  éblouissant  nn  I  h.  a.  sain  d'un  fort  eoap  da  to»- 
nem  :  la  fondre  met  le  fou  à  la  toiture  d'une  maison,  rue  de 
U  Voirie.  L'orage  s'est  étendu  sortooi  «u  SE  d'Amieu.  A 
Mangy,  nae  cabine  eo  planches  est  «us»  brûlée  par  la 


Le  6  jvin,  orage,  de  U  h.  do  soir  à  ntinuît,  pauaat  à  l'W 
du  département  et  allant  du  SW  au  NE. 

Le  8  el  k  /7.  petits  orages  observés  à  Albert. 

Le  26  juin,  violent  onge  dans  tout  le  département,  de 
3  h.  1/Ss.  16h.  1/3  s,  se  propageant  du  SSE  au  NNW,  Un 
peuplier  et  fendu  par  le  tonnerre  à  Beaucamps-)»Jeuna  : 
ties  ehùttt  et  des  moulons  sont  foudroyés  dans  la  plaine  du 
même  village.  A  Moreuil,  on  a  une  pluie  de  Sl'^S,  mftlée 
de  qnriques  grftlons.  Dans  les  bas  fonds  et  les  terrains  on 
pente  d'Heudicoiirt,  l'eau  a  raviné  le  sol  et  causé  des  dégAti. 
I)  est  tombé  aussi  un  peu  de  grêle  &  Yvrench.  A  Rtrilot, 
I^ace  Galland,  l'éleclricité  démolit  une  cheminée  et  paralyse 
le  bras  d'une  personne.  A  Cornebotte,  la  foudre  brlte  une 
Caroline  et  tue  nne  vache  réfugiée  sous  cet  arbre.  A  Velennos, 
7  bâtiments  sont  brûlés,  h  la  suite  d'un  coup  dn  loniterre, 
caïKant  plus  de  30  000  fr.  de  perle.  Les  eavirOM  de  Bouen 
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ont  été  ravagés  le  même  jour  par  une  plilîe  toirentielle. 
A  Amiens  T  à  3  fa.  1/2  s.  ;  ciel  très  ooir  k  3  li.  40*  du  SE  à 
l'E  ;  à  4  h,  beaox  éclairs  et  forts  coups  de  toonerre.  Le  de! 

se  dégage  un  peu  au  S  à  4  h.  1/2.  Les  roulements  reprenneat 
kAb.  ¥f;  petite  pluie  et  veut  faible  du  SE  ;  il  tonne  au  SE 
jusqu'à  5  b.  45'  etàrEjusqu'à6b.  1/2.  La  foudre  est  tombée 
plusieurs  fois  en  ville,  notamment  tw  te  paratonnerre  du 
Cirque  et  tur  det  arbret  de  la  place  Montplaùir  ;  le  plus  atteint 
a  eu  son  écorce  enlevée  sur  une  bande  de  4  à  5  centimètres 
de  lai^ur. 

Le  même  jour,  deux  vaches  au  piquet,  ont  été  tuées  à  Pier- 
regot.  A  Cardonnetle,  chute  de  foudre  dans  un  cabaret, 
brisant  les  verres  des  clients  ;  l'un  de  ceux-ci,  légèrement 
atteint,  tombe  sans  connaissance  pendant  plusieurs  minutes. 
A  10  h.  s.  le  ciel  se  recouvre  à  l'Est  d'Amiens;  ETP  k 
lUh.  1/4  s.  C'est  un  3*  orage,  moins  fort  que  le  1",  qui  passe 
à  l'Est  de  la  ville. 

Le  27  juin,  PTG  vers  midi  à  Albert.  A  Amiens,  ciel  orageux 
vers  3  h.  1/2  s.  ;  T  loÎDlaîn,  vent  faible,  température  élevée  ; 
quelques  gouttes  de  pluie  à  4  h.,  chassant  du  sud  à  4h.  10*, 
tombant  verticalement  à  4  b.  t/4.  Ciel  clair  au  SE  &  4  h.  1/2; 
l'orage  disparaît  au  NW.  Plusieurs  arbres  ont  été  atteints 
par  la  foudre,  cbez  H.  Danicourt.  A  Yvrench,  petit  orage  du 
SE  au  NW,  de  5  fa.  à  7  fa.  s.  A  l'église  de  Longpré-les-Corps- 
Sainls,  le  tonnerre  a  arracfaé  des  armatures  en  fer  et  brisé 
un  clocfaeton  en  pierre.  Un  pécheur  de  Long,  abrité  dans 
le  marais,  a  vu  la  foudre  tomber  dans  un  étang,  avec  un 
bruit  de  fer  rouge  que  Fan  plonge  dam  feau.  Sur  un  large 
espace  celle-ci  a  paru  bourbeuse,  tandis  que  des  poissons 
blancs,  tués  par  l'électricité,  surnageaient  à  la  surface  de 
l'entaitle. 

Le  S8,  orage  à  l'W  et  au  centre  du  département,  observé 
à  Rue,  Yvrench,  Beaucamps-le-Jeuue  et  Amiens,  de  8  h.  A 
10  h.  du  soir,  allant  du  SE  au  NW.  Dans  la  ville,  EP  à  9  fa.  s. 
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ET  à  9  h.  1/3,  Tort  coup  de  T  à  9  h.  37',  pluie  intense  à 
9  h.  {(f  ;  en  moins  de  10  minutes,  le  bas  de  la  rue  Cozetle 
est  couvert  d'eau.  A  10  h.  1/4,  il  éclaire  au  S,  SW  et  W 
d'Amiens.  A  l(  b.  s  ,  T  loinlain  et  petite  pluie. 

Enfln  le  30  juin,  E  à  Albert.  Un  petit  orage  est  noté  à  Rue, 
Yvrench  et  Amiens,  de  9  b.  à  10  h.  1/3  s.  Dans  ce  dernier 
poste,  il  a  éclairé  du  SSW  au  NNW  ;  3  fois  ET  à  9  h.  W. 

JUILLET.  —  Orages  les  1,  3,  30,  31,  36  et  37. 

Le  1"  Juillet,  il  tonne  dès  S  heures  du  matin  à  Rue  et 
Yvrench.  A  Amiens,  T  à  8  h.  1/2  m.  ;  P  à  8  h.  SC  ;  ET  à 
9  h.  3S'  et  10  h.  ;  Ta  (1  b.  40*.  Le  pluviomètre  indique 
14*",  4  d'eau.  A  Moreuil,.le  maximum  de  l'orage  s'est  pro- 
duit à  10  h.  m.  La  direction  moyenne  est  celle  de  l'Ouest. 
Les  pluies  persistantes  favorisent  la  végétation  des  betteraves 
et  des  céréales,  mais  compromettent  )a  récolte  des  fourrages 
non  rentrés.  La  foudre  est  tombée  sur  les  clochers  de  ûave- 
netcourt,  Hathi  et  lEckelk-Saint-Aurin,  endommageant  plus 
ou  moins  la  charpente  et  la  toiture  ;  des  granget  ont  été 
brûlées  à  Caours  et  Lheure,  causant  plus  de  5,000  francs  de 
perte.  Halbeureusement  le  tonnerre  a  fait  plusieurs  victimes. 
A  VlLLKHS-BoCAGR,  «ne  douzaine  d'ouvriers  agricoles  s'étaient 
mi»  à  l'abri  de  la  pluie,  autour  d'une  meule.  Tout  à  coup,  un 
violent  coup  de  tonnerre  se  fail  entendre  ;  3  personnes  sont 
brûlées  par  le  feu  du  ciel,  une  3*  éprouve  une  forte  commo- 
tion, une  4",  M""  Maria  Lecointb,  est  foudroyée.  A  Bku- 
VRAiGNts,  5  bineurs  sont  aussi  adossés  au  pied  d'une  meule; 
celle-ci  est  incendiée  par  le  tonnerre,  qui  secoue  l'un  des 
ouvriers,  brûle  fortement  une  femme  et  un  homme,  et  tue 

LES  SIEURS  OïOH,  OCTAVE  ET  PrOSPER  GiLLES. 

A  l'Est  du  département,  l'orage  s'est  produit  de  midi  1/3 
à  2  h.  du  s. 

Le  £  juillet,  tonnerre  loinlain  k  Albert,  vers  3  h.  s.  Le 
temps  est  encore  orageux  les  5,  10  et  19. 
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Le  £0  jtnlkt,  petit  orage  à  Amien»  à  3  b;  âO*  du  soir  ; 
1  éclair,  quelques  coups  de  T  et  pluie  raiblo^  Le  soir  il  éclaire 
k  l'Est  vers  9  h.  Kj^.  A  Albert,  deux  orages,  le  \"  &3  h.  s.  et 
le  3*  &  9  h.  s.  La  direction  est  incertaine,  les  bulletins  de 
Rue,  Yvrencb  et  Horeuil  n'étant  pas  concordants. 

Le  lendemain  31,  le  ciel  se  couvre  &  Il  b.  1/3  m.,  du  S  au 
SWd'AïQiens  ;  T  lointain  &  Il  b.  40'  ;  vent  d'W  &  midi.  Il  a 
encore  tonné  plusieurs  fois  à  3  h.  45',  4  h.  1/3  et  4  h.  Stf  s. 
Pluie  Torte  à  3  h.  40*.  D'après  les  bulletins  de  Vermandovii- 
lers,  il  e'eat  produit  deux  petits  orages,  le  1"  venant  de  l'W, 
de  midi  1/2  à  1  h.  1/4  s.,  le  3' du  SW,  de  4  b.  50' à  S  b.  1/3  s. 

Le  S6  juillet,  il  tonne  à  Anciens  &  3  b.  1/2  et  3  h.  SO^  s.  ; 
le  ciel  est  très  couvert  au  SW  ;  U  pluie  est  légère  de  4  b.  à 
4  h.  40'  s.  L'orage  est  aussi  observé  à  Albert  à  4  b.  1/2,  avec 
vent  d'W. 

haS?  juillet,  dernière  manifestation  électrique  du  mois, 
se  produisant  vers  midi  k  Albert,  où  il  tombe  un  peu  de 
grêle  lavée. 

AOUT.  —  Les  orages  ont  eu  lieu  les  5,  6,  8,  11,  15,  18, 
34,  »  et  31. 

Le  5,  veot  faible  du  Sud  &  3  b.  a.  ;  la  pression  est  751"™  ; 
à  4  h,  s. ,  il  tonne  &  Albert,  où  un  deuiième  orage  est  noté  à 
9  b.  1/3  g.  A  Amiens  TP  à  midi  45*  ;  le  ciel  se  couvre  de 
nouveau  &  l'Est  vers  3  h.  s.  ;  T  gronde  continnellemeat  de 
3  b.  1/3  &  4  b.  1/2  n.,  d'abord  au  SE,  puis  &  l'Est  et  au  NE  ; 
k  S  b.  1/3  et  6  b.  s.,  T  an  SE  ;  Ë  &  10  b.  1/3  du  soir.  A  Rue, 
Yvrencb  et  Oneux,  petit  orage  du  SE  de  midi  à  3  b.  s.  A 
Moreuil,  32°'°'6  de  pluie,  pendant;  un  petit  orage,  de  3  b.  à 
3  h.  40"  s.  La  grêle  a  un. peu  endotamagé  lei  avoinai,  tur  let 
tetriloirei  de  BtUoy-sur-Sûmme,  FHxecourt  et  Bourdon. 

Le  6  août,  un  coup  de  T  à  3  h.  s.,  suivi  d'une  petite  pluie 
L'orage  va  du  Sud  an  Nord  et  passe  à  l'Est  d'Amiens.  A  Rue, 
l'orage  s'est  produit  de  2  h.  1/3  à  4  b.  s.  ;  &  Porét-l'Abbaye, 
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Abbevillfl  et  YvreDch  de  4  fa.  à  7  h.  l/às.Danseettederiilère 
commuDe  il  est  tombé  un  peu  de  grêle  pendant  5  tninotes  ; 
des  arbrei  ont  été  brâét  et  de»  moyeliet  ont  été  renversées  par 
le  vent,  à  Yrreocbeux  et  Noyelles^en-Cbaussée. 

Le  8,  tonnerre  k4:h.  s.,  aux  environs  d'Atbert. 

Le  /  /  ao&t,  deux  orages  se  produisent.  T  à  Amiens  à  3  b. 
et  3  b.  \/î  s.,  avec  petite  pluie  ;  T  à  7  h.  l/^  s.  avec  vent  du 
SW;  maximum  ETP  à  8  h.  ;  Dn  de  l'orage  à  8  b.  4(y,  se 
dirigeant  vers  le  nord.  A  l'W  du  département  le  1"  orage  est 
noté  de  S  h.  45' à  5  b.  s.,àRue,  Forfit-l'AbbayeetYvpencb  ; 
te  2*  nous  est  signalé  d'Abbeville,  Moreuil  el  Albert,  de  7  h. 
àd  b.  s.  Qnelques  grAlons  insignifiants  sont  tombés  avecia 
pluie  dans  plusieurs  localités. 

Le  15  août,  beau  temps  k  Mers  dans  la  matinée,  pluie 
continuelle  à  partir  de  midi.  AYvrench  on  a  entendu  tonner. 
Dne  pluie  torrentielle  a  inondé  les  bas  quarIJers  de  la  ville, 
rue  du  Boucaque  et  François-Meunier. 

Le  /  j ,  deux  petits  orages,  de  NE  à  SW,  sont  observés  aux 
environs  d'Abbeville  ;  le  1",  de  3  b.  à  4  b.  1/2  s.,  le  2*,  de 
10  b.  1/2  à  minuit. 

Le  S4,  beau  temps  le  matin.  A  Mers,  le  ciel  se  couvre  du  SE 
au  SW  à  4  b.  1/2  s.  ;  deux  E  à  l'W  à  4  h.  40'  ;  T  au  Sud,  du  • 
c6tédeta  falaise  de  Tréport  à  4  h.SC;  TP  à  Sh.,  P  forte  à 
5  h.  1/2,  ET  à  S  fa.  33',  dernier  coup  de  tonnerre  i  5 h.  40*  an 
NW. Un  2°  orage  se  produit  dans  la  soirée;  E  de  7  b.20'à7h.40' 
au  S  et  au  SW  ;  ETP  à  K  b.  du  soir.  Les  2  orages  allaient  du 
SE  au  NW.  Ces  manifestations  électriques  ont  été  observées  à 
Rue,  Yvrencb  et  Albert,  où  il  éclairait  vers  l'W  à  9  b.  s, 

Le  Si,  éclairs  au  NNW  d'AH>ert  pendant  la  soirée. 

Le  31,  pluie  et  vent  fort  du  SW  h  midi.  A  Tréport,  les 
vagues  projellenl  leur  écume  sur  les  promeneurs  de  la  jetée. 
Le  veat  passe  lentement  à  l'W  ;  à  6  h.  le  ciel  est  pommelé  ; 
k  8  h.  1/i  s.,  pluie  d'orage  à  Mers,  avec  quelques  éclairs. 
M.  Comte  voit  aussi  éelairer,  vers  9  h.  ».,  au  nord  d'Albert. 


DçiilizedbvGoOglc 


—  SB  - 

SEPTEMBRE.  —  Journées  plut  ou  moins  orageuses  les  3, 
i,  18  et  19. 

Le  S,  petit  orage  aux  environs  de  Hontdidier,  oti  il  y  a  eu 
un  peu  de  grfile.  La  Toudre  est  tombée  à  Etelfay,  sur  une 
grange,  en  brisant  un  chevron  et  une  cinquantaine  de  pannes. 

Le  4  septembre,'  deas  petits  orages  se  produisent  dans  la 
matinée,  aux  environs  de  Mers.  A  6  b.  1/2  m  ,  del  couvert  & 
rw  et  au  NW;  3  coups  de  tonnerre  de  6  h.  {(K  à6h.  SO*  ; 
petite  pluie  à  1  h.  m.  avec  quelques  grêlons  de  la  grosseur 
des  pois.  A  7  h.  SO'  le  ciel  se  couvre  de  nouveau  et  un  coup 
de  tonnerre  se  fait  entendre.  A  la  Station  agronomique 
d'Amiens,  l'orage  s'est  produit  de  8  h.  1/2  à  9  b.  lO*  du  matin. 

Le  18,  orage  à  l'Ouest  du  département.  A  Mers,  le  vent 
est  WNW  à  4  b.  s.  ;  h  A  h  Kji,  tonnerre  lointain  et  cie^ 
couvert  au  SW;  ET  à  5  h.;  P  forte  à  5  h.  1/4.  L'orage 
remonte  la  vallée  de  la  Bresle,  en  allant  du  NW  au  SB.  Les 
derniers  ET  à  5  h.  45'  s.  Il  éclaire  encore  à  l'Est  &7  h.  l/3s. 
A  Rue,  l'orage  se  produit  de  4  h.  1/2  à  5  h.  Kfi  et  à  Abbe- 
ville  de  5  b.  1/3  à  6  b.  s. 

Le  19,  temps  froid  le  matin,  cumulo-nimbus  et  vent 
WNW.  Ciel  noir  à  10  h.  1/2  m.  ;  T  de  il  h.  à  II  h  1/2; 
un  orage  du  NW  remonte  la  vallée  de  la  Bresle,  sur  la 
rive  normande.  A  1  b.  s.,  T  lointain  ;  à  4  h.  s.,  vent  ESE  ; 
T  de  4  b.  à  4  b.  3/4  ;  c'est  un  pelit  orage  de  NNË,  au-dessus 
de  la  falaise  de  Mers  ;  le  vent  passe  au  SW.  AS  h.  40*  T;  le 
ciel  se  charge,  d'abord  au  SW,  puis  à  l'W  et  au  NW.  Nous 
avons  un  peu  de  pluie  à  6  h.  1/4. 

La  30  septembre,  averses  dans  la  matinée,  et  un  coup  de 
tonnerre  à  Amiens,  vers  II  h.  1/3  m. 

DÉCEMBRE.  —  Le  8,  pendant  une  chute  de  grésil  mêlé  de 
plutè,  plusieurs  éclairs  ont  été  observés  le  soir  à  Bue,  où  l'on 
a  entendu  tonner  une  seule  fois. 
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Résumé.  —  D'Après  ce  qui  précède,  ii  y  a  eu,  en  1897, 
58  manifeitatifim  électriifuei  se  rapportanl  à  43  journées 
ora^uses.  A  Amiens,  nous  avons  compté  1  jour  d'éclairs  et 
23  OBAGBS.  Pour  Alberl.  on  a  10  jours  d'éclairs,  4  de  tonnerre 
lointain  et  18  orages  principaux.  Dans  )e  déparlement,  13 
orages  sont  passés  &  l'Ouest.  S  au  centre,  10  k  l'Est  ;  14  ont 
traversé  la  moitié  orientale  ou  occidentale  de  la  Somme, 
10  se  sont  étendus  sur  toute  la  région.  Sur  28  de  direction 
déterminée,  il  y  en  a  2  du  NW,  3  de  l'W,  1  de  l'WSW,  S  du 
SW,  3  du  SSW,  4  du  S,  1  du  SSB,  3  du  SE,  3  de  NE  et  I  de 
NNE. 

La  foudre  a  provoqué  des  incendies,  cattsé  des  dégâts  assez 
importants  et  JMt^W  PERSONNIÎS  :  1  àDompierre-Ëclusier 
et  1  au  Bosquel,  le  17  mai  ;  1  à  Belloy-en-Santerre,  le  31  mai  ; 
1  à  Villers-Bocage  et  S  à  Beuvraigne,  le  1"  juillet.  Les  3 
dernières  victimes  avalent  cherché  un  abri 
trompeur  sous  une  meule.  Depuis  longtemps  notre 
département  n'avait  pas  été  si  éprouvé  par  le  tonnerre,  qui 
a  aussi  tué  de  nombreux  animaux  domestiques. 

(A  suivre).  H.  Ditchaussot. 
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Annuaire  du  musée  zoologique,  1897.  —  N*  3  :  D'  Gau 
Agahdh  Wgsterlund.  Matériaux  pour  la  Faune  des  Mollusques 
de  Russie.  —  N.  Knipowitsch.  Liste  des  Poissons  rie  la  Mer 
Blanche  et  de  Murman.  —  N.  Zubowsky.  Les  Dermatoptëres 
et  les  Orthoptères  du  gouvernement  dé  Sniiit-Pétershout^. 

—  G.  Jacobson.  Deux  Chrysomèlides  nouveaux  du  Transcau- 
case.  —  V.  Blanchi.  Tableau  diagnostique  des  espèces  paie- 
arctiques  du  genre  Carpodacus  Kaup.  —  N.  Wabpachowski. 
Sur  la  faune  ichlhyologique  du  bassin  de  l'Obi.  —  N*  3: 
G.  0.  Sars.  Nouvelles  contributions  à  la  Faune  des  Crustacés 
de  la  mer  Caspienne.  —  A.  H.  Nicolskv.  Les  Reptiles  amphi- 
bies et  Poissons  recueillis  par  M.  N.  Zaboudmï,  dans  la  Perse 
orientale.  —  J.  Sablbbr6.  Staphylinides  recueillis  dans  les  lies 
de  la  Nouvelle-Sibérie  par  le  D'A.  Buhqe  et  le  Baron  Ed.  Toll. 

—  N.  ZouBOvasv.  Note  sur  la  ponte  des  Acridiens  [Aa-idiodea). 

—  A.  BiRVLA.  Mélanges  sur  la  biologie  des  Scorpions. 
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Aarganiteher  JVaturfortchender  Veretn.  Vil'  livraisoa.  Ar- 
govie,  1896. —H.  Fischer-Sicwalt.  Note  sur  la  Técondation 
des  œuTs  de  quelques  Salamandres.  —  Daniel  et  Samuel 
DÔBBLi.  Liste  des  Tenlbredinides  dit  canton  d'Argovie. 

Soeietat  Entomologica  de  Zurich  Hottingen.  XII*  année, 
n"  t3  et  14.  —  Paul  Bors.  Quelques  remarques  sur  les 
tableaux  synoptiques  do  Reitter,  pour  la  détermination  des 
Carabiques.  —  J.  Bhbit.  L'éducation  de  VJIarpgia/urculaao 
sortir  de  l'œuf.  —  Balouin  Slevogt.  Les  Noctuelles  de  Cour- 
lande.  —  F.  KiLiAN.  Une  journée  de  ma  vie  pendant  mon 
séjour  h  Canaries.  —  N"  13  et  16.  A.  Grunagki.  lilicursioQ 
entomblogique  dans  les  montagnes  de  Transsytvanie  et  de 
Roumanie.  —  Baldlin  Slkvogt.  Les  Noctuelles  observées 
en  Courlande,  avec  leur  époque  d'apparition.  —  Wilhblm 
Gebuahi).  Supplément  h  la  Fauiw  de  la  Baltique,  concernant 
spécialement  les  environs  de  Liban.  —  N"  17  et  18.  Wilbblk 
GsBBARD.  Contribution  à  la  Faune  de  la  Baltique.  —  F.  Kil- 
LiAN.  Matériaux  pour  la  Faune  des  Papillons  de  Ténériffe, 

NaturwusenichaftlicheGeselUchaft  in  Chemniti.  1 3'  Bulletin 
1892-1895.  —  D'  0.  Hebhmasn.  Communications  géologiques 
et  minéralogiques.  —  D'  J.  T.  Stkuzbl.  Matériaux  pour  la 
connaissance  des  MeduUosa. 

Verein  (ùr  Naturlamde  s«  Zwkkau  m  Sachien.  1896.  — 
Robert  Berge.  Les  Oiseaux  des  environs  de  Zwickau. 

Verein  fur  Nalurioissenschafl  zu  Braunschweig .  10*  Bul- 
letin, 1895  à  1897. 

Verttin  Lvxembvrgei-  Naturfreunde .  Organe  de  celte  société 
a  Fauna  >,  bulletin  mensuel,  6<  année,  1896.  —  Decaux.  La 
6'ai-/]0ca;»a /'omonana.  — Km  Fabeh.  La  question  des  Pica  dans 
les  fortts.  —  Em.  Pelgbn.  La  terminologie  des  Mollusques. 
—  V.  Fbbrant.  De  l'inQuence  utile  ou  nuisible  de  nos  oiseaux 
indigènes.  —  Paul  Noël.  La  chasse  aux  Papillons  de  nuit. 
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OBSERVATIONS  MÉTCOROIXIGIQUES. 

Stalion  agromomiqyf  ^Amifms.  —  Allilmde  21^. 
Janvier   1898. 
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DD  nUnU  DE  LA 

BULLETIN  KENSUEL 

N"  303.  -  Mars  1898.  -  27«  Aniée.  -  T.  XIV. 


ADKESSEt  :  Les  Ouvrages,  llaouscritH  et  Corn  m  uni  cations  inléreBaaot  la 
rédactioD  du  Bulletin,  à  U.  le  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demandes  d'abonnement  et  les  cotisations,  («d  timbres-poste),  à 
U.  le  D'  Spineui,  rue  S'-Louis,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  12  Tévrier 
18d8,  p.  33.  —  L'Année  météorologique  à  Amiens,  par  M.  Ddchaussoy, 
p.  31.  —  Ouvrages  reçus,  p.  39,  —  Observations  météorologiques, 
p.  48. 


EXTRAIT  DES  PR0CE8<VERBAUX. 

SÉANCE   GËNËRALB   DU    12   FÉVRIER    1898. 

Présidence  de  M.  L.  CARPENTIEK. 

CoRRESPOHDANCE  :  1°  Lettres  du  Ministère  de  l'inslruction 
publique  et  des  Beaux-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venanl  des  États-Unis,  de  Belgique  et  de  Russie. 

2°  La  II  Smithsonian  Institution  »  annonce  l'envoi  de  ses 
publications  et  demande  accusé  de  réception. 

3*  La  Société  d'Histoire  naturelle  de  Ëmden  accuse  ré- 
ception du  tome  XIII  de  notre  Bulletin,  n"  383  k  293. 

4*  La  Société  d'Histoire  naturelle  du  Braunschwelgaccuse 
réception  des  tomes  XII  et  XIII  de  notre  Bulletin,  n'"  271 
à  292. 

5'  Lettre  de  M.  Richer  fils,  remerciant  la  Société  Linnéenne 
du  tirage  à  part,  qui  lui  a  été  adressé,  de  la  notice  sur 
M,  leD'  Richer,  par  M.  Copiaeau. 

27*  ANNÉE.  3 
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—  34  — 
M.  l'Abbé  Dâquevauviller  nous  envoie  des  observations  sur 
les  Mvers  de  1893,  1893,  1894. 

H.  Vii^ile  Brandicourl  donne  lecture  d'un  travail  sur  la 
dissémination  des  plantes. 

Le  Secrétaire-Adjoint, 
P.  Choovart. 


L'Année  méMorologique  à  Amiens. 

tlMceiiilHï  ISH-HoKmbre  Wi). 
(fttite) 

V.  —  Observations  pbônologlques. 

JANVIER.  —  Le  S,  une  ckauve-iouri»  voltige  rue  Lamarck. 
Le  âO,  les  noisetiers  ont  des  chatons.  Les  blés  ont  une 
belle  apparence  à  la  fin  du  mois. 

FÉVRIER.  —  Le  13,  j'ai  entendu  une  merlette,  le  matin  el 
le  soir,  dans  les  jardins  de  la  rue  de  ta  P&lure.  Le  14,  départ 
des  boui^eons  des  lilas,  sympborines,  chèvrefeuilles  et 
sureauK;  début  de  la  floraison  du  Cornouiller. Leii,  M.  Comte 
entend  chanter  le  pinioA.  Le  34,  bande  d'oies  sauvages,  dis- 
posées en  berse,  volant  vers  le  Nord.  Le  23,  il  y  a  des  Perce- 
neige  en  fleurs  dans  les  jardins  ;  les  rhubarbes  sortent  de  terre  ; 
les  Saules  pleureurs  ont  de  petites  feuilles,  et  les  arbres 
rruiliers  des  boutons  trÈs-avancés.  On  voit  des  mouches 
et  des  papillons  jaune  orangé.  L'alouette  chante  au  soleil. 

MARS.  —  Le  1"  mars,  au  Jardin  botanique,  je  remarque 
la  floraison  du  Safran  printanier,  du  Bois  gentil,  de  l'Hellébore 
vert  et  de  la  ScilU  à  deux  feuilles. 

Le  15,  on  voit  des  fourmis.  Les  lilas,  groseilliers  et  sureaux 
sont  en  feuilles.  La  Violette  odorante,  la  Giroflée  des  murailles, 
les  Primevères  el  les  Anémones  fleurissent  dans  nos  jardins.  Le 
18,  on  trouve  des  Narcisses  jaunes  et  des  Pipolés  {Caltha 
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patuttrit).  Le  SI,  les  pfichers  et  les  abricotiers  commeD- 
cenl  à  fleurir.  Le  marronnier  précoce  du  Square  Saint- 
Denis  est  entièremeat  vert,  ainsi  que  celui  du  boulevard 
Fontaine.  Le  22,  je  vois  beaucoup  de  papillons,  dont  un 
soufré  ;  des  hirondelles  on  t  été  vues  entre  Dreuil  et  Argœuves. 
ie  25,  j'en  compte  une  quabaktaihb,  entre  Putine  Seloste,  la 
rivière  de  Selle  et  le  chemin  de  fer  de  Boulogne,  faisant  la 
chasse  aux  insectes,  très  nombreux  dans  les  jardins.  Le  26, 
floraison  du  Forsythia  du  Japon,  des  Hahonias  et  du  Riiei 
aureum.  Le  28,  les  sorbiers  sont  verdoyants  et  le  Pnouu 
trièoba  est  couvert  de  fleurs  roses.  Le  31,  let  cerisien  ffleu- 
riatent  partout.  La  végétation  parattavancée  pour  les  blés  et 
les  orges. 

AVRIL.  —  Le  S,  floraiton  générale  des  pairiert  de  plein 
vent.  Le  4,  premier  chant  du  merle.  Le  9,  feuillaison  des  til- 
leuls. Le  11,  la  Frilillaire  impériale  est  bien  fleurie.  Le  12, 
te  coucou  chante  à  Nouvion.  Le  14,  floraison  de  l'Arbre  de 
Sainte-Lucie.  Sur  la  route  d'Amiens  h  Paris,  les  bouleaux 
sont  feuilles  ;  les  buissons  ardents,  les  cerisiers,  les  phiniers 
et  les  poiriers  sont  tous  blancs  fleuris.  A  Paris,  les  marron- 
niers sont  en  avance  de  huit  jours  sur  ceux  d'Amiens.  Le  19, 
promenade  dans  la  forêt  de  Fontainebleau  :  en  fleurs,  le 
Gen6t  à  balais,  l'Anémone  Sylvie,  la  Saxifrage  granulée,  la 
Violette  des  bois  el  la  Polenlille  du  printemps.  Le  33,  en 
allant  à  Barbizoïi,  je  fais  des  bouquets  A'Endymion  nutarn. 

Le  26,  on  voit  des  colzas  en  fleurs  à  la  Paloise  ;  les  grands 
martinets  sont  arrivés  à  Amiens  depuis  une  huitaine  ;  là 
végétation  est  ea  relard,  dans  notre  région,  de  10  jours  sur 
celle  des  environs  de  Melun. 

Le  S8,  floraison  géné7-ate  du  Sorbier  des  oiseaux,  du  LiUu 
commun  et  des  Pommiers  d'ornement  [Pyrus  baccata). 

Le  30,  les  marronniers  fie  la  place  Longueville  sont  en  pleine 
/loraison;  c'est  aussi  le  début  des  chèvre-feuilles  el  des cyliseSi 
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Apparition  det  preminn  hannetojis.  On  achève  les  semailles 
de  betteraves. 

MAI.  —  Le  1",  on  vend  du  Muguet  de  mai.  Le  5.  début  de 
la  floraison  des  coignassiers  el  des  Soûle»  de  neige. 

Le  6,  au  Jardin  botanique,  parmi  les  50  espèces  fleuries,  je 
note  les  suivantes  :  Tulipe  de  Gesner,  Narcisse  à  bouquets, 
Jacinthe  d'Orient,  Ail  des  Ours,  Aspërule  odorante,  Cor- 
beille d'or,  Ajonc  marin,  et  une  multitude  de  Géraniums,  de 
Saxifrages  et  do  Pivoines. 

Le  9,  tes  marronniers  sont  toujours  fleuris  ;  les  Litaaperse 
sont  très  beaux  ;  les  acacias  verdissent. 

Le  temps  s'est  rerroidi  beaucoup  :  le  H,  il  tombe  de  la 
neige  à  Saveuse  et  à  Lille-,  le  13,  une  Torle  gelée  blanche 
compromet  la  récolte  des  arbres  Truitiers  et  des  vignes,  près 
de  Bourges,  Auxerro  et  Nancy  ;  dans  la  région  du  Nord,  la 
levée  des  avoines  et  des  betteraves  est  un  peu  retardée. 

Le  13,  floraison  des  Glycines  et  des  Pavias.  Le  20,  les 
seigle»  sont  épiés.  Le  31,  floraison  de  l'Aubépine,  de  l'Érable 
Sycomore,  de  l'Ailanle  glanduleux.  Le  26,  on  commeuce  à 
voir  les  spathes  des  tilleuls.  Le  2  8,  floraison  du  Trèfle  incar- 
nat, du  sainfoin  et  de  la  Ivzerne,  qui 'promettent  une  bonne 
récolte.  Les  marronniers  rouges,  les  seringats  el  les  chèvre- 
feuilles sont  tout  h  fait  fleuris.  L'Anlhonome  et  la  Chématobie 
ont  causé  de  grands  dégâts  dans  les  plants  de  pommiers  à 
cidre. 

JUIN.  —  Le  2,  floraison  de  la  Barbe  de  Jupiter,  du  Sureau 
des  haies,  des  Cymbalairea  et  des  Aillols  {Iris  pseudo-aconis). 
Le  3,  je  vois  dans  les  champs  de  Dury  de  nombreux  m  uscaris. 
el  des  vipérines  sur  les  bords  des  chemins.  Le  4,  il  y  a  de 
belles  digitales  dans  le  Jardin  de  la  Bibliothèque.  Le  6,  je 
note  dans  les  moissons  beaucoup  de  nielles  et  de  bleuets  ; 
les  Paulownias  ont  leurs  grandes  feuilles  bien  développées  ; 
tes  Gueules  de  loup  fleurissent  sur  nos  murailles.  Le  7,  pro- 
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menade  à  Camon  :  les  jardins  des  hortillons  sont  magnifiques  ; 
dans  tous,  les  aconits,  les  œillets,  les  roses,  les  giroflées,  les 
ancolies  mêlent  leurs  nuances  variées,  tandis  que  les  myo- 
sotis parent  de  leurs  fleurettes  bleues  la  bordure  des  fossés. 

Le  8,  dans  une  excursion  à  Hangest,  je  remarque,  les 
rectangles  jaunes  formés  par  des  champs  d'avoine  envahis 
par  les  Sanves  {SinapU  arveruig) ,  les  prairies  artificielles 
rougies  complètement  par  de  grands  coquelicots,  et  les  haies 
couvertes  des  blancs  corymbes  des  sureaux  odorants. 

Le  13,  floraùon  du  Sedum  acre  et  des  Tiileuls.  Le  15,  à 
Nouvion,  fioralson  du  blé  d'hiver.  Le  26,  on  trouve  en  ville  des 
bouquets  de  Lis  bhncs.  Les  œillettes  sont  belles  ainsi  que 
toutes  les  plantes  céréales. 

JUILLET,  —  Le  11,  fioraison  du  Catalpa  speciosa  et  du 
T'tViVi  argentea  ;  le  13,  c'est  le  lour  des  Calcéolaires  et  des 
Roses  trémières.  dont  les  nombreuses  variétés  blanches, 
jaunes,  roses,  orangées,  rouges,  embellissent  les  plates- 
bandes  des  jardins. 

Le  2 5, la  moisson  des  seigles  est  faite  à  Hangest-sur-Somme  ; 
on  arrache  des  œillettes  à  Crouy  ;  les  blés  sont  mûrs  dans  toute 
la  vallée  de  Somme. 

Le  36,  visite  au  Jardin  botanique  de  la  ville.  Dans  les  fleurs 
blanches  je  citerai  Phalangium  ramosum,  Omphalodes  Unifolia, 
Sambucus  ebvlus  et  Hydrangea  arborescens.  Les  espèces  k 
fleurs  bleues  sont  nombreuses  :  Agapanlhus  umbellalus, 
Veronica  excelsa,  Eryngiumplanum,  Veronica  incisa,  Solanum 
lanceolatum  ;  quelques  unes  sont  violacées  ou  de  couleur  lilas, 
comme  Slatice  limonium,  Dragocepkaltm  taoldavica,  Dalura 
Tatula,  Centaurea  americana.  Les  plus  communes  sont  &  fleurs 
orangées  ou  jaune  d'or  ;  telles  sont  :  Ixia  crocata,  Lysima- 
chia  vulgaris,  Mimulus  mosckatut,  Hieracium  maculatwn, 
Coreopsis  auriculata,  Silphium  Irifoliatum ,  Buphlalmum 
grandifiorum,  Ackiilea  /itipendulina,  Solidago  Virga  aurea. 
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BeHanikta  muUifionu,  Argewume  wterieama.  Les  noaiKes  do 
rooge  sont  données  par  Aientiana  auriadala,  Phlox  pamiai- 
iata,  Smtgmsorba  média,  Pkaieoba  eoecineut,  Lalhi/n»  lo/i- 
foUtu,  Epiloiitim  spicahmt,  AUkxa  rosea.  Sigoxioos  encore  la 
flonison  des  espèces  suivantes  :  Belle  de  noit,  Hyssope  otA- 
cinale,  Meolhe  Terle,  Origao  comman,  Dooce-amère.  Lydel 
d'Europe,  Belladone,  Doiopte-*enln,  Héliotrope  des  Indes, 
Miroir  de  Véno»,  Tanai^ie  commaoe.  Souci  des  jardins. 
Millepertuis,  Pied  d'Alouette,  Capucine,  Joubarbe  des  toits, 
Herbe  aux  Anes  et  Mélilot  des  diamps. 

AOUT.  —  Le  i",  on  eoupe  de»  aroînef  à  Ctmdé-fioUe  et 
dans  les  champs  de  Dury.  Le  3,  la  orge*  lont  fauehéet  ou 
liiei.  Le  4,  nos  marais  sont  remplis  de  Nénuphars  blancs  et 
de  balayettes  en  fleurs.  Le  7,  floraison  do  Jasmin  de  Virginie 
et  du  Bucail. 

Le  rendement  du  blé  est  un  peu  inférieur  à  la  moyenne 
des  années  précédentes. 

SEPTEMBRE.  —  Le  16,  les  hirondelles  se  rassemblent  à 
Albert.  Le  25  on  voit  des  filtde  la  Vierge.  Dans  le  Pas-de- 
Calais,  la  betterave  a  donné  iS  k30  mille  kilos  &  l'hectare, 
avec  une  densité  supérieure  à  7. 

OCTOBRE.  —  Le  1",  oiseaux  de  passage  à  S  h.  s.  allant 
du  NE  au  5W.  Départ  des  premières  hirondelles. 

Le  ta,  M.  Gorel  m'annonce  qu'il  y  a  beaucoup  de  mulolt  k 
Plessier-Rozainvillers,  ob  ils  ont  mangé  les  secondes  coupes 
de  sainfoin  et  dévoré  les  semences  de  plusieurs  champs. 

Le  44,  je  vois  la  dernière  hirondelle  à  Amiens  ;  il  n'y  en 
avait  plus  depuis  quelques  jours. 

Le  la,  les  Teuilles  des  peupliers  et  des  sorbiers  sont  tou- 
jours vertes  ;  celles  des  tilleuls  et  des  acacias  ont  leurs 
couleurs  automnales, 

A  la  fin  du  mois,  les  betteraves,  arrachées  dans  de  bonnes 
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conditions,  sont  à  iDoiti6  rentrées  dans  les  fabriques  de  sucre, 
où  l'on  travaille  activement. 

NOVEMBRE.  —  Le  1«,  j'ai  encore  vu  des  «  Gloire  de 
Dijon  B,  rueSainL-Fuscien.  M.  Comte  trouve  depuis  plusieurs 
jours  des  hannetons  dans  la  terre.  Les  canards  sauvages 
commencent  à  passer. 

DÉCEMBRE.  —  Les  bécasses  s'en  vont  vers  la  an  de  décem- 
bre, d'après  un  observateur  de  Nouvion.  Les  céréales  d'hiver 
sont  en  bon  état  au  début  de  la  mauvaise  saison. 

H.  Ddchaubbov. 


Ouvrages  reçus. 

Verein  fur  ScMetùcke  Inteklenktaide  zu  Breilau.  Nouvelle 
série,  82*  livraison,  1897.  —  J.  Gbrbahdt.  Opatrum  riparium 
Scriba,  espèce  méconnue.  Nouvelles  stations  de  Coléoptères 
rares  pour  la  Silésie.  Coléoptères  nouveaux  pour  la  Silésie. 

—  W.  KOLBR.  Les  eaux  croupissantes  de  Pauten  ;  additions 
à  la  Faune  des  Coléoptères  de  Silésie. 

Omitkologifcher  Verein  in  Wien.  Organe  de  la  Société 
«  Die  Schwalbe  »  (l'Hirondelle).  XXI'  année,  n"  1,  2,  3.  — 
P.  P.  Lindneh.  MuMcieapa  parva  à  RQgen.  —  Emile  Rzeuak. 
La  question  de  l'utilité  de  la  Bondrée.  —  Prof  D'  Dalla- 
ToRRi!  et  Franz  Anzinger.  Les  Oiseaux  du  Tyrol  et  du  VoraH- 
berg.  —  WknzelPeiter.  Excursion  ornîthologique  sur  l'étang 
de  Dechtern,  dans  la  Bohême  méridionale.  —  E.  Zollikofeh. 
De  l'éducation,  eu  captivité,  du  Corbeau  des  Alpes  [Pyi-rho- 
corax  graculus]  et  du  Pinson  des  neiges  {Fritigilla  nivalit). 

—  D'  CuRT  Floericke.  Chanteurs  du  Sud-Est.  —  Srnest 
Persina.  Oiseaux  se  reproduisant  rarement  en  cage.  Le  Herle 
d'eau  {Cinclut  aquaticus).  —  Robert  Edbb.  Les  Oiseaux  consi- 
dérés comme  prédisant  le  temps.  —  Ehilb  Rzebak.  Les 
Oiseaux  dans  leurs  rapports  avec  l'agriculture,  la  pomicul- 
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ture  et  la  viticulture.  —  D'  Curt  Floericbe.  Les  mœurs  du 
Pélican.  — D'  Altum.  Dégâts  commis  aus  arbres,  principa- 
lement aux  conifères,  par  les  Oiseaux. 

Société  impêriaU  dns  Naturalistes  de  Moscou.  Bulletin. 
1896,  n°  3.  D' J.  Von  Bbiihiaga.  Les  Salamandres  d'Europe 
~  W.  Kafelkin.  La  structure  bistologique  de  la  peau  du 
Petromyzon. 

Koninklyke  Natuvrkundige  Vereeniging  in  Nederlansch 
/ndië.  Mémoires, 9°  série,  5*  partie.  D' J.  G.  BoBHtAOËetS.  H 
KoORDEBs.  Une  nouvelle  espèce  d'arbre  de  Java,  Fraxinm 
Eedmii  Boulage.  —  D'  J.  P.  Van  deh  Stok.  Considérations 
snrlesarflnitésdHsAmpélidées  et  d'autres  ramilles  de  plantes. 

—  Hans  Halliër  Les  espèces  de  l'Inde  de  la  famille  des 
£scbynanllius.  —  S.  H.  Koorders.  Index  alphabétique  des 
Phanérogames  de  l'arcbipel  indien. 

Verein  f&r  IVaiurfiunde  zii  t'assel.  Mémoires  1896-4897  — 
F.  W.  Sbelig.  Pisciculture  arliQcielle.  —  Quelques  mots  sur 
l'Anguille.  —  K.  Loewer.  Noie  sur  les  tuTs  basaltiques  de  la 
forêt  de  Habicht  et  de  Homberg,  près  Cassel.  —  M.  Zkiski^. 
Les  formations  des  Pâturages  et  des  Rocbers  du  Ringgau.  — 
K.  Kessler.  Biographie  d'un  professeur  naturaliste,  D'  Her- 
mann  Friedrich  Kessler.  —  K.  Junghaus.  Changements  dans 
la  faune  des  Oiseaux  des  environs  de  Cassel.  —  D'  Karl 
ACKERHANK.  Les  hybrides  des  animaux.  Exposition  des  obser- 
vations qui  ont  été  laites  sur  l'hybridation  dans  le  règne 
animal  avec  la  bibliographie  de  ce  sujet. 

Société  des  Matvro/iiitKii  de  la  Nouvelle- Hmsie,  à  Odessa, 

—  18tt6,  Mémoires:  W.  Laskarëw.  Recherches  géologiques 
le  long  de  l'embranchement  de  Nowosselilz  du  chemin  de 
fer  sud-occidental  de  la  Rusijie.  —  S.  Mokbzf.cki.  Observa- 
tions sur  les  différents  élals  du  développement  du  Schizo- 
neura  lanigera  Hausm.  —  1897:  E.  Kulikowski.  La  b'aune 
des  Coléoptères  de  la  Russie  méridionale. 

Société  Vawtoise  de»  Sciences  nabirelles.  Bulletin,  4*  Série. 
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Vol.  33,  Q'  l£l.  —  Pall  Jaccar».  La  Médecine  «égéUle  et  les 
extraits  végétaux  dyalisés.  —  S.  Aubkrt.  Note  sur  quelques 
plantes  rares  ou  non  signalées  de  la  Vallée  de  Joux.  — 
F.  A.  FoasL.  Fleuves  et  glaciers. 

Société  des  Saturaiisl^*  de  iîiew.  Mémoires.  Tome  XIV. 
Livraison  2.  —  G.  Radgewitscu.  Bibliographie  géologique  des 
gouvernements  de  Kiew,  de  Volbyoie,  de  Podotie,  de  Tscher- 
nigow  et  de  Poltawa.  —  N.  Lockîanow.  Liste  des  Araignées 
(Araneines,  PseudoscorpioninesetPbalanginesIdu  sud-ouest 
de  la  Russie  et  des  gouvernements  voisins.  —  Tome  XV. 
Livraison  I .  W.  Tarassekko.  Sur  les  roches  du  groupe  des 
gabbros  dans  les  districts  de  Jitomii'  et  de  Radomysl.  — 
W.  Karawaew.  Observations  sur  les  Radiolaire.s.  —  \V.  So- 
wiNSU.  Sur  la  distribulion  géographique  du  genre  C'orophium 
dans  les  mers  européennes. 

NaturforsckendegeteiUcha/linBera.iiémoiresiSSiet  1896. 
—  B.  StuderJun.  Matériaux  pour  la  flore  des  Champignons 
de  Suisse,  aux  environs  de  Wallis.  —  A.  Baltebr.  Voyage  sur 
le  bord  du  désert  du  Safaara.  —  A.  Bossel.  Les  parasites 
végétaux  sur  la  Vigne,  provenant  des  cépages  américains  et 
des  moyens  de  les  combatlre.  —  R.  Zelleb.  Une  coupe  géo- 
logique transversale  h  travers  les  Alpes  centrales. 

Verein  fur  Naturkunde  in  Oeileneieh  ob  dei'  Euns  iei  Linz. 
26*  Bulletin  annuel  1897.  —  Frahz  Hauder.  Liste  des  Micro- 
lépidoptères  trouvés  aux  environs  de  Kirchdorf  dans  le 
Kremsthal  (Haute- Autriche).  111'  partie.  Tinéines,  Micropté- 
rygines,  Ptérophorioes  et  AluciLines. 

Senckenbergische  natvrforsckende  GeielUckafl  in  Frank/url 
am  Main.  —  Annales  1897.  D'  Pm.  Stbfpan.  Développement 
de  l 'intelligence  et  du  langage  chez  l'homme.  —  D'  H.  Kri- 
caBRBACH.  Revue  de  la  biologie  des  18  dernières  années.  -  ' 
D' M.  MoBius.  Note  sur  l'anatomie  des  reuilles  de  Fient. 

Naturforsckende    Geselhckaft    in    Emden.    81'    volume, 
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flfatrtrwiueittt^afUicher  Verein  fur  Sacksen  und  Thûringen. 
Organe  de  cette  Société  :  Zextschrift  fur  Nalurwissensckaflen. 
70*  volume,  fascicules  1  et  2.  —  0.  Mehkel  etK.  V.  Fritbch. 
Le  sable  marin  sous-oligocène  dans  les  fouilles  du  Muscbel- 
kalk  de  Bernburg.  —  D'  K.  V.  Fbitsch.  Les  plantes  fossiles 
des  schistes  ardoisiers  de  Thuringe.  —  D'  J.  Zawodnï.  La 
plumute  et  la  radicule  dans  la  Bratsica  oleracea  acephala. 

Smithsonian  report.  —  1893  :  Leonhard  âTEJNEGEH.  Les 
Serpents  venimeux  du  Nord  de  l'Amérique.  —  GeorgkMbbbill. 
Les  Onyx  :  origine,  composition  et  usages.  —  Bbndirb.  Les 

Coucous Lucas.  Les  ailes  et  les  dards  des  oiseaux.  — 

WooDVtu  HocKiLL.  Notes  sur  rethnologie  du  Thibet. 

Les  300  premières  pages  de  ce  volume  sont  consacrées  au 
rapport  du  secrétaire  du  Muséum.  On  y  rencontre  quantité 
de  renseignements  intéressants  sur  la  manière  d'organiser 
un  musée  d'histoire  naturelle. 

Le  rapport  de. 1894  ne  contient  pas  de  travaux  relatifs  à 
l'histoire  naturelle. 

189S:  ScBDSTER.  L'électricité  atmosphérique.  —Raphaël 
Dubois.  La  lumière  physiologique.  —  Hehdhakn.  Océano- 
graphie et  agriculture.  —  Dter.  Travail  botanique  de  l'Asso- 
ciation britannique.  —  Otto  Sittig.  Migrations  dans  l'océan 
Pacifique.  —  Divers.  Influence  du  Milieu  sur  les  peuples 
primitifs,  sur  les  cultes,  sur  les  institutions,  sur  le  développe- 
ment des  nations.  —  Jules  Sihon.  Centenaire  de  l'Instilul  de 
France.  —  Théodorb  Gill.  Huxley  et  ses  œuvres.  —  St^rberg. 
Pasteur.  —  Mëndemiall  Helmhollz.  —  Rollo  Ru pell. Relation 
entre  l'atmosphère  et  la  santé. 

Analet  del  Mtueo  nacionat  de  Buenos-Airet.  Tome  V.  — 
Berg  Carlos.  Description  de  trois  Coléoptères  nouveaux.-  Sur 
la  description  géographique  de  Ophioderes  materna.  —  GflOU- 
VELLE.  Note  sur  Pelomimus  pubescem  et  description  de  quel- 
ques Dryopodes  et  Helmides  nouveaux.  Contribution  à  l'élude 
des  hémiptères  de  la  Terre  de  feu.  Batraciens  delà  Répu- 
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bliqne  argentine.  Goniribution  à  l'étude  des  poissons  de  la 
République  argentine.  —  Spegazzini.  Plantes  récoltées  en 
1882  à  la  Terre  de  feu.  —  Sinon.  Arachnides  recueillis  à  la 
Terre  de  Teu.  —  Hercerat.  Essai  de  classification  des  terrains 
sédimenlaires  du  versant  oriental  de  la  Palagonie.  Coupes 
géologiques  de  la  PaUgonie  australe.  —  Jdlkb  Ricbard.  Sur 
quelques  entomostracées  d'eau  douce  des  environs  de 
Bueaos-Aires. 

Boletin  de  Vlmlituto  geologico  de  Mexico.  N"  7,  8  et  9.  — 
La  Mine  de  Pachuca. 

Twenty  seventh  annual  report  of  tke  entomologieat  Saeiety 
of  Ontario,  1896.  —  Robert  Eluot.  Quelques  Maiumirëres 
insectivores.  — J.-H.  Panton.  L'Entomologie  dans  les  Ecoles 
rurales.  —  Ftles.  Importance  de  l'entomologie  pour  l'agri- 
culture et  l'horticulture.  Mimique  et  coloration  protectrices. 

Anales  de  la  Sociedad  cienli/ica  argentina.  Septembre  1897. 
—  Otto  Nohdensuold.  Sur  l'histoire  naturelle  du  détroit  de 
Magellan.  —  VAtsKT  Mayet.  La  Cocbenille  des  vignes  du 
ChiU. 

Actoi  de  la  Sociedad  espanola  de  hittoria  natural.  —  Sep- 
tembre 1897  :  De  la  Fuente.  Description  de  deux  nouveaux 
insectes  de  Pozvelo  de  Calatrava.  Notes  sur  la  flore  et  la 
faune  de  l'Ile  Anaga  (Canaries).  —  Octobre  :  Pau.  Hes 
dernières  excursions  botaniques. 

Naturaliste  canadien.  —  Septembre  1897  :  Dvhais.  Le  nord 
de  la  vallée  du  lac  Saint-Jean.  —  Tiblehans.  Curiosités  végé- 
tales. Epilogue  du  fléau  des  chenilles  au  Sagucnay.  —  Octo- 
bre 1897  :  Chapais.  Quelques  insectes  à  combattre.  La  vita- 
lité des  graines.  Résistance  des  vers  et  des  insectes  dans  les 
grands  froids. 

Extraits  des  Transactions  of  tke  Academy  of  Science  of 
Saint-l/iuis  (tirages  à  part).  —  Francis  Tiphbb.  La  toi  de 
déviation  minimum  de  la  lumière  à  travers  on  prisme.  — 
GUDPRLTEB.   Relations  entre   Salix  Mitsouriensis   et  Salix 
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cordata.  -  Gn.  Robbrtson.  Pleurs  et  inseclcs.  Abeilles  du 
Nord-Amérique.  Description  et  synonymes.  —  Reyes.  Rela- 
tions entre  le  devonien  et  le  carbonifère  dans  !a  Vallée  tin 
Haut-Missouri.  ~  Collins  Bakeh.  Notes  critiques  sur  les 
Murex.  —  Norton.  Une  étude  sur  les  Ustilaginées  du  Kanaas, 
spécialement  au  poiut  de  vue  de  la  germination. 
■  Bollelttno  délia  Socielâ  romana  per  gli  studi  zoologici. 
Année  1897,  fasc.  1  et  11.  —  CoNnoHELLi  FflANC^vtGUA.  Acan- 
locépbales  dans  les  animaux  de  la  campagne  romaine.  — 
Ardu  Ohnis.  La  nnéthode  zoologique  en  anthropologie.  — 
Alexandhiki-  Sur  les  Coléoptères  de  la  Province  de  Rome. 
Famille  des  Carabiques. —  Marcialis.  E:tsai  d'uacatalogue 
méthodique  des  Vertébrés  de  la  Sardaigne.  —  De  Loo  Camillo. 
Addition  aux  Orthoptères  de  la  Province  de  Rome. 

Bolletlino  del  IVaturalUta.  —  16°  année,  13  novembre  1896: 
Leonardi  Cosiiio.  L'Ëcbinocoque.  —  Pabani  Carlo.  Le  goût 
et  le  toucher  chez  les  Oiseaux.  —  Piazza  Carlo.  La  culture 
du  Safran.  —  1"  décembre  ;  Apelle.  Organes  de  locomotion 
des  Oiseaux  et  des  Poissons.  —  15  décembre  :  Fabani  Carlo. 
L'odorat  des  Oiseaux.  —  IT  année,  w  1  :  Pailla  Tedaldi. 
Coléoptères  anormaux.  Glossaire  entomologique.  —  N'  2  : 
Giovanni  Bearzi.  Alpinisme  et  cyclisme. —  N"3et  i:  P&mzia 
Carlo.  Sur  un  cas  d'opodimie  avec  quelques  considérations 
relatives  <i  la  genèse  des  monstres  doubles.  —  Pabani-  Un 
beau  cas  de  monstruosité  dans  une  Truite.  —  N"  5  :  Fbnizu 
Carlo.  Méthode  pour  fixer  les  couleurs  d'anitiue  dans  la 
micro  technique  végétale.  —  GulloNiccolo.  L'audition  colorée. 

—  Bargagli.  Nouveau  mode  d'observation  des  mouvements 
des  plantes.  —  Plateau.  Fleurs  et  Insectes.  —  Sanniko.  Dé- 
sinfection des  plantes.  —  N°  6  :  Fenizia.  Une  invasion  de 
Cnethocampa  processionea.  —  N"  7-b:  Pincitobe  Marott. 
Couleurs  protectrices.  —  Bcdde  Lund.  La  plus  antique  civi- 
lisation du  globe.  —  DuBiKi.  Sur  la  fécondation  des  piaules. 

—  GALLr.  Action  venimeuse  de  la  Salamandre  t&chetée. 
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/livhta  italiana  di  Scienze  natumli.    17"  année.  —  N"  I  : 

Nevianï.  Le  Pitecatithropus  ou  ori((iiie  naturelle  de  l'homme. 

—  N°2:  Uascblla.  Craneetcervelle  d'nn  idiot  microcéphale. 

—  Parsi  Guido.  Flore  estivale  des  cnvii-oiis  do  Giviln-Vecchia. 

—  Balbi.  Notes  sur  le  genre  Scniodipuns.  —  N"'  3-6  ■  Dk 
Angelis.  Géologie,  paléontologie  et  évolution.  —  Bellini 
HAFfAELLO.  Quelques  renseignements  sur  les  localités  ;\ 
Ammonites  de  l'Ojnbrie.  —  Lt;o^AIlDl  Cosimo.  Hepliles  et 
Amphibies  du  territoire  de  Girgenti.  —  N"'  l-S.  De  Gasparis 
et  Bellim.  Quelques  éclaircissements  sur  une  prodiiclion 
spéciale  de  l'île  do  Capri.  —  Facciola.  Sur  les  œufs  de 
Congé}'  vvlgnris. 

Avicula.  Journal  tirnitholotfiijuf  Hnlieu.  1"  année.  —  I" 
l'asc.  ;  GiQLiOLi.  Découverle  du  Corvus  tingiCanm  en  Italie. 

—  iMelom.  Le  Cwsoritis  gallirut  en  Sardaignc.  —  ANGt;LiM 
et  Di  Carpag!<a.  La  Limicola  Platyrkyucha  aperçue  pour  la 
première  fois  dans  la  province  de  Home.  — S.  Brogi.  Espèces 
rares  pour  la  province  de  Sienne,  —  V..  Untkrsteiner.  Sur 
la  diminulion  des  Oiseaux.  -  2°  fasc.  :  Salvador!  Tomuaso. 
Sur  doii:f  oiseaux  appartenant  h  des  espèces  presque  éteintes 
en  Pjémonl.  ^  Martorelli,  Sur  un  nouvel  exemplaire  de 
Faucon  sacré,  Gennaja  Iaker.  —  Gragkal'd.  Cas  de  méla- 
nisme  et  d'Isabellismc.  —  Pabam  I^ahlo!  .analyse  phonétique 
du  chant  des  Oiseaux. 

La  Feuille  des  Jeunes  SalurnliUes.  —  Octobre  1897  :  Ad. 
UoLLFUS.  Noies  de  géographie  zoologique  :  les  Crustacés 
Isnpodes  terrestres  à  grande  dispersion.  -  Elgène  Sinon. 
Révision  des  genres  de  la  famille  des  Trochilidés  (suite).  — 
Notes  spéciales  et  locales.  —  Novembre  1897  :  Caziot.  Décou- 
vertes préhistoriques  et  archéologiques  faites  en  Corse  en 
18a7.  — El'gène  Sihon.  Révision  des  genres  de  la  famille  des 
Trochilidés  (suite).  —  Notes  spéciales  et  locales.  —  Décembre 
1897  :  Gustave  Dollfus.  Discussion  sur  la  base  de  l'étage 
Cénomanien.  —  Xavier  Raspail.  La  diminution  des  Oiseaux 
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en  18d7.  —  H.  W.  Brcblehann.  Matériaux  pour  servir  h  une 
faune  des  Myriapodes  de  France  (suite).  —  Caziot.  Décou- 
vertes préhistoriques  et  arcbéoiogiques  faites  en  Corse  en 
1897  (fin).  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Recueil  des  publications  de  la  Société  kaoraise  d'Etude$ 
divei'tet.  1895,  3*  el  4"  trimestres.  —  1896,  1"  et  2*  tri- 
mestres. 

Bulletin  de  la  Socidl^  botanique  de  France.  1897.  —  N"  3, 
4,  5  :  Cakdabgy.  Flore  de  l'Ile  de  Lesbos  (Bn).  —  Pn.  Sennen. 
Le  Gagea  folioia  dans  l'Hérault.  —  Pinet.  Sur  un  genre 
nouveau  d'Orcbidées.  —  Cornu.  Note  sur  la  structure  des 
fruits  de  l'Argan  du  Maroc.  —  Dbtban  et  Bertaut.  Sur  la 
présence  d'une  anomalie  dans  la  structure  d'une  feuille  de 
Pipei-  angwlifolivm.  —  Zeillkb.  Observations  sur  quelques 
Fougères  des  dépAts  bouillers  d'Asie  mineure.  —  Le  Grand. 
Sur  deux  plantes  nouvelles  pour  la  France  (  Valerianella 
cupulifeia  et  Ophioglossum  bi-ilannicum).  —  A.  Chatih. Signi- 
fication de  l'existence  et  de  la  symétrie  des  appendices  dans 
la  mesure  de  la  gradation  des  espèces  végétales.  —  De  Coincv. 
Sur  le  Junipeitii  Sabina  var.  arborea  des  environs  de  Gre- 
noble. —  GoHOD  d'Artbhare.  Sur  VHieracium  Lamyi.  — 
GiigRiN.  Digitalis  purpurea  à  fleur  monstrueuse.  —  N'  6: 
Phancbet.  Les  Pamaasia  de  l'Asie  orientale  —  Lutz.  Sur  la 
présence  et  la  localisation,  dans  les  graines  de  VEnobolrtfa 
japonica,  des  principes  fournissant  l'acide  cyanbydrique.  — 
Lbveillë  Une  forme  intermédiaire  Au  Ranunculus  opkioglos- 
aifoliui.  —  Lk  Gendre.  Lettre  à  M.  Malinvaud  sur  un  nouveau 
procédé  de  dessiccation  des  plantes  grasses.  —  Finet.  Orchi- 
dées nouvelles  :  Bolbopbyllum  pectinatum,  Cirropetatum 
emarginatum.  —  Daveau.  Sur  une  Scrofulaire  hybride  {S. 
auricutata-aambucifalia).  —  N"  7  :  A.  Chatin.  Un  nouveau 
Terfas  (?'.  Aphroditia)  de  Vile  de  Chypre.  —  Cu».  Les  ilna- 
gallii  annuels  d'Europe  au  point  de  vue  spécifique.  —  Gillot 
et  PARiiEHTiBft,  Un  cas  tératologique  du  Lamium  album.  — 
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Frahcbet.  a  propos  du  Bolryckium  simp/ex  trouvé  à  Haies- 
herbes  —  Battandier.  Conlribulion  à  la  flore  atlantique.  — 
GiLLOT  et  pABNEUTiEa  L'anatomje  végétale  et  la  botanique 
systématique  ;  nature  hybride  du  Rumexpaluslris.  -  Pehhot, 
Analomie  comparée  des  Gentianées  aquatiques.  —  A.  Cha- 
BBRT.  De  Tunis  à  Tyout.  —  Canoargy.  Flore  de  l'Ile  de 
Lesbos. 

Bulletin  de  la  Société  nUlionale  d'acclimalation  de  France. 
—  Août  1897  :  F,  Decaux  La  Transhumance  des  Moulons 
algériens.  —  Cb.  SËbiLLOT.  Sur  l'utilisation  pratique  des 
Pigeons  messagers  dans  l'antiquité  —  J.  Hahelet.  L'élevage 
de  la  Truite  arc-en-ciel  à  l'établissement  piscicole'  de  Neuvon 
(Côte-d'Or),  —  Charles  Naudi.n.  Un  nouveau  Mûrier  du 
Tonkin.  —  Edouard  Bianc.  Sur  le  Sorgho  à  Sucre  du  Tur- 
keslan.  —  Extraits  et  analyses.  —  Septembre  :  Jean  Chap- 
FACiJON.  Voyage  à  travers  l'Asie  centrale  et  la  Chine.  Sur  les 
MamiDifères  domestiques.  —  Jean  de  Clavbrookr.  Les  engins 
de  chasse  et  de  pèrhe  (suite),  —  Extraits  et  analyses.  — 
Octobre  :  Baron  de  Parana.  Le  croisement  du  Zèbre  avec  la 
Jument,  obtenu  au  Brésil  -  Général  N.  DEDEPP.L'Aquariuin- 
Serre  d'un  amateur  de  pisciculture  en  Russie.  —  Herbert  et 
J.  Webber.  La  Jacinthe  d'eau  [Piaropys  crampes  Mart.)  de 
l'Amérique  équinoxiale,  en  Floride.  —  Extraits  et  analyses. 

Société  des  Sciences  naturelles  de  la  Charente-Inférieure. 
Annales  de  189T.  -  Flore  de  France  par  G.  Reuï  et  J.  Foo- 
CAUD.  T.  quatrième  par  G.  Rouv. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  rOuest  de 
la  France.  T.  VII,  n"  3.  —  D'  Samuel  Bonjour.  Faune  lépi- 
doptérologiquQ  de  la  Loire-Inférieure  (suite).  —  Abbé  J. 
DOHlNiQUE.  Notes  orlhoptérologiques.  —  Hector  Lëveillë. 
Essai  sur  les  Centaurea  du  Maine. 
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OBSERVATIONS    MÊTËOROI.oaXaUES. 

Slacion  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  43". 
février  1898. 
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BULUETIH  HENSnEL 

11°  306.  -  Avril  1898.  -  27'  Aniée.  -  T.  XIV. 


l^  Bulletin  est  eavojrë  gratuiteuieot  à  tous  les  Uerabres  payants  ;  il  ebt 
■dressé  aui  Sociétés  scieolifîqueB,  par  voie  d'écbaage. 

SOMMAraE  :  Eitrail  des  Procès-Verbaux:  Séance  générale  du  12  mars 
1898,  p.  49.  —  Noies  d'hiver,  par  M.  Ch.  Dgquevauviller,  p.  50.  — 
Disse  mi  aa  lion  des  plantes  {à  suivre),  par  M.  V.  Bhandjcouat,  p.  52.  — 
Ouvrages  reçus,  p.  56.  ^  Observations  météorologiques,  p.  64. 

EXTRAIT  DES  PR0CÉ8-VEIIBAUX. 

aËANCI^   GÉNÉRALE   DU    13  HAHS    1898. 

Présidence  de  M.  BRANDICOURT,  Secrétaire. 

Correspondance  :  ]°  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique 
et  des  Beaux-Arts  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  d'Italie. 

2°  Le  Jardin  botanique  de  Missouri  demande  l'échange  de 
ses  publications  avec  celles  de  la  Société. 

L'échange  est  adopté. 

M.  Gadeau  de  Kerville  fait  hommage  à  la  Société  Linnéenne 
du  Tascicule  IV  de  la  Faune  de  la  Normandie. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  M.  Gadeau  de  Kerville. 

Sur  la  proposition  du  Bureau  et  en  raison  des  services 
rendus  h  la  Société  Linnéenne,  M.  Gadeau  do  Kerville  et 
H.  Giard  sont  nommés  membres  honoraires  de  notre  Société. 

H.  Ducbaussoy  parle  d'une  excursion  il  faire  aux  souter- 
rains-refuges de  Naours.  Un  explorateur  de  grottes,  M.  A.  Viré, 
prépare  un  travail  sur  ses  explorations  dans  les  grottes  an- 
ciennes. Il  serait  intéressant  do  comparer  la  faune  do  ces 

27*  ANNÉE.  4 
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cavernes  avec  celle  plus  récente  des  souterrains  de  Naours 
et  des  anciennes  carrières  abandonnées  de  notre  région. 

M.  Gonse  rend  compte  des  démarches  qui  ont  été  Taites 
par  notre  Société  pour  ne  pas  laisser  s'éloigner  de  notre 
département  l'herbier  de  M.  B.  de  Brutelette,  qui  était  mis 
en  vente  récemment,  et  au  besoin  pour  l'acheter  pour  notre 
compte,  si  le  prix  ne  dépassait  pas  nos  ressources.  Cet  her- 
bier contient  des  documents  très  précieux  pour  la  flore  de 
noire  département  et  nous  avons  eu  la  satisfaction  de  le  voir 
adjugé  k  l'Ecole  de  médecine  d'Amiens. 

Le  Seci'élaire-Adjoint  : 
F.  Choouaht. 


Notes  d'hiver. 

Je  retrouve  dans  mes  notes  prélevées  au  jour  le  jour  l'ob- 
servation suivante  :  le  22  octobre  4892,  ciel  embrumé,  à  peine 
une  courte  apparition  du  soleil  ;  veut  nord-est;  un  peu  d'eau 
vers  A  h.  1/3  ;  soir  tôt  venu,  très  obscur;  à  6  b.  40,  coup  de 
tonnerre  assez  violent  suivi  d'eau  vite  passée  ;  puis,  toute  la 
nuit,  pluie  plus  ou  moins  mêlée  de  neige  qui  marque  peu  le 
matin  du  23. 

Le  Bulletin  météorologtçue  indique  un  vent  S.-\V,  avec 
dépression  barométrique.  CbaIeurmaxima;7°S;mînima  :3°. 

L'hiver  1893-94  m'est  resté  en  mémoire  pour  sa  rudesse 
et  sa  précocité.  Mes  devoirs  professionnels  m'obligeant  à  des 
sorties  fréquentes,  j'ai  dû  constater  les  faits  suivants  ;  au 
5  janvier,  par  un  froid  de  — 13°,  faisant  suite  &  une  série  de 
jours  de  plus  en  plus  durs,  la  rivière  de  Noyé  se  trouva 
entièrement  gelée  depuis  le  pont  du  marais  de  Guyencourt 
jusqu'à  l'entrée  du  marais  communal  de  Remieucourt. 
Ailleurs,  en  amont  comme  en  aval,  il  n'y  avait  que  de  larges 
bordures  de  glaçons  occupant  souvent  plus  de  la  moitié  du 
lit  de  la  rivière. 
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Sur  la  partie  de  la  rivière  dominanl  l'étaDg  communal  de 
Hemîancourt,  il  se  produisit  des  débordements  aussit&t 
congelés  sur  les  pentes  en  immenses  glacis  descendant 
jusqu'à  l'étang  du  câté  E.  el  ne  s'étendant  guère  moins  dans 
les  prés  de  Guyencourt,  du  côté  N.  W, 

Le  travail  des  usines  fut  arrêté  et  chacun  des  intéressés  se 
dérendit  comme  il  sut  des  vapeurs  d'eau  se  Qgeant  en  blocs 
sur  les  roues  ou  obstruant  toutes  les  pièces  des  vannages. 

Le  grand  étang  de  Remiencourt  fut  complètement  recou- 
vert d'une  glace  épaisse.  On  y  patinait  à  merveille.  Toutefois 
je  me  suis  assuré  qu'au  voisinage  des  affleurements  annoncés 
par  des  touffes  de  Phragmites  communis,  plus  ou  moins  as- 
sociées de  Saules  de  diverses  espèces,  il  y  avait  des  points 
non  gelés.  11  y  a  là  en  effet  des  sources  que  l'on  découvre 
en  exploitant,  comme  tourbières,  les  prés  du  voisinage. 
L'une  de  ces  sources,  pour  un  endroit,  affleurait  presque  le 
niveau  d'eau  des  étangs.  Or,  dans  l'année  on  continua  l'ex- 
traction et  par  suite  l'élargissement  de  l'étang  et  le  niveau 
de  cette  source  se  trouva  notablement  baissé.  Son  cours 
souterrain  n'est  donc  pas  horizontal. 

Dans  ces  jours  de  grand  froid  j'ai  visité,  sur  toute  son 
étendue  qui  n'est  pas  considérable,  la  petite  rivière  de 
l'Echault  jusqu'après  le  Moulin  du  Pont  degrés,  ikColtenchy, 
qui  en  reçoit  le  mouvement.  Nulle  part  de  glace.  Une  évapo- 
ration  abondante  se  figeait  en  gros  givre  sur  les  herbes  des 
bords  et  c'était  tout.  La  raison  évidente  est  la  proximité  des 
sources  nombreuses  qui  échelonnent  son  parcours  el  dont 
l'eau  accuse  une  dizaine  de  degrés  de  chaleur. 

En  dessous  du  Moulin  de  Goltencoui-t,  l'eau  de  Noyé, 
obstruée  par  les  glaçons,  inonda  le  chemin,  les  cours  et  les 
caves,  d'où  pertes  de  cidre,  légumes  et  racines  fourragères. 
Plus  bas,  même  état  de  la  rivière,  avec  larges  rive»  de 
glace;  mais  jamais  le  lit  n'est  complètement  pris  comme 
aux  marais  de  Guyencourt  el  de  Remiencourt. 
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Le  6  janvier,  un  CQmmenccmenL  de  dégel  permet  d'aper- 
cevoir dans  ces  derniers  un  léger  fileL  d'eau  Taisant  des  appa- 
ritions intermi liantes  tout  au  centre  des  glaces. 

Le  7,  vers  midi,  affaissement  des  bords  dans  le  lit.  Les 
glacis  des  cfités  subsistent  toujours.  Les  10  h  J4,  continua- 
tion du  dégel.  Puis  réchauffement  de  la  température,  attei- 
gnant 7"  au  17  janvier  et  c'en  fut  fait  de  l'hiver 

Ch,  Dequevauviller. 


Dissémination  des  plantes. 

L'étude  des  moyens  divers  employés  par  la  Nnture  pour 
assurer  la  dissémination  des  plantes  par  toute  la  terre  est 
une  partie  intéressante  de  la  géographie  botanique.  Déjà, 
plusiours  fois,  nous  on  avons  entretenu  les  lecteurs  du  Bul- 
letin, qu'ils  nous  pardonnent  de  revenir  encore  sur  ce  sujet. 

Ce  sont  de  simples  miles  recueillies  au  cours  de  nos  lec- 
tures et  que  nous  transcrivons  seulement  dans  l'ordre  où 
nous  les  avons  rencontrées.  Nous  recevrons  avec  reconnais- 
sance tous  les  faits  nouveaux  qu'on  voudra  bien  nous  signaler 
ayant  trait  à  cette  question. 

Bernardin  de  SainL-Pierre,  qui  fut  un  botaniste  quelque 
peu  fanlaisisle,  a  écrit  sur  la  dissémination  quelques  bonnes 
pages  qu'il  me  paraît  intéressant  de  sauver  de  l'oubli,  les 
Bludei  de  la  Natvre  étant  quelque  peu  délaissées,  aussi  bien 
par  les  naturalistes  que  par  les  littérateurs. 

Bernardin  de  Saint-Pierre  et  la  dieeéminatlan.  —  n  Les  se- 
mences des  chardons,  desbluels,  dos  pissenlits,  des  chicorées, 
etc.,  ont  des  volants,  des  aigrettes,  des  panaches  et  plusieurs 
autres  moyens  de  s'élever,  qui  les  portent  à  des  distances 
prodigieuses.  Celles  des  graminées,  qui  vont  aussi  fort  loin, 
ont  des  balles  et  des  panicules.  D'autres,  comme  celles  de  la 
giroflée  jaune,  sont  taillées  comme  des  écailles  légères,  et 
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vont,  au  moindre  vent,  s'implanter  dans  la  plus  petite  fente 
d'un  mur.  Les  graines  des  plus  grands  arbres  de  montagnes 
ne  sont  pas  volatiles.  Celle  do  l'érable  a  deux  ailerons  mem- 
braneux, semblables  aux  ailes  d'une  moucho.  Celle  de  l'orme 
est  enchâssée  au  milieu  d'une  foliole  ovale.  Celles  du  cyprès 
sont  presque  imperceptibles.  Celles  du  cÈdre  sont  terminées 
par  de  larges  et  minces  feuillets  qui  forment  un  c<)ne  par 
leur  agrégation.  Les  graines  sont  au  centre  du  cône;  et, 
dans  le  temps  de  leur  maturité,  les  feuillets  où  elles  sont 
attachées  se  détachent  les  uns  des  autres,  comme  les  cartes 
d'un  jeu,  et  chacun  d'eux  emporte  au  loin  son  pignon.  Les 
semences  des  plantes  de  montagnes,  qui  paraissent  trop 
lourdes  pour  voler,  ont  d'autres  ressources.  Les  pois  de  la 
balsamine  ont  des  cosses  dont  les  ressorts  les  élancent  fort 
loin.  Il  y  a  aux  Indes  un  arbre,  dont  je  ne  me  rappelle  plus 
le  nom,  qui  lance  do  mCme  les  siennes  avec  un  bruit  sem- 
blable à  un  coup  de  mousquet.  Celles  qui  n'ont  ni  panaches, 
ni  ailes,  ni  ressorts,  et  qui,  par  leur  pesanteur,  semblent 
condamnées  à  rester  au  pied  du  végétal  qui  les  a  produites, 
sont  souvent  celles  qui  vont  le  plus  loin.  Elles  volent  avec  les 
ailes  des  oiseaux.  C'est  ainsi  que  se  ressèment  une  multitude 
de  baies  et  de  fruits  à  noyaux.  Leurs  semences  sont  renfer- 
mées dans  des  croûtes  pierreuses  qui  sont  indigestibles.  Les 
oiseaux  les  avalent  et  vont  les  planter  sur  les  corniches  des 
tours,  dans  les  fentes  des  rochers,  sur  les  troncs  des  arbres, 
au-delà  des  fleuves  et  môme  des  mers.  C'est  par  ce  moyen 
qu'un  oiseau  des  Noluqucs  repeuple  de  muscadiers  les  îles 
désertes  de  cet  archipel,  malgré  les  efforts  des  Hollandais, 
qui  détruisent  ces  arbres  dans  tous  les  lieux  où  ils  ne  servent 
pas  à  leur  commerce.  Ce  n'est  pas  ici  le  moment  de  parler 
des  rapports  des  végétaux  avec  lés  animaux  :  il  suffit  d'ob- 
server, en  passant,  que  la  plupart  des  oiseaux  ressèment  le 
végétal  qui  les  nourrit.  On  voit  même  chez  nous  des  qua- 
drupèdes transporter  fort  loin  les  graines  des  graminées  ; 
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tels  sont,  entre  autres,  ceux  qui  ne  ruminent  pas,  comme 
les  chevaux,  dont  les  fumiers  g&tent  les  prairies  par  cette 
raison,  en  y  introduisant  quantité  d'berbesélrangëres,  comme 
ta  bruyère  et  le  petit  genêt,  dont  ils  ne  digèrent  pas  tes  se- 
mences. Us  en  ressèment  encore  d'autres,  qui  s'attachent  à 
leurs  poils  par  le  simple  mouvement  de  leur  queue.  II  y  a  de 
petits  quadrupèdes,  comme  les  loirs,  les  hérissons  et  les 
marmottes,  qui  transportent  dans  les  parties  les  plus  élevées 

des  montagnes,  les  glands,  les  faines  et  les  cb&taignes 

C'est  une  spéculation  bien  digne  de  la  philosophie,  de  se 
représenter  ces  flottes  végétales  voguant  nuit  et  jour  le  long 
des  ruisseaux  et  abordant  sans  pilotes  sur  des  plages  incon- 
nues. II  y  en  a  qui,  par  les  débordements  des  eaux,  s'égarent 
quelquefois  dans  les  campagnes.  J'en  ai  vu,  accumulées  les 
unes  sur  les  autres  dans  le  lit  des  torrents,  ofi'rir  autour  de 
leurs  cailloux,  oii  elles  avaient  germé,  des  flots  de  verdure 
du  plus  beau  vert  de  mer.  On  eût  dit  que  Flore,  poursuivie 
par  quelque  Fleuve,  avait  laissé  tomber  son  panier  dans  l'urne 
de  ce  dieu.  D'autres,  plus  heureuses,  parties  des  sources  de 
quelque  fontaine,  s'engagent  dans  le  cours  des  grands  fleuves 
et  viennent  embellir  leiirî^  bords  d'une  verdure  qui  leur  est 
étrangère.  II  y  en  a  qui  traversent  le  vaste  Océan  et,  après 
de  longues  navigations,  sont  poussées  par  les  tempêtes 
mêmes  sur  les  plages  qu'elles  enrichissent.  Tels  sont  les 
doubles  cocos  des  Iles  Séchelles  ou  Mahé,  que  la  mer  porte 
régulièrement,  chaque  année,  à  quatre  cents  lieues  de  là, 
sur  la  côte  Malabare.  Les  Indiens  qui  l'habitent  ont  cru 
longtemps  que  ces  présents  de  la  mer  étaient  les  fruits  d'un 
palmier  qui  croissait  sous  les  Ilots.  Us  leur  ont  donné  le  nom 
de  cocos  marins.  Us  leur  attribuaient  des  vertus  merveil- 
leuses; ils  les  estimaient  autant  que  l'ambre  gris,  et  ils  y 
mettaient  un  prix  si  considérable  que  plusieurs  de  ces  fruits 
y  ont  été  vendus  jusqu'à  mille  écu»  la  pièce.  Mais  les  Fran- 
çais ayant  découvert,  il  y  a  quelques  années,  Itle  Mahé,  qui 
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les  {woduil,  qui  est  située  pu-  It  cinquième  degré  de  htilnde 
sud,  en  ont  port^  une  si  grande  quantité  aux  Indeis  qu'ils 
leur  ont  oté  k  U  Tois  leur  prix  et  leur  réputation  :  car  les  . 
bommes,  par  tons  pays,  u'estiment  que  ce  qui  est  rare  et 
mysiérieox 

La  mer  jette  tant  de  semeoces  de  fenouil  sur  les  rinces  de 
Madère  qu'une  de  ses  baies  en  a  pris  le  nom  de  baie  de 
FuDchal  ou  de  Fenouil.  C'est  par  le  cours  de  ces  semences 
nautiques,  trop  peu  observé  par  nos  marins  modernes,  que 
les  sauvages  découvrirent  autrefois  les  lies  qui  étaient  au 
vent  des  terres  qu'ils  habitaient.  Ils  sonp^-onoèreRt  un  arbre 
an  loin,  en  voyant  son  fruit  écboué  sur  leurs  rivsfces.  Ce  flil 
par  de  pareils  indices  que  Christophe  Colomb  s'Dssura  qu'il 
existait  un  autre  monde  ;  mais  les  vents  et  les  courants  de 
l'ouest  dans  la  mer  du  Sud  les  avaient  portés  longtemps 
auparavant  aux  peuples  de  l'Asie,  comme  j'en  pourrai  dire 
quelque  chose  à  la  fin  de  cette  Elude. 

II  y  a  encore  des  végétaux  amphibies  ;  la  nature  les  a 
disposés  de  manière  qu'une  parUe  de  leur  feuillage  se  drosse 
vers  le  ciel  et  l'autre  forme  l'arcade  et  se  penche  vers  U 
terre.  Elle  a  aussi  donné  à  leurs  graines  de  pouvoir  voler  et 
nager  à  la  fois.  Tel  est  le  saule,  dont  ta  semence  est  enve- 
loppée d'une  bourre  araigneuse,  que  les  vents  transportent 
au  loin,  et  qui  surnage  dans  l'eau  sans  se  mouiller,  comme 
le  duvet  des  canards.  Cette  bourre  est  composée  do  petites 
capsules  en  cul-de-lampe  et  à  diiux  bocs,  remplies  do 
semences  surmontées  d'aigrettes;  de  sorte  que  le  vont  trans- 
porte ces  capsules  en  l'air,  et  les  fait  voguer  aussi  sur  la 
surface  de  l'eau.  Cotte  configuration  est  tr6s  convenable  au 
véhicule  des  semences  dos  plantes  qui  croissent  sur  le  bord 
des  eaux  stagnantes  et  des  lacs.  Elle  est  la  niCme  dans  les 
semences  du  peuplier;  mais  colles  do  l'nunc,  qui  croit  surlo 
bord  des  fleuves,  n'ont  point  d'aigrettes,  parce  que  les 
fleuves  ont  des  courants  qui  les  charrient.  Celles  du  sapin  et 
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du  bouleau  ont  à  la  foisdes  caraclëres  volatiles  et  nautiques  ; 
car  le  sapin  a  son  pignon  attaché  à  une  aile  membraneuse, 
et  le  bouleau  a  sa  graine  accolée  à  deux  ailes  qui  lui  donnent 
l'apparence  d'une  petite  coquille.  Ces  arbres  croissent  h  la 
fois  dans  les  montagnes  hiêniales,  et  sur  les  bords  des  lacs 
du  Nord  ;  leurs  semences  avaient  besoin,  non  seulement  de 
voguer  sur  des  eaux  stagnantes,  mais  d'ëlre  transportées  en 
l'air  sur  les  neiges  au  milieu  desquelles  ils  se  plaisent.  Je  ne 
dout«  pas  qu'il  n'y  ait  des  espèces  de  ces  arbres  dont  les 
semences  soient  tout  à  fait  nautiques.  Le  tilleul  porte  les 
siennes  dans  un  corps  sphérique,  semblable  à  un  petit 
boulet:  ce  boulet  est  attaché  aune  longue  queue,  de  l'extré- 
mité de  laquelle  descend  obliquement  une  foliole  fort  allon- 
gée, avec  laquelle  le  vent  l'emporte  au  loin  en  pirouettant. 
Quand  il  tombe  dans  l'eau,  il  y  plonge  de  la  longueur  d'un 
pouce,  et  sert,  en  quelque  sorte,  de  lest  à  sa  queuo  et  iL  la 
Toliole  qui  y  est  atlachée,  qui,  se  trouvant  dans  une  situation 
verticale,  font  alors  la  fonction  d'un  m&t  et  d'une  voile.  Mais 
l'examen  de  tant  de  variétés  curieuses  nous  mènerait  trop 
loin  »  (1). 

(A  suivre).  V.  Brandicoubt. 
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ticulture et  d'Acclimatation  de  Nice  et  des  Alpes-Maritimes. 
Septembre-novembre  1897, 

Bulletin  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière  de 
l'Aube.  Août-novembre  1897, 

Annales  de  la  Société  d'Agricvllure  de  la  Dnrdogne.  Juillet- 
octobre  1897, 

Académie  royale  des  Sciences,  des  Lettres  et  des  Beaux- Arts 
de  Belgique.  Annnaire  189C  el  1897.  —  Règlements  et  docu- 
ments concernant  les  trois  classes,  —  Bulletins,  T.  XXIX  : 
Paul  Cebfontaine.  Le  genre  Anihocotyle ;  le  genre  Daetylo- 
cotyle.  —  Ed.  Van  Beneden.  Le  Phreoryctes  Menkeanus  dans 
les  provinces  de  Liège  el  de  Limbourg.  —  A,  Kuus.  Sur  les 
rapports  sexuels  des  Poissons.  —  Pierrk  Nolp.  Elude  des 
modillcations  de  la  muqueuse  utérine  pendant  la  gestation 
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chez  Veaperlilis  miirinvs.  —  D'  0.  Van  dEr  Stbicut.  Contri- 
tiulions  à  l'étude  de  la  forme,  de  la  slructure  et  de  la  division 
du  noyau.  —  VicToii  Willem.  Prosobranches  aériens  el 
Pulmoné  aquatique.  —  Retz,  Durakd  el  H.  Schi.nz.  Eludes 
sur  la  flore  du  Congo.  —  De  La  Vallée  Poussin.  Caractère 
intrusif  de  quelques  roches  porpbyriques  des  Ardennes  fran- 
çaises. —  T.  XXX  :  Cërfontaine.  Note  sur  Diclidopkorinae 
Cerf.,  et  description  d'une  nouvelle  espèce,  Bîdidopkora 
Labracis  Cerf.  —  G.  de  Bhuvne.  La  sphère  attractive  dans 
les  cellules  fixes  du  lîssu  conjoncllf.  —  A.  Van  Gehucuten. 
Les  cellules  de  Rohon  dans  la  moelle  épiniëre  et  la  moelle 
allonfçée  de  la  Truite.  —  Tan  dbh  Stricut.  La  maturation  et 
la  fécondatioD  de  l'œuf  A'Amphioxus  lanceolatus,  —  Julien 
Fraipont  et  F.  TisON.  Explorations  scientifiques  des  Cavernes 
de  la  vallée  de  la  Mehaigne.  —  T.  XXXI  :  Cu.  Van  Bambèke. 
Sur  un  groupement  de  granules  pigmcntaires  dans  l'œuf 
en  segmentation  d'Amphibiens  anoures  et  du  Crapaud 
commun  en  particulier.  —  P.  Francotte.  Contribution  à 
l'élude  de  l'ceil  pariétal,  de  l'épiphyse  et  de  la  paraphyse 
chez  les  Lacertiens.  —  De  La  Vallée  Poussin.  Les  Tufs  kéra- 
tophyriques  de  la  Mehaigne.  —  T.  XXXIl  :  J.-F.  Heïmans  et 
0.  Van  deh  Stricbt  Le  système  nerveux  périphérique  de 
YAmpkioxus.  —  E.  Plateau.  Comment  les  fleurs  attirent  les 
Insectes  (2'  partieV  —  V.  Willem.  Observations  sur  la  respi- 
ration des  Limnées  et  son  inilucnce  sur  leur  croissance.  — 
M.  MouBLON.  Les  mers  qualernairesenBcIgique.  —  G.  Cesaro. 
Description  des  minéraux  du  sol  belge.  —  A.-F.  Hekard.  La 
Météorite  de  Lcsves  et  le  mode  de  formalion  des  Météorites 
pierreuses.  —  J.  Massaht.  Sur  le  mécanisme  de  la  cicatri- 
sation chez  les  végétaux.  —  Ë.  de  Droog.  Contribution  à 
l'étude  de  la  localisation  microchimique  des  alcaloïdes  dans 
la  famille  des  Orchidacées,  —  T.  XXXIII  :  Micuel  Mouhlon. 
La  faune  marine  du  quaternaire  moséen  révélée  par  les 
sondages  de  Strybeck(Meerie)  et  de  Wortel,  près  de  Hoogs- 
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traeten  en  Gampiae.  —  F.  Plateau.  Comment  les  fleurs 
attirent  les  Insectes  {3"  partie).  —  G.  Malairi::.  Note  prélimi- 
naire sur  la  constitution  de  la  bande  silurienne  de  Sambre- 
et-Meuse.  —  A.  Van  Gehuchtiin.  Moelle  épiniëre  des  Vertébrés 
inférieurs.  — '  P.  Francotte.  Recherches  sur  la  matHration, 
la  fécondation  et  la  segmentation  chez  les  Polyclodes,  — 
Comte  GoBLET  d'Alvibla.  Silex  néolithiques  et  paléolithiques 
de  Gourt-Saint-Etienne.  —  A.  Van  Gehuchten.  Le  Ganglion 
basai  et  la  Commissure  habénulaire  dans  l'Encéphale  de  la 
Salamandre. 

Société  de  Secours  des  Amis  des  Sciences.  Compte  rendu  du 
37»  exercice. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'A  miens.  Mai,  Juillet  1897. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  centre  de  la  Franee. 
1897,  —  Septembre-décembre  :  E.  Olivier.  Les  Batraciens 
du  département  de  l'Allier.  Catalogue  des  Oiseaux  du 
Puy-de-Dôme,  œuvre  posthume  de  Bouillet  et  Lëcoq.  — 
Novembre  :  E.  Olivier.  Les  Poissons  du  déparlement  de 
l'Allier.  —  L.  Duchassbint.  Les  Poissons  de  l'Auvergne. 

Bulletin  de  la  Société  académique  de  Brest.  2'  série,  T.  XXll. 

Société  des  Sciences  physiques  et  naturelles  de  Bordeaux, 
Procès-verbaux  des  séances.  1896-1897.  —  Pérbz.  Sur  une 
forme  nouvelle  de  l'appareil  buccal  des  Hyménoptères.  — 
Des  effets  des  actions  mécaniques  sur  le  développement  des 
œufs  non  fécondés  du  Ver  à  soie.  —  Devaux.  Recherches  sur 
les  lenticelles.  Dissociation  des  Diamants  de  Spirogyres.  — 
Ghuval.  Contribution  h  l'histologie  des  muscles.  —  Observa- 
tions plu vio métriques  et  tbermométriques  faites  dans  le 
déparlement  de  la  Gironde,  de  juin  4896  à  mai  1897. 

Bulletin  trimestriel  de  la  Société  d'histoire  naturelle  de 
Màcon.  1897,  n°  7.  —  H.  Lissajous.  Sur  les  couches  appelées 
FuUer's  Eartb,  dans  les  environs  de  M&con.  Les  carrières  de 
St-Glément-lès-M&con.  —  E.  Cuateait.  Les  Hydrocharidées. 

Revue  des  Travaux  scientifiques.  T.  XVII,  a**  8  et  9. 
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Journal  des  Savants.  Septembre  et  octobre  1897. 

Bulletin  de  la  Société  cTéludetscientifiques  defAude.T.  VIII, 
1897.  —  A.  Laffage.  Plantes  nouvelles  pour  la  flore  des  en- 
virons  de  Garcassonne.  —  Paul  Fagot.  Faune  malacologique 
terrestre  des  eaux  douces  et  saumâtres  de  l'Aude.  Obser- 
vations sur  les  noms  patois  des  Champignons  de  la  région  de 
l'Aude.  —  Mahius  Esfarseii..  Régime  minéral  du  déparlement 
de  l'Aude  (5*  partie,  combustibles  minéraux).  —  Louis  Gavoy. 
Catalogue  des  Insectes  coléoptères  trouvés  jusqu'à  ce  jour 
dans  le  département  de  l'Aude. 

Mémoires  de  f  Académie  des  Sciences,  Belles- Lettres  et  Arts 
de  Savoie.  A*  série,  T.  YI.  —  F.  Parona  et  G.  Bohabelli.  Sur 
la  faune  du  Callovien  inrérieur. 

Bulletin  de  la  Société  Belfortaine  d'Emulation.  1897.  — 
Cb.  Rœsch  et  L.  Meyer.  Contribution  à  l'étude  des  Diatomées 
du  territoire  de  Belfort  et  des  environs. 

Le  Tylenchus  devastatrix  Kùhn  et  la  maladie  vermiculaire 
des  fèves  en  Algérie,  par  F.  Debrat  et  E.  Haupas. 

Bactéries  de  la  Canne  à  sucre,  par  F,  Debrat. 

Anthracnose  maculée  el  Brunissure,  par  F.  Debrat. 

Publications  de  Tlnstitut  grand  ducal  du  Luxembourg. 
T.  XXV.  —  Alphonse  de  La  Fontaine,  Trente  années  d'obser- 
vations sur  les  migrations  des  Oiseaux  de  la  faune  luxem- 
bourgeoise, 1863  à  1894. 

Archives  néerlandaises  des  Sciences  exactes  et  naturelles. 
Série  II,  T.  2'  et  3*  livraisons. 

Journal  d'Agriculture  pratique  pour  le  Midi  de  la  Pranee. 
Août-octobre  1897. 

Bulletin  scientifique  et  Historique  de  l'Auvergne.  Juin-juillet 
1897. 

Bulletin  de  la  Société  tC Apiculture  de  la  Somme.  Septembre- 
octobre  1897. 

Bulletin  de  la  Société  dApicullure  de  l'Aube.  Septembre- 
décembre  1897. 
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OBSERVATIONS  MËTËORO LOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  34". 
Mars  1898. 
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umiiuuiiiu  uv  iiuiiiJ  DE  LA 

BULLETIN  MEKSnEL 

K»  307.  -  Mai  18D8.  -  27'  Anuie.  -  T.  XIV. 

Adresseb  :  Les  OuvraeeB.  Manuscrits  et  CommuDiciitionB  intéresBint  la 
rédaction  du  Bulletin,  à  U.  le  Président  de  ia  Société,  i  Amiens. 

Les  demandes  d'ubonoenienl  et  les  colisations,  (en  timbres- poste),  i 
H.  le  D'  Spinevx,  rue  S'-Louis,  3î,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Hemlires  payants  ;  il  e^t 
adressé  aux  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Entrait  des  Procès- Verbaux  :  Sénnce  générale  du  9  avril 
1898,  p.  fi'à.  —  Dissémination  des  plantes  {suite  et  fin),  par  M.  V.  Bran- 
DicouBT,  p.  66.  —  Ouvrages  reçus,  p.  11.  —  Observations  météorolo- 
giques, p.  80, 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCE   GËNËBAXE   DU    9  AVRIL    1898. 

Présidence  de  M.  SPINEUX,  Trésoner. 

CoBRESPONDANCK  :  1°  Lettre  du  Ministère  de  l'iDStruclion 
publique  et  des  Beaus-Arls  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Etats-Unis. 

2'  La  "  Smithsonian  Institution  "  annonce  l'envoi  de  ses 
publications  et  demande  accuse  de  réception. 

3'  La  Société  philosophique  de  Manchester  accuse  ré- 
ception du  Tome  Xlli  de  notre  Bulletin,  n"  â83  à  292. 

4"  Leconservaleurdu  Jardin  Royal  Botanique  d'Edimbourg 
accuse  réception  du  Tome  Xlll  du  Bulletin,  n"  283  à  292. 

5°  Lettre  de  M.  Drouën  de  Dijon  demandant  des  rensei- 
gnements sur  les  Ammonites  de  la  Somme. 

6°  Lettre  de  M.  le  Président  de  la  Société  d'Horticulture 
de  Picardie  invitant  noire  Président  à  assister  à  l'Assemblée 
générale  annuelle,  qui  a  en  lieu  le  27  Mars  1898,  au  Cirque 
Municipal  d'Amiens. 

27'  AHNËR.  S 
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'7"  Lettre  de  In  Société  de  secours  des  Amie  des  Sciences 
invitant  notre  Président  h  assister  à  la  séance  publique 
annuelle,  qui  a  eu  lieu  le  Samedi  2  Avril,  dans  le  grand 
amphithéâtre  de  la  Sorbonne. 

8'  La  Société  horticole,  vigneronne  et  forestière  de  l'Aube 
envoie  le  règlement  de  l'espositioi)  générale  de  chrysan- 
thèmes, fleurs  et  légumes  do  saison,  fruits  et  arboriculture 
qui  aura  lieu  à  Troyes,  du  5  au  tO  Novembre  1898. 

9"  La  Société  d'Emulation  de  Cambrai  adresse  le  pro- 
gramme des  questions  mises  au  concours  pour  (808  "Histoire 
locale  en  poésie  ". 

10°  La  Société  d'Agriculture,  des  Sciences  et  Aria  du 
département  du  Nord,  siégeant  à  Douai,  envoie  le  programme 
du  concours  de  poésie  qu'elle  organise  pour  l'année  1898. 

Il  est  donné  lecture  d'une  conférence  faite  par  M. 
Duchaussoy  sur  "  l'Homme  préhistorique  ". 

Le  Hecrélaire-Adjoitit, 
F.  Choquart. 


DisBâmination  des  plantes. 

{tuite  et  (in) 

Dtsiéminatioii  par  le  tan.  —  Le  feu  lui-même,  dans  certains 
cas,  contribue  aussi  à  la  dissémination  dos  plantes.  Le 
Chapairo,  de  son  nom  scientifique  :  Jiopala  oàovala,  est  un 
pauvre  arbre  organisé  pour  résister  aux  incendies  périodi- 
ques des  savanes.  Il  affecte  les  formes  les  plus  bizarres  et  ses 
branches  paraissent  se  tordre  dans  les  supplices.  Il  a  des 
feuilles  très  dures  el  des  fleurs'  insignifiantes.  Les  graines 
sont  oblongues,  plates  et  munies  d'une  sorte  d'ailes  mem- 
braneuses. Elles  se  trouvent  mûres  au  moment  de  la  grande 
sécheresse.  Quand  les  incendies  se  propagent  à  travers  la 
Savane,  il  se  forme  d'immenses  appels  d'air  qui  entraînent 
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les  semences  et  les  disperseol  au  loin.  Celles-ci  ne  sont  que 
peu  exposées  à  la  chaleur  :  grâce  à  cet  agent,  elles  se  dis- 
persent fort  régulièrement  et  constituent  de  véritables  plan- 
tations (1). 

DiBaéiBiiuition  de  l'HarpagophytoBi  procnmbeiu.  —  L'ffarpa' 
gophytvm  procumbem  habite  le  Sud  de  l'Arrique,;  on  pré- 
tend que  ses  fruits  peuvent  causer  la  mort  des  lions  eux- 
mêmes  :  ils  roulent  cà  et  là  sur  les  plaines  sablonneuses.  — 
Parfois  quand  un  malheureux  animal  cherche  à  enlever  avec 
ses  dents  nn  fruit  de  l'Harpagophyton  accroché  à  son  poil, 
ses  crochets  s'implantent  dans  sa  gueule  et  causent  sa 
mort  (2). 

Singulière  diuéminatlon  de  l'avoine.  —  Dans  ses  très  intéres- 
santes études  sur  le  mécanisme  de  la  vie  moderne,  M.  le 
Vicomte  d'Avenel,  signale  incidemment  un  cas  bien  bizarre 
de  dissémination  de  l'avoine.  —  Un  maçon,  pour  faire  une 
farce  à  un  de  ses  compagnons,  avait  versé  de  l'avoine  dans 
le  bac  où  il  gâchait  du  pl&tre.  Le  compagnon  ne  s'émut  pas, 
continua  à  gâcher  son  plâtre,  qu'il  employa  tel  quel  pour 
faire  des  enduits  de  plafonds  et  de  parois  ;  au  bout  de  peu 
de  temps,  l'avoine,  qui  s'était  trouvée  dans  des  conditions 
favorables,  avait  germé  et  tapissait  très  agréablement  l'ap- 
partement de  ses  jeunes  tiges  d'un  vert  tendre.  . 

Dissémination  de  l'Anémone  coronaria.  —  Voici  enfin  un 
moyen  de  dissémination  volontaire  de  l'homme,  qui  rentre 
dans  la  catégorie  des  63  moyens  que  Panurge  avait  pour 
gagner  sa  vie  et  dont  le  plus  honnête  était  «  par  larcin  furti- 
vement fait  u. 

L'AnemoneroroRuria  fut  apportée  en  France,  par  M.  Bache- 
lier, qui  la  cultiva  pendant  longtemps  en  véritable  amateur, 


(0  Revue  menlifique,  l'A  août  1897. 

(2)  JoBN  Ldbbocb,  h'Umen,  fruits  and  leaDe,  p.  T6. 
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la  montrant  â  peine  à  ses  amis,  mais  se  gardant  bien  d'en 
distribuer  des  bulbes  ou  des  graines.  Un  voisin,  qui  désirait 
beaucoup  obtenir,  la  nooTelle  plante,  imagina  un  ingénieux 
stratagème.  Juge  de  son  état,  il  vint  rendre  visite  h  l'amateur 
d'aoémones,  en  grande  cérémonie  et  avec  sa  longue  robe  de 
magistrat.  Flatté  d'une  telle  démarche,  l'amateur  se  h&ta  de 
montrer  ses  richesses  au  juge  qui  laissa  négligemment  traîner 
les  plis  de  sa  robe  ,sur  les  renonculacées  convoitées.  Il 
recueillit  ainsi  des  graines  qui  s'attachèrent  à  l'étoffe  et 
servirent  à  reproduire  les  fameuses  anémones  qui  se  répan- 
dirent alors  dans  toute  l'Europe. 

DiuBmination  des  Erodinm  et  des  Stipa.  —  Le  fruit  des 
Erodium  est  une  capsule  s'ouvrant  élastiquemenl  et  qui, 
chez  quelques  espèces,  lance  les  graines  à  une  petite  distance. 
Ces  graines  sont  fusiformes,  plus  ou  moins  couvertes  de  poils, 
et  se  terminent  par  une  sorte  d'appendice,  à  base  spiraléc, 
semblable  à  une  moitié  longitudinale  de  plume  d'oiseau.  Le 
nombre  des  spires  dépend  de  l'état  hygrométrique  de  l'at- 
mosphère. Si  l'on  Qxe  ces  graines  verticalement,  l'appendice 
s'enroule  et  se  déroule  suivant  le  degré  d'humidité  de  l'air  ; 
et  on  peut  faire  mouvoir  l'extrémité  de  cet  appendice  sur  un 
cadrun  gradué,  absolument  comme  l'aiguille  d'un  hygro- 
mètre. La  chaleur  agit  aussi  sur  ces  graines.  Si,  maintenant, 
on  fixe  l'extrémité  supérieure  de  l'aigrette,  la  graine  sera 
déplacée  de  haut  en  bas,  pendant  le  déroulement  de  la  spi- 
rale ;  et,  ainsi  que  l'a  montré  H.  Roux,  ce  mouvement 
contribuera  à  enfoncer  la  graine  dans  le  sol.  Cette  observa- 
tion a  été  faite  sur  les  graines  de  VE.  cicularivm,  qui  sont 
d'une  certaine  grosseur.  M.  Rouk  a  remarqué  que  si  l'on 
place  une  de  ces  graines  sur  le  soi,  elle  reste  intacte,  tant 
que  l'air  reste  sec  ;  mais,  si  l'atmosphère  devient  humide, 
la  partie  eflilée  qui  porte  les  poils  de  l'appvndice  se  contracte, 
les  poils  de  la  graine  se  meuvent  en  éloignant  leur  extrémité 
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de  cette  dernière,  qui  peu  k  peu  est  relevée  verlicalement, 
sa  pointe  demeurant  fixée  dans  le  sol.  C'est  alors  que  la  base 
de  l'aigrette  commence  à  se  dérouler  et  à  s'allonger;  si  elle 
vient  à  rencontrer  quelqne  brin  d'herbe  ou  quelque  autre 
obstacle,  son  mouvement  de  bas  en  baut  sera  entravé  gr&ce 
à  la  disposition  de  ses  poils,  et  elle  s'allongera  alors  en  sens 
contraire,  ce  qui  tendra  à  dégager  la  graine  du  sol.  Mais, 
comme  l'a  remarqué  M.  Koux,  l'aigrette,  grâce  k  la  disposi- 
tion des  poils,  glissera  Tacilement  sur  l'obstacle,  se  raccour- 
cira de  baut  en  bas,  et  la  graine  proprement  dite  ne  sera  pas 
déplacée.  Quand  l'atmospbëre  redeviendra  humide,  la  graine 
sera  enroncée  un  peu  plus  profondément  dans  le  sol,  grftce 
au  mécanisme  que  nous  avons  indiqué  plus  haut,  et  cela 
jusqu'à  ce  qu'elle  ait  atteint  une  profondeur  convenable  pour 
son  développement. 

La  graine  de  VAnemone  montana  est  enfoncée  dans  le  sol, 
de  la  même  façon. 

Le  Slipa  pennala,  plante  de  l'Europe  méridionale,  nous 
offre  également  un  cas  semblable.  Cette  plante  a  été  décrite 
par  Vaucfaer  et  plus  récemment  par  Frank  Darwin.  La  graine 
est  petite,  munie  de  poils  raides  dirigés  d'avant  en  arrière, 
et  son  extrémité  antérieure  est  effilée.  Son  extrémité  posté- 
rieure se  prolonge  en  une  longue  partie  spiralée,  semblable 
à  un  tire-bouchon  et  se  termine  enfin  par  un  appendice  nyant 
la  forme  d'une  longue  plume  d'oiseau.  Le  tout  représente 
une  longueur  supérieure  à  30  centimètres.  Il  est  évident  que 
l'appendice  facilite  la  dissémination  des  graines  par  le  vent. 
Lorsque  ces  dernières  tombent  à  la  surface  du  sol,  leur 
extrémité  antérieure  s'y  fixe,  et  elles  restent  dans  cette 
situation  si  l'atmosphère  n'est  pas  humide.  Mais,  s'il  vient 
une  ondée  ou  s'il  se  produit  un  dépftt  de  rosée,  la  spirale  se 
déroule  ;  et,  comme  dans  le  cas  de  VErodium,  l'extrémité 
terminée  sous  forme  de  plume,  rencontre  ordinairement  un 
brin  d'herbe  ou  un  obstacle  quelconque  qui  l'empfiche  de  se 
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déplacer  de  bas  en  baut.  Puis,  lorsque  l'air  perd  de  son 
bumidité,  les  spires  deviennent  plus  serrées  et  la  graine  est 
poussée  peu  à  peu  dans  le  sol  (f  ). 

DÎMÔminatiaii  du  Hysodendron.  —  Le  Myzodendron,  parasite 
du  hêtre,  à  la  Terre  de  feu,  possède  des  graines  munies  de 
4  proloiigemeats  flexibles,  grUce  auxquels  elles  peuvent  être 
transportées  par  le  vent  d'un  arbre  à  l'autre.  Dès  qu'elles 
rencoDlrent  un  petit  rameau,  leurs  appendices  l'entourent 
et  elles  se  trouvent  ainsi  Osées  (2). 

Diisémination  dn  Cydoloma  platyplijllam.  —  Nous  avons 
déjà  signalé  le  mode  de  dissémination  très  particulier  de  la 
Rose  de  Jéricbo.  Le  Cydoloma  platyphyllum,  ou  plaote  rou- 
lante du  Kansas,  est  peut-être  plus  extraordinaire  encore. 
C'est  une  boule  herbacée  de  50  centimètres  environ  de  dia- 
mètre, qui  lient  à  une  tige  très  petite.  Quand  elle  est  à 
maturité,  elle  ne  tarde  pas  à  se  dessécher  et  le  moindre  coup 
de  vent  la  détache.  Elle  bondit  sur  le  sol  et,  quand  le  vent 
est  intense,  rien  n'est  plus  fantastique  que  de  voir  ces  grosses 
boules  légères,  élastiques,  qui  semblent  se  poursuivre  l'une 
l'autre. 

Gapus  les  a  vues  dans  les  steppes  du  Turkestan,  où  on  les 
appelle  «  sorcières  du  vent  ».  C'est  la  partie  aérienne  d'une 
plante  de  la  famille  des Caryophyllées,  possédant  des  rameaux 
très  nombreux  que  la  sécheresse  Tait  se  rapprocher,  sans 
doute  pour  empêcher  une  transpiration  trop  rapide  (3). 

V.  Brakdicourt. 


(1)  JoBN  LuBBOCK,  Op.  cit.,  p.  89  et  suivante, 
(î)  -  -       p.  73. 

(3)  La  NMurt.  1883. 
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Ouvrages  reçus  : 

United  States  Geologkal  Survey  (Monographies  de  l'). 

Tome  X\V.  Warren  Upbah.  Le  lac  glaciaire  d'Agassiz, 
dans  la  vallée  de  la  Rivière  rouge  (Manitoba),  avec  38  cartes 
et  35  planches.  —  Les  cartes  sont  particulièrement  remar- 
quables; elles  comportent  beaucoupdedétails  très  nettement 
indiqués. 

Tome  XXVI.  —  Newberrï.  La  flore  de  l'argile  d'Amboy, 
dans  l'état  de  New  Jersey,  contribution  très  importante 
à  l'étude  jdea  plantes  fossiles.  Plus  de  200  plantes  repré- 
sentées par  des  tiges  entières,  par  des  feuilles  ou  des 
graines,  sont  décrites  et  figurées  en  photogravure. 

Tome  XXVII.  —  J.  Emuons.  Géologie  du  bassin  de  Deuver 
dans  le  Colorado-  Travail  d'ensemble  sur  la  géologie  d'une 
pnrtie  de  la  vallée  Flatte  Hiver.  Nombreuses  photogravures, 
cartes,  coupes  géologiques  et  reconstitution  d'animaux 
antédiluviens.  Comprend  plus  de  500  pages. 

Tome  XXVIII.  —  CuARLE  Van  Hise  et  Shirley  Bablby.  — 
Géologie  du  district  de  Marquette  dans  le  Michigan.  Im- 
portant volume  in-4°  de  plus  de  600  pages  avec  50  fig.  dont 
plusieurs  en  couleurs.  —  Un  alias  grand  in-I*  de  39  caries 
et  coupes  géologiques  accompagne  ce  remarquable  travail. 

Seventeenth  Annual  report  of  the  United  States  Geological 
Survey.  —  1"  Partie.  Rapport  du  Directeur.  —  Henry 
GoHNETT.  Déclinaison  magnétique  aux  Etats-Unis.  — Diller. 
Reconnaissance  géologique  dans  le  Nord-Ouest  de  l'Orégon. 
—  H.  W.  TuHNEH.  jN'ouvelle  contribution  à  la  géologie  de  la 
Sierra  Nevada.  —  Dali.  Rapport  sur  le  charbon  et  le  lignite 
de  l'Alaska.  —  Eldridge.  Les  dépôts  de  <>  Gilsonite  »  dans 
rutah.  —  T.  W.  Stanton.  Les  relations  entre  la  Taune  de 
l'Eocène  et  du  Crétacé  supérieur  de  la  côte  du  Pacifique. 

2°">  partie:  Waldeuar  Lindgbeen.  Les  veines  de  quarU 
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aurifères  de  Nevada  City  et  de  Grap  Valley,  Californie.  — 
Whitman  Cboss.  Géologie  des  rochers  argenliTères  du 
Colorado.  —  Emhons.  Les  mines  de  CusterCounly,  Colorado. 
Hâves.  Les  phosphates  du  Tennessee.  —  Gilbert.  Les  eaux 
souterraines  dans  la  vallée  de  l'Arkansas,  Colorado  oriental. 

—  N.  H.  Dartoh.  Rapport  préliminaire  sur  les  puits  artésiens 
d'une  portion  du  Dakota.  —  Frank  Levbrett.  Les  ressources 
hydrologiquee  de  l 'Illinois. 

Bulletin  0/  ihe  United~States  Geological  Survej/.  —  n^  87  : 
Schubert.  Synopsis  des  Brachiopodes  fossiles  ;  bibliographie 
et  synonymie,  —  N°  127  :  Dartok.  Catalogue  et  index  des 
contributions  à  la  géologie  du  Nord-Amérique,  1732-1791. 
Weebs.  Bibliographie  et  index  de  la  géologie,  paléontologie, 
pétrologie  et  minéralogie  pour  1892-1893.  —  N"  136  : 
Bascoh.  Les  anciennes  roches  volcaniques  de  Soutb  moun- 
tain,  Pensylvanie,  —  N°  137:  La  géologie  du  territoire 
militaire  du  fort  Riley  et  des  environs,  au  Kansas.  —  N"  138: 
Dabton.  Projets  de  puits  artésiens  dans  les  plaines  longeant 
l'Atlantique.  —  NM39;  Weed  btPirsson.  Géologie  du  district 
minier  de  Caslle  mountain,  Montana.  —  N°  140:  Newell. 
Rapport  sur  les  progrès  de  la  division  de  l'Hydrographie, 
pour  l'année  1895.  —  N°  141  :  Les  dépots  éocënes  dans  le 
Delaware,  Alarylailtl  et  l'État  de  Virginie  (40  planches  repré- 
sentant des  fossiles).  —  N°  142  :  Vaughan.  Courte  contribution 
à  la  géologie  et  à  la  paléontologie  du  N.-O.  de  la  Louisiane. 

—  N*  143  :  Branier.  Bibliographie  des  Argiles  et  des  Arts 
■  céramiques.   —   N*  144  :   Tobd.  Les  moraines  du  Coteau 

de  Nissonri  et  leurs  dépAts.  —  N°  145  :  Fontaine.  Les  for- 
mations du  Polomac,  État  de  Virginie,  —  N*  146  :  Weeks. 
Bibliographie  et  index  de  la  géologie,  paléontologie  et 
minéralogie  du  Nord-Amérique  pour  1895.  —  N"  147  : 
Pehrine.  Tremblements  de  terre  de  Californie  en  1895.  — 
N"  148  :  Clabke  et  HiLLËBHANn.  Analyse  des  roches  et 
méthodes  analytiques  de  l'U,  S.  Geological  Survey. 
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Proceedingt  of  the  Academy  of  Natural  tciences  of  Phila- 
delphia.  1897.  Part.  II.  —  Meehan  Thomas.  ContribuUoD 
à  lavjedesPlaDles.  —  Hhoads  Samuel.  CoDlribuUon  à  l'élude 
des  MammirËres  de  Peasylvanie.  —  Kelleh  Ida.  Note  sur  les 
monstruosités  des  plantes.  —  Pilsbrï.  Fossiles  tertiaires  de 
Palagonie. 

Botanical  sociely  of  America.  —  Chables  Bbsbeï.  La  philo- 
génie et  la  taxonomie  des  angiospermes. 

Proceedingt  of  Ihe  Boston  society  of  Natural  Hialory.  — 
Tirage  à  part,  pages  1  à  H5.  —  Gehuitt  Miller.  Notes  sur  les 
Mammifères  de  l'Ontario.  — Davenpokt.  Le  rôle  de  l'eau  dans 
la  croissance  des  organismes. 

Anale»  de  la  sociedad  espanola  de  Historia  natural,  — 
Série  II,  tome  VI.  —  Cala  et  Sanchez.  Géologie  de  Moron 
et  description  du  gisement  de  Diatomées.  —  Rivas  Mateos. 
Etudes  préliminaires  sur  la  Qore  de  la  province  de  Caceres. 

—  Caballero.  Technique  des  préparations  microscopiques 
systématiques. 

ia  tiuova  Nolariiia.  —  Novembre  1897.  —  Gutwinssi. 
Matériaux  pour  la  flore  de  Galicie. 

Annales  de  la  sociedad  cienlifica  argentina.  —  Novembre 
1897.  ~  iuKs  Ahbbosetti.  La  région  de  Gaichaqui. 

Tke  Canadian  Entomnlogist.  Vol.  XXIX,  Avril  à  Novembre 
1897.  —  ScuDDEH.  Notes  sur  les  Orthoptères  américains 
et  leur  synonymie.  —  Habrison  Dyab.  Description  de  la 
larve  de  Sibine  fusca.  --  Ilévision  générique  des  arctidées. 

—  Hc.  f  ALI.  Description  do  nouvelles  espèces  de  ColËoplëres 
du  Sud  de  la  Californie.  —  WicKDAM.-Les  Coléoptères  du 
Canada.  —  B.  King.  Fourmis  et  insectes  myrmécophiles  de 
Toronto.  —  W,  Abuhead.  Deux  nouveaux  parasites  de 
Eupoeya  sloisonix.  —  D'Hunter.  Contribution  à  l'étude  des 
Syrpbides  du  Nord-Amériqne.  —  V.  Singehund.  Note  sur 
Hydreeia  pvrpwifascia.  —  G.  Needuah.  Etude  préliminaire 
sur  les  Gomphioes  d'Amérique. 
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La  Feuille  des  Jeunes  Naturalistes.  —1898.  Janvier:  Ernest 
André.  Synopsis  des  Mutillides  de  France.  —  Gdstate 
DoLLFUs.  Discussion  sur  la  base  de  l'Elage  Génomanien 
(suite).  —  E.  Simon.  Révision  des  genres  de  la  Tamille  des 
Trochilidés.  —  H.  W.  Broklehank.  Matériaux  pour  servir  & 
une  faune  des  Myriapodes  de  France  (suite).  —  Notes 
spéciales  et  locales.  —  Février: Gustave  Dollpus.  Discussion 
sur  la  base  de  l'Ktage  Génomanien.  —  Ernest  André.  Synop- 
sis des  Mutillides  de  France.  —  Cb.  Van  Viehpen.  Observa- 
vations  sur  les  Oiseaux  les  plus  communs  du  Nord  de  la 
France.  —  Noies  spéciales  et  locales.  ^  Mars  :  Plateau. 
Notice  sur  les  sables  inTra-inférieurs,  dits  de  Gbâlons-sur- 
Vesle,  aux  environs  de  Reims.  —  Maurice  Pic.  Elude  synop- 
tique sur  les  Coléoptères  (Longicornes)  du  genre  Corlodera 
Muls.  ~  Ernest  André.  Synopsis  des  Mutillides  de  France 
(suite).  —  Ehilr  Anfhie.  Observations  sur  les  Oiseaux  com- 
muns dans  le  Calvados.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Bulletin  de  la  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de 
Béziers.  XIX*  volume.  —  Frëdébic  Donadien.  La  Preste.  — 
Jean  Miouiel.  Le  Chaînon  de  S'-GUinian.  —  Albert  Granges. 
Faune  ornitbologique  de  la  Sibérie  orientale.  —  Riche.  Les 
Plantes  nuisibles  à  l'agriculture. 

Bulletin  de  ta  Société  des  Sciences  historiques  et  naturelles 
de  l'Yonne  1897.  51°  volume.  —  Hïppoltte  Marlot.  Notes 
préhistoriques  sur  l'Avallonnais.  —  Abbé  A.  Parai.  Les 
Grottes  d'Arcy  et  de  Saint-Moré.  —  Camille  Rouyeh.  Obser- 
vations sur  le  Calcaire  dit  à  Astarles  du  département  de 
i'Yonne.  —  Ernest  Petit.  Le  Menhir  de  ChAtel.  —  Gérard. 
Tumulus  divers.  —  Ravin  et  Lasnier.  l-kcursions  botaniques 
dans  le  Tonnerois. 

Revue  générale  de  Botanique.  — 1898  Janvier:  Auc.  Daguil- 
LON.  Sur  une  diptérocécidie  Toliaire  à'Hypericumperforatum. 
—  Gh.  Dassonville.  Influence  des  sels  minéraux  sur  la  forme 
et  la  structure  des  végétaux.  —  R,  Zeiller.  Revue  des  Tra- 
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vaux  de  Paléontologie  végétale,  publiés  dans  le  cours  des 
années  1893-1896.  —  Février:  Jakob  Erirsson.  Principaux 
résultats  des  recherches  sur  la  Rouille  des  céréales,  exécu- 
tées eu  Suède.  —  F.  Hy.  Sur  les  Lavandes  cultivées  dans  les 
jardins.  —  L.  G.  Seurat.  Sur  la  flore  des  plateaux  andes  de 
Mexico.  —  Gu.  Dassonville.  Influence  des  sels  minéraux  sur 
la  forme  et  la  structure  des  végétaux  (suite).  —  H.  Zeiller. 
Revue  des  Travaux  de  Paléontologie  végétale,  publiés  dans 
le  cours  des  années  1893-1896.  —  Mars  r  Maldineï  et  Tbou- 
VENiN.  De  l'influence  des  rayons  X  sur  la  germination.  — 
Marin  Mollahd.  Notes  de  Pathologie  végétale.  —  Cb.  Das- 
BDNViLLE.  Influence  des  Sels  minéraux  sur  la  forme  et  la 
structure  des  végétaux.  —  A.  M.  Hue.  Revue  des  Travaux  sur 
la  description  et  la  géographie  des  Lichens,  publiés  en  1894- 
1897.  —  Avril  :  A.  Pruket.  Recherches  sur  le  Hlack-Rot  de 
la  Vigne.  —  KDMOHn  Hbnhï.  La  végétation  forestière  pendant 
l'année  1893.  Nouvelle.i  observations.  —  Dassonville.  Influ- 
ence des  sels  minéraux  sur  la  forme  et  la  structure  des 
végétaux.  —  A.  M.  Hck.  Revue  des  Travaux  sur  la  descrip- 
tion et  la  géographie  des  Lichens,  publiés  en  1891-1697 
(suite). 

Bulletin  de  la  Société  des  Amii  des  Sciences  de  Rouen.  — 
1"  et  2'  semestres  1896;  Léon  Coutil.  Passage  de  Sanson- 
nets à  Paris  le  3  janvier  1896.  —  Ed.  Spalikowbki.  Remar- 
ques sur  le  système  dentaire  de  crlnes  humains  protohis- 
toriques de  la  Seine-Inférieure  —  H.  Gadëait  de  Kerville. 
Sur  la  découverte  de  la  Belette  vison  [Mustella  lutreola  L.), 
dans  le  département  de  la  Seine-Iofêrieure.  Sur  une  tète 
de  souris  commune,  présentant  une  énainence  galéiforme 
de  nature  pathologique.  Faune  de  la  Normandie,  fascicule 
IV,  Reptiles,  Batraciens  et  Poissons,  supplément  aux  Mam- 
mirères  et  aux  Oiseaux  et  liste  méthodique  des  Vertébrés 
sauvages  observés  en  Normandie.  —  Ed.  Spalirovssi.  Sur  la 
signification  symbolique  des  colliers  de  dents  de  chien-  — 
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Abbé  A.  Letacq.  Note  sur  un  Pboque  veau  marin,  (ué  à 
Gabourg  (Calvados).  La  Couleuvre  d'Esculape  et  ses  stations 
dans  le  département  de  l'Eure.  — J.  Gallois.  Le  Paléoli- 
thique, le  Néolitbique  et  les  monuments  Mégalithiques  dans 
la  Seine-Inférieure.  —  Emile  Llcbt.  Présentation  du  phéno- 
mène de  la  fasciation  sur  un  rosier  cultivé,  hybride  remon- 
tante Paul  Neyron.  —  Eugène  Niel.  Note  sur  le  Clytocibe 
cryptarum  Letill,  —  D'  Ed.  Spalikovsri.  Auto-observation 
sur  la  morsure  de  Peliut  berus. 

Annales  de  la  Sociétébelge  de  Microscopie.  T.  XXII,  1"  fas- 
cicule. —  C.  Eg.  Bebthand.  Premiers  aperçus  sur  la  Torma- 
lîon  des  Charbons  de  terre.  —  Aua.  Leheere.  Documents 
pour  la  faune  de  Belgique.  —  G.  Lochenies.  Lichens  de  la 
Vallée  de  la  Meuse.  —  Jean  Uassaht.  Sur  les  fleurs  bicalca- 
rées  de  Covydalis  solida.  —  Louis  Qukhtoh.  Du  mode  de 
formation  des  membranes  cellulaires.  —  J.  G.  db  Gboot. 
Microtome  k  levier. 

Le  monde  des  Plantes  et  BuUetm  de  r Association  française 
de  botanique.  —  189S  Janvier  :  H'°  et  Alkx.  Harcailhou  u'Ayme- 
Ric.  Supplément  aux  Onothéracées  du  bassin  de  la  Haute- 
Vienne.  —  H.  Léveillé.  iies  Onothéracées  françaises  ;  lesHalo- 
ragacées  japonaises.  Révision  des  formes  françaises  de  l'É'pi- 
lobivm  tetragonum.  —  X.  Gillot.  Notes  de  géographie  botani- 
que française.  Contribution  à  la  flore  de  l'Orne  et  de  l'Ëure-et- 
Loir.  —  Février:  H.  Léveillé. Les Renonculiicées,  Géraniacées 
et  Haioragacées  de  Madère.  Une  nouvelle  conception  de  la 
greffe.  Les  Onothéracées  françaises  (suite  et  Qn).  —  Mahiub 
Capoduho.  lîssai  sur  les  noms  patois  des  plantes  méridionales 
les  plus  vulgaires.  —  A.  Pëhët.  Les  plantes  des  terrains 
salés.  —  H.  Léveillé.  Les  Centaurea  de  l'ouest  de  la  France. 

Société  zoologique  de  France.  —  Mémoires,  T.  X.  :  R. 
Blanchard  et  J.  Righabd.  Sur  la  faune  des  lacs  élevés  des 
Hautes-Alpes.  —  Pn.  Dautzenberg  et  E.  nE  Bounr.  Campa- 
gnes scientifiques  de  S.  A.  le  Prince  de  Monaco.  Dragag;es 
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effectués  par  V Hirondelle  et  la  Princetse-Alice.  Mollusques 
apparlenant  à  la  famille  des  Scalidx  et  au  genre  MathUdia. 

—  Ph.  Dantzenbebg  et  H.  Fischer.  Campagnes  scientiQques 
de  S.  A.  le  Prince  de  Monaco.  Gastéropodes  et  Pélécypodes. 

' —  Ch.  Janet.  Etudes  sur  les  Fourmis,  les  GuQpes  et  les 
Abeilles.  —  L.  Joudin.  Les  Céphalopodes.  Oetopm  punclatta. 

—  P.  Marchal.  Notes  d'entomologie  biologique  sur  une 
excursion  en  Algérie  et  en  Tunisie.  —  G.  Neuhak.  (révision 
de  la  famille  des  Ixodidés.  —  J.  Hicbard  et  R.  Neuville.  Sur 
l'histoire  naturelle  de  l'Ile  d'Alboran.  Sur  quelques  Cétacés 
observés  pendant  les  campagnes  du  yacht  Princesse-Alice. 

—  J.  Richard. EnlomostracésderAmériquedu  Sud  recueillis 
par  MM.  U.  Detters,  H.  Von  Ihering,  G.  W.  Millier  et  C.  0. 
Poppe.  —  R.  RoLLih'AT.  Observations  sur  quelques  Reptiles 
du  département  de  l'Indre.  Mœurs  et  reproduction  de  l'Orvet 
fragile.  —  R.  Rollinat  et  E.  Tbouessabt.  Sur  la  reproduction 
desChauves-sDuris.  Les  Rhinolopfaes  et  note  sur  leurs  parasites 
épîzoTques,  —  E.  Simon.  Matériaux  pour  servir  à  la  faune 
arachnologique  de  l'Asie  méridionale.  ~  E.  Topseent.  Sur  le 
genre  Halicnemia  Bowerhank.  —  Bulletin,  T.  XXII,  1897  : 
E.  André.  Description  de  trois  nouvelles  espèces  de  Mutilles 
de  l'AfriqueorientaleappartenaatauMuséeroyal  de  Belgique. 

—  A.  Bavay.  Au  sujet  du  passage  d'un  mollusque  de  la  mer 
Rouge  dans  la  Méditerranée.  Au  sujet  d'une  Couleuvre  vipé- 
rine. —  Ed.  Blanc  Sur  les  Eléphants  du  nord  de  l'Afrique 
et  de  la  Haute<Egypte.  — J.Bolivar.  OdonaLes  et  Orthoptères 
recueillis  sur  lllot  d'Alboran  par  MM.  H.  Neuville  et  J. 
Richard.  —  E.  de  Boury  et  Pu.  Dautzenbehg.  Campagnes  de 
S.  A.  le  Prince  de  Monaco.  Diagnoses  d'espèces  nouvelles 
appartenant  aux  genres  Scalaiia  et  Mathildia.  —  L.  Bovvier 
et  A.  Milne-Edwards.  Campagnes  de  S.  A.  le  prince  de 
Monaco.  Observations  sur  le  genre  Sympagarua.  Sur  les 
ressemblances  et  le  dimorphisme  parallèles  de  VEupaguna 
excavatut  Herbst,  et  VEupagurua  variabilis  Edw.  et  Bouv. 
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—  H.  W.  Brôlehann.  Un  myslérieui  myriapode,  Scolopen- 
dropsis  Bahiensis  Brandt.  —  Po.  Dautzbkberg  et  H.  Fiscber. 
Campagnes  scieDlifiqucs  de  S.  A.  le  Prince  Albert  1"  de 
Monaco.  Diagnoses  d'espèces  nouvelles  de  Pélécypodes  et 
de  Gastéropodes.  —  Ad.  Dollfus.  Note  préliminaire  sur  les 
Tanaidx  recueillis  aux  Açores  pendant  les  campagnes  de 
l'Hirondelle.  —  A.  Dusois.  La  faune  ornitbologique  de  la 
Belgique  comparée  à  celle  de  la  Normandie  et  de  la  Lorraine. 

—  V.  Fatio.  Quelques  parlicularilés  ornithologiques  du 
Mont  Salëve.  —  H.  Gadeau  de  Kerville.  Deux  observations 
personnelles  sur  l'eslension  de  la  huppe,  des  ailes  et  de  la 
queue  comme  moyen  de  défense  et  d'attaque  chez  les 
oiseaux.  —  Ë.  Becht.  Sur  la  multiplicité  des  canaux  réno- 
péricardiques  chez  Elysia  viridu.  —  A.  Herreba.  La  fécon- 
dation par  attractions  moléculaires.  —  L.  Joubin.  Observa- 
lions  sur  divers  Céphalopodes.  — Cb.  VanKohfen.  Nouvelles 
observations  sur  les  variétés  de  coloration  et  les  hybrides 
chez  les  Mammirëres  et  les  Oiseaux.  —  N.  Kholodsovskv.  Une 
méthode  de  conservation  des  Actinies.  -  A.  Labbë  et  Ë.  G. 
Racovitza.  Plerotpora  vialdaneontm ,  Grégarine  nouvelle, 
parasite  des  Maldaniens.  —  M.  Loyez  (M"").  Sur  un  têtard 
de  Hana  lemporaria  bicéphale.  —  Perey  Selons.  Notes  et 
observations  sur  les  mœurs  du  Massasauga  (Sislrurus  cate- 
nalus)  en  captivité.  Nouvelles  observations  sur  les  mœurs 
des  serpents  à  sonnettes.  —  L.  Petit.  Présence  de  VJfypo- 
derma  Diaan.  France.  Quelques  curiosités  zoologiques.  — 
M.  Pic.  Description  d'un  Acanthacnemus,  coléoptère  mala- 
coderme  nouveau.  Note  sur  les  Xylopbilides.  Etude  sur  les 
Coléoptères  phytophages.  Sur  les  Tomoderm  de  Java  et  Su- 
matra. Description  de  Coléoptères  asiatiques  de  la  famille 
des  Cerambycidœ.  Note  sur  les  Coléoptères  myrmécophiles. 

—  X.  Raspail.  L'Alouette  au  point  de  vue  de  son  utilité  et 
de  sa  destruction,  Notion,  chez  la  Tourterelle,  du  temps 
nécessaire  à  l'incubation  de  ses  OBufs.  —  J.  Highaud.  Ento- 
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mostracés  recueillis  par  M.  Ch'.  Rabot  à  Jan  Mayen  et  au 
Spitzbert;-  Sur  un  Oligochète  et  quelques  Enlomostracés  des 
eaviroQS  de  Paris.  —  E.  Topsent.  Fycuogonides  recueillis 
par  le  yaclit  Prlncesse-AUce. 

Bulletin  de  ta  Société  belge  de  Microscopie  !8&e-1897,  XI. 
—  D'  Ernest  Rousseau.  Une  Douvelie  mélbode  de  décalci- 
fication. 

Bulletin  de  la  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de 
Nimes,  —  Octobre-décembre  1897:  Félix  Mazauric.  Compte 
rendu  d'excursions  spéléologiques.  —  G.  Cabanes  et  G. 
MiRGAUD.  Floraison  et  frucUliealion  aulomraales  d'arbres 
fruitiers  et  d'ornemenl.  —  G.  Mingaud.  Liste  de  quelques 
Chrysides  capturées  aux  environs  de  Nîmes.  Captures  de 
Castors  dans  le  Hh6ne  et  le  Gardon,  pendant  l'année  1897  ; 
la  Castoricullure.  —  Paul  de  IIouville.  Influence  des  milieux 
sur  les  conceptions  scientifiques.  —  Barhandon.  Observations 
nouvelles  sur  les  plantes  de  la  région  méditerranéenne, 
comprise  entre  le  llbône,  les  Cévennes  et  les  Pyrénées  et 
rectiflcations  à  apporter  à  la  flore  de  France  de  Grenier  et 
Godron.  —  D'  Jules  Rëboul.  Curiosités  anthropologiques  de 
la  foire  S'-Michel  à  Nîmes.  —  Auguste  Sauvagi'^  Sur  les 
monstres  Notomèles.  —  D'  Ausubte  Marrel.  Recherches 
bactériologiques  sur  les  eaux  d'alimentation  de  la  ville  de 
Nimes. 

Mémoires  de  la  Société  éduenne.  Nouvelle  série.  T.  XXV. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'Amiens.  Septembre  et 
novembre  1897. 

Bulletin  historique  et  scientifique  de  l'Auvergne.  Novembre- 
décembre  1897. 

Bulletin  de  la  Société  d'Horticulture  de  Picardie.  Décembre 
1897,  janvier,  février  el  mars  1898. 

Journal  des  Savants.  Novembre  et  décembre  1897,  janvier- 
février  1898. 
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OBSERVATIONS   MËTËOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  34". 
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blsDcbe  tir.  GrCle.  —  Ng.  i>r\ge.  —  Or.  Oris«-  —  Toa.  Tanoerre.  —  La  iein|>énlure  dn  U 

Somme  est  prlta  ï  6  b.  du  malin  et  t  6  b.  du  lolr.  —  L'èlat  du  cIhI,  la  dircdioa  da  leot,  l'Mat 
hfKramélrlqDO  udI  obterrii  ï  9  b.  do  malin.  —  L'élal  du  ciel  ctt  meaarédeO  à  10,  en  dUiéuMi 
de  nébulosllé.  —  Lié  heures  de  anlell  lont  menréei  »rc  l'hfliograpbe  de  Campbell. 
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DU  mm  DE  LA 

BULLETIN  BDBMSUXIL 

N°  308.  -  JD[n  1898.  -  27*  Allée.  -  T.  XIV. 


Les  deinindeB  d'abonnemeat  et  les  cotisatioDS,  (eo  1  imbres- poste) ,  i 
U.  le  D'  Spineiii,  rue  S'-Louis,  3îi  Amiees. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  D  tous  les  Membres  payants  ;  il  esl 
adressé  aux  Sociétés  scieotiâques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  géoérale  du  U  mai 
1S98,  p.  81.  —  L'Homme  préhistorique  [à  suivre),  par  H.  Ducuaussot, 
p.  82.  —  Ouvrages  reçus,  p.  91 .  —  Observations  météorologiques,  p.  96. 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX.      . 

BËANCK   GËNÉRAL8   DU    H  NAI    1898. 

Présidence  de  H.  SPINBUX,   Tréun-ier. 

Correspondance  :  i"  Lettres  du  Ministère  de  l'inslructïon 
publique  et  des  Beaux-Arls  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  États-Unis  et  de  Belgique. 

2«  Lettre  du  13  Mai,  de  M.  Gadeau  de  Kerville  offrant 
à  la  société  Linnéenne,  le  'A'  fascicule  de  la  Faune  de  la 
Normandie. 

La  Société  adresse  des  remerciements  à  M.  Gadeau  de 
Kerville. 

3°  Lettre  de  M.  Bardoux  remerciant  la  Société  de  l'avoir 
admis  parmi  ses  membres;  il  se  met  à  la  disposition  de  la 
Société  pour  tout  ce  qui  concerne  la  Botanique  et  la  Zoologie 
de  la  région. 

4°  Lettre  de  M.  le  Préfet  de  le  Somme  invitant  notre 
Président  i  assister  &  la  distribution  des  primes  et  médailles 
aux  ouvriers  et  ouvrières  de  l'agriculture  et  de  l'industrie 
du  département. 

âT  AHKÈE.  6 


ilizedbvGODglc 


3*  Une  lettre  de  Porljci  adresse  à  la  Société  l'Index  des 
travaux  publiés  dans  les  cinq  premiers  volumes  de  la 
"  Rivista  di  Patologia  Végétale  ". 

6°  Le  Bureau  d'échanges  botaniques  à  Prague  (Bobéme, 
Autriche),  envoie  son  règlement  pour  l'acbal  et  la  vente  de 
plantes  séchées. 

7°  La  "  Smithsonian  Institution  "  annonce  l'envol  d'ou- 
vragçs  de  ses  publications. 

M.  Copineau  informe  la  Société  que  H.  Macqueron,  notaire 
à  Doullens,  qui  a  déjà  signalé  h  Rouval  et  &  Hem-lës-Doulleas 
le  Lalhrsea  squamaria,  vient  de  le  découvrir  abondant  dans 
un  bois  entre  Bus  et  Authie,  des  deux  cAtés  de  la  route  ; 
ce  bois,  est  appelé  bois  de  Warnimont  sur  la  carte  de  l'État- 
major. 

Notre  collègue,  M.  Brandicouri,  Tait  hommage  à  la  Société 
Linnéenne  du  tirage  à  part  de  son  discours  de  réception  à 
la  Société  des  Antiquaires  de  Picardie,  le  21  Décembre  1897, 
dans  lequel  il  traite  de  la  Flore  ornementale. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  H,  Brandicourt. 
Le  Secrélaire- Adjoint, 
F.  Cboqoart. 


L'HOMME    PRÉHISTORIQUE 

Conférence  faite  aux  adulUs,  le  22  Novembre  1896, 
dant  l'école  de  Monlièret  (1). 

Mesdaubs,  Messieurs, 
Dans  les  terrains  à  ballast  de  St-Acheul  et  de  Monti^t, 
comme  dans  l'ancienne  sablière  de  St-Rock,  on  trouve  des 
cailloux  paraissant  taillés  grossièrement. 

(1)  Le  conférencier  avait  sur  sa  lable  une  hache  caoaque,  un  nu- 
cléus  en  obsidienne  du  Meiique,  une  moiaire  du  cheval  de  Solutré, 
et  différents  silex  taillés  provenant  de  Saint-Acheul,  Crouy,  Bellouse 

ct-MaisnièreB. 
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Ailleurs,  sar  le  sol  ou  dans  ses  profondeurs,  on  a  reiuarqué 
des  silex  polis  ressemblant  à  des  haches  :  ce  sont  les  céraunies 
des  anciens,  nommées  quelquefois  des  pierres  de  tonnerre, 
utilisées  encore  comme  talisman  dans  certaines  campagnes, 
pour  protéger  des  atteintes  de  la  foudre  les  demeures  des 
paysans  superstitieux  1 

Il  y  aura  bientôt  2000  ans,  un  poète  latin,  Lucrèce,  écrivait 
déjà  :  «  Les  armes  antiques  furent  les  mains,  les  ongles  et  Ut 
dents,  ainsi  que  les  pierres  et  les  fragmenti  de  branches  des 
forêts  1.  Hérodote  et  Diodore  de  Sicile  raconleot  qu'en 
Egypte  et  dans  l'Asie  occidentale,  on  ouvrait  le  corps  avec 
une  pierre  tranchante,  lors  des  cérémonies  de  l'embau- 
mement. D'autre  part,  nous  savons,  par  la  Bible,  que  Josué 
se  servait  de  couteaux  en  pierre,  pour  circoncire  les  enfants 
d'Israël.  Aujourd'hui  encore,  de  nombreux  sauvages,  Lapons 
et  Fueggiens,  Canaques  et  Australiens,  se  servent  toujours 
d'outils  en  pierre. 

Que  sont  donc  ces  cailloux  problématiques,  rencontrés 
sur  tous  les  points  du  globe,  dans  le  diluvium  de  la  vallée 
de  Somme  comme  dans  celui  de  la  Tamise,  dans  le  limon 
ossifère  des  cavernes  du  Périgord  comme  dans  les  dolmens 
de  la  Bretagne,  sous  les  ruines  de  Ninive  et  de  Babylone, 
comme  sur  les  rives  de  l'Ohio  et  du  Mississipi  ?  (1). 

Pour  beaucoup,  ces  éclats  de  silex  n'étaient  que  des  jeux 
de  la  nature,  comme  les  fossiles  dont  Bernard  Palissy  a  fait 
connaître  la  véritable  nature  ! 

C'est  à  BocGBER  DE  Pertres  qu'il  appartenait  de  démontrer, 
d'une  façon  irrécusable,  que  ces  cailloux,  abondants  & 
Moulin-Quignon  et  à  Menchecourl,  près  d'AbbeviUe,  trouvés 
in  situ  dans  la  roche,  à  c61é  des  restes  d'animaux  disparus, 
n'étaient  autre  chose  que  des  œuvres  d'art  de  l'homme  pré- 
historique, u  Art  primitif  s'il  en  fut,  art  grossier  si  l'on  veut, 

(I)  JoLT.  L'Iiomms  avant  les  métaua,  p.  5. 
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mais  aossi  réel  et  significatif  dans  sa  rade  espression  que 
peuvent  l'filre  la  Ténus  de  Milo,  TApolion  da  Belvédère  ou 
les  frises  du  Parlhénon.  •  (Joly;. 

Oui,  Messieurs,  malgré  U  résistance  de  Carier  qui  fit 
toujours  la  sourde  oreille,  malgré  la  conspiration  du  silencq 
des  Académiciens,  Boacber  de  Pertbes  a  prouvé  que  ces 
caillons  ont  été  taillés  par  Thomme,  qu'il  leur  a  donné  des 
formes  intentionnelles  pour  s'en  faire  des  armes  et  des 
outils.  Et  la  conséquence  logique,  rigoureuse,  irréfutable, 
c'est  que  si  Dieu  est  éternel,  -  l'homme  est  bien  vieui  !  ■, 
c'est  que  nos  ancêtres  ont  été  les  contemporains  d'une  foule 
d'animaux  éteints  ou  émigrés  dans  d'autres  régions  ! 

Ne  vous  effrayez  point,  Mesdames,  de  mes  affirmations! 
L'Eglise  catholique,  qui  fut  ■  si  longtemps  et  si  cruellement 
boslile  aux  découvertes  de  la  science  profane  *,  ne  vient  plus 
nous  opposer  les  chronologies  fantaisistes  de  ses  commen- 
tateurs !  Entre  la  création  d'Adam  et  la  naissance  de  Jésus- 
Christ,  il  se  serait  écoulé  5801  ans  d'après  Lactance,  5624 
d'après  Clément  d'Alesandrie  ;  les  Bénédictins  admettent 
4963  ans  et  Bossuet  4004  ;  Mélanchlon  penche  pour  3963  et 
le  Pic  de  la  Mirandole  pour  3959  !  On  a  ainsi  relevé  174  opi- 
nions différentes  !  !  J'ai  donc  le  droit  de  répéter  avec  Sylvestre 
de  Sacy  :  »  //  n'y  a  pas  de  chnmologie  biblique  /  »  —  «  On  ne 
trouve  pas  dans  la  Genèse,  dit  H.  Ed.  Lartet,  aucune  date 
limitative  de  temps  où  a  pu  commencer  l'humanité  primi- 
tive !  »  (1)  Nous  sommes  ainsi,  Mesdames,  à  l'abri  du  repro- 
che d'impiété  souvent  adressé  à  la  science,  qui  n'en  peut 
mais,  par  des  personnes  qui  en  ignorent  l'espril  ou  en 
méconnaissent  les  tendances  ! 

II  II  est  donc  reconnu  que  la  question  des  origines  humai- 

(1)  Ed.  LARtsT.  NottvelUi  recherches  sur  la  coexistence  de  l'Aoïnme 
el  da  grands  mammifères  fossiles  réputés  caraslérisliques  de  la  der- 
nière période  géologique.  (Annales  des  Sciences  naturelles,  4'  série, 
T.  XV.  p.  3â6). 
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nés  se  dégage  de  toute  subordination  au  dogme  ;  elle  reste  ce 
qu'elle  doit  fitre,  une  thèse  scientiflque  accessible  à  toutes 
les  discussions,  et,  à  tous  les  points  de  vue,  susceptible  de 
recevoir  la  solution  la  plus  conforme  aux  faits  et  aux  démons- 
trations expérimentales  !  »  (Lartet). 

Mais,  objecla-t-on,  au  début  des  découvertes  de  Boucher 
de  Perthes,  pour  prouver  la  baule  antiquité  de  ces  débris, 
portant  l'empreinte  d'un  travail  humain,  il  faudrait  en  trou- 
ver avec  des  os  de  Mammouth,  il  faudrait  surtout  rencontrer 
dans  le  diluviuro  des  ossements  humainsi 

«  On  en  trouvera  très  certainement  »,  répondait  avec  con- 
fiance le  courageux  auteur  du  livre  sur  les  n  Antiquitéi  antédi- 
luoiennes  »,  et  bientAt,  le  23  Mars  1863,  en  compagnie  de 
MM.  Uimpre,  père  et  fils,  il  découvre  lui-même,  à  Moulin- 
Quignon,  prêt  d'Ab6eville,la  moitié  d'une  hacuoibe  humaine  : 
celle-ci  se  trouvait,  dans  un  terrain  non  remanié,  à  4°*,  50 
de  profondeur,  dans  une  couche  de  sable  noir,  argilo-ferru- 
gineui,  reposant  sur  la  craie  I  Bt  le  24  Avril  suivant,  M.  de 
Quatrefages  parlant  de  celte  découverte,  à  l'Académie  des 
sciences,  la  proclamait  <i  une  des  plus  importantes  que 
puissent  faire  les  sciences  naturelles  ». 

BientAl  une  foule  de  savants  du  monde  entier,  réunis  à 
Abbeville,  reconnaissent  l'antiquité  de  la  mâchoire  de  Moulin- 
Quignon,  et  l'authenticité  des  haches  trouvées  dans  le  même 
terrain  !  Parmi  les  membres  du  congrès,  qui  fut  présidé  par 
Henri  Milne  Edwards,  il  faut  citer  Busk,  Carpenter,  Prest- 
wîch,  Falconer,  Desnoyers,  Delesse,  Ed.  Larlet,  Paul  Bert, 
Delafosse,  Daubrée,  de  Vibraye,  Alpb.  Milne  Edwards,  Albert 
Gaudry,  le  D'  Vaillant,  de  Quatrefages,  l'abbé  Bourgeois  ! 

Pouvez-vous  douter.  Messieurs,  après  l'affirmation  de  tels 
hommes  ?  Pour  parvenir  à  convaincre  les  plus  incrédules,  la 
science  moderne  n'a  négligé  aucun  moyen  d'information,  et 
n'a  laissé  aucun  domaine  inexploré. 

•  Monuments  cyclopéens,  cités  ensevelies  sous  des  forêts  5 
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à  6  rois  superposées,  sol  glacé  de  la  Sibérie  ou  du  Groenland, 
tumuli  de  l'Ohîo  et  de  la  Scandinavie,  grottes  sépulcrales, 
dolmens  et  menhirs,  babitalions  lacustres  de  la  Suisse  et  de 
l'Italie,  nuragbi  de  la  Sardaïf^ne.  terramares  de  l'Emilie, 
laves  des  volcans  d'Auvergne,  diluvium  des  vallées  et  des 
plaines,  brèches  osseuses,  cavernes  ossiiËres,  la  science  de 
nos  jours  à  tout  scruté,  tout  interrogé,  tout  jusqu'à  ces  las 
de  fumier,  jusqu'à  ces  restes  de  la  cuisine  primitive  des 
Scandinaves,  que  les  archéologues  danois  ont  désigné  sous 
sous  le  nom  barbare  de  Kjokkenmoddinger  (1)  n. 

En  tenant  compte  de  l'ensemble  des  découvertes,  nous 
pouvons  admeltre  les  grandes  divisions  suivantes  : 

1°  L'âge  de  la  pierre  taillée  par  éclats,  ou  période  paléo- 
lithique qui  comprend  tout  le  Quaternaire  ; 

2°  L'a&e  de  la  piehre  poue,  ou  période  néolithique,  qui  à 
coïncidé  avec  le  développement  des  cités  lacustres  de  la  Suisse 
et  de  la  Savoie  ; 

3'  L'agf!  du  bronze  qui  s'est  L-ontinué  à  l'aurore  des  temps 
actuels,  étudiés  par  les  historiens. 

L'examen  attentif  des  faits  observés  montre,  qu'au  point 
de  vue  humain,  les  temps  quaternaires  comprennent  quatre 
époque»  principales: 

1°  L'ÉPOQUE  CHELLËENNE,  pendant  laquelle  le  climat  était 
chaud  et  humide  ;  Ckomme  de  Si- A  ckeul  et  de  MouHn-Quignon, 
du  Néanderthal  et  de  la  Naulette,  contemporain  du  grand 
Hippopotame,  n'avait  qu'un  seul  outil  en  pierre,  l'instrument 
chelléen,  toujours  en  roche  locale. 

i°  L'époque  houstëbienne,  qui  correspond  à  un  climat 
froid  et  humide  ;  l'homme  assiste  au  grand  développement 
des  glaciers;  U  est  le  contemporain  des  Mammouths  à  poils 
laineux  {Elepkas  primigenim),  de  certains  Rhinocéros  (A. 
tichorinvs)  et  de  l'Ours  des  cavernes  ;  comme  outils  nous 

(!)  JoLT.  Op.  cit ,  p.  1 
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trouvons  des  pointes,  des  racloirs  et  des  scies  retouchées 
d'un  seul  cftté  ;  la  taille  ds  la  pierre  se  simplifle,  et  les 
débris  de  cette  industrie  primitive  se  trouvent  dans  les 
cavernes  de  Moustier  oL  de  l'Herm,  de  Nabrigas  et  d'Aurignac, 
d'Engis  et  de  Cro-Magnon. 

3°  L'ÉPOQUE  SOLUTRÉENNE,  qui  Correspond  au  retrait  des 
glaciers  et  à  une  température  douce  ;  c'est  l'&ge  du  Renne  : 
il  n'y  a  plus  de  rhinocéros,  il  y  a  toujours  des  Mammouths; 
les  chevaux  sont  abondants.  L'homme  de  Solutré  perfec- 
tionne ses  armes  en  pierre,  les  pointes  de  silex  sont  taillées 
sur  les  deux  faces  et  aux  deux  bouts,  les  instruments  en  os 
font  leur  apparition. 

4*  L'ÉPOQUE  MAGDALÉNIENNE,  qui  Correspond  à  un  climat 
froid  et  sec  et  à  la  formation  du  diluvium  rouge.  L'homme  des 
Eyzies  et  de  la  Madeleine,  de  Laugerie-Basse  et  du  Frontal, 
voit  disparaître  les  derniers  Mammouths  qui  émigrent  vers  - 
le  Nord  ;  chasseur  de  rennes,  comme  l'homme  de  Solulré, 
il  a  de  nombreux  instruments  en  os,  des  doubles  grattoirs, 
des  burins  caractéristiques,  avec  lesquels  les  artistes  de 
l'époque  ébauchent  leurs  premiers  dessins  I 

Les  CATERNES  A  ossBUENTS  Ont  foumî  Ics  documents  les  plus 
intéressants  sur  l'Homme  préhistorique.  Celui-ci,  véritable 
sauvage  troglodyte,  s'abritait  volontiers  dans  les  cavités 
naturelles,  qu'on  trouve  sur  les  escarpements  de  certaines 
vallées.  Les  demeures  souterraines  de  nos  ancêtres,  généra- 
lement situées  à  un  niveau  supérieur  à  celui  des  cours 
d'eau,  communiquaient  avec  l'extérieur  par  des  ouvertures 
pratiquées  sur  les  flancs  des  montagnes.  Des  iuoudations 
terribles  y  ont  amené  avec  les  eaux  un  limon  arf^ileux,  dans 
lequel  nous  trouvons  des  ossements  mêlés  à  des  graviers 
ou  à  des  cailloux  routés  1 

Ces  brèches  ossifêres  ont  été  étudiées  avec  soin  par  les 
naturalistes.  «  Les  recherches  faites  dans  les  cavernes 
démontrent  que  l'homme  est  antérieur  aux  événements  dont 
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Ie4]iluvium  est  le  produit  et  le  témoin.  Dès  avant  celte  heure, 
il  foulait  le  sol  qui,  dans  un  lointain  avenir,  devait  être  la 
Gaule.  Il  a  été  le  contemporain  des  grands  quadrupèdes 
anéantis.  11  a  vu,  sous  notre  latitude,  l'éléphant  primitif 
errer  dans  les  forêts  vierges,  l'hippopotame  s'ébattre  dans 
les  fleuves,  le  rhinocéros  se  vautrer  dans  la  vase  des  marais; 
il  a  entendu  le  rugissement  du  lion  ;  il  a  disputé  sa  vie  au 
terrible  ours  des  cavernes,  protégé  la  sépulture  des  siens 
contre  les  profanations  de  l'hyène,  donné  la  chasse  k  ces 
bœufs  et  à  ces  cerfs  primitifs,  dont  l'espèce  n'existe  plus.»  (1) 

Parmi  les  pièces  intéressantes  trouvées  dans  les  cavernes, 
je  citerai  un  crâne  d'ours,  blessé  par  une  arme  de  jet,  une 
vertèbre  d'Auroch  traversée  par  la  pointe  d'un  javelot  en 
silex,  des  os  de  renne  traversés  par  des  flèches  en  pierre. 
Partout,  les  os  longs  ont  été  brisés  longiludinalement,  pour  en 
extraire  ta  moelle  plus  facilement. 

Les  grottes  anciennes  d'Aurignac  et  du  Mouslier  n'ont  ni 
flèches  barbelées,  ni  arêtes  de  poissons;  celles  de  Bmniquel 
et  des  Eyzies,  qui  sont  plus  récentes,  prouvent,  au  contraire, 
l'exislence  de  pêcheurs  contemporains. 

Le  clos  du  Charnier,  à  SoLUTBÉ,  que  j'ai  eu  le  plaisir 
d'explorer  en  1873,  a  donné  les  ossements  de  plusieurs 
milliers  de  chevaux  qui  ont  servi,  en  grande  partie,  à  l'ali- 
mentation des  chasseurs  de  rennes  de  cette  magnifique 
station  préhistorique  ! 

A  Laugerie- Basse  (Dordogne),  un  squelette  complet  nous 
montre  les  restes  d'un  individu  écrasé  dans  un  ébou- 
lement.  Dans  les  cavernes  de  Baoussé-Roiaté,  M.  Rivière 
trouvait  le  26  mars  1872,  trois  squelettes  complets  :  voici 
d'ailleurs,  en  projection,  Yhomme  des  grottes  de  Menton  l 

A  Cro-Magtum,  un  crâne  de  femme,  découvert  par 
L.  Lartet,  présente  une  blessure  profonde  au  pariétal  I  Les 

(1)  Cosmos.  1867,  p.  139. 
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c&vernes  de  l'Homme-Mort,  dans  la  Lozère,  ont  donné  au 
D'  Pruniëres  des  crânes  humains  perforés  ! 

Vune  dei  découverlei  les  plus  précieuses  est  certainement 
celle  du  feu,  source  de  chaleur,  de  lumière  et  de  vie  !  n  Sa 
découverte  fut  plus  qu'un  bienfait,  dit  M.  Joly,  ce  fut  un 
vrai  pas  de  géant  dans  la  voie  de  la  civilisation.  Avec  lui 
devaient  naitre  la  sociabilité,  la  famille,  les  saintes  joies  du 
foyer  domestique,  toutes  les  industries,  tous  les  arts  et  les 
merveilles  qu'ils  ont  enfantés  et  enfantent  tous  les  jours.-  » 

«  Mais  comment  et  à  quelle  époque  l'homme  est-il  parvenu 
&  faire  cette  grande  découverte  ?  Est-il  allé,  ainsi  que  l'affir- 
ment les  mythes  indiens  ou  helléniques,  ravir  le  feu  au  ciel, 
ou  bien,  comme  l'attestent  d'autres  légendes,  a-t-il  vu 
tourner  à  son  profit  l'incendie  spontané  des  forêts,  le  frotte- 
ment mutuel  de  deux  branches  sèches  violemment  agitées 
par  le  vent,  ou  bien  enfin  s'est-il  ingénié,  dès  l'oiigioe,  à 
trouver  un  de  ces  moyens  simples  et  pratiques,  &  l'aide 
desquels  certaines  tribus  sauvages  ou  à  demi -civilisées  se 
procurent  encore  le  feu  nécessaire  aux  besoins  de  la  vie  1  »  (I) 

Plus  tard,  l'homme  préhistorique  brûla  ses  morts,  creusa 
ses  pirogues,  chaulTa  sa  demeure  et  fit  cuire  des  aliments! 

«  Aussi,  qui  se  représentera  jamais  le  bonheur,  le  ravisse- 
ment, l'extase  radieuse  de  celui  de  nos  pères  inconnus  qui, 
le  premier,  montra  en  triomphe  à  la  tribu  stupéfaite  le  tison 
fumant,  d'où  il  avait  réussi  à  faire  jaillir  la  Qamme?  »  (2) 

Les  n  kjokkenmoddings  >>  du  Danemark  sont  des  débris  de 
cuisine,  remontant  aux  âges  préhistoriques.  On  y  trouve 
surtout  des  amas  de  coquilles  d'huttres  {Ostrea  edulis),  de 
moules  (Mytilus  edulis),  de  bigorneaux  [Liltorina  litloralts], 
de  sourdons  ou  clovis  [Cardium  edule).  On  y  a  aussi  rencontré 


(l)  JoLT.  Op.  cit.,  p.  173. 

(!)  Albert  R^ville.  Bévue  dts  Ikux-Monies  (tome  XI.,  page  846, 
année  186^). 
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dés ossements  de  sanglier,  à  'Ours  brun,  de  loup,  de  marsouin, 
de  castor,  do  Coq  de  bruyère,  de  grand  Pingouin,  ainsi  que 
des  arôtes  d'anguille,  de  limande,  de  cabillaud  et  de  hareng. 
Ces  poissons  de  haute  mer  bbligeaient  les  pficbeurs  pré- 
historiques à  H  s'aventurer  au  loin  sur  les  flots,  dans  un 
simple  tronc  d'arbre  creusé  par  la  pierre  et  le  feu  :  terrible 
lutte  pour  l'esistence,  où  devaient  succomber  bien  des 
victimes  humaines,  mais  oji  bien  des  &mes  devaient  se 
fortifier  à  l'école  du  péril  »  (Joly), 

On  cotinall  plus  de  SO  de  ces  dépAts  sur  les  bords  de  la 
Baltique,  ayani  de  100  à  300  m.  de  longueur,  40  à  60  m.  de 
largeur,  et  (  à  3  m.  de  hauteur. 

Le  chien  existait  alors  à  l'état  domestique,  comme  l'a  dé- 
montré Steensthup  d'une  façon  ingénieuse,  en  établissant 
que  les  os  longs  des  mammifères  et  des  oiseaux,  avaient  été 
réduits  à  la  diapbyse  par  ce  premier  et  fidèle  compagnon  de 
l'homme,  rongeant  les  tôtes  des  grands  os,  et  grignotant  les 
petits  vingt  fois  moins  nombreux  que  les  longs  ! 

Le  chien  est  donc  le  premier  animal  domestique.  C'est 
tt  la  plus  belle  conquête  que  l'homme  ait  jamais  faite,  dit 
Toussenel,  n'en  déplaise  à  H.  de  Buffon  1  Le  chien  est  le 
premier  élément  du  progrès  de  l'humanité.  C'est  le  chien 
qui  a  fait  passer  la  société  humaine  de  l'élat  sauvage  à  l'état 
patriarcal  en  lui  donnant  le  troupeau  ;  sans  le  troupeau,  pas 
de  subsistance  assurée,  pas  de  gigot  ni  de  rosbif  à  volonté, 
pas  de  laine,  pas  de  burnous,  pas  de  temps  à  perdre  ;  par 
conséquent,  pas  d'observations  astronomiques,  pas  de 
science,  pas  d'industrie.  C'est  le  chien  qui  a  fait  &  l'homme 
ses  loisirs  ».  (1) 

{à  «.ivre). 


(I)  ToDseBitu..  L'Etpril  da  Biles,  p.  119. 
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Ouvrages  reçus  : 

Antuilet  de  la  Société  entomo/ogique  de  Belgique.  T.  XXXXI*. 

—  H.  J.  Bb:LON.  Remarque  sur  le  genre  Euriptera  Serv.,  du 
groupe  des  Lepturides,  et  description  d'une  espèce  nouvellfl 
en  Bolivie.  —  A.  Bovie.  Les  Coccinelles  de  Belgique.  — 
Clouet  des  PKSRUCHE3.  Monograpbie  du  genre  Eremaxut.  — 
A.  DE  JoNCK.  Matériaux  pour  l'étude  des  Hémiptères  de  Bel- 
gique. —  V.  Desprrz.  Principaux  insectes  nuisibles  au  tabac 
de  la  Semois.  —  P.  Dogmk.  Hétérocères  Sud-Américains.  — 
L.  Fairhaire.  Matériaux  pour  la  faune  cotéoptérique  de  la 
région  malgache.  —  Ed.  Fleutiaux.  Liste  des  EuenemidxàM 
Uusée  de  Beriin  et  description  d'espèces  nouvelles.  Eucné- 
mides  de  la  coUeeliou  Flohr  (Mexique),  Musée  de  Berlin.  — 
F.  FoERSTEB.  Contributions  à  la  faune  odonatologique  indo- 
australe. —  AuG.  FoBEL.  Deux  fourmis  d'Espagne.  Commu- 
nication verbale  sur  les  mœurs  des  fourmis  de  l'Amérique 
tropicale.  —  J.-C.  Jacobs.  Note  sur  le  Stilbum  ffiiquelii  déve- 
loppé sur  une  Vespa  germanica.  —  J.-C.  Jacobs  et  J.  Tos- 
QUiNET,  Catalogue  des  Ichneumonides  de  la  Belgique,  appar- 
tenant au  groupe  des  Firoplides.  —  M.  Jacoby.  Description 
of  some  new  speciesofPhytophagouscoleoptera  fromindia. 

—  AtiG.  Laharre  et  G.  Séverin.  Les  Insectes  de  Bernissart. 

—  P.  Le!4ne.  Bostrychides  indiens  de  la  collection  H.  E. 
Andrews.  —  A.  L.  Montandon,  Hémiptëres-Hétéroptères 
exotiques.  —  M.  Pic.  Premier  supplément  à  ma  liste  des 
Antbicides.  —  F.  Ris.  Note  sur  quelques  Odonates  de  l'Asie 
.centrale.  —  E.  de  SEiva-IjONCcnAMPS.  Causeries  odonalo- 
logiques.  —  A.  Senna.  Description  de  quelques  espèces 
nouvelles  de  Brcntbides.  Sur  quelques  espèces  de  Brentbides 
deCélèbes.  —  F.  Silvestri.  Description  des  espèces  nouvelles 
de  Myriopodes  du  Musée  royal  d'bistoire  naturelle  de  Bru- 
xelles. —  E.  Sinon.  Descriptions  d'Arachnides  nouveaux.  — 
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V.  WiLLEii.  Les  glandes  filières  (coxales)  des  Lithobîes.  Les 
yeux  et  les  organes  post-anlennaires  des  Collemboles.  — 
W.  WiLLBH  et  H.  Sabbb.  Le  tube  ventral  et  les  glandes  cépba- 
liqaes  des  Smintbures. 

Bulletin  de  la  Société  enlomologique  de  France.  1897,  N* 
IS.  —  Bellevoyb.  Sur  quelques  curieui  nids  d'Hyménoptères. 

—  H.  BoiLEAU. Description  d'un  Lucanide  nouveau  deBornéo. 

—  Oh.  OsenTHUB.  Note  sur  Erebia  Duponckei.  —  Marcel  de 
Vauloger.  Dîagnoses  de  trois  Zupkium  nouveaux  de  Bar- 
barie. Descriptions  de  deux  Erodiides  nouveaux.  —  L. 
Dehaison.  Observations  sur  quelques  Phalènes.  —  H.  du 
BorssON.  Sur  le  Calotliriu  pwpureun  Poda  var.  atropilotut. 

—  Mauricr  Pic.  Note  sur  quelques  Jieliolaurui.  —  P.  Leshb. 
Sur  une  espèce  nouvelle  de  Carabe  sibérien.  —  Abbé  3.-i. 
KiEFFER.  Diagnoses  de  Cécidomyes  nouvelles  du  genre  Per- 
risia  Rond.  —  N"  19  :  Marcel  de  Vauloger.  Description  de 
trois  Eroditta  nouveaux  du  Nord  de  l'ATrique.  —  L.  Bb:del. 
Note  sur  l'Anisodaclylus  Winlhemi  Dej.  —  J.  Magnin.  Note 
sur  les  mœurs  du  Sibinia  sodalit  Germ.  —  Maurice  Pic. 
Observations  sur  divers  Coléoptères  d'Algérie.  —  N*  20  ; 
Liste  des  membres  et  table  des  matières.  —  1898,  N'  1  : 
Alfred  Giabd.  Sur  les  Cochenilles  du  genre  Ortkezia  Bosc. 

—  Robert  Browk.  Note  sur  ieucanMiea:(ranea  Gn.  —  Maurice 
Pic.  Notes  sur  divers  Coléoptères,  —  L,  Faibhaire.  Descrip- 
tion de  trois  Coléoptères  des  tles  Ishigaki  (Japon  méridional). 

—  N"  2  :  L.  Fairhaibe.  Description  d'un  genre  nouveau 
d'Eumolpide.  —  P.  Chrétien,  Description  d'une  espèce 
nouvelle  de  Géomètre.  —  Ch.  OBRRiauR.  Observations  sur 
des  Zygsena  des  Basses-Alpes  et  des  Alpes-Maritimes.  — 
N°  3  :  H.  CoUTiÈRB.  Note  sur  Alpheus  Taltsmani  et  A.  maeroi- 
kelei  Alcock  et  Anderson.  —  R.  Brown.  Sur  deux  aberra- 
tions de  la  Cidaria  sociaia  Bkh.  —  Alfred  Giard.  VArmy 
iYorm  en  France.  —  Ë.  Abeille  db  Pebrin.  Description  d*UD 
nouveau  genre  d'Eucoémide  de  France.  —  L.  Fairmaire. 
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Descriptions  de  quatre  Coléoptères  de  Madagascar.  —  N°  4: 
P.  Cbrëtieh.  Les  Chenilles  de  VHippophaè  rhamnoides  L.  — 
Alfred  Gubd.  Sur  les  Cephalonomia,  parasites  des  larves  de 
Ptinides.  —  Abbé  A.  Carret.  Descriptions  de  trois  Carabi* 
ques  nouveaux  des  borda  de  la  mer  Noire  et  du  Caucase.  — 
A.  Tbërt.  Descriptions  des  Chrysobolhrides  nouveaux  de  la 
faune  africaine.  —  J.  Azam.  Orthoptères  rares  ou  nouveaux 
pour  la  France.  —  P.  Genradius.  Traîlemnntde  la  Psoriasis 
desHespéridéesdansIe  Levant.— JoAHNV  Martin.  Descriptions 
d'espèces  nouvelles  de  Nepidx.  —  Pierre  Lesng.  Description 
de  la  larve  adulte  du  Julodis  albopilosa  Chevr.  —  Ca.  Fehtoîï. 
Sur  les  mœurs  des  Sphecodes  Latr.  et  des  Halictus  Latr.  — 
Gh.  Kerremans.  Descriptions  de  Buprestides  nouveaux  de 
Madagascar.  —  Yaiert  Matet.  Les  Coléoptères  hypogés 
dans  l'Hérault.  —  E.  Sikon.  Description  d'un  nouveau  genre 
séaoculé  (Symposia)  de  la  famille  des  Agélénides.  —  J.  Bodk- 
GEOis.  Note  sur  quelques  Malacodermes  appartenant  au  genre 
Lyeut.  Descriptions  de  deux  espèces  nouvelles  de  Lycides.  — 
Henri  Gadeau  de  Kebvillb.  Sur  la  furcatîon  tératologique 
des  pattes,  des  antennes,  et  des  palpes  cbez  les  insectes.  — 
H.  BotLEAu.  Description  d'un  Lucanide  nouveau  des  lies 
Liou-Kiou,  Psalidoremm  dissimilia.  —  Cu.  Alluaud.  Les 
Malacodermes  deslles  Mascareignes  et  Séch^lles.  —  A.  Janet. 
Note  sur  Lethe  Europa.  —  i.-i.  Kiepper.  Description  d'un 
Diptère  marin  {Clunio  marinta)  recueilli  aux  Petites-Dalles, 
Seine-Inférieure. — P.  Marchal.  Le  Cycle  évolutif  de  VEncyr- 
lu$  fmcicoHis.  —  A.  Laboulbëne.  Apparition  considérable 
d'un  Diptère  nemocère  (Sciara  humeralis)  aux  environs  de 
Reims.  —  Maurice  Pic.  Description  de  Coléoptères  anormaux. 
Tableau  des  AUecvla  de  France.  —  N"  5:  J.-J.  Kiepfbii. 
Description  de  deux  nouveaux  Torymides.  —  L.  Fairhairb. 
Description  d'une  Cétonide  nouvelltf.  —  M.  Pic.  Description 
d'un  Lioput  nouveau  de  Syrie.  —  P.  Cbhëtien.  Description 
d'une  nouvelle  espèce  de  Microlépidoplère  de  France.  — 
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A.  GiARD.  Sur  le  développemeat  de  LUomaittx  truncatellm 
Dalman. — E.  Simon.  Description  d'un  nouveau  genre  d'Ara- 
chnides de  la  famille  dos  Lycosides.  —  M.  Maindron.  Des- 
criptions de  deux  espèces  nouvelles  de  Carabiques  de  l'Inde 
orientale.  —  H.  Coltiëre.  Sur  quelques  formes  nouvelles 
d'Alpheidés  voisines  de  A .  Souvieri  A.  M.  Edwards.  —  Ch. 
ObertdÙh.  Variétés  de  VUratiia  Ripheta  Cramer.  —  Valéht 
Hatet.  Sur  un  hybride  de  Carabus  rulilam  et  C:  hitpanut. 
—  F.  TscBiTSGUËRiNB.  Quelques  remarques  sur  le  genre 
Anisodactt/lua.  —  N°  6:  J.-J.  Kieffer.  Description  de  deux 
espèces  nouvelles  de  Cynîpides.  —  E.  André.  Description 
d'un  genre  nouveau  et  d'une  espèce  nouvelle  de  mutillide 
d'Algérie.  —  P.  Chrétien.  Note  sur  les  premiers  élals  de 
Noctuomorpka  normalis  Hb.  —  Ed.  Fleutiaux.  Description 
d'une  espèce  et  d'une  variété  nouvelles  de  Cicindela.  —  P. 
Lesnb.  Sur  la  validité  spécifique  du  Carabu*  Chaffanjoni 
Lesn.  —  H.  d'Orbignï.  Description  d'une  espèce  nouvelle  de 
Ptammobius  du  Nord  de  l'Afrique.  —  H.  Coutièrb.  Note  sur 
quelques  Alpheidés  nouveaux  de  la  Collection  du  Britisb 


Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  l'Ouett  de  la 
France.  —  4*  trimestre  1897  :  L.-P.  Davï.  Une  ancienne 
carrière  d'étain  entre  Albaretz  et  Hozay  (Loire-Inférieure). 

—  Maurice  Cossmann.  Mollusques  océaniques  de  la  Loire- 
Inférieure. —  1*'  trimestre  1898  :  H.  Cowmakn.  Mollusques 
océaniques  de  la  Loire-Inférieure  (On).  —  Abbé  J.  Dominique. 
Coup  d'œil  sur  les  Mellifëres  Sud-Américains  du  Muséum  de 
Nantes.  —  Cb.  Oberthur.  Note  sur  Phragmalkia  arundînit 
Hbn.  de  la  Loire-Inférieure.  —  Capitaine  Xambeu.  Mœurs  et 
métamorphoses  du  Lyctus  canaliculatta  Pabr.  —  Gu.  Picqub- 
NARD.  Herborisations  Uchénologiques  dans  le  Finistère,  de 
1867  à  1897. 

La  Feuille  de»  Jeunet  Naturalistes.  —  Avril  et  Mai  1898. 

—  L.  ViGNAL.  Etude  des  Potamides  de  l'Oligocène  du  Ga&s 
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(Landes).  —  Plateau.  Notice  sur  les  sables  infra-inférieurs, 
dits  de  Châlons-sur-Vesle,  auï  environs  de  Reims  (Qn).  — 
C.  DE  Rbï-Pailhade.  Gagea  foliosa  Rœm.  elSchult,  —  G.  de 
Hocquignt-Adansor.  Altitude  d'Habilat  de  Satwmia  pyri 
Scbiir.  —  EitNBST  André.  Synopsis  des  Mutillides  de  France 
(Bd).  —  Maurice  Pic.  Etude  synoptique  sur  les  Coléoptères 
du  genre  Corlodera  Mulsanl  (Rn).  —  Hendi-W.  Broeleuann. 
Myriapodes  des  environs  d'Avignon.  —  Emile  Anfhie.  Le 
Castor  de  France.  —  E.  Simon.  Révision  des  genres  de  la 
famille  des  Trochilidés.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Société  d'Emulation  d'AbèevUle.  —  Mémoires,  T.  11  et  T. 
m,  2"  parUe.  Bulletin  trimestriel  1896  et  1897.  —  Abbé  Da- 
NicouRT.  Connpte  rendu  des  fouilles  et  travaux  exécutés  dans 
les  sou  terrains- refuges  de  Naours. 

Annalet  de  ta  Société  académique  de  Nantes.  —  Vol.  8'  de 
la  7"'  série.  —  Mémoires  de  la  Société  d'Agriculture,  sciences 
et  arts,  centrale  du  département  du  Nord,  3^  série,  T.  V. 
—  Gosseun.  Contribution  à  la  Flore  des  environs  de  Douai. 

Bévue  des  Travaux  scientifiques.  —  T.  VIII,  a"  i  et  2. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'Amiens.  —  Janvier  1898. 

Jievue  générale  de  botanique.  —  Mai  1898.  —  Henri  Coupir. 
Sur  la  toxicité  du  cblorure  de  sodium  et  de  l'eau  de  mer  à 
l'égard  des  végétaux.  —  L,  Seurat.  Sur  la  pollinisation  des 
Cactées.  —  Cb.  Dassontille.  Influence  des  sels  minéraux  sur 
la  forme  et  la  structure  des  Végétaux  (suite).  —  Léon  Dufour 
Revue  des  Travaux  divers  de  botanique.  —  A.  M.  Hue.  Revue 
des  Travaux  sur  la  description  et  la  géographie  des  Lichens 
publiés  ea  1894-1897. 
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OBSERVATIONS  MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiem.  —  Altitude  34". 
Mai  1898. 
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Abrèoiatioiit  et  obieroatioru  :  B.  BourraH|ae.  —  Br.  Brouillard.  —  Eul.  Eelalr.  —  01.  bl.  Galéa 
blucbe  —  Gr.  OrEla.  —  Ng.  Neige.  -•  Or.  Ongc  —  ton.  Tonnerre.  —  La  lemiièrature  dti  U 
Somme  ea  prise  i  B  ta.  du  matlp  et  i  6  ti.  du  «ùir.  —  L'AUt  du  ciel,  U  dlrecllon  da  Tcnl,  VéM 
hjgromMrtque  lUDt  ohienés  i  9  h,  du  nMLIu.  '-  VcM  du  ciel  e>t  mesuré  de  0  à  10,  en  diilime* 
de  oÂbuloiiid.  —  Lei  beuret  de  soleil  sont  metnréea  tree  l'béllognpbe  de  CuipbvII. 
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BULLETIN  ; 

N»  309.  -  Jaillet-Août  1898.  -  g7<  Auée.  -  T.  XIV. 


jTrues,  H. 
rédaction  du  Bulletin,  t  fi.  le  Président  de  ta  Société,  à  AmieaB. 

Lei  demandea  d'abonnement  et  les  cotisations,  (en  timbrea-poste) ,  i 
H.  le  D'  Spinsui,  rue  S*-Loui8,  32,  Amieoa. 

Le  Bulletin  est  enioyé  gratuitement  i  tous  les  Membres  payants  ;  il  ast 
adressé  aui  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'écbange. 


ttHAIRE  :  Extrait  des  Procès- Vert» u:>c  :  Séance  générale  du  11  juin 
ses,  p.  97.  —  L'Homme  préhistorique  (fin),  par  H  Ducbaubsot,  p.  98. 
-  Ouvrages  reçus,  p.  10t.  ~  Observations  météorologiques,  p.  1 11 . 


EXTRUIT  DES  PROCËS-VERBtttX. 

SËANCK     GÉNÉRALE     DU     11    JUIN     1898. 

Prétidence  de  H.  L.  CARPBNTlEa. 

CoRRBSPONDANCB  :  1'  Le  HiDÎstëre  de  llnstructioR  publique 
et  des  Beaux-Arls  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  des 
Étals-Unis. 

2°  Lettre  du  Ministère  de  llnstruction  publique  relative 
aux  conditions  d'emballage  pour  les  eavois  de  livres  faits 
par  l'intermédiaire  du  service  des  échanges  internationaux. 

3°  Lettre  de  Taire  part  de  la  mort  du  D' Edouard-Albert 
BielE,  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  Hermannstadt 
(Autriche-Hongrie). 

4*  Lettre  de  M.  Gadeau  de  Kerville  annonçant  l'envoi  de 
cinq  volumes  reliés  de  ses  travaux. 

M.  le  Président  a  adressé  des  remerciements  à  H.  Gadeau 
de  Kerville. 

5*  Lettre  d'invitation  à  assister  au  Congrès  international 

37*  AHMÉK.  7 
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de  Pêches  maritimes,  d'OstréiÈullure  et  d'Aquiculture  ma- 
rine, qui  aura  lieu  h  Dieppe  du  {"  au  5  septembre  prochain. 
6°  L'Association  française  de  Botanique  envoie  le  pro- 
gramme de  sa  session  qui  sera  tenue  cette  année,  du  4  au 
IS  août,  à  Gap,  à  Briançon  et  au  Lautaret. 

M.  Gboquart  dépose  sur  le  bureau  l'empreinte  fossile  d'une 
feuille  trouvée  dans  un  bloc  de  grfts  provenant  des  ballastiëres 
de  Montières-lës-Amiens. 

M.  Carpentier  nous  communique  une  fleur  de  Scabieuse 
dont  le  calice  et  le  calicule  sont  métamorphosés  en  feuilles. 
Le  Secrétaire- Adjoint, 
P.  Choguart. 


L'HOMME    PREHISTORIQUE 

Conférence  faiie  aux  adultes,  te  22  Novembre"  1896, 
dans  l'école  de  Montiires  {suite}-. 

La  coquetterie,  Mesdames,  et  par  tuile  fart  de  plaire,  est 
aussi  ancienne  que  thomme,  tant  le  goùl  des  ornements  est 
naturel! 

Téophile  Gautier  dit,  en  effet,  quelque  part  :  «  Le  sauvage 
qui  se  tatoue,  se  barbouille  de  rouge  ou  de  bleu,  se  passe 
une  ar6te  de  poisson  dans  le  nez,  obéit  à  un  sentiment 
confus  ^e  la  beauté.  11  cherche  quelque  chose  au-delà  de  ce 
qui  est  ;  il  t&cbe  de  perfectionner  son  type,  guidé  par  une 
obscure  notion  d'art  :  le  goût  de  l'ornementation  distingue 
l'homme  de  la  brute  plus  nettement  que  toute  autre  parti- 
cularitë.  Aucun  chien  n'a  eu  l'idée  de  se  mettre  des  boucles 
d'oreilles,  et  les  Papous  stupides,  qui  mangent  de  la  glaise 
et  des  Ters  de  terre,  s'en  font  avec  des  coquillages  et  des 
baies  colorées  ». 

Eh  bien.  Mesdames  et  Messieurs,  les  hommes  de  Menton 
et  de  Laugerie-Basse  portaient  des  colliers  de  coquillages, 
analogues  à  ceux,  des  Néo-Calédoniens.  Voici  d'aillenrs  la 
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parure  d'une  ilégante  de  St-Acbeul onde Monliëres,  remon- 
tant à  la  plus  haute  anUqui  té.  Les  dents  de  loup  et  de  chieo, 
de  chamois,  de  renne,  d'ours  et  de  cheval,  des  rondelles  de 
jais  ou  d'ivoire,  de  silex  ou  d'ambre,  d'ardoise  ou  de  marbre, 
ont  servi  d'ornements.  Les  bracelets,  les  bagues,  les  anUeaux, 
les  boutons,  les  épingles  à  cheveux,  remontent  &  la  pré- 
histoire I 

Les  beaux-arts,  aussi,  font  leur  apparition  avec  l'homme 
de  la  Madeleine  :  je  rappellerai  ici  le  renne  au  pdlttrage  de 
Thayngen,  le  chasseur  d'aurocb,  et  surtout  celte  plaque 
gravée  représentant  un  mammouth/  Etceâessin,surleque]on 
dislJngue'très  bien  les  longs  poils  laineux  de  l'animal,  ne 
dirait-OD  pas  une  esquisse  faite  Hir  nature ,  comme  ne 
l'aurait  point  faite,  sans  doute,  le  pécheur  "tongouse  qui, 
en  1799,  a  vu,  sur  les  cfttes  de  la  Sibérie,  un  mammouth 
conservé  dans  la  glace,  pendant  des  milliers  d'années,  avec 
sa  chair  et  sa  chaude  fourrure. 

Avec  les  citét  lacustres  de  la  Suisse  et  de  la  Savoie,  j'arrive 
à  l'âge  de  la  pierre  polie.  C'est  pendant  l'hiver  de  1853-54, 
sur  les  bords  du  lac  de  Zurich,  que  Febdinand  Keller,  observa 
les  premiers  pilotis,  près  d'Obermeilen  I  On  en  a  trouvé 
depuis40.000  à  Wangen  et  100.000  à  Robenhausen! 

«  Qu'on  se  Agure  une  multitude  de  pieux  de  15  à  30  pieds 
de  longueur,  sur  un  diamètre  qui  varie  entre  3  et  9  pouces, 
s'élevant  de  4  à  G  pieds  au-dessus  des  eaux  tranquilles.  Que 
l'on  se  représente  ces  pieux  plus  ou  moins  espacés,  rangés 
les  uns  parallèlement,  les  autres  perpendiculairement  au 
rivage,  elformantparleurensembleuncercle  ou  un  rectangle. 
Le  plus  souvent  enfoncés  dans  la  vase  du  lac  au-dessus 
duquel  ils  s'élèvent,  ils  sont  parfois  soutenus  par  des  amas 
de  pierres  déposés  à  leur  hase.  Relions,  par  la  pensée,  tous 
ces  pieux  au  moyen  de  traverses,  fixées  elles-mftmes  par 
des  chevilles  de  bois.  Il  ne  s'agira  plus  que  d'y  établir  une 
espèce  de  plate-forme,  destinée  à  supporter  les  habitations!. . 
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Ceile&-ci  sont  des  cabanes  ovales,  arrondies  ou  rectangulaires, 
de  10  à  15  et  même  de  37  pieds  de  diamètre,  dontles  parois 
sont  formées  de  poteaux  perpendiculaires,  reliés  entre  eux 
par  une  sorte  de  clayonnage  en  branches,  revâtu  à  l'intérieur 
d'un  ciment  argileux.  Recouvrons  chaque  cabane  d'un  toit 
(Técorce,  de  chaume,  de  joncs,  de  roseaux,  de  fougères,  ou 
de  mousse.  Laissons  une  porte  pour  l'entrée  ;  pratiquons  à 
l'intérieur  une  trappe  communiquant  avec  le  lac.  Pour  siège 
et  pour  table  un  tronc  d'arbre  ;  pour  lit  un  tas  de  mousse. 
Enfin,  entourons  chacune  de  ces  rustiques  demeures  d'une 
rangée  de  pieux,  ayant  leur  extrémité  libre  à  fleur  d'eau,  pour 
empêcher  l'abordage  des  pirogues  ennemies;  établissons  une 
espèce  de  pont  ou  de  passerelle  en  bois,  qui  reliera  les 
cabanes  au  rivage,  et  nous  aurons  une  idée  suffisante  des 
habitations  lacustres,  existant  en  Suisse  et  en  Savoie,  aux 
époques  préhistoriques  ».  (I) 

Parmi  les  objets  trouvés,  citons  des  scies  en  silex,  des 
flèches  et  des  harpons  en  os,  des  aiguilles  &  tète  percée,  des 
bracelets  en  pierre,  des  grains  de  colliers,  des  verres  à  boire  - 
de  formes  variées,  des  fuseaux  de  fileme,  une  navette  de 
tisserand,  un  métier  complet,  des  corbeilles  en  osier,  des 
jattes  et  des  écuelles  en  bois,  de  la  toile  de  lin  listée  ou  nattée, 
des  cordes  en  écorce,  des  fils  de  lin  et  non  de  chanvre,  des 
marteaux  et  des  haches,  dks  pohues  tapées,  ou  paik  cuit 

ENTRE  nRS  PIERRES  CHAUFFÉES  I 

«  D'immenses  forêts,  peuplées  déjà  des  essences  actuelles, 
couvraient  alors  les  flancs  des  montagnes  de  la  Suisse  et 
descendaient  quelquefois  jusqu'au  bord  de  ses  lacs.  lA, 
erraient  en  liberté  l'urus,  l'aurocb,  le  cerf  élapbe,  le  daim, 
le  chevreuil,  le  sanglier,  le  loup  et  le  renard.  La  loutre  se 
jouait  au  sein  des  eaux  limpides  ;  le  castor  y  construisait  sa 
cabane,  l'ours  brun  se  blottissait  dans  sa  caverne  ».  (2) 
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Pour  Tfttemeats,  l'homme  portait  des  étoffes  de  Uo  artiste- 
ment  lissées  et  des  peaux,  cousues  ou  non,  de  chèvre  et  de 
mouton.  Le  cheval,  le  porc  et  le  bœuf  sont  aussi  domestiqués. 
Le  froment  ordinaire,  l'orge  à  six  rangs  et  à  deux  rangs, 
l'avoine,  le  seigle,  les  fèves,  les  lentilles,  les  pois  sont  alors 
cultivés,  d*après  H.  Oswald  Heer.  Le  poirier  commun,  le 
chécher,  le  prunier  sauvage  donnent  des  fruits  appréciés  ; 
les  noisettes  et  les  faines,  les  fraises  des  bois  et  les  murons 
des  ronciers,  les  comouilles  et  les  fowdrainei  bleues  de 
l'épine  noire  rentrent  aussi  dans  l'alimentation.  L'agriculture 
est  née,  avec  l'arrivée  des  peuples  conquérants,  sans  doute 
venus  de  la  région  du  Caucase,  de  l'Arménie  et  de  l'Asie- 
Mineure,  amenant  en  Europe,  avec  leur  civilisation  plus 
avancée,  l'ensemble  de  nos  animaux  domestiques. 

C'est  à  la  même  époque.  Messieurs,  que  nous  voyons 
apparaître  les  prélendm  monumentt  druidiques,  c'est-à-dire 
les  menhirs,  les  alignemenu,  les  cromlechs  et  les  dotmeru.  Ces 
monuments  mégalithiques  se  présentent  avec  la  môme  forme 
caractéristique,  les  mêmes  procédés  de  construction,  des 
côtes  de  l'Atlantique  aux  montagnes  de  l'Oural,  des  steppes 
de  la  Sibérie  aux  plaines  de  l'Himalaya. 

Lbs  MENHIRS  ou  peuloims  sont  des  monolithes  isolés,  plantés 
verticalement.  Ce  sont  les  pierres  droites,  les  pierres  fiches, 
les  grandes  bornes,  les  pierres  de  fées  de  certaines  régions. 
le  plus  grand  menhir  est  celui  de  Locmariaquer.  (Morbihan), 
actuellement  couché  sur  le  sol,  cassé  en  trois  morceaux, 
mesurant  21  m.  de  longueur,  4  m.  d'épaisseur  et  pesant 
2S0.000  kgr.  Citons,  encore,  dans  la  Somme,  la  pierre  de 
Gargantua,  de  Dolngt,  près  de  Péronne,  qui  a  une  hauteur 
de  3  m.  90  et  mesure  3  m.  environ  de  tour.  D'après  M.  de 
Morlillet,  il  y  aurait  en  France  1.638  menhirs  dont  779  en 
Bretagne  (1). 

(IJ  G.  M  MoBTiuvr.  Le  Préhistorique,  p.  593. 
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Ilestprobablequecesoiitdesinonuinentsconiniémoratîfs. 
C'est  ainsi  que  dans  l'Écriture  Sainte,  nous  lisons  que  le 
Sei^eur  commanda  à  Josué  de  dresser  12  pierres,  et  le  chef 
d'Israfil,  après  avoir  exécuté  cet  ordre,  dit  à  son  peuple  : 

n  Que  ces  pierres  servent  de  signe  et  de  monument  parmi 
vous,  et  à  l'aveair  quand  vos  enfants  vous  demanderont, 
que  veulent  dire  ces  pierres  7  vous  leur  répondrez  :  les  eaux 
du  Jourdain  se  sont  séchées  devant  l'Arche  d'Aliiaoce  du 
Seigneur,  lorsqu'elle  passait  au  travers  de  ce  fleuve,  c'est 
pourquoi  ces  pierres  ont  été  mises  en  ce  lieu,  pour  servir 
de  monument  étemel.  >>  (Nadaîllac). 

Parmi  les  56  alignements  de  France,  nous  citerons  ceux 
de  Cornac  (Morbihan)  qui.  présentent  encore  plus  de  4.000 
menhirs  debout  1 

Les  CROHLSCBS  sont  des  cercles  de  pierres  levées,  qui  ont 
dû  souvent  entourer  des  tumuli  ou  des  dolmens.  C'est  dans 
la  Grande-Bretagne  qu'ils  ont  atteint  leur  plus  grand  déve- 
loppement. Je  signalerai  surtout  celui  de  Slonekenge,  parti- 
culièrement étrange  1 

Les  DOLKEKS  sont  composés  de  dalles  en  pierres  placées  de 
champ,  supportant  d'autres  dalles  horizontales  servant  de 
plafond  ou  de  toit.  On  en  connaît  en  France  plus  de  3.000, 
dont  306  dans  le  Morbihan,  170  dans  le  Finistère,  435  dans 
l'Aveyron,  241  dans  l'Ardëche,  164  dans  la  Lozère.  (1) 

Mais  arrêtons-nous  ici,  car  si  les  plus  anciens  monuments 
mégalithiques  appartiennent  à  l'&ge  de  la  pierre  polie,  les 
trouvailles  faites  dans  les  dolmens  montrent  que  leur  der- 
nière phase  est  singulièrement  rapprochée  de  nous  I 

Telles  sont.  Messieurs,  nos  modestes  origines  !  Nous 
sommes  loins  de  l'&ge  d'or  des  poètes  !  ! 

Pour  nous  résumer,  nous  dirons  :  l"  que  l'homme  a 
certainement  apparu  au  début  du  Quaternaire  ;  2*  son 

(I)  G.  Di  HoBiiLLn.  op.  eu. 
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industrie,  rnâimentaire  dès  le  début,  s'est  développée  pro- 
gresûvement;  2* l'homme  de  lapîerre  éclatée,  essentiellement 
i:hasseur  et  pins  tard  pécheur,  ne  connaissait  pas  l'agri* 
culture  ;  4*  vers  la  fin  du  Quaternaire,  aux  époques  solu- 
tréenne et  magdaléenae,  il  est  devenu  artiste  ;  5°  avec  les 
temps  actuels  des  invasions  de  l'Orient  ont  modifié  profon- 
dément les  populations  de  l'Europe  occidentale  ;  6*  avec  les 
cités  lacustres,  c'est-k-dire  avec  la  pierre  polie,  nous  voyons 
apparaître  la  culture  des  céréales  et  la  plupart  de  nos 
principaux  animaux  domestiques  ! 

Telles  sont  les  principales  données  acquises  à  la  science 
sur  l'Homme  fossile  !  J'estime  que  je  n'aurai  point  perdu  ma 
soirée,  si  j'ai  pu  vous  intéresser  en  racontant,  sommaire- 
ment, l'histoire  de  nos  premiers  parents  I 

H.  DUCHAUBSOY. 

Les  projections  suivantes  ont  été  faites  avec  un  appareil 
de  Holteni,  construit  pour  la  Ligue  de  PEmeignement  : 
1.  Uaohes  taillées  et  polies.  Pointe  de  javelot. 
3.  Six  haches  de  l'époqua  acheulâeDue. 

3.  Haches  de  pierre  emmaDchâes  des  inBulaires  de  l'Océan  Pacifique. 

4.  Mâchoire  de  Moulin- Qui  gnon  (Bomme). 

â.  Squeleite  du  Hammoulh  de  Durfort  (Gard) ,  photographié  au 
Iduséum  dans  les  nouvelles  gâteries  de  Paléontologie. 

6.  Uammouth  restauré  (Musée  de  M,  A.  Word  de  Bocbester]. 

7.  Ours  des  cavernes-,  squelette  du  Miséimi. 

8.  BqDelette  de  l'Aurocli. 

9.  Rhinocéros  ticborinus. 

10.  Squelette  du  Mastodonte. 

II. 'Squelette  du  Mégalherium,  fossile  de  l'Amérique  du  Snd- 

12.  Bois  de  renne  et  silex  travaillés,  trouvés  dans  les  cavernes  du 
Périgord. 

13.  Squelette  d'homme  fossile  découvert  par  M.  Gh.  Biviére,  dans  les 
cavernes  de  Baoussé- Housse,  prës  de  Menton. 

14.  Le  Cerf  à  bois  gigantesques. 

iS.  Glyptodon  restauré  :  grand  Ëdenté  à  carapace  de  l'Amérique. 
16.  Ensemble  de  10  places  gravées  et  sculptées. 
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tT.  Esquisse  de  mammouth  gravée  sur  une  plaque  d'Woire. 

18.  Renne  au  p&turage  de  Thayugen  (Suisse}. 

19.  Restauration  d'une  cité  lacustre,  d'après  Keller. 

%.  Hloc  erratique  de  l'ancien  glacier  d'Oo,  près  de  Lucboo. 
21.  Dolmen  de  Bartao  (Hérault). 
ii.  La  table  de  César  et  le  menhir  de  Locmariaquer. 
23.  Les  alignements  de  Cam&o  (Finistère). 
21.  Préparation  du  p^n  k  l'ige  de  la  pierre. 
25.  Premier  atelier  de  l'industrie  humaine  ;  polissage  du  allai. 
H.  D. 


Ouvrages  reçus. 

S/émoiret  de  la  Société  d'Emulation  de  Cambrai.  —  T.  U. 
—  Abbé  J.  Godon.  Notes  sur  la  disparition  de  quelques 
plantes  intéressantes  des  fortifications  de  Cambrai,  à  la  suite 
du  démantèlement. 

Journal  det  Savant».  Mars  et  Avril  1898. 

Mémoire!  de  la  Société  det  Sciences  phytiquet  et  natureliei 
de  Bordeaux.  5'  série,  T.  III,  1"  cahier. 

Mémoires  de  la  Société  des  Sciences  morales,  des  Lettres  et 
des  Aru  de  Seine-et-Oiae.  T.  XXI. 

Hemte  des  TVavaux  scientifiques.  T.  XVll,  n"  10-H. 

Comptes  rendus  du  Congrès  des  Sociétés  savantes  de  Paris  et 
des  Départements  tenu  à  la  Sorbonne  en  1897.  Section  des 
Sciences. 

S'iciété  de  Borda.  —  *•  trimestre  1897  :  J.-E.  Dufoubcst. 
Formation  du  sol  du  département.  —  E.  Lapeybièrb.  Flore 
du  département  des  Landes.  —  I"  trimestre  1898  :  J.  E. 
DupoUflCBT.  Formation  du  sol  du  département,  sa  compo- 
sition géologique  et  minéralogique  (suite).  —  E.  Lafbtbèhe. 
Flore  du  département  des  Laudes.  Phanérogames,  Crypto- 
games vasculaires  et  cellulo-vasculaires  (suite). 

Buttelin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  et  d'Archéologie 
de  ITAin.  1897.  —  N*  8  :  Abbé  t.  P.  Fbat.  Herborisation 
d^ns  la  plaine  d'Izernore.  —  J.  B.  Boffet.  ExcursiOD  enlo- 
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mologii]ue  à  Izeroore.  —  AbbéJ.  H.  Bbroud.  La  pierre 
Mignon  àToussieui  (Ain).  —  Guillbbbau.  Excursion  ento- 
mologique  à  Nantua.  —  N*  9:  Abbé  J.  Tournier.  Esquisse 
géologique  de  quelques  terrains  remarquables  du  départe- 
naent  de  l'Ain  (suite).  —  Addenda  au  catalogua  des  Coléop- 
tères de  l'Ain,  d'après  des  notes  laissées  par  H.  Guillebeau.  — 
1"  trimestre  1898  :  Tarot.  Excursion  géologique  à  liernore. 

—  H.  BK  BoissiEu.  Un  cas  de  tératologie  végétale.  —  Sur  un 
Centaurta  adventice  dans  l'Ain. 

Bulletin  ictenti/ique  de  la  France  et  de  la  Belgique. 
T.  XXVIII,  2*  partie.  —  A.  Biubt.  Deux  ans  dans  le  Haut- 
Tonkin.  Notes  sur  la  Flore  et  la  Faune  :  sur  un  nouveau 
type  d'Hirudinée  du  Tonkin,  par  R.  Blanchard  ;  les  Gripto- 
games  vasculaires  du  Haut-Tonkin  par  H.  Christ  et  Billet  ; 
liste  des  Mollusques  recueillis  dans  le  Haut-Tonkin  par  le 
D'  Billet,  par  H.  Fischer. 

Société  nationale  d'acclimatation  He  France.  Journal,  1868, 
n*  1-2.  —  Bulletin  novembre  1897.  —  D'  Nicolas  db  Zograt, 
Les  problèmes  de  l'acclimatation  en  Russie.  —  Charles 
Rivière.  Le  Manioc  fln  Algérie  et  dans  le  bassin  méditerranéen. 

—  Extraits  et  analyses. 

Bulletin  de  la  Société  entomologique  de  France.  1898.  — 
N*  7  :  A.  Léveiuë.  Description  d'une  espèce  nouvelle  de 
Coléoptères  de  la  Tamille  des  Temnochilides.  —  Abbé  J.-J. 
KiEFreB.  Remarques  sur  les  ceufs  des  Cynipides.  —  H. 
d'Orbionv.  Descriptions  d'espèces  nouvelles  d'Ontophagides 
de  Mésopotamie  et  d'Arabie.  —  P.  Chrétien.  Note  sur 
Butalis  scipionella  Stgr.  —  P.  de  Peïgrihhofp.  Description  de 
la  larve  à'Omalium  rioulare  Payk.  —  H.  Goutiéhe.  Note  sur 
quelques  Aphéidés  nouveaux  de  la  collection  du  Brilish 
Muséum.  —  Maurice  Pic.  Description  d'un  ifallosia  nouveau 
du  Caucase.  —  Robert  Mac  Lachlan.  Descriptions  de  deux 
espèces  nouvelles  de  Némoptëres  du  genre  Croce  M.  Lach. 

—  N*  8  ;  H.  b'pnBieNT,  Description  d'espèces  nouvelles 
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i'Ontkopkagut  de  HésopoUmie  et  d'Arabie.  —  P.  Gbbëtibh. 
Note  sur  la  SaUbria  vemuUUa  Rag.  —  Maubigij  Pic.  Des-  ' 
criptioa  de  trois  Coléoptères  nouveaux  de  Madagascar  et  de 
nie  Maurice.  —  L.  PÉiiiHfiUEr.  Description  de  deux  Jtiiodis 
et  d'un  Paunut  sud-africains.  —  Robert  Bbown.  Note  sur 
une  dienille  mineuse,  Procri»  globularix.  —  Clouet  des 
Pesrucuks.  Notes  synonymiques  sur  divers  Goléoptères'dela' 
tribu  des  Apbodiides  et  description  d'une  espèce  nouvelle. 

—  H.  CouTiÈRE.  Sur  quelques  variétés  de  Synalpheus  Ueoi- 

Bwllelin  de  la  Société  botanique  de  France.  T.  XLl.  — 
N*  10:  Revue  bibliographique  et  table  des  matières.  — 1897, 
n"  8-9:  D'  A.  Guabert.  Le  Pama»sia  patustri»  ou  Algérée. 

—  FiNOT.  Orchidées  nouvelles  de  la  Chine.  —  Hue.  Quelques 
Lichens  nouveaux.  —  Rour.  Notices  botaniques.  —  G.  Cahus. 
Le  Carex  solstitialit  à  Naisse.  —  GAGNEPjtiN.  Un  hybride 
artificiel  des  Lycknis  divma  et  vesperlina.  —  Candargv.  Flore 
de  nie  de  Lesbos  (suite).  —  A.  Cbatin.  Sur  le  nombre  et  la 
symétrie  des  Taisceaux  libéro-ligneus  du  pétiole  des  Teuilles 
dans  leurs  rapports  avec  le  perfectionnement  des  espèces 
végétales.  —  D'  X.  GiLLOT.  Localité  française  nouvelle  de 
Geum  intermedium.  —  Monieh.  Note  sur  VOpkiogtotsum  luti- 
tanicum  var.  bt-itannieum  Le  Grand.  — De  Boissieu.  Note  sur 
un  Centaurea  adventice  dans  l'Ain.  —  Revue  bibliographique. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  ta  France. 
1898.  —  Janvier  :  Brdtart.  Etudes  sur  la  Géographie  biolo- 
gique de  l'Auvergne.  —  Février  :  Koun.  Histoire  ancienne  de 
la  vigne.  —  Mars  :  Bhuyant.  Notes  de  géographie  biologique. 

—  Abbë  Bourdot.  Les  Champignons  des  environs  de  Moulins. 

—  F.  Përot.  Les  vieux  arbres  du  Bourbonnais,  —  Avril  : 
Ebhest  Olivier.  Supplément  au  catalogue  des  Coléoptères 
de  l'Allier.  —  Abbé  Bodrdot.  Les  Champignons  des  environs 
de  Moulins  (suite). 

Recueil  dei  mémoiret  et  det  travaux  publiéi  par  la  Société 
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èotam4pie  Jm  gramé  Dueké  dt  LtixewtéMtf.  —  M*  13,  1890- 

1896.  —  CiËPtH.  Denx  roses  de  U  flore  luxembonrgeoise.  — 
B.  Pabu.  Unsere  BiamneseD,  mit  abtùldg.  —  Kolti.  Pro- 
drome  de  U  Flwe  du  grand  Dacbé  de  Inuembourg.  Licbéais. 

Méwunmdef  Académie  da  Sciemtet,  Imcriptiattt et  Beliei' 
lettre*  de  Tottlmue.  —  9*  série.  T.  IX. 

Journal  de  la  Société  nation^  dAccUwuitaliOH  de  France. 
—  1898,  n«  G  et  7. 

BuUetin  de  la  Société  Veudoite  dei  Science»  wtturellei.  — 
4*  série.  Toi.  XXXIII. 

Bulletin  de  la  Société  de»  Amis  det  Seieneet  et  Artt  de 
Rochechouart.  ~  T.  Vil,  n"  S  et  6. 

Annalei  de  la  Société  <f  Anu/ation  <ki  dépm-tement  des  Viaget. 
1891. 

Bulletin  de  la  Société  det  Seienee$,  lettre*  et  Arti  de  Pau. 
1S95-1896. 

Atmatet  de  la  Société  d'Agriculture  de  la  Dordogne.  — 
Novembre-Décembre  1S97. 

Société  de  tecouri  det  Amit  det  Sciejuxi.  Compte  reodu  du 
37*  exercice,  1897. 

Journal  d'agriculture  pratique  pour  le  midi  de  ta  France. 
Novembre-Décembre  1897. 

Bulletin  meniuet  de  la  Société  centrale  d'Agriculture,  d'ffor- 
tieuUwe  et  et  A  ccHmatation  de  Nice  et  det  Alpet-Maritimet. 
Décembre  1897. 

Bulletin  de  la  Société  d'Apiculture  de  la  Somme.  Novembre 
et  Décembre  1897. 

Annalet  de  la  Société  horticole,  vigneronne  et  forettière  de 
FAube.  Décembre  i897. 

Comité  géologique  de  St-Pétertbourg.  Bulletins  1896,  a-  6, 
7,  8  et  9.  —  N.  Iakowibw.  Rechercbes  géologiques  faites  en 
1895  dans  la  partie  septentrionale  du  bassin  houilter  du 
Donetz.  —  N.  SoKOLow.  Recherches  géologiques  dans  la  partie 
Nord  du  rayon  métallirère  de  Krivofi  Rog  et  le  long  de  la 
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rivière  Joltala.  —  N.  Lebedef.  Les  Stromatoporoidea  d'après 
NicholsoD.  —  Storckenberg.  Elecbercbes  j^éologiques  k 
l'Oural  méridional.  —  1897,  vol.  XVI.  N"  ^.  Compte  fendu 
des  travaux  géologiques.  —  Kbotow.  Recherches  géologiques 
dans  le  gouverDement  de  Viatka  en  1896.  .' 

Sociélé  impériale  des  IVatwalistes  de  Moscou.  Bulletin  18%, 
n*  4.  —  H'  3.  Von  fiBDBiAfiA.  La  faune  des  Salamandres 
d'Europe,  II:  Urodèles.  —  1897  n»  I  :  T.  Bucholtz.  Aperçu 
sur  les  Champignons  trouvés  ou  décrits  dans  le  gouverne- 
ment de  Moscou. —  J.  Stolzhann.  Oiseaus  de  la  Perghana 

—  M.  Sabasghnikofp.  Hatériau'k  pour  la  connaissance  dans 
la  réduction  de  la  chromatine  dans  l'orogenèse  de  l'Ascaris 
megalocephala  Bivalens.  —  P.  Matile.  Contributions  à  la 
Faune  des  Copépodes  des  environs  de  Moscou. 

Societaa  entomologica   de  Zurkk-Hottingen.  Xll»  année. 

—  N"  19  et  20  :  Wilhelh  GGBHAHn.  Matériaux  pour  la  faune 
des  Lépidoptères  de  la  Baltique,  et  spécialement  des  envi- 
rons de  Liban  (suite],  —  D'  Pauls.  Noie  sur  la  génération 
d'été  des  Lépidoptères. —  N"  21  el22:C.  Ribbk.  Lépidoptères 
nouveaux  des  Iles  Salomon  et  de  l'arcbipel  de  la  Nouvelle- 
Guinée.  —  H.  Fruhstobfer.  Nouveaux  Hhopalocères  de  l'ar- 
cbipel Malais.  —  D'  Pauls.  Élevage  des  générations  d'été 
chez  les  Lépidoptères. 

Société  des  NaturcUistes  Luxembourgeois.  7*  année.  Compte 
rendu  des  séances.  D'  G.  Aschhann.  Aperçu  physiologique 
sur  les  poisons  dans  le  règne  animal  et  végétal.  —  Decaux. 
La  Carpoeapia  Pomanana,  ou  Ver  de  pomme.  —  D'  J.  P. 
Pabib,  Flore  indigène.  —  D'  Ernest  Peltcen.  Le  tabac, 
étude  botanique  et  physiologique.  Influence  de  l'anatomio  et 
des  habitudes  des  oiseaux  dans  la  construction  des  nids.  — 
y.  Ferrant.  Les  oiseaux  utiles  et  nuisibles  indigènes.  — 
ËDM.  J.  KLÉm.  Régénération,  transplantation  et  anatomie. 
'r-  U.'ScuLiBP.  L'bélice  vigneronne  et  son  emploi  en  tbéra- 
pèùdqûe..'— ,  Sûr  le  venin  des  serpents. 
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VtrkoMdlmnge»  «tfi  .Va/ur/orsrAtw/râ   Vertime  m  Brvmt. 

XXXV'  TOl-  1896.  —  Fi.  JosEF  Suticek.  Liste  des  plantes 

pbânérogames  reacoDlrées  dans  les  eoTirons  de  lâtUu.  — 

D'  B.  Placzbk.  Paut-îl  protéger  les  oiseaux  ou  le»  insectes  f 

—  D'  K.  EscHERica.  Rérision  des  Zooilides  paléarctiques.  — 
D'  Rd.  FoiutA5EK.  Troisième  supplément  à  la  Flore  de 
Tb«ssalie.  —  A.  Bilt.  Supplément  à  la  Flore  de  Moravie. 

Meteorologiieke  Commaiion  des  Salurfortekenden  Vtrtiws 
in  Brinn.  W  bulletin.  1893. 

yaturwitaemrhafUicher  Verein  fur  Sachsen  tmd  rhûrmgtn. 
70'  vol.  3*  fascicule.  Janvier  (898.  —  D'  J.  Zawoonv.  Maté- 
riaux pour  la  connaissance  dn  Sorgho  saccharit&re. 

Aradém'e  impériale  des  Sciences  de  Saint-Pétersbourg.  An- 
nuaire du  Musée  zoologique,  1897,  n*  4.  —  EuG.  Bcchnsb. 
Note  sur  la  présence  dn  Renard  blanc  {Canit  lagopm)  dans 
le  Turkestan.  —  Tn.  Becksr.  Sopplémenl  à  la  Taune  des 
Diptères  de  Nowaja-Semija.  -  A.  Birlua.  Essai  d'une  Taune 
des  Crustacés  décapodes  de  la  mer  Blanche  et  Mourmanne. — 
EuG.  BucBNEB.  Nouvelles  ou  rares  espèces  de  la  Faune  Omi- 
thologique  du  gouvernement  do  Saint- Pétershoui^.  —  G.  0. 
Sars.  Les  Pbyllopodes  de  l'expédition  an  Jana  et  à  l'archipel 
de  la  Nouvelle-Sibérie. 

Verhandlungen  der  K.  K.  zootogisch.  botanischen  Gesetlschafl 
in  Wiea.  XLVll"  volume,  année  1897.  —  A.  L.  MoHTAnnON. 
Monographie  des  Hémiptères  Cryplocérates.  —  W.  von  Hede- 
MAN'N.  Microlépidoptères  récoltés  à  Uerkuleshad  (Mehadi). — 
Constantin  V.  Horhusaki.  Les  Lépidoptères  de  la  Bukowine. 

—  E.  Wasmann  Développement  des  instincts.  —  V.  von 
CvPERS.  Supplément  à  la  Flore  des  Crj'ptogames  du  Riesen- 
gebtrge  et  de  ses  embranchements.  —  D'  V.  Arnold.  Excur- 
sions lichénologiques  dans  le  Tyrol.  —  D' A.  Rkhmann.  Nou- 
veaux Hieracium  de  l'Europe  orientale  — D'Franï-Wbbnkh. 
Reptiles  et  Batraciens  de  Togoland,  du  Cameroun  et  de  Tunis 
au  Musée  royal  d'histoire  naturelle  de  Berlin.  —  D'  Cari. 
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Vbkuobff.  Faune  des  Diplopodes  de  'Fraasytvaaie.  —  Cabolus 
DE  Flatt.  Observations  de  botanique  critique  par  François 
de  Mygiad  [lettres  écrites  à  Linné).  —  Aik}lf  Stsner.  Supplé- 
ment k  la  faune  des  Cladocëros  et  Copépodes  de  Garinthie. 
—  Eduard  Scholtz.  La  Hkiiactonia  strobi,  nouveau  parasite 
du  Pinus  tlrobua.  —  Anton  Handlvisch.  Analyse  systéma- 
tique des  Hémiptères  du  genre  Phiniophona  Bergroth.  — 
S.  Gangual'br.  Quelques  Coléoptères  nouveaux  de  la  Tanne 
de  l'Europe  centrale.  —  Adobf  Stener.  Copépodes  et  Cio- 
docères  d'eau  douce  des  environs  de  Trieste.  —  Julius  RSll. 
Supplément  à  la  flore  des  Hépatiques  et  des  Espbaigues  de 
l'Autriche.  —  Carl  Verhoeff.  De  la  coloration  des  nymphes 
et  des  larves  chez  les  Coléoptères. 

Cvrreipondenzblalt  des  Nalwforseker-  Vereins  zu  Riga.  XL" 
volume,  1898.  —  C,  A.  Teich.  Notes  léptdoptérologiques.  — 
K.  R.  KupFFNER.  Note  sur  le  genre  Catamagrostia  dans  la 
Baltique.  —  Geobg  Westbkrg.  De  la  solidité  du  Promus 
paltdttt  comme  espèce.  —  D.  0.  Tbilo.  Des  rapports  de 
grandeur  entre  le  m&le  el  la  femelle  dans  le  règne  animal.  — 
D'  Bruno  Doss.  Aperçu  sur  la  nature  des  tremblements  de 
terre  dan^  les  provinces  de  la  Baltique.  —  Soulèvement 
postglaciaîre  du  littoral  de  Riga,  et  note  sur  la  couche  de 
tourbe  littorale.  —  Formation  des  iles  et  empiétements  de 
la  mer  en  Livonie. 
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OBSERVATIONS  MÊTeOROLOGIQUES. 

Station  agronomûftie  ^'Amiens.  —  Altitude  34". 
Juin  1898. 
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Abritialioia  «I  obier  cal  iont  :  B.  Bonrruqi 
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le.  —  Br.  BrouUUnl.  —  Ecl.  EeUir.  —  Ql.  bl.  OeUa 
Onge.  —  ToD.  Tonnerre.  —  La  température  de  !■ 

du  lolr.  —  L'état  du  ciel,  la  dlrectloa  du  ti-dI,  l'tlii 
Id.  —  L'£tal  du  ciel  eai  meeeré  de  0  i  10,  ko  dlilèmeB 

menrJM  a*ec  rbéOognphe  de  Campb«ll. 
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OBSERVATIONS    HËTËOKOI.OGiaiIES. 

Station  agronomique  if  Amiens.  —  Attitude  43". 
Juillet  1898. 
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762,5 

a,4 

28,5 

24.0 

71 

S.  B. 

10 

9,30 

13Î56 

753 

15,2 

21,3 

24,50 

79 

!,6 

W. 

10 

7,0 

i>luie. 

!U59 

762 

15,5 

23,4 

24,75 

88 

0,! 

W. 

10 

6,30 

15  162 

764 

13,2 

20,8 

22.50 

88 

0,2 

N.W. 

10 

a,30 

IL  m 

764,5 

14,2 

26,5 

23.50 

80 

Î.7 

W. 

8 

7.0 

PluiA  la  nuit. 

i-  76t,5 

762.5 

16,0 

23,8 

24,50 

85 

W. 

10 

0,30 

it)  m,b 

76S 

14,0 

23,8 

24,0 

92 

0,2 

W. 

8 

3,30 

19158 

763,5 

12,0 

17,8 

23.50 

85 

0,9 

W. 

g 

0,30 

\verses. 

JO  763,5 

767 

11,5 

18,5 

23,75 

76 

w. 

10 

2.0 

)l  164,5 

767 

7.0 

12,0 

23,50 

68 

N. 

5 

11.30 

Total  de  la  pluie  en  mUlimètreB  :    8,8 

iArà>i(ili(mi(lo5*e>TiiIt(Mu:B. BoamMiQ^  — Br.  Bronilltnl.— Bel.  Bctalc.  —  01.  bl.  Oalé*! 

biiDcbe.  —  Gr-  Oréle.  —  Kg.  Kelgt.  —  Or.  Oragi.  —  Tun.  Tonaerre.  —  U  lempirtlure  de  U 

Somme  eil  pHte  i  S  b.  dn  miUo  eli  6  b.  da  lolr.  —  L'Mit  dn  ciel,  le  diredioa  da  reat,  l'iUl 

bTgcomètriqne  lunt  obterréi  t  9  b.  du  malin.  ~'"'  * 

de  otbalodlè.  —  Lei  betirea  de  soleil  Mnt  mMBJ 
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BUZXETIN  MENSUEL 

N*"  310.  -  Seplembre-Octobre  i898.  -  27*  Année.  -  T.  XIV. 


Adressh  ;  Les  OuTraees,  HiDuscriU  et  Corn  m  un  tenions  iDléressaDt  !■ 
rëdicIioD  du  Bulletin,  à  M.  le  Président  de  la  Société,  i  Amiens. 

Les  demandes  d'abonnement  et  les  cotisations,  (en  timtNree-poste),  i 
U.  le  D'  Spihedi,  rue  S'-Louis,  32,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Uembres  ptyanta  ;  il  etl 
adressé  aux  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 

SOUMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  9  juillet 
1B98,  p.  113.  —  ExcursioQ  de  la  Société  Linuéenue  à  Lucheux,  p.  114. 
—  Dans  un  Sainfoin  de  six  ans,  par  H.  Ch.  Deqdkvauvillgr,  p.  120.  — 
Ouvrages  reçus,  p.  122.  —  Observations  météorologiques,  p.  127. 


EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCK    GÉNÉRALE    DU    9   JUILLET    1898. 
Présidence  de  M.  L.  CARPENTIER. 

CoRBESPONDARCE  :  1°  LcUres  du  Ministère  de  l'Instruction 
Publique  et  des  Beaux-Arts,  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  de  Belgique  et  de  Russie. 

Le  Ministère  envoie  également  le  Bulletin  du  Comité  des 
Sociétés  des  Beaux-Arts  du  Département. 

2'  Le  *  Geological  Survey  »  accuse  réception  de  nos  publi- 
cations. 

3*  La  Société  pbysique  et  économique  de  Kônigsborg 
envoie  un  projet  du  concours  qu'elle  a  organisé. 

Nous  avons  reçu  une  letlre  de  Taire  part  de  la  mort  de 
H.  Léon  Fouacbe  d'Halloy,  administrateur  des  Mines  de 
Bruay,  décédé  à  Bruay  (Pas-de-Calais),  le  18  Juin  1898,  à 
r&ge  de  54  ans. 

37'  AifNâE.  8 
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H.  d'Halloy  était  membre  fondateur  de  notre  Société  ;  il 
a  donné  autrefois  des  documents  pour  le  catalogue  des 
Coléoptères  de  la  Somme. 

Notre  collègue,  H.  A.  Lefebvre,  communique  une  tige 
florale  d'Agapanthe  bifurquée,  qu'il  a  récoltée  dans  son 
jardin. 

M.  Commont dépose  surle  bureau  une  fascie  remarquable 
de  la  Vipérine. 

Le  Hecritaire-Adjoini, 
F.  Choquart. 


Ezcuraion  de  la  Société  Linnéenne  à  Lncfaeaz, 

U  3  Juillet  1898. 

Les  excursionnistes,  partis  d'Amiens  par  le  train  de  5  h.  50 
du  matin,  descendent  it  la  halte  de  Grouches-Lucfael  à7h.  3<> 
avec  l'intention  de  parcourir  les  bois  du  Parc  et  de  Rober- 
mont  et  la  forftt  de  Lucheux. 

M.  C.  Copineau,  notre  dévoué  collègue,  qui  s'était  mis  très 
obligeamment  à  notre  disposition  pour  diriger  notre  excur- 
sion dans  une  contrée  qu'il  connaît  si  bien,  nous  avait  rejoint 
à  la  gare  de  DouUens. 

Les  bois  que  nous  devons  explorer  sont  à  cheval  sur  des 
collines  assez  élevées  formant  un  entonnoir  avec  Lucheux 
dans  le  bas  et  la  petite  rivière  la  Grouches,  qui  prend  sa 
source  un  peu  plus  loin  et  se  jette  dans  l'Authie  à  Doullens. 

Dans  les  prairies  nous  sommes  à  72'°  d'altitude  et  nous  en 
avons  145  dans  le  bois  de  itobermont  et  la  forêt  de  Lucheux. 
Des  escarpements  d'une  raideur  extrême  se  trouvent  à  la 
parlie  Ouest  de  la  forêt  de  Lucheux;  ils  n'ont  pas  été 
explorés  par  suite  du  manque  de  temps.  Partout  nous  tra- 
versons un  terrain  argilo-calcaire  et  les  bois  sont  assez 
humides. 
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Le  village  de  Lucheux  est  inléressant  par  son  vieux  cbàleau 
en  ruines  ;  on  y  voU  encore  la  grande  tour  du  c6té  de  ta 
foret  et  des  pans  de  murailles  aux  fenâtres  ogivales  en  pierre 
avec  des  sculptures  de  toule  beauté.  Du  c6lé  de  Lucheux  il 
reste  un  grand  b&timent  rectangulaire  qui  était  «  les  Com- 
muns »  et  dont  une  parUe  sert  actuellement  de  logement 
aux  gardiens. 

Les  jardins  magniQquement  plantés  sont  toujours  par- 
courus avec  un  grand  plaisir  par  les  touristes  qui  les  visitent 
avec  une  autorisation  qui  n'est  jamais  rerusée. 

Le  belTroi  de  Lucheux,  vieille  construction  en  forme  de 
pigeonnier,  sous  lequel  passe  la  grand  route  est  historique 
par  suite  de  l'Ëdit  signé  dans  la  grande  pièce  du  1"  étage 
par  Louis  XI  en  1480,  sur  l'organisation  des  Postes  en 
France. 

Les  habitants  de  Lucheux  ne  manquent  pas  de  signaler 
aux  étrangers  comme  curiosité  de  leur  pays  Varère  aux 
mariages,  qui  se  trouve  \  l'extrémité  de  Lucheux  après  le 
belTroi.  Ce  sont  deux  ormes  touffus  assez  rapprochés  et  qui 
se  sont  greffés  à  environ  2"  du  sol,  de  telle  sorte  qu'ils  sem- 
blent ne  former  qu'un  seul  arbre.  L'espace  laissé  entre  eux 
peut  à  peine  donner  passage  à  une  seule  personne  à  la  fois. 
On  trouve  à  Lucheux  des  moulins  à  farine  importants  et 
de  belles  prairies  arrosées  par  la  rivière  la  Grouches,  dont 
las  eaux  fraîches  sont  fréquentées  par  la  Truite  saumonnée. 
Aussitôt  arrivés  à  la  halte  nous  gagnons  Grouches,  petit 
village  insignifiant,  où  nous  trouvons  encore,  à  notre  grande 
surprise,  des  maisons  ik  couvertures  en  chaume,  sur  lesquelles 
pousse  abondamment  le  Sedum  acre  h.  aux  riantes  Heurs 
jaunes  d'or. 

Dans  les  haies,  sur  les  bords  des  fossés  ou  sur  les  petits 
talus,  nous  récoltons  : 

/Egopodium  Podagraria  L, 
Pimpituila  magna  L. 
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Parieiaria  offidnalii  Var,  erecia  Wedd. 

Epilobium  monlanum  L. 

Spirœa  ulmaria  Var.  denudata  Koch  syn. 

Agropyrum  canimim  Rœm  et  Schult.,  et  h  l'exlrémilé  du 
village,  dans  une  haie,  Salix  Smithiana  Wïld.  (planté). 

Au  sortir  du  village  nous  nous  dirigeons  vers  le  bois  du 
Parc  ;  nous  traversons  des  prés  qui  nous  offrent  : 

Pimpinella  magna  h. 

Crépis  biennis  L. 

Galium  palustre  L. 

Juncus  buiboius  L. 

J.  obtvsiflanis  Ebrh.,  et  sur  les  bords  d'un  fossé  Scirpus 
compressus  Pers.  (rare  dans  la  Somme). 

Dans  le  bois  du  Parc  que   nous  parcourons  assez  vile, 
H.  Gopineau,  notre  précieux  guide,  nous  signale  : 

Circœa  luieliana  L. 

Tamut  communis  L. 

Lappa  pubens  (Boreau  FI.) 

Helleborus  viridù  h. 

Nous  cherchons  en  vain   Vaccinum  MyrliUus  L.,  qui   y 
existe  et  nous  trouvons  encore  : 

Epilobium  teti-agonum  {Ep.  adnatum  Griseb.) 

E.  monlanum  L. 

Stellaria  graminea  L. 

Hypericum  hirtulum  L. 

Veronica  officinalis  L. 

Bromut  giganteui  L. 

Pyrola  minor  L. 

Lysimachta  Pfummularia  L. 

/..  nemorum  L. 

Hoia  rubiginosa  L. 

H.  Canina  Var.  Andegavemii  (Coss  et  Germ.  FI.). 

R.  systita  Basl. 

Carex  pallescem  L. 
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Carex  remota  L. 

Nous  quittons  le  bois  du  Parc  et  nous  nous  dirigeons  vers 
celui  de  Robermont.  Dans  les  champs  qui  nous  en  séparent, 
se  présentent  à  nous  : 

Jtantinculiu  arvensit  h. 

H.  PkUonotis  Ëhrh. 

Spergularia  arvcmù  L. 

Vakrianella  Moriionii  D.  C. 

Le  bois  de  Robermont  nous  donne  : 

Lappapubeni  Boreau  FI. 

Hîeracium  sylvaticum  hatk. 

Epilobium  letragonum  L. 

Hyperieum  humifutum  L. 

Pyrnla  rotundifolia  L. 

Bleehnum  Spicant  Rolh. 

LysivuKhia  nemorum  L. 

Pyrola  minor  L. 

AlalisièreduboisTundenous  rencontre  un  seul  pied  du 
pare  Lalkyna  Niasolla  L. 

Dans  les  champs  voisins  Veroniea  penica  Poir.  est  abon- 
dant. Nous  nous  dirigeons  ensuite  vers  la  maison  forestière 
de  la  forfit  de  Luchcux  en  suivant  la  route.  Dans  les  taillis 
voisins,  qui  sont  fort  humides,  nous  voyons  encore  Pitnpt- 
nella  laagna  L.  et  ^gopodium  Podagraria  L.,  ï  fleurs  roses. 

Après  nous  être  reposés  un  instant  nous  nous  installons 
sous  de  grands  sapins  au  bord  d'une  source,  disposés  à  faire 
honneur  &  un  excellent  déjeuner  qui  nous  a  été  envoyé  de 
Lucheux  ;  après  nous  Être  bien  réconfortés,  nous  reprenons 
la  roule  de  Lucheux  par  le  chemin  Ouest  de  la  forêt  en 
longeant  un  ruisseau  qui  coule  i  la  lisière. 

En  quittant  les  sapins  nous  récoltons  : 

Cephalanihera  grandiflora  Babingt. 

Orchà  purpurea  Huds. 

0.  maculaOi  L.,  peu  commun  à  Lucheux, 
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Orehù  conopsea  L. 

Peilia  epiphylla  Corda,  au  bord  d'une  source. 

Sur  uolre  chemin  nous  retrouvons  en  aboodasce  : 

Lyaimachia  Nwnmularia  L. 

L.  nemomm  L.,  puis  plus  loin  quelques  pieds  de  raro 
Chlora  perfoliala  L.,  que  nous  respectons. 

Nous  trouvons  encore: 

Aslragalus  glycyphyllos  L. 

Galium  sylvestre  Var.  glabrum  Kocb. 

Aquilegia  vulgaris  L. ,  très  rare  à  Lucheus,  nous  dit 
M.  Copineau, 

Hippocrepis  comosa  L. 

Roia  dumelonim  Ttuill. 

Atropa  Belladona  L. 

Sambucus  ebulus  L.,  abondant. 

En  arrivant  au  château  nous  visitons  le  fossé  qui  nous 
doone  Melandrium  sylvestre  Rœhl.  ;  nous  trouvons  sur  les 
vieux  murs  Asplenmm  Buta-muraria  L. 

Dans  un  vieux  puits  très  profond,  au  risque  de  se  casser 
le  cou,  les  deux  plus  hardis  d'entre  nous,  en  se  tenant  par 
les  pieds,  arrachent  des  parois,  en  nombreux  et  magnifiques 
exemplaires,  Scolopendrium  officinale  Sm. 

Après  nous  être  rafraîchis  h.  l'hâtol  Ducellier  et  avoir  con- 
templé les  deux  énormes  loups  empaillés,  tués  dans  la  forêt 
par  un  ancËlre  de  notre  hôtelier,  nous  quittons  Lucheux 
par  un  chemin  couvert,  longeant  la  prairie,  où  nous  récol- 
tons comme  dernière  plante  : 

Listera  ovata  R.  Br. 

Nous  arrivons  &  la  gare  du  départ  et  après  avoir  chaleu- 
reusement remercié  notre  aimable  collègue,  M.  G.  Copineau, 
pour  ta  bonne  excursion  qu'il  a  si  bien  dirigée,  nous  rega- 
gnons Amiens. 

Ce  qui  nous  a  charmés  dans  cette  herborisation  des  prai- 
ries de  Lucheux  et  des  bois  environnants,  c'est  que  toutes 


DçiilizedbvGoOglc 


—  H9  — 
les  plantes  que  je  viens  d'énumérer  sonl  réunies  dans  un 
demi-cercle  assez  restreint,  el  que  nous  avons  pu  les  récoller 
sans  presque  perdre  de  vue  le  clocher  de  Lucbeux.  Et  si 
la  récolte  est  heureuse,  la  promenade  n'est  pas  moins 
attrayante  ;  sur  les  coteaux  élevés  les  yeux  contemplent  un 
tableau  des  plus  gracieux.  Je  ne  crois  pas  que  l'on  puisse 
trouver  un  paysage  plus  agréable  à  tous  les  points  de  vue. 
Ledieu. 

Nous  pouvons  ajouter  à  ce  compte  rendu  botanique 
quelques  noms  de  Coléoptères  intéressants  qui  nous  sont 
communiqués  par  M.  L.  Carpentier,  et  dont  plusieurs  n'ont 
pas  encore  été  trouvés  dans  d'autres  localités  de  notre 
départemeq^t. 

Déjà,  une  première  excursion,  faîte  le  2  juillet  1882,  nous 
avait  donné  une  abondante  récolte  d'insectes.  Hais  l'éloigne- 
ment  de  celte  belle  forêt  en  avait  empêché  depuis  l'explora- 
tion. Elle  est  devenue  maintenant  plus  accessible  par  les 
arrêts  de  Grouches-Luchcl  et  de  Bonquemaison  sur  la  ligne 
de  Doullens  à  Prévent,  et  nous  devons  encourager  les  ento- 
mologistes qui  s'intéressent  à  notre  faune  départementale  à 
la  visiter  plus  fréquemment. 

Agabus  biguttatas  01.  Var.  ntgricoUis  Zoubk. 

Bomalola  splendetu  Kr. 

Calops  Alpinus  Gyl. 

Meligetkes  brunnicomia  Sturm. 

M.  bidens  Bris. 

Adi-attus  limbalus  F. 

Podabrus  alpinus  Payk. 

Malthode»  spatkifer  Kiesw. 

DorylomU3  dorsalU  Herbsl. 

Apion  astragali  Payk.  sur  Aslragalus  glycypkyllos. 

A.  columbinum  Germ. 

.4.  ebeninum  Kirby. 
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M'jnckUea  uncinatm  Tboms. 
Magdalînva  violaeetu  h.,  sur  les  pins. 
Crepidodera  airopx  Foud.,  sur  Atropa  Belladonna. 
Tkyamit  serugittosa  Foud. 


DANS  UN  SAINFOIN  DE  SIX  ANS. 

A  Estrées,  pendant  l'été  1892,  on  sentait  en  sainroïn,  sans 
couvert,  un  champ  d'un  demi-hectare,  sur  une  pente  calcaire 
au-dessous  du  bois  Racineuse,  devenu,  en  cet  endroit,  nn 
enclos  de  Pommiers  &  cidre.  Ce  champ  est  limité  à  l'est  par 
te  chemin  verl  de  Remiencourt  k  Sains. 

En  automne  1893,  le  semis  paraissait  plein  d'avenir. 

Or,  le  printemps  suivant,  il  végéta  si  misérablement  qu'il 
fut  impossible  d'y  rien  faucher. 

On  reproche  au  cultivateur  d'être  pessimiste,  voire  même 
un  peu  plaignard.  C'est  aisé  à  dire  !  Retenons  que  les  dé- 
ceptions sont  fréquentes  dans  le  rude  métier.  Et  sans  nous 
réjouir  aucunement,  observons  notre  champ. 

Peu  gênée  par  le  sainfoin,  mêlé  de  pimprencUe,  comme  lui 
simplement  Ihallée,  la  végétation  arvale  y  fut  variée.  J'ai 
noté,  au  4  juin  1893: 

Alytsum  calycinvtn 

Iberii  amara  et  sa  variété  arvatica 

KentrophyHum  lanatum 

Papaver  Argemone 

—  dubivm 

—  Rhœas  sa  variété  slrigosum,  à  lobe  terminal  des 
feuilles  fort,  à  fleurs  grandes  avec  larges  macules, 

Heseda  luteola 

Silène  inflata  el  sa  variété  jmbeteent 

Linaria  supina 

Bfomui  racemosua 
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Teucrium  Bofrys 

ValerianeÛa  Morisonii 

Staehys  gertnanica 

Anthetnis  arvensis 

Onopordon  Aeanthium 

Ajvga  Chamxpityg 

Bunium  bulbocattanum 

Caucalis  daucoides 

halà  lincioria  (ma  première  rencontre  avec  celle  plante), 

enSo,  Reseda  Phyleurtm.  (Une seule  loufTe  qui  a  bien  fleuri 
W  l'ombre  d'un  Cmtaurea  Seabiosa,  mais  qui  n'a  point  reparu 
les  années  saivanles). 

Depuis  1893,  la  pimprenelle  domina  le  sainfoin,  plus  encore 
par  l'épaisseur  des  toufTes  que  par  leur  taille.  Des  herbes  s'y 
fixèrent  rapidement:  Bromm  mollU  H  slerilia,  Barkkawia 
taraxacifolia,  etc. 

Jelesrelrouveaujourd'huigDiaîs  combien  amoindries.  Pour 
prospérer  il  leur  faut  un  terrain  travaillé  ou  une  friche  récente. 
Elles  sont  ta  en  quantilé,surtoutles  Graminées,  mais  courtes, 
grêles,  souvent  pourvues  d'unseutépilie  tel  rarement  de  plus 
de  trois.  Le  fond  de  la  végétation  porte  abondamment  :  Fes- 
luca  rigida,  Agroslis  vulgans,  Poa  compretsa  et  Fesluca  rubra. 
De  grands  emplacements  sont  occupés  par  l'envahissement 
de  Poa  tri'oialis  en  pleine  floraison,  nccompagné  de  PHosella 
vulgaris,  Polenlilla  replans,  Thymus  oulgaris. 

En  nombre  aussi  :  Cichorium  iniybus,  Salvia  pralensis, 
Ajuga  genevensia  Tragopogon  pratense,  Irifolivm  repem, 
et  surtout  procumbem,  Festuca  ooina,  Erynghtm  campeUre, 
Carlina  vulgaris,  Erigeron  acer,  Bromus  erectus,  Veronica 
Chamxdrys. 

La  berge  du  chemin  porte  Medicago  verticolor,  qui  ne  fait 
qu'entrer  dans  te  champ,  ainsi  que  l'inévitable  Brachypodium 
pitmatum. 

Que  reste-t-il  du  premier  semis?  Assez  de  plants  pour  re- 
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marquer  le  champ.  Toujours  est-U  que  le  Sainfoin  y  occupe 
le  premier  rang,  la  Pimprenetle  ayant  ou  disparu  ou  éoor- 
mément  perdu  de  sa  primitive  verdeur. 
11  juin  1898. 

Cb.   DËQUBTAUVaLEB. 


Ouvrages  reçus. 

Zd  Feuille  det  Jeune»  naluralùlet.  Juin  18d8.  —  E.  L.  Bou- 
TiBR.  Sur  lesXanthes  des  murs  d'Europe.  —  E.  Henbt.  Sur 
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Boissonnade. 
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(suite). 
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reclus.  —  h.  DE  Paw.  Méthode  de  conservation  pour  les 
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fossiles  pyriteux.  —  T.  XXXI.  Coshaks.  Appendice  N*  2  au 
calalogue  illustré  des  coquilles  fossiles  de  l'Eocènedes  envi- 
rons de  Paris. 

BuUelin  de  la  Soeiétë  botanique  de  France.  1898.  —  NM  : 
DisHiER.  Conlribulion  à  la  flore  bryologique  des  environs  de 
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Belézb.  Deusiëme  supplément  à  la  florule  des  environs  de 
Monirorl-l'Amaury.  —  Clos.  De  la  place,  dans  la  classification , 
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d'herborisation  Aa\  environs  dé  Senonchez.  (Ëure-el-Loir). 
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le  royaume  de  Saxe. —  H.  E.igelbardt.  Plantes  tertiaires  de 
la  Sardaigne.  — D'  W.  Bebgt.  Noie  sur  la  géologie  de  Saint- 
Domingue.  —  D'B.  ScBORLBR.  Plantes  nouvelles  pour  la  flore 
de  Saxe  en  1896  et  1897.  —  Supplément  à  la  flore  du  BOhmer- 
wald.  —  D' J.  DeicBMiJLLBR.  Une  station  préhistorique  sur  lo 
Praffeustein  dans  la  Suisse  saxonne.  — D'  Erhest  Kaleowskv. 
Sur  un  flion  de  sable  oligocène  k  Laubsitz, 

Millkeilungen  ans  dem  nalurwUsensehaftlichen  Vereiti  fur 
Neuvorpommem  und  Rûgen  l'n  Greifswald-  XXIX°  année.  1897. 
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—  W.  Deukb.  Los  couches  à  Huischeikalk  dans  le  Neubran- 
deabourg  —  Les  couches  à  phouphorites  de  Bomboltn.  — 
6.  W.  MuLLER.  Un  cas  do  castration  volontaire  chez  un 
astracode  (Pkilomelat  brenda  Baid). 

Bulletin  de  la  Société  Vaudoise  des  Sciences  naturelles.  Vol. 
XXm.  N'  126.  —  D'  Bruso  Galli-Valbbio.  Le  poiul  de  vue 
actuel  de  la  parasitologie. 

Verhandlungen  and  MiUheilungen  des  Siebenburgiscken 
Vereins  fur  Naturwissenscha/ten  zu  Hermannstadt .  XL VI' 
volume.  Année  1896.  —  Prof.  Gabriel  Strobl.  Diptères  de 
Transsylvanie.  —  M.  von  Kiuakowicz.  Mollusques  récoltés 
par  le  D' Arthur  von  Sachsenheira  dans  la  mer  blanche  sur 
les  côtes  septentrionales  et  occidentales  du  SpiUberg.  — 
D'  D.  CzEKELius.  Supplément  à  la  Faune  des  Lépidoptères  et 
des  Odonales  de  Transsytvanie.  —  D'  V,.  A.  Bielz  Présence 
du  Tetraa  letrix  en  Transsylvanie.  —  Le  Prokyrakodon 
orientalis,  .un  nouveau  mammirëre  fossile  des  couches 
éocénes  moyennes  de  Transsylvanie.  —  La  Gfy/ikcea  £$la- 
hazy,  son  aire  de  dispersion.  —  M.  Von  Kihakowicz.  Les 
Hyriopodes  de  Transsylvanie.  —  Le  Pelias  berui  Vnr.  Pretter. 

—  Les  pinces  abdominales  des  ForBcules. 

Societas  Entomulogica  de  Zûrich-Bottingen.  Xll*  année 
N"'  23  et  21.  —  G.  Ribbg.  Lépidoptères  nouveaux  de  la 
Nouvelle  Guinée  et  des  îles  Salomon.  —  H.  FHiJpsTORFEn. 
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Abhandlungen  der  Naturivissenschaftlichen  Gesellschafi  «  his  » 
Zu  Bonizen.  1896-1897.  —  D'  P.  Menzbl.  La  Flore  du  Schiste 
politertiaire  de  SuUodilz  dans  la  chaîne  moyenne  de  Boh6me. 
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OBSERVATIONS  HËTËOROLOGIQQE3. 

Station  agronomique  tfAmient.  —  AllilutU  34". 
Août  1&9S. 
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Abrfvialioiii  et  obieriialiotu :  B.  BanrrMqae.  —  Br.  Bmulllinj. —  M.  Eclair.  —01.  b1.  Oetée 
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OBSERVATIONS  MËTËOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amietu.' —  A  ititude  34». 
Septembre  1898. 
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ÀbriviatioiuelobieTvaliont:  B.  Bourra«ine.  — Br.  BrouilUrd.  — Ecl.  Eclair.  —  01.  bl.  Oaléc 
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bjgcoméulque  Hiat  obicr>ét  i  9  b.  dn  dmIId.  —  L'éttldu  ciel  osl  meauié  de  0  t  10,  en  dlxlimei 
j.  _!,._,__,.<    _  j^^  beurn  de  Klell  loal  mcturèei  uec  l'bÊUognpbe  de  ûuapbelt.' 
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Le  Bulletin  est  eavoyé  gratuitement  i  tous  les  Hembrea  payanta  ;  il  est 
■dressé  aui  Sociétés  Bcieati6ques,  par  voie  d'écbauge. 

SOUHAIEE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  8  octobre 
1898,  p.  129.  —  Température  des  eaux  en  Picardie,  par  H.  îî.  Dd- 

cHAUssoï,  p.  131.  —  Ouvrages  reçus,  p.  13T.  —  Observations  mëtéoro' 
logiques,  p.  144. 


EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SËAHCB   GËNÉRALB   DU  8   OCtOBRE    1898. 

Prétidence  de  M.  L.  CARPENTIER. 

En  ouvrant  la  séance,  M.  le  Président  informe  la  Société 
qu'elle  a  perdu  un  de  ses  membres  fondateurs,  M.  Alexandre 
Caron,  décédé  subitement  à  Rucnaisnil  le  35  juillet  dernier. 
Ancien  élève  de  l'iicole  de  Grignon,  M.  Alexandre  Caron  était 
un  agricullçur  distingué,  il  Tul,  pendant  de  longues  années, 
membre  du  Conseil  général  de  la  Somme. 

CoHREaroNDANCE:  :  1°  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruction 
Publique  et  des  Beaux-Arts,  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  États-Unis,  d'Italie,  de  Suède  et  des  Pays-Bas. 

2'  La  u  Smilbsonian  Institution  »  annonce  i'eovoi  d'ou- 
vrages et  demande  accusé  de  réception. 

'i*  Lettre  de  la  Société  départementale  d'Agriculture, 
Sciences  et  Arts  de  la  Dordogne,  invitant  notre  Président  i 

27*  AHMfiE.  9 
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assister  à  l'Assemblée  générale  Hiinnelle  qui  a  eu  lieu  le 
mercredi  7  septembre  1898,  à  huit  heures  du  soir. 

4°  M.  le  PrésideDt  de  la  Société  d'Emulation  d'Abbeville 
adresse  ses  remerciements  à  la  Société  Linnéenne,  pour  l'en- 
voi du  volume  de  nos  Mémoires. 

$"  La  Bibliothèque  de  l'Université  à  Christiania  envoie  à  la 
Société  un  paquet  de  livres  de  ses  publications. 

6*  L'Académie  Hoyale  des  Sciences  et  des  Lettres  de 
Danemark  accuse  réception  de  l'envoi  de  nos  publications. 

7*  Le  Ministère  de  l'Instruction  Publique  envoie  le  pro- 
gramme du  37*  Congrès  des  Sociétés  savantes  de  Paris  et  des 
départfimenls,  qui  se  tiendra  à  Toulouse  en  1899,  durant  la 
semaine  de  Pâques. 

Le  texte  des  mémoires  et  des  analyses  devra  être  parvenu 
avant  le  âO  janvier  prochain,  au  3*  bureau  de  la  Direction  de 
l'Enseignement  supérieur. 

8°  M.  J.  Vallot  fait  hommage  à  la  Société  Linnéenne  d'un 
tirage  à  part,  extrait  des  tïomptes  rendus  de  l'Académie  des 
Sciences,  «  sur  les  plis  parallèles  qui  Torment  le  massiTdu 
Mont-Blanc  u. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  M.  S.  Vallot. 

9"  Lettre  de  M.  le  Maire  d'Amiens  remerciant  la  Société 
pour  le  don  du  Tome  IX  de  nos  Mémoires  1892-98,  qui  a  été 
fait  à  la  Bibliothèque  communale. 

10*  La  Société  Beige  de  Géologie,  do  Paléontologie  et 
d'Hydrologie  envoie  le  programme  et  l'exposé  des  molirs 
d'une  étude  spéciale  au  sujet  de  la  lutte  contre  le  grisou. 

Notre  collègue,  M.  C.  Copineau,  signale  la  présence  du 
Linaria  slrîata  dans  les  champs  &  Hornoy. 

M.  Ledieu  donne  lecture  du  rapport  sur  l'oxcursion  faîte 
à  Lucheux  par  la  Société,  le  3  juillet  dernier. 

Le  Secrétaire-A  d/'oinl, 
P.  Choquart. 
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La  tempâratnre  des  eaux  en  Ploanlle. 

(Obtenations  de  4S97). 
Nous  avons  éUbli  que  Ut.  lourcet  de  la  région  ont  une  (m- 
pinUurt  moyenne  de  i0*,6S  (1),  d'après  plus  de  cent  obser- 
vations faites  à  Hontdidier,  Haagest-sur-Somme  et  Amieas. 
Dans  cette  dernière  localité,  ou  dans  la  banliene,  nous  avons 
surtout  étudié  l'eau  des  Huchers  et  do  Petit-Saint-Jean,  la 
source  de  la  Petile-Hotoie  et  la  Fontaine  des  Frères  dans  le 
quartier  Saint-Roch  ;  la  Fontaine  d'Amour,  près  du  boulevard 
Baraban;  la  Fontaine  de  Berlricourt,  près  de  Longpré-lès- 
A miens  ;  la  Fontaine  Marie-Garon,  dans  le  voisinage  de 
l'Abattoir  ;  les  eaux  du  Pont-de-Metz  servant  pour  l'alimen- 
talion  de  la  ville,  ainsi  que  les  Fontaioes  voisines  de  Saint- 
André  et  de  Sainl-Cyr. 

Les  pompes  et  les  puiu  profonds  donnent  aussi  des  résultats 
intéressants,  ainsi  que  l'eau  courante  des  fleuves  et  des 
rivières. 

En  1897,  H.  Cailly  a  noté  régulièrement  la  température 
de  la  Somme  au  puisoir  de  l'écluse  d'Amiens.  H.  Comte  a 
aussi  continué  ses  observations  de  l'Ancre,  et  déterminé  une 
fois  par  semaine  la  température  du  puits  de  la  fllature 
d'Albert. 

I.  -  Températur*  d«  la  Bomma. 

La  dernière  décade  de  janvier  est  remarquable  ptw  se»  boues 
température»  :  11  fois  le  matin  et  10  fois  le  soir,  l'eau  de  la 
Somme  descend  à  0°,  tandis  que  dans  l'air  on  note,  les  23  et 
24,  les  minima  absolus  de  l'année  :  —6'  à  Rue,  — 6*,3  à 
Albert,  —T  à  Doullens  et  —8'  k  Beaucamps-le-Jeune. 

Ce  maximum  de  Vannée  atteint  seulement  -i-ii'.ô  le  1" 
juillet,  le  4  et  le  5  ao&t.  A  l'abri,  le  maximum  a  eu  Heu  le 
24  juin  :  30°  à  Albert,  32* ,S  à  Arras  et  33°  à  la  SUtion  agro- 


(1)  Butleliu  dt  la  Soeiéli  Linnéenne  (XII,  m&i  1895,  p.  267). 
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nomique,  l'eau  de  la  Somme  n'ayaiil  alors  que  18",3.  Bientôt 
celle-ci  marquait  une  vingtaine  tie  degrés,  et  ce  nombre  était 
atteint  ou  dépassé  28  fois,  dont  6  en  juin,  14  en  juillet  et 
8  en  août. 

Les  observations  de  l'année  1897  sont  résumées  dans  le 
tableau  ci-dessous  : 


MOIS 

!  lElrtHATmES 

nuyeime) 
'    de  la  Sonini». 

lOÏMES 
nwn- 
EneU«s. 

TEIFÉRATDRES  EXTRtIES. 

.«..™ 

kS.b.s 

1 

Janvier 

.  .    l',19 

j»,63 

i'M 

0-du2iau3l     !  3»,5le8l,M,lï. 

Fôvrier 

.  .'  i-,W 

4«,69 

4»,35 

l'Iel".             '  e',5ie»28,27,«. 

Murs  . 

.  .    6»,3i 

T^flS 

6«,70 

3'>le9,                .)0'',5le26. 

Avril  . 

.   .     T,86 

8»,76 

8",31 

5",51es5,7,8.    !  I2»,S  le8  28,  29. 

Mai.  . 

.  .  H",29 

12%I9 

11 ',74 

7"le3.                ll6Me830,31. 

Juin.  . 

.  .!l6».33 

n»,n 

H',lî 

i3Mel9,                :20-le»,25,!6.21,M..' 

Juillet. 

.  .  J8»,66 

19»,67 

ig'.ie 

160  le  8.                '2i",5lel". 

Août    . 

.  .I)8",2a 

19°,03 

IB^tiS 

f6°!eae.              jïis5  1es*,5.      , 

Septemb 

e   .U'.SO 

f5M3 

14",96 

12=16  ai.               IB"  le  1", 

Octobre 

.  .  10°  ,61 

M»,77 

H«,19 

7",5le3l.           !l5«,5iel". 

Novemb 

e    .    fl»,78 

7",93 

7»,35 

4' les  27, 30.       !fO''Ie«l,n,i9,20.| 

Décembr 

e.  .    4S38 

5',3a 

4',83 

0°]e28.              1  8",S  le  16. 

1 

Année  IS 

97.    iO'M 

I0«,83 

10°,45 

0°  du  ai  au 
31  Janvier  et  le 
2fi  Décembre. 

ai«,Slel"Juill. 

et  les  4,  5' Août. 

Ainsi  la  lempéralure  de  la  Somme  a  oscillé  de  0  à  2  /°,5, 
avec  une  uovenne  de  10° ,04  le  matin  et  10*,83  le  soir. 

La  variation  diurne  la  plus  grande  de  chaque  mois  (T-t) 
et  la  difTérence  9  des  moyennes  mensuelles  du  soir  el  du 
matin  sont  les  suivantes  : 
MOIS     J       F      M       A      M'      J'      J'      A-      S       0       N       D 

T-i    ï-     a-    a*    2;b  2*,5    3"    3*     a-     a-    a-,5  3*,5  s- 

e     0»,44  0',69  0',7I  0-,90  0-,90  0',78  l-.Ol  0',8l  O-.SS  I',1D  IM5  0*,94 
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Pendant  la  période  d'été  qui  intéresse  surtout  les  amateurs 
de  bains  froids,  la  Somme  a  eu  au  moins  18*,  53  fois  le  malin 
et  69  fois  le  soir. 

Les  nombres  qui  suivent  permettenl  de  comparer  l'été  de 
1897  ^  celui  des  années  précédentes. 


ÉTÉ 

Tmpératur» 

TupÊaATUHBS  Dt  LA  SOHIIB       || 

NOYENNE. 

ou  iOALIS.            Il 

da 

du 

k  is 

.«r*.. 

àSOdegr*..      1 

l-ALr. 

IftSooimt. 

la  m*tia. 

IB  wir. 

1.  a»U. 

1.  «ic. 

Juin 

18»,B9 

18',72 

6 

12 

) 

5 

Juillet .  .  . 

18<>,82 

19»,16 

28 

31 

3 

14 

Août.  .  .  . 

is^a) 

18*,e2 

19 

86 

S 

7 

Été  de  1897 

18«,57 

18",17 

53 

6» 

9 

26 

-   im 

n«,70 

17»,(W 

23 

40 

6 

13 

—     1895 

I7V3 

I8',28 

43 

84 

6 

19 

—     1694 

)7'.« 

18»,05 

38 

87 

9 

23 

-     1893 

19».3B 

17°,»6 

56 

79 

26 

48 

lorenneidesm 

18»,)  5 

17",90 

42 

ee 

tl 

3B 

II.  —  Températur*  d«  l'Anore. 

La  riïière  d'Ancre  présente  des  variations  moins  grandes 
dans  la  température  ;  il  y  a  eu  un  minimum  de  S"  le  £4  Jan- 
vier el  un  maximum  de  i ô°,7  le  i"  Juillet.  L'écart  total  est 
donc  de  13°,7.  Six  fois  seulement,  du  36  Juin  au  1"  Juillet, 
le  thermomèlre  a  atteint  ou  dépassé  légèrement  13°  ;  75  fois, 
3  en  Mai,  20  en  Juin,  24  en  Juillet  et  28  en  Août,  les  nombres 
obtenus  sont  égaux  ou  supérieurs  à  13°. 

Le  tableau  ci-joint  donne  les  moyennes  mensuelles  de 
1897.  Le  débit  est  eiptimé  en  litres  par  seconde  et  a  été 
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mesuré  avec  la  turbine  de  la  filature  d'Albert.  D'ud  jour  à 
l'autre  la  difi'éreoce  la  plus  grande  est  seulement  0*,B  en 
AoAt  et  20,2  en  Mai  et  Juillet. 

Les  écarts  mensuels  sont  généralement  moins  grands  pour 
l'Ancre,  le  mois  de  Janvier  seul  faisant  exception  : 
MOIS      J       F       M       A      M'      J'      J"      A'      S       0     N      D 
Abcbb  5',7  3*,9    3-,8    4-,9    *-,3    3*,9    3-.T    2',5    3*,6    3-,8    6-    ô*,l 
eoiHB   3',5    5%5    7* .5    7',0    9',0    T.O    S- .5    5- ,5    G'.O  '  8*,0    6*    8*.b 


DÉBIT 

TEOËRÀTDIIE   DE  L'ANCRE.                   || 

MOIS 

l-AHOtE. 

i3tiMr..ni. 

Uigioia. 

U^^ 

Janvier 

.  .      1372 

5',32 

2*  le  24. 

>,1  le  12, 

PéTiier 

.  .      1600 

7«,20 

6'  le  1». 

8',9  le  27. 

Man  . 

.  .      1823 

8«.60 

60,8  le  9. 

10»,6  le  22. 

Avril  . 

.  .      1946 

9',30 

7"  le  8. 

H',91«M,Ï9 

Mai.  . 

.  .      1926 

H»,20 

9»  le  1 *. 

13»,3  le  31. 

Juin.  . 

.  .      183S 

13«,40 

11*,7  1b2I. 

1S»,6le29. 

Juillet. 

.  .      IS23 

13»,10 

12>  les  7,  8. 

i5»,7  le  l". 

Août  . 

.  .      1501 

13«,50 

I2<,3  le  24. 

14».8  le  S. 

Septemb 

n  .     U13 

11>,40 

ft-.l  le  20. 

12-,7  le  2. 

Octobre 

.  .      1287 

9«.M 

7«.7  les  7,  8. 

ll^.Sles  1,3 

Novemb 

■a.  .      1201 

7»,60 

40,8  le  27. 

e>,8  le  19. 

Décemb 

D.  .      US» 

S»,80 

3«,5  le  23. 

8'>,«  le  16. 

Année  i 

97.       1572 

«•,6B 

2»le24JanT. 

15»  ,7 
le  1"  Juillet. 

En  1897,  les  eaux  de  l'Ancre  ont  été  plus  froides  que  celles 
de  la  Somme  pendant  le  semestre  d'été,  c'estTà-dire  du  com- 
mencement de  Mai  à  la  fin  d'Octobre.  La  Selle,  la  Noyé, 
l'Avre  doivent  avoir  un  régime  analogue,  convenant  très- 
bien  au  développement  des  truites. 
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ni.  —  Pnits  de  U  FUatar»  d'Alb«rt. 

La  température  de  feau  dit  puitt  a  varié  de  iO'.S  le  H 
Juillet  à  8'',9  le26  Décembre.  Les 53  observations  del'année 
ont  donné  comme  moyenne  9°,79.  H.  Comte  avait  obteaa 
»*,80  en  1896  ;  9°,55  en  1893  et  g°,80  en  1894. 
Ci-dessous  l'ensemble  des  observations  de  1897  : 
"semaioe    9<',4  le    3  janvier.       27'  semaine  10*, 2  le    4  juillet.  ' 
-    ■  '    ■'  —         _      10",3  le  11     — 

—  IO>,aie  rS     — 

—  10',2  le  SS     — 

—  10»,1  le    1"  août. 

—  10»,l  le   8     — 

—  lO»,!  le  15     — 

—  i(f,\  le  2Î     — 

—  10',1  la  29     — 

—  lOo.O  le    5  Mpt. 

—  1(I»,0  le  12     — 

—  10"  ,0  le  19     - 

—  ICI  le  Ï6     — 

—  10»,0  le    3  octobre. 

—  IO*,0  1elO     — 

—  10«,0  le  \1      - 

—  10»,0  le  24     — 

—  V,9  le  31      - 

—  9»,8  le    7  nov. 

—  9*,8  te  14     — 
~  9»,7  le  21      — 

—  9»,7  le  28     — 

—  9>,7  le    S  d«o. 

—  9»,5  le  12     ~ 

—  9«,2  le  19     — 
26'        —      KI»,2  1eS7     —             92»        —        8»,9  le  26     - 

Les  résultats  mensuels  peuvent  se  résumer  comme  suit  : 
MOIS  J  F  M  A  M'  J'  J"  A'  S  0  N  D 
MoTEMNBS  9- ,3  9',1  9" ,6  9-,T  3',9  lO-.l  10",!  10*,1  llf.O  10* ,0  9- .7  9*,3 
Maiiwa.  .  O-.A  9* .5  9* ,7  9-,8  lO-.O  10>.ï  I0-,3  I0-,1  lO-.I  10" .0  9-,8  9M 
MiM«\..  9',3  9',3  9' .5  9-.7  9-,B  lO-.U  !0-,l  IO*,l  10-,0  9-.9  9'.7  8*,9 
T-t.  ...    0',1    O'.î    0-,*!    O-.l     O-.î    0*,2      0-,l    O',0    O",!     CI  0*,l    0*,B 

La  variation  mensuelle,  qui  est  en  moyenne  de0*,2,  a  été  . 
nuIleenaoûtets'eslélevéeàO'iSpendantleiQoisdedécembre. 


9»,4  le  10 

_ 

9',4  le  n 

— 

9»,3  le  24 

— 

9S3  le  31 

9«,3  le    7  février. 

9»,3  le  H 

— 

9«,4  le  21 

— 

9",8  le  28 

— 

9»,5  le    7  1 

mars. 

«•,6  le  14 

_ 

9»,6  le  21 



9»,7  le  28 

_ 

9'*,7  le    4  1 

ivril. 

9'',7  le  11 

— 

9«,8  le  18 

— 

ft>,8  le  2S 

— 

9*,8  le    2  1 

mai. 

9»,8  le    9 

„ 

9>,9  le  16 

_- 

9',9  le  23 

_ 

IC.O  le  30 

_ 

10-,0  1e    6  juin. 

10«,0  le  13 

10°,0  le  20 

_ 

t0»,2  le  S7 

— 
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IV. 

Noas  résomons  dans  un  dernier  tableau  t'ensemble  des 
moyennes  obtenues,  pendant  la  période  (1894-97). 

Si  nous  calculons  les  constantes  saisonnières  nous  trouvons  : 
TEOtUTDIlE.  PriBlOBpi.     tif.      inbmma.     Blicr. 

Moyenne  de  l'air  (S,  A.) 10",63     n»,86    10«,60     3",10 

Puits  de  la  Blature  d'Albert  .  .  .  .       fi*,M    10<,30     9*,9I     e*,20 

Ancre,  à  Albert,  le  m 9»,4Î    13" .OS      »«,57     tffll 

Somme,  ft6  h.  m iO»,Oe    n«,«    10»,n     3«,53 

Somme,  i«b.  s 11*,18     18',33    H*,OI      4* ,28 

Température  moyenne  de  la  Somme.  10<>,62  H* ,88  <0°,SS  3* ,87 
DifférenceentrelaSommeeli'aif  .  .  — 0«,03  -fO'.OÏ  — 0°,01  -H)",77 
Différence  entre  la  Somme  et  l'Ancre    +0°M  +*°,4!  -)-0°,«0  — 8",B* 


MOIS 

^min- 

urt 
de  l-air. 

pmis 
de  11 
niiUK 

d'Alben 

AHCRE 

lantln. 

1 =*=, 

SOMME 

MlHnan 
leaMB 
entre 

llSODUH 

etriocre. 

.«Ua, 

le  ulr. 

ïïman. 

Janvier  . 

2«,08 

9»,lfl 

5",68 

2°,92 

3',45 

3",  18 

-2",7fl  I 

Février . 

3«,31 

i-fiS 

6°,22 

3»,78 

4*,61 

4»,  19 

-a%44 

Mars  .  . 

8',00 

9«,31 

7»,78 

7°,H 

8»,0I) 

7»,55 

-  0»,67 

Avril  ,  . 

10«,72 

9«,43 

9»,S5 

iO°,28 

ll',4« 

10«,87 

+0*,73 

Mai  ..  . 

13«,23 
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Ain'si,  la'teihpératare  moyenne  de  la  Soninie  est  sensi- 
blement égale  à  celle  de  l'air  ;  la  différence  la  plus  grande  a 
lieu  en  hiver  et  n'atteint  pas  un  degré. 

De  Novembre  à  fln  Mars,  l'Ancre  l'emporte  sur  la  Somme. 
Au  contraire  celle-ci  est  plus  tiède  que  son  afiluent,  d'Avril 
à  Octobre. 

En  terminant  cet  article,  nous  adressons  nos  remercl- 
ments  les  plus  sincères  à  nos  collaborateurs,  surtout  i  M. 
Comte,  qui,  malgré  son  grand  &ge  et  ses  occupations  indus- 
trielles, a  bien  voulu  observer,  pendant  qnatre  années,  la 
température  des  eaux  de  l'Ancre  et  du  Puits  de  la  filature 
d'Albert. 

H.  DUCHAUSSOÏ. 
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OBSERVATIONS   MËTËOROLOGIQUC8. 

Station  agtonomiqué  d'Amient.  —  Altitude  34°. 
Octobre  1898. 
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Total  de  la  pluie  en  millimèlres  :  49,0 

AbréiiialioHi  et  ob$(roatiant  :  D.  Bournique.  —  tir.  BrouUlinl. -'  Ecl.  Eciilr.  —  Ql.  lil.  Gnlm 
LItDche  —  Gr.  Gifle.  —  Kg.  Neige.  —  Or.  Onge.  —  Ton.  ToaneTre.  —  La  tempéniure  du  U 
Somme  est  prise  à  S  b.  du  muIlD  d  il  G  b,  ilu  «air.  —  L'élal  du  ciel,  U  diredloo  da  Tcot,  l'éUt 
bygromMrlqiie  (uni  obiertét  k  9  b,  du  miMo.  —  L'éUl  du  ciel  eEt  mesaré  de  0  A  10,  ea  dliUnu 
de  DébDlotlIJ.  —  Lm  benrea  de  lolell  eodI  menrée»  ktcc  rhUlogrepbe  de  Cuipbell, 
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BULLETIN  mmSUEL 

;V«  311  -  Décembre  1898.  -  27«  Ailée,  r  T.  UV. 


Les  demandes   d'ubooneroent   et   les  cotisationB,  (en   limbrei-poale] ,  à 
U.  le  D'  Shncux,  rue  SM.ouis.  3î,  Amieos. 

Le  Bulletin  est  cnTO^é  gratuitement  à  tous  les  Hembres  payants  ;  il  «st 
adressé  aui  Sociétés  seieotiliqueB,  t>ar  voie  d'écbange. 

SOMMAIRE  :  Entrait  des  Procès-Verbaux  ;  Séance  générale  du  12  Novem- 
bre 1896,  p.  145.  —  Excursion  de  la  Société  Linaét^Dae  tt  Noyelles- 
sur-mer  et  à  la  forêt  de  Crécy,  p.  (46.  —  Programme  du  Congrès  des 
Sociétés  Savantes,  p  152.  —  Ouvrages  reçus,  p.  154.  —  Avis,  p.  159. 
—  Erratum,  p.  159.  —  Observations  météorologiques,  p.  160. 


EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBtUX. 

SÉANCE    GËNI^RALE    DU    12    NOVEMBRK     I89â. 

Président,  de  M.  I..  CARPKNTlKll. 

Correspondance  : 

1'  Lellres  du  Ministër»  de  l'iiislruction  publique  et  des 
Beaus-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages  venant  des  Etals- 
Unis,  d'IUilio  et  de  Belgique. 

S*  L'Académie  des  Sciences,  Lettres  et  Arts  de  Hodène 
fait  part  à  la  Société  Linnéenne  de  la  mort  de  son  président, 
M.  le  professeur  Pielro  Hiccardi. 

3°  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  inrorme  M.  le 
Président  qu'il  a  reçu  et  fait  parvenir  à  leur  destioation  Itis 
166  exemplaires  de  nos  Mémoires  1892-1898. 

A"  La  Société  Littéraire  et  Philosophique  de  Manchester 
accuse  réception  du  Tome  IX  de  nos  Mémoires. 

27*  ANNftE.  10 
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iS*  La  Société  havraise  d'Etudes  diverses  envoie  le  Rëgle- 
inent  du  concours  qu'elle  a  organisé  pour  t898 

6*  liS  <  Smithsonian  Institution  >  annonce  l'envoi  d'ou- 
vrages et  demande  accusé  de  réception. 

M.  Henri  DrouBt  fait  hommage  à  la  Société  Linnéenne  d'un 
tirage  à  part  de  son  travail  sur  les  Unionidés  du  bassin  de  la 
Seine. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  H.  H.  Drouet. 

Notre  collègue,   M.  Duchaussoy,  donne  lecture  de  $on 
•  travail  sur  les  observations  météorologiques  de  MM.Ohandon. 

M.  Gonse  communique  à  la  Société  quelques  échantillons 
de  Srachypodium  pinnalum  à  épitlets  assez  longs  et  forlemenl 
recourbés  (forma  comieulata),  d'autres  à  épiUels  bien  déve- 
loppés et  réunis  2^  ensemble  (forma  ramota),  provenant  de 
la  sapinière  de  Poix,  ainsi  que  deux  pieds  de  Brackypodium 
silvaticum  &  épillets  également  réunis  2-3  ensemble  (forma 
ramosa),  recueillis  à  Dury,  au  bois  du  Crocq. 

H.  ComiDont  donne  lecture  de  son  rapport  sur  l'excursion 
faite  par  la  Société  le  14  juillet  dernier,  &  Noyelles-sur-mer 
et  à  la  foret  de  Grécy. 

Le  Secrétaire-Adjoint, 
P.  Choquart. 


Excursion  de  la  Société  Llnnéenne 
A  Noyelles-aur-mer  et  à  la  forât  de  Crécy, 

LE  14  Juillet  1S98. 

Cette  excursion  était  plutftt  une  promenade  ayant  pour 
but  la  reconnaissance,  au  point  de  vue  botanique,  de  U 
localité  de  Noyelles-sur-mer,  depuis  longtemps  non  visitée 
par  la  Société  et,  comme  actuellement  im  chemin  de  fer, 
partant  de  Noyelles,  traverse  une  partie  de  la  forêt  de  Crécy 
et  s'y  arrête,  il  avait  été  décidé  que  l'après-midi  serait 
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coDucrée  à  l'exploration    de    cette  partie  que  nous  ne 
connaissions  pas. 

Le  trajet  en  chemin  de  fer  jusqu'à  Noyelles  parait  très 
court,  car  chacun  en  prollte  pour  rappeler  les  plantes  qu'il 
a  pu  récolter  dans  la  région  traversée  et  d'ailleurs  M.  Gonse 
nous  fait  un  véritable  cours  de  géographie  botanique  en 
nous  signalant  les  plantes  spéciales  aux  marais  d'Ailly-sur- 
Somme,  de  Picquigny,  de  Longpré,  de  Long,  de  Fontaine 
que  nous  traversons  successivement  et  qu'il  y  a  récoltées 
maintes  fois.  Abbeville  est  franchi  et  dès  Porl-le-Grand  on 
aperçoit  les  prés  salés  ;  par  la  portière  nous  arrivent  des 
senteurs  marines  apportées  par  la  brise  du  malin. 

M.  GoDse  aous  signale  les  plantes  intéressantes  trouvées 
autrefois  à  Noyetles  el  que  l'on  pourra  peut-être  récolter 
encore,  car  la  localité  perd  de  jour  en  jour  de  son  intérftt 
botanique,  chaque  année  sur  les  deux  rives  de  la  baie  de  la 
Somme,  une  grande  étendue  de  terrain  étant  mise  en  culture, 
au  moyen  d'endiguements. 

Au  moyen-Age,  les  eaux  vives  de  la  marée  inondaient 
librement  les  rives  de  la  baie  jusqu'au  port  d'Abbeville; 
depuis,  des  levées  latérales  ont  de  beaucoup  diminué  l'éten- 
due de  l'estuaire  et  de  vastes  plages  ont  été  converties  en 
prairies. 

Il  en  a  été  de  même  pour  toute  la  partie  du  département 
comprise  entre  la  Somme  et  l'Autbie,  le  Marquenterre,  qui 
est  de  formation  récente.  Au  xvn°  siècle  encore,  ta  Somme, 
l'Aulhie,  la  Maye  s'épanchaient  librement  sur  cette  grande 
surface  et  la  ville  de  Rue,  aujourd'hui  à  10  kilomètres  du 
rivage  était  un  port.  Les  paysans  picards,  imitant  les  Fia- 
mands  do  Dpnkerque  et  de  Nieuport,  ont  agrandi  leur 
domaine  par  la  conquête  de  ces  terres  inondées,  à  l'aide 
d'un  ingénieux  système  d'endiguements.  En  effet,  toutes  les 
routes  du  Marquenterre  ne  sont  autre  chose  que  d'anciennes 
levées  établies  contre  la  mer. 
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~  -Ad' Moyen- de  Tassés  d'écoulement,  de  digues,  de  «  ren- 
clôtures  s  le  pays  a  été  complélcment  assaini.  Le  sable  des 
dÙle¥flM  pKr  les  "  Oyats  "  a  aussi  contribué  à  l'ezhausse- 
itiént  db  l'ancien  lac  marin,  aujourd'hui  véritable  polder 
ïASsî  fertile  que  ceux  de  Hollande  et  comme  eux  région 
d'hértAges  et  d'élevage. 

A'ctifeHemettf  l'estuaire  proprement  dit  de  la  Somme 
coRimence  prés  de  Port-le-Grand,  à  une  petite  dislance  du 
gué  de  Blftnquetaque,  célèbre  dans  l'histoire  par  le  passage 
de  l'al-iiiée  anglaise  guidée  par  le  traître  Gobin  Agache, 
varlet  de-Mons-en-Vimeu. 

Mais  nous  arrivons.  On  aperçoit  de  plus  en  plus  distincte- 
ment et  dans  toute  sa  longueur  l'eslacade  du  chemin  de  fer 
de  Saini-Valery.  Voici  Noyelles-sur-mer,  petit  village  de 
73& habitants  entouré  de  beaux  p&turages,  autrefois  couverts 
par  la  mer  qui  venait  battre  ses  jardins  et  pénétrait  dans  le 
vffla^  par  le  lit  du  ruisseau  Le  Dien  que  nous  côtoierons 
tout  à  l'heure. 

Sur  le  territoire  de  ce  village  subsistent  trois  tombelles 
celtiques,  que  la  charrue  a  rendues  presque  méconnaissables. 
On  y  voit  eilcore  l'emplacement  d'un  chAteau-fort  qui  joua 
un  certain  rAle  dans  les  guerres  dont  le  Ponthien  fut  le 
thé&tre  au  xiV  siècle. 

QBittânt  la  gare,  nous  prenons  la  route  du  Crotoy  qui 
cobpe  la  voie  ferrée  avant  la  station  ;  nous  obliquons  vers  la 
gauche  pour  entrer  dans  les  prés  salés  par  un  petit  chemin 
vert  bordé  de  fossés  oîi  nous  récoltons  : 

Apium  graveolem  L. 

{talitim  elongatum  Presl. 

Ranmculua  buibo$tu  L.  (très  velu) 
parmi  d'autres  plantes  plus  communes. 

Les  p&tures  sont  peu  intéressantes  à  parcourir,  tondues 
et  retondues  par  vaches  et  moutons,  qui  nous  regardent 
vaguement,  un  peu  étonnés  ;  un  magnifique  taureau  noir 
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s'avance  vers  nous,  l'air  peu  connnode  ;  .heuraïuemeât  que 
la  barrière  nous  sépare. 

Sur  la  gauche,  daQs  une  petite  mare  Toisîœ  on  trouve: 

Juncta  èufonius  L. 

Hanuneuim  Iricophyllux  Gbaix. 

H.  tcekratu*  L.  et  sa  tttnélé  piibescem 

R.  fiammuia  L. 

De  la  digue  qui  conlourne  la  baie  protégeant  les  cultures 
voisines  contre  les  eaux  de  la  marée,  Saint-Valery-sur- 
Sorame  nous  apparaît  très  nettement  dans  son  cadre  de 
verdure  et  nous  découvrons  toute  la  baie  couverte  parles 
eaux  de  la  mer  ;  quelques  voiles  apparaissent  à  l'horizon,  le 
ciel  est  d'un  bleu  très  pur,  l'air  transparent,  le  paysage  est 
magnifique. 

Notons  en  passant  de  nombreuses  touffes  à'Artemùia 
maritima  non  fleuri,  et  sur  le  c6té  de  la  digue  opposé  &  la 
mer. 

Eryngium  marilimum  L. 
mais  cette  jolie  plante,  si  décorative,  n'est  pas  encore  fleurie 
et  parée  de  ses  belles  teintes  bleues.  Descendant  sur  le  sable 
vaseux  qui  forme  le  fond,  nous   longeons  le  ruisseau  Le 
Dien  qui  nous  conduira  à  l'estacade. 

Sur  les  bords  croissent  : 

Spergularia  marina  Boreau. 

S.  margitutla  Boreau. 

Plantago  coronapia  L. 

Giycerin  maritima  M.  et  K. 

SoHcomia  herbacea  L. 

Chenopodina  maritima  Moq.  Tand. 

M.  Ledieii  voyant  ses  collègues  tout  occu|)és.à  leurs 
récoltes  les  prend  en  instantanés  dans  <]îfï6reDtes- positions. 

Nous  sommes  à  l'estacade,  le  temps  nous  manque  .pour- 
aller  plus  avant  dans  la  baie,  où  d'ailleurs  la  végétation-est 
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rare.  Nous  obliquons  vers  la  droite  en  suivant  le  talus  du 

chemin  de  fer. 

:  Une  belle  plante  nous  apparaît, 

Glaucium  fiavum  Gi-antz. 

Autrerois  asset  abondant  dans  cette  région,  mais  pillé 
chaque  année  par  les  baigneurs  qui  ont  remarqué  sa  jolie 
fleur  jaune  et  ses  fruits  bizarres,  le  Pavot  cornu  se  fait  rare. 
Bn  même  temps  notons  : 

Hordeum  marilimum  With. 

Fettuea  temiifolia  gibtti. 

Senecio  erucifolùa  non  fleuri. 

7'Artncta  flirta  V.  arenaria. 

Diantkus  prolifer  L. 

/^ian/a^omarifttnaDesf.dontunpiedavaitlfisépîsbifurqués. 

lepturus  (iliformis  Trin. 

Fettuea  duriv3cula  S.  V.  glauca  C.  et  G. 

Armeria  marilima  Willd. 

Mais  l'heure  nous  presse  et  la  faim  se  fait  sentir;  nous 
suivons  de  nouveau  le  fossé  bordant  le  chemin  pris  précé- 
demment, et  nous  récoltons  : 

Juncus  Gerardi  Lois. 

Carex  wlpina  L. 

(llyceria  distant  Whinbg. 

Scirput  marilimut  L. 

Nous  déjeunons  à  Noyelles,  puis  prenons  te  train  pour 
Crécy.  A  la  station  de  Forèt-l'Abbaye  M.  Brandicourt  nous 
rejoint. 

Le  train  roule  en  pleine  forêt  et  bientdt  nous  sommes  à  la 
station  de  Grécy-Forét. 

M.  Cacheleux,  instituteur  à  Bernay  et  membre  de  la  Société, 
nous  attend  et  va  nous  guider.  Sur  son  chemin  il  a  récolté, 
pour  nous  les  offrir,  quelques  plantes  peu  communes, 
notamment  : 

Ané-otiemum  officinale  AU. 
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Pedicuiaris  $ilvatiea  L. 

Disposant  de  peu  de  temps,  nous  explorons  les  allées  et 
massifs  Toisias  de  la  station.  Presque  aussitôt  sur  le  côté 
droit  de  l'allée  traversant  la  voie,  immédiatement  après  la 
halte,  nous  trouvons  en  abondance 

PolentiHa  mixta  Nolte, 
à  côté  des  P.  reptatis  et  J'ormentiUa. 

La  chaleur  est  accablante  ;  taons  et  moustiques  s'acharnent 
après  nous  sans  craindre  la  fumée  ni  les  mouchoirs  agités 
furieusement;  sans  doute  que  notre  épiderme  leur  semble 
bien  tendre,  car  ils  s'en  donnent  à  cœur-joie.  Pour  leur 
échapper  nous  pénétrons  dans  le  jeune  taillis  et  récoltons  : 

DigitalU  purpurea  L. 

Pedicuiaris  sUvalica  L. 
plantes  caractéristiques  des  terrains  siliceux. 

Epilobium  spicatum  Lamk. 

Seneeio  sitvatieui  L. 

Androsxmum  officinale  AU. 

Veronica  Chamsedryi  L.  var.  pilota  Bentb. 

ftubus  Idseta  L. 

Blechnum  Spicant  Rolh. 

Gnaphalium  iilvalicun  L. 

Hypericum  kumifusum  L. 

Feeluca  helerophylla  Lam. 

Danlhonia  decwnbens  D.  G. 

Carez  remota  L. 

Deschampsia  flexuosa  Nées. 

La  partie  de  la  forêt  que  nous  explorons  est  de  beaucoup 
moins  bonne  pour  les  botanistes  que  celle  qui  se  trouve  du 
côté  de  Bernay,  ce  qui  d'ailleurs  n'a  pas  empêché  la  récolte 
d'être  excellente  pour  quelques-uns  d'entre  nous. 

Après  une  pose  bien  méritée  k  la  halte  de  Crécy-Forêt, 
nous  disons  adieu  et  merci  à  M.  Cacheleux,  puis  nou.s 
grimpons  dans  le  train  qui  nous  ramène  à  Amiens  où  l'on 
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se  sépare  fort  satisrait  de  la  journée  et  eh  se  donnant  rendez- 
Tomt-bientôt. 

,'  .         .  V.  COMJIONT, 

Profeueur,  Directeur  £  Ecole  aimexe. 


PROGRAMME 

DU  œNGUÈS  DES  SOCIÉTÉS  SAVANTES 

DE  PARIS  ET  DES  DÉPARTBMKNTS 

QUI  8G  TIBKDRA  A  TOL'LOUEB  EN  1899 

SECTION  DES  SCIENCES 

1"  Des  gisements  de  phosphate  de  chaux.  Fossiles  que 
l'on  y  trouve. 

3*  Hiaéraux  que  l'on  rencontre  dans  la  région  pyrénéenne. 
Examen  spécial  des  gisements  de  ces  minéraux. 

3*  Etude  des  sources  thermales  Trançaises 

4*  Du  mode  de  remplissage  des  caveroes. 

5*  Régime  des  cours  d'eau.  Inondations  ;.alluvions. 

6°  Recherche  de  documents  anciens  sur  les  observations 
météorologiques  en  France  et  sur  les  variations  des  cultures. 

7*  Agriculture  dans  le  sud-ouest  de  la  France. 

8*  Répartition  des  Salmonidés  dans  le  bassin  de  la  Garonne. 

9°  Monographies  relatives  à  la  Taune  et  à  la  flore  des  lacs 
Trançais. 

(0*  Faune  et  flore  des  eaux  souterraines. 

fi"  A  'quelles  altitudes  sont  ou  peuvent  être  portas,  dans 
les  Pyrénées  et  le  Massif  central,  les  cultures  d'arbres  frui- 
tiers, de  prairies  artiflcielles,  de  céréales  et  de  plantes 
herbacées  alimentaires  ? 

'12*Pholographie  des  parties  invisibles  du  spectre.  Résultats 
obtenus  et  propositions  de  méthodes  nouvelles. 

13°  De  l'action  de»  difi'érents  rayons  du  spectre  sur  les 
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plaques  photographiques  sensibles.  Photographie  ortho- 
chromatique.  Plaques  jouissant  de  sensibilité  comparable  à 
celle  de  l'œil. 

U*  Recherches  relatives  à  l'optique  photographique  et 
ans  obturateurs. 

15*  Recherches  sur  la  préparation  d'une  surface  photo- 
graphique ayant  la  finesse  de  grain  des  préparations  anciennes 
(collodion  ou  albumine)  et  les  qualités  d'emploi  des  prépa- 
rations actuelles  au  ^élatinobroniure  d'argent. 

16*Etude  des  réactions  chimiques  et  physiques  concernant 
l'impression,  le  développement.  Je  virage  ou  le  fixage  des 
épreuves  négatives  et  positives.  Influence  de  la  température 
sur  la  sensibilité  des  plaques  photographiques,  leur  conser- 
vation et  le  développement  de  l'image. 

n*  Etudes  astronomiques  et  météorologiques  par  la  pho- 
tographie. 

IS"  Recherches  sur  les  méthodes  microphotographiques  ; 
applications  notamment  aux  études  faistologiques  et  mé- 
dicales. 

19"  Perfectionnements  à  apporter  aux  méthodes  stéréos- 
copiques. 

20°  Les  sanatoria  d'altitude  et  les  sanatoria  marins. 

âl*  De  la  constitution  chimique  et  micrograpbique  de  l'air 
lors  des  épidémies. 

32*  Des  moyens  de  contr6le  pouvant  assurer  la  salubrité 
et  l'innocuité  des  substances  alimentaires. 

i3'  De  l'acti  no  mycose,  son  développement  et  les  divers 
traitements  de  cette  maladie. 

34°  Des  épidémies  de  peste  et  des  mesures  prophylactiques. 

25"  Des  moyens  les  plus  pratiques  d'assurer  la  désinreclion 
dans  les  petites  localités  et  les  campagnes  à  la  suite  des 
maladies  infectieuses. 

26"  De  la  survivance  de  la  lèpre  dans  la  région  pyrénéenne. 
Modalité  sous  laquelle.eile  se  présente. 
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Ouvrages  reçns  : 

Ch.  Janet.  Etudes  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes  et  les 
Abeilles,  notes  16,  17  et  18.  —  Sur  l'emploi  des  désioeuces 
caractéristiques  dans  Ibs  dé  nom  i  nation  s  des  groupes  établis 
pour  les  clasH&ca lions  géologiques.  —  Les  habitations  à  bon 
marché  dans  les  villes  de  moyenne  importance.  —  Sur  un 
organe  non  décrit  servant  à  la  fermeture  du  réservoir  du 
venin  et  sur  le  mode  de  fonclionnement  de  l'aiguillon  chez 
les  Fourmis.  —  Sur  une  Cavité  du  tégument  servant,  chez 
les  /Hyrmicins,  à  étaler,  au  contact  de  l'air,  un  produit  de 
sécrétion.  —  Réaction  alcaline  des  chambres  et  galeries  des 
nids  de  Fourmis.  Durée  de  la  vie  des  Fourmis  décapitées. 

—  Notice  sur  les  travaux  scientifiques  présentés  à  l'Académie 
des  Sciences  au  concours  de  1896  pour  le  prix  Thore. 

.  La  Feuille  des  Jeunet  Naturalistet.  1898.  —  Novembre  : 
Eugène  Simon.  Etude  sur  les  Arachnides  de  la  région  des 
Maures  (Var)  —  Emile  Anfbie.  La  Chouette  laponne.  —  A. 
Doixpus.  Le  congrès  zoologique  de  Cambridge  (Un).  —  Notes 
spéciales  et  locales.  —  Décembre  :  Paul  Fallary.  Les  Cyclos- 
tomes  du  Nord-Ouest  de  l'Afrique.  —  Jacquicb  Depbat.  Noie 
sur  le  Crétacé  des  bassins  d'effondrement  de  la  vallée  de 
rOgnon  et  de  la  Sadne.  —  G.  de  Rocquigny-Adahson.  Géoné- 
mie  de  Salumia  pyri.  Limite  de  son  extension  en  Russie. 

—  M.  Pic.  Diagnoses  de  Coléoptères  Malacodernes  et  notes 
diverses.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Uniotiidés  du  Bassin  de  la  Seine,  par  Hbniu  DrouÊt,  1898. 

Revue  des  Travaux  scientifiques.  T.  XVIll,  N"  6.  7,  8,  9. 

Société  de  secours  des  Amis  des  Sciences.  Compte  rendu  du 
38*  exercice. 

Hevue  générale  de  èolaniifue.  Octobre  1898.  —  Lbclbrc  du 
Sablon.  Recherches  sur  les  réserves  hydrocarbonées  des 
bulbes  et  des  tubercules  (suite).  —  A.  Prunet.  Recherches 
sur  le  Black  Rot  de  la  Vigne.  —  Marin  Moluard.  Revue  des 
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Travaux  d'anatomie  végétale  parus  eo  <895  et  1896.  — 
Novembre:  Edouard  de  Jahczevski.  Etudes  morphologiques 
sur  le  genre  Anémone  L.  ~  Lecibbc  du  Sablon.  Recherches 
sur  les  réserves  bydrocarbonées  des  bulbes  etdes  tubercules. 
—  L.-.M.  Mathuchot.  Revue  des  travaux  sur  les  Champi- 
gnons publiés  en  1894,  1895,  1896  et  1897.  —  Maris  Mol- 
UARD.  Bévue  des  travaux  d'anatomie  végétale  parus  en  1895 
et  1896.  —  Décembre  :  Jakob  ëriksson.  Etude  sur  le  Puccinia 
Ribii  De.  des  Groseillers  rouges.  —  Edouard  de  Janczbwski. 
Etudes  morphologiques  sur  le  genre  Anémone  L.  (un).  — 
Leclbbc  du  Sabloh.  Recherches  sur  les  réserves  bydrocar- 
bonées des  bulbes  et  des  tubercules  (Bn).  —  L.  Matrucbot. 
Revue  des  travaux  sur  les  Champignons  publiés  en  1894, 
189S,  1896  et  1897  (suite).  -  Marin  Moluard.  Revue  des 
travaux  d'anatomie  végétale  parus  en  1895  et  1896. 

Société  botanique  des  Deux-Sèvrei.  Flore  du  Haut-Poitou, 
2<  partie,  5°  livraison. 

Bulletin  de  la  Société  de  Borda.  :23°  année,  3'  trimestre. 
Ë.  Lai'Kthére.  Flore  du  département  des  Landes  (suite). 

Comité  des  Travattx  historiques  et  scientifiques.  Comptes 
rendus  du  Congrès  des  Sociétés  de  Paris  et  des  Départe- 
ments tenu  à  la  Sorbonne  eo  1898.  Section  des  Sciences. 

Builelin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  et  d'archéologie 
de  CAin.  1898,  n°  H.  —  Abbé  J.  Fraï.  Herborisation  à  la 
Grande  Chartreuse.  —  J.  Bozon.  NoUce  sur  la  végétation  des 
environs  de  Coligny.  —  J.  Toubmbh.  Esquisse  géologique  de 
ifuelques  terrains  remarquables  du  département  de  l'Ain. 
Trias  et  Infralias. 

Bulletin  de  l'Association  française  de  Botanique.  Novembre 
1898.  —  L.  GinoD.  Observations  sur  le  Vakrianella  cufnili- 
fera  Le  Grand.  —  D'  X.  Gillot.  Contribution  à  l'étude  des 
Orchidées.  —  H.  Sudre.  Excursions  batologiques  dans  les 
Pyrénées. 

Bulletin  de  la  Société  Botanique  de  France.  1898,  a"  3,  4. 
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—  Jbanpekt.  Herborisations  parisienoes.  —  Gaatin.  Signi- 
âcatioD  du  Dombre  et  delà  symétrie  des  faisceaux  libéra- 
ligneux  du  pétiole  dans  la  mesure  de  la  perfection  des 
espèces  végétales.  —  Picqubnahd.  Les  Licbens  foliacés  et 
fruliculeux  des  forêts  du  Finistère.  —  Fraschet.  Un  nouveau 
genre  de  Primulacées  de  la  tribu  des  Hottouiées  (Ompbalo- 
gramma).  —  Candabgv.  Flore  de  l'Ile  de  Lesbos  —  N*  5: 
Van  TiBGBEH.  Structure  du  fruit,  germination  et  structure 
de  la  plantule  de  la  Nuytsie.  —  Picquenabd.  Note  sur  l'Ane- 
morne  fiobinsoniana.  —  Gandoger.  Plantes  nouvelles  pour  la 
flore  de  la  Russie  et  de  l'Europe  orientale  —  Battandier. 
Notes  sur  quelques  plantes  d'Algérie.  —  A.  Chatin.  Du 
nombre  et  de  la  symétrie  des  faisceaux  libéro-ligneux  du 
pétiole  dans  la  mesure  de  la  perfection  des  espèces  végé- 
tales. —  Rour.  Notices  botaniques.  —  Caxus  et  Jëanpebt. 
Faits  nouveaux  concernant  les  Saules  des  environs  de  Paris. 

—  Debbay.  La  maladie  de  la  brunissure  {Pseudo-Commis 
Vilis).  —  RozE.  Des  Rbizotomes,  les  premiers  botanistes 
grecs.  —  Mer.  Des  variations  qu'éprouve  la  réservé  amylacée 
des  arbres  aux  diverses  époques  de  l'année.  —  PicQUENABn. 
Deux  Lichens  nouveaux  pour  la  flore  du  Finistère. 

HvUelia  de  la  Société  enlomologique  de  France,  1 898.  N°  15  : 
M.  as  Vaulogbh.  Diagnose  d'un  genre  nouveau  de  Dynasti- 
des  du  Sahara  algérien.  —  A.  Haffbat..  Diagnoses  de  trois 
Psélaphides  nouveaux.  —  F.  Trouessart.  Diagnoses  préli- 
minaires d'espèces  nouvelles  de  Sarcoptides  plumicoles.  — 
\j.  Bbdsl.  Diagnose  d'un  nouvel  Hydraena  des  Alpes  fran- 
çaises, —  N"  16:  E.  Behgroth.  Description  de  deux  Rédu- 
viides  nouveaux.  —A,  Chobaiit.  Description  d'un  Eumol- 
pide  nouveau  du  Sabara  algérien.  —  E.  Troueesabt. 
Diagnoses  préliminaires  d'espèces  nouvelles  de  Sarcoptides 
plumicoles,  —  M-  Pic.  Description  de  deux  Lupervs  nouveaux. 

—  E.  Flbutiaux.  Not€  rectificative  sur  le  genre  Phanerockila. 

—  N'  17  :  U.  REfiiMBART.  Captures  de  divers  Dyliscides  de 
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Pnince  et  des  Alpes.  —  E.  Trouessadt.  Diagnose»  prélimi- 
naires d'espèces  nouvelles  de  Sarcoplides  plutiiicoles.  — 
H.  DU  BuYSSOit.  Description  d'une  espèce  nouvelle  d'Elaté- 
ride.  —  L.  Fairhaire.  Descriptions  de  trois  Histéridas 
myrmécDphiles  de  Madagascar.  —  J.  de  Joannis.  Note  sur 
quelques  espèces  àe  Satumiid,-e  du  genre  Tropaea.  —  N*  18: 
Ë.-L.  Bouvier.  Lithadia  Digueli,  nouveau Crustacé  brachioure 
de  la  Tauiille  des  Leucosiidés.  —  V.  Bertbouhieu.  3"  Supplé- 
ment aux  Ichneu  mon  ides  d'Europe.  —  M.  Pic.  Diagnoses 
d'une  variété  nouvelle  de  Phytœcia.  Notes  synonymiques  et 
rectiflcalioDs  sur  divers  Coléoptères.  —  L.  t'AiniiAiTiB.  Des- 
cription de  Psélapbiens  myrmécophiles  de  Madagascar. 

Bulletin  scientifique  de  la  France  et  de  la  Belgique.  T. 
XXXI.  —  M.  Gaullehv  et  Félix  Mesnil.  Eludes  de  Morpho- 
logie externe  chez  les  Annélides.  —  La  famille  nouvelle  des 
Lévinséniens .  Revision  ries  Anciens;  afHnilés  dos  deux 
ramilles.  — Les  Apistobranchiens.  -  R.  Florestin.  Sur  an 
nouvel  Infusoirc  holotriche,  parasite  des  Phascolosomes, 
Criptorhilum  Cuenoti.  —  G.  Gerbeh  Kieffer.  Androdiscle 
du  Phyllirea  anguslifolia  L,,  cl  essai  sur  la  filiation  des 
Pkyllirea  de  la  région  méditerranéenne.  —  G.  Ghavier- 
Contribution  à  l'étude  de  la  trompe  des  Glycériens.  —  H. 
KiEHLER.  Echinodermes  recueillis  par  \' Investigator  dans 
l'Océan  Indien  :  Dixième  mémoire,  les  Ophiures  littorales. 

—  J.  KuNSTLKB,  Observations  sur  le  THckomoiua  intesliitalis. 

—  L.  LËGBfl.  Etude  sur  les  Coccidies:  évolution,  relation 
avec  les  Grégarines,  classiRcation.  —  A.  Michel.  Recherches 
sur  la  régénération  chez  les  Annélides.  —  P.  Pëlseneer.  Sur 
la  morphologie  des  branchies  et  orifices  rénaux  et  génitaux 
des  Chitons.  —  V.  Willkm.  Résumé  de  nos  connaissances 
Kur  la  physiologie  ries  Céphalopodes. 

Société  des  Sciences  et  Arts  de  Vitry-lt-françots.  T.  XVIll. 
1R93  ù  iSdCi.  —  E.  DuTERTRB.  Les  stations  naturelles  des 
Champignons  et  leurs  spores. 


ilizedbv  Google 


—  *88  — 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  la  France, 
Novembre  1898.  —  de  Rocquignï-Adahson.  Les  falaises  de 
Puys.  Le  genre  Adansonia.  —  Château.  La  flore  du  canal  de 
Doingt.  —  Lassimonkb.  Une  Rose  monstrueuse. 

Bulletin  de  la  Société  d'Etudes  scientifiques  de  l'Aude.  T.  IX. 

—  L.  Gavov.  Catalogue  des  Insectes  coléoptères  trouvés 
jusqu'à  ce  jour  dans  le  département  de  l'Aude.  —  D'  Petit. 
Les  Hieracium  de  l'Aude. 

Société  académique  de  C arrondissement  de  Boubsgne-sur- 
mer.  Mémoires  T.  18*.  —  Bulletin  trimestriel  1896,  n"  5, 
189.7-J868,  n°6. 

Conseil  général  de  la  Somme.  Session  d'Août  1898.  — 
Rapports  du  Fréret,  de  la  Commission  départementale  et 
des  Chefs  de  Service.  —  Procès-verbaux  dus  délibérations. 

Omis.  Bulletin  du  Comité  omithologique  international.  T.  IX, 
nT  —  B""  d'Hamonville.  Revue  des Oiseauxqui  au  moment 
de  la  mue  perdent  la  faculté  de  voler.  —  Ë.  Ahrigoni  Degu 
Oddi.  On  Iwo  hybrids  Ducks  in  Count  Niuni's  collection  at 
Venice.  —  (^u.  Van  VmupEN.  Observations  ornithologiques. 

—  L.  Ternieh.  Etude  sur  la  dislribulion  géographique  des 
Bécassines  et  sur  leurs  migrations. 

Bulletin  de  la  Société  belfortaine  d'Emulation.  N*  17.  — 
BoHNAïMË.  Contribution  à  la  flore  du  territoire  de  Belfort. 

Bulletin  de  la  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de 
Nimes.  Janvier-Juin  1898.  —  Jean  Pader.  Note  sur  un  calcul 
trouvé  à  l'autopsie  d'un  cheval.  —  Galien  Mingaud.  Le 
Castor  du  Rhône.  —  Stanislas  Clëhekt.  La  Sarcelle  angusti- 
roslre  dans  le  Gard.  —  Gauen  Mi.\gaud.  Une  légende  sur  les 
Couleuvres.  —  Gustave  Caban>^s.  Note  relative  à  un  cas  de 
tératologie  végétale  observé  à  Nimes  sur  des  poires  déve- 
loppées en  Octobre-Novembre  1897.  —  Lombard  Dumas. 
Floraisons  automnales  dans  le  Gard.  —  Jean  Fader.  Note 
sur  une  troisième  phalange  de  cheval  provenant  de  la  grotte 
de  la  Salpétriëre.  —  D'  Paul  Raïmond.  L'Age  du  Cuivre  en 


DçiilizedbvGoOglc 


—  189  — 
France.  L'époque  Durrorlienne.  —  Jean  Pader.  Des  Aaper- 
gitius  nu  point  de  vue  botanique,  géologique  et  patholo- 
gique —  LOHBABD  Dumas.  Supplément  au<E  observations  de 
Barrandon  sur  la  flore  du  Gard.  —  Jules  Gal.  L'urine  du 
Gaslor.  —  Jean  Padeh.  La  coupe  des  cheveux  est-elle  une 
cause  escitatrice  de  la  pousse  de  ces  productions?  —  Galien 
MiKGAUD.  Le  Carabus  bifasciatus  dans  les  environs  de  Nîmes. 
—  Jules  Gal.  Etudes  sur  les  vers  à  soie  [2°  note).  — Gustavr 
Cabanes.  Catalogue  des  végétaux,  légumes,  arbres,  arbris- 
seaux, plantés  sur  le»  promenades,  dans  les  squares  et 
jardins  publics  de  Nimes.'      " 

.4  nnales  de  la  Société  d'émulation  du  département  des  Votges. 
LXXIV  année. 

Bulletin  de  ta  Société  d'études  scientifiques  d'Angers.  XXVIl" 
année.  —  Louis  Gerhaik.  Essai  sur  les  organes  des  sens 
chez  quelques  Mollusques.  —  0.  Dksmaziëhes.  La  Géologie, 
la  Minéralogie  et  la  Paléontologie  au  musée  d'Histoire  natu- 
relle de  ia  ville  d'Angers.  —  D.  Daston.  La  lumière  et  la 
vie.  —  Bouvet.  Muscinées  du  département  de  Maine-et-Loire 
(Supplément  n'  1). 

Bulletin  de  la  Société  des  Scieneet  historiques  et  naturelles 
de  Semur.  2"  série,  d"  10.  —  Lacbot.  Flore  de  l'arrondisse- 
ment de  Semur  (suite). 

AVIS. 

Les  observations  relatives  k  la  température  de  Eaux  de  la 
Somme  étant  défectueuses,  il  n'y  a  pas  lieu  d'en  tenir 
compte  depuis  le  mois  d'avril  1898. 


Bulletin  310,  page  121,  ligne  36,   au  lieu  de:   Thymus 
vulgaris  lire  Thymus  Serpylbim. 
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OBSERVATIONS   MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amien».  —  Altitude  34". 
Novembre  1898. 
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AbrétUtiom  et  otnereatiotu  :  D.  Bourrasque.  -~  Br.  Brooillard.  —  Ecl.  EcUlr.  —  Ql.  bl.  Gtièr 
bltncbe  —  Gr.  Grfle.  —  Ng.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Top.  Tounerre.  —  La  lempéntora  dv !• 
Somme  cgI  prlie  4  6  b.  du  malin  M  à  6  h.  du  ulr.  —  L'élal  du  ciel,  la  dliecUon  da  *«ol,  VM 
hygroniétilque  suDl  obiecrte  t  9  h.  du  malin.  —  l.'«t*l  du  ciel  eïL  meaurAdeO  t  10, bd  dbilaa) 
de  oébuloallé.  —  Let  beurei  de  soiell  coût  msaoréei  arec  rbéllographe  de  Campbull. 
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BULLETIN  MENSUEL 

S'  313.  -  Janvier  1899.  -  28>  Amée.  -  T.  XIV. 
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EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SËANCU    GËNÉRALR     DU     10   DÈCEHBRIi     1SS8. 

Présence  de  M.  L.  GAftPENTIEK. 

Correspondance  :  1°  Leilre  du  Mînislôrc  de  l'InstmcUon 
Publique  cl  des  Beaux-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Élals-Unis. 

2'  L'Académie  des  Sciences  Naturelles  de  Pliiladelphto 
accuse  réception  du  volume  de  nos  mémoires,  T.  IX,  1892- 
18t)8. 

3°  La  «  Smilhsonian  Instilulîon  »  annonce  l'envoi  d'ou- 
vrages de  SCS  publications  et  demande  accusé  de  réception. 

4°  La  Société  de  Breslau  accuse  réception  de  nos  Bulletins. 

5°  Leitre  de  M.  Gadeau  de  Kerville,  remerciant  M.  le 
Président  du  don  qui  lui  a  été  Tait  de  la  collection  complète  ' 
des  publications  de  notre  Société. 
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tl  l'inforinc  qu'il  enverra  prochainement  à  la  Société 
Linnéenne  le  2'  Tascicule  de  ses  recherches  «  sur  les  Taunes 
marine  et  mariUrae  de  la  Normandie  «. 

6°  Le  Uinisl^ro  de  l'inslruclion  Publique  et  des  Beeui- 
Arls  envoie  un  questionnaire  relalif  aui  projets  h  étudier 
en  vue  de  la  participation  des  Sociétés  Savantes  h  l'Exposi- 
tion Universelle  de  1900. 

11  nous  adresse  également  une  circulaire  relative  au  Con- 
grès des  Sociétés  Savantes  qui  doit  avoir  lieu  prochainement 
à  Toulouse. 

M.  Qonse  entretient  la  Société  d'un  lait  qui  paraît  peu 
fréqucnl.  L'année  dernière  à  Durj',  dans  un  même  champ  de 
luzerne,  de  l'année,  cl  d'une  conLenance  de  3  hectares  envi- 
ron, il  a  pu  constater  la  présence  d'un  nombre  relativement 
élevé  d'espèces  introduites:  Fakaria  Rivini,  Barkhaiaia 
sctosa,  Plantago  arenaria,  Ammi  majus,  Centaurea  soUlili- 
alis,  Helmintia  echioides.  Cotte  année  deux  de  ces  espèces 
avaient  disparu  :  Fakaria  /tiviniei  Barkhatuia  telosa.  Notre 
collègue  se  propose  de  voir  l'année  prochaine  ce  que  les 
autres  seront  devenues. 

11  est  procédé  au  renouvellement  partiel  du  bureau.  Sont 
nommés:  MM.  Du  Roselle,  Vice-Président;  V.  Brandicourt, 
Secrétaire. 

Le  bureau  est  donc  constitué  comme  suit  pour  l'année 
1899  : 

MM.  L.  CjtV.P&nnER,  Président. 
Du  RosECLE,  Vice-Président. 
V,  Brandicourt,  Secrétaire. 
Choouart,  Secrétaire-adjoint. 
Spineix,  Trésoner. 
Ledieu,  Bibliothécaire. 

Le  Secrétaire-Adjoint, 
F.  Cdoquart. 
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LA  FLORE  ORNEMENTALE 

par  H.  V.  BRANDIGOURT. 


Dans  son  discours  de  Réceplion  ù  la  Société  des  Anti- 
quaires de  Picardie,  H.  V.  Brandicourl  a  pris  pour  sujet 
«  la  Flore  Ornementale  »  des  édifices  religieux,  en  choisissant 
les  exemples  parmi  les  sculptures  de  la  Cathédrale  d'Amiens. 
Nous  en  extrayons  les  passages  suivants  qui  peuvent  inté- 
resser les  Botanistes  aussi  bien  que  les  Archéologues  : 

Lorsqu'on  étudie  une  de  ces  cathédrales  du  xiu*  siècle 
que  l'on  croirait  avoir  été  élevées  par  une  race  de  géants,  ce 
qui  frappe  d'abord  c'est  la  construction  ellc-mftmc;  on 
reste  anéanli  devant  la  grandeur  et  la  majesté  do  l'ensemble. 
Puis  lorsque  l'esprit  se  réveille,  ce  qui  intéresse  c'est  la 
statuaire  et  la  flore  murale,  fleurs  et  Teuillcs  qui  s'étalent  sur 
les  piliers  de  la  nef  et  du  chœur.  Celle  flore  a  suivi  les  trois 
phases  du  style  ogival.  Elle  atteint  toute  sa  perfeclion  au 
xni"  siècle  ;  elle  se  modifie  au  siv",  quand  elle  passe  de 
rînlerprélation  h  l'imitation,  et  enfin  elle  décline  au  xv» 
pour  mourir  au  xvi*  siècle.  Je  vais,  si  vous  le  voulez  bien, 
suivre  avec  vous  les  différentes  manifestations  de  cette  flore. 

L'antiquité  nous  avait  légué  la  feuille  d'acanthe  qui  fut 
imitée  pendant  si  longtemps  ;  les  moines  clunisiens,  maîtres 
du  roman,  s'étaient  contentés  de  reproduire  ces  modèles  et 
ceux  de  l'architecture  byzantine.  Les  végétaux  représentés 
dans  les  chapiteaus  romans  sont  ou  tout  simples,  comme  le 
plantain  et  l'arum,  ou  très  compliqués,  se  développant  en 
rinceaux  qui  se  terminent  par  des  palmcttes  toutes  conven- 
tionnelles et  ne  représentant  aucune  plante  connue. 

Aux  XII'  et  xni°  siècles,  tout  se  transforme  et  s'élève.  C'est 
l'époque  de  foi  par  excellence,  do  foi  naïve,  du  retour  à  la 
vraie  nature.  C'est  le  moment  où  le  sublime  pauvre  d'Assise 
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Cnlonnait  son  magnifique  cantique  t  ta  Créalion  et  conviail 
l'univers  à  admirer  tontes  les  œuvres  de  Dieu,  mCme  les 
plus  infimes.  Les  artistes  anonymes  du  xni°  siècle  veulent 
rompre  avec  les  traciilions  antiques  ;  ils  ne  regardent  plus 
les  vieux  chapileanx  ni  les  frises  romanes  ;  ils  vont  dans  les 
champs,  dans  les  forôls,  admirer  les  grands  arbres,  «  ces 
monuments  qui  vivent  et  qui  progressent,  et  les  fleurs  sau- 
vages, cette  ornemenlalion  qn'on  sent  et  qui  renaît  sous  les 
pieds  qui  la  biiseut*.  Ils  cherchent  dans  l'herhe  les  plus 
pelites  plantes;  ils  examinent  leurs  feuilles,  leurs  bourgeons, 
leurs  fleurs,  et  avec  cotte  humble  flore  ils  composent  une 
ornemenlalion  d'nno  variété  infinie,  d'une  grandeur  de  style, 
d'une  fermeté  d'exécution  étonnantes.  Sous  leur  main  sévdre 
et  ardente,  la  pierre  s'anime  et  on  voit  saillir  en  cent  façons 
la  fantaisie  de  l'ouvrier  disciplinée  par  le  génie  de  l'artiste. 
Ce  n'est  pas  en  vain  que  le  sculpteur  est  nommé,  au  moyen 
fige,  le  mailre  des  pierres  vives,  mag'uter  de  vivis  lapidibut. 

Ce  qni  les  attire  surtout,  ce  no  sont  pas  les  grands  arbres, 
ni  les  végétaux  au  feuillage  opulent;  ce  sont  les  plantes  les 
plus  communes  de  nos  bois,  des  bords  de  nos  ruisseaux  ; 
ils  savent  distinguer  celles  qui  par  leur  pureté  de  lignes, 
leur  forme  élégante,  seront  plus  aisément  interprétées  par 
leur  ciseau. 

Ils  ne  copient  pas,  en-  effet,  servilement  les  formes  végé- 
tales qui  les  ont  frappés,  mais  les  transforment  en  vue  de 
l'usage  auquel  ils  les  destinent.  Ils  ne  travaillent  pas  à  l'illus- 
tration d'un  manuel  de  botanique  :  ils  font  do  l'art.  La 
forme  générale  du  végétal  est  conservée,  mais  les  dents  des 
feuilles  sont  supprimées  ;  certaines  parties,  qui  peuvent 
nuire  fi  la  netteté  des  lignes  principales,  retranchées;  lo 
pétiole  est  Élargi  de  manière  à  lui  donner  une  hase  en  har- 
monie avec  la  neltelÉ  de  ses  conloui-s.  Les  détails,  ils  les 
négligent  ou  les  suppriment  ;  mais  ce  qu'ils  expriment  avec 
l'attention  d'amants  passionnés  de  la  nature,  ce  sont  les 
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grandes  lignes,  celles  qui  caraclérisent  cbaque  planle  et 
surtout  son  mouvement  naturel.  Ainsi  comprise  et  arrangée, 
la  Teuillc  acquiert  une  véritable  pureté  sculpturale.  Ce  qui 
surprend  aussi,  c'est  rélonnar.to  fécondité  d'imagination  do 
nos  artistes.  Ils  traitent  la  mCme  feuille  de  plusieurs  façons 
dilTércntes,  sans  qu'il  soit  possible  de  dire  quelle  est  celle 
qui  l'emporte  sur  les  autres;  tant  leur  art  est  parfait.  Ils 
demandent  à  la  nature  de  les  inspirer,  et  la  nature  leur 
communique  ses  richesses  et  son  éternelle  jeunesse. 

La  flore  romane  n'existait  guère.  Au  xu*  siècle,  qui  est  une 
époque  de  transition,  les  feuilles  prises  dans  la  llore  indi- 
gène apparaissent  sur  les  chapiteaux  des  piliersde  nos  églises. 

Les  premières  sont  l'arum,  le  plantain,  le  nénuphar  et  la 
fougère. 

L'arum  est  une  plante  qui  pousse  dans  les  bois  humides 
et  laisse  apercevoir  aux  premiers  jours  du  printemps  sa 
feuille  en  forme  de  fer  de  lance.  BienEùt  du  milieu  de  la 
feuille  va  s'élever  un  cornet  ou  spalhc,  enveloppant  une 
sorte  de  cierge  qui  compose  les  organes  reproducteurs  do  la 
plante.  Quelques  auteurs  ont  accordé  h  l'arum  une  prépon- 
dérance, dans  la  flore  du  commencement  du  xm*  siècle,  que 
je  considère  comme  exagérée... 

L'arum  est  peu  commun  <■  la  Cathédrale  d'Amiens  ;  je  ne 
l'ai  trouvé  bien  sculpté  que  sur  un  petit  chapiteau  au-dessus 
de  la  grande  rose  du  portail. 

Le  plantain,  cette  humble  plante  de  nos  chemins,  de  nos 
cours,  au  dessin  si  ferme,  à  la  forte  charpente  et  au  proHl 
très  pur,  était  tout  désigné  pour  entrer  dans  la  composition 
des  chapiteaux.  On  l'y  rencontre  1res  fréquemment,  et  il 
forme  le  plus  souvent  la  feuille  h  crochets  qui  joue  un  rôle 
si  considérable  dans  l'ornementation  du  un'  au  xv°  siècle. 
Très  souvent  les  arlisics  l'ont  interprété  ;  mais  souvent  aussi 
ils  l'ont  imité  tout  simplement  et  nous  l'ont  donné  avec  ses 
nervures. 
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Généralemenl  le  planlain  est  accompagné  du  nénuphar, 
large  feuille  ronde  qu'on  trouve  sur  les  chapiteaux  de  la 
deuiième  moitié  du  xii*  siècle... 

C'est  peut-être  le  symbolisme  chrétien  qui  a  inspiré  les 
représentations  si  nombreuses  et  si  variées  de  la  vigne  dans 
les  églises  de  la  plus  belle  période  du  moyen  âge.  La  Teuille 
est  par  elle-même  très  décorative  et  les  sculpteurs  de  nos 
cathédrales  l'ont  ou  imitée  ou  interprétée  avec  ampleur  ou 
originalité.  A  Amiens  on  peut  en  voir  bien  des  spécimens, 
sans  compter  nombre  de  chapiteaux  dans  lesquels  la  vigne 
se  trouve  représentée  par  ses  feuilles  accompagnées  de 
grappes  de  raisin  ;  on  peut  admirer  au  grand  portail,  au- 
dessous  du  Beau  Dieu  d'Amiens,  un  sarment  de  vigne  de 
toute  beauté. 

Les  fleurs  sont  très  rares  dans  l'omementalion  murale  ; 
plus  brillantes,  mais  plus  délicates  et  plus  compliquées  que 
les  feuilles,  elles  sont  moins  facilement  interprétées  en 
pierre  ;  on  rencontre  bien  dans  différentes  parties  de  la 
façade  de  la  Cathédrale  des  fleurs  conventionnelles,  cruci- 
fères composées  d'éléments  disparates  et  auxquelles  il  n'est 
pas  possible  de  donner  de  nom  en  botanique.  Par  une  heu- 
reuse esception  on  trouve,  au-dessus  des  arcades  du  grand 
portail  et  suivant  l'ogive,  une  très  belle  guirlande  de  roses 
séparées  par  trois  feuilles  de  rosier.  Le  dessin  en  est  gracieux 
quoique  peut-ËIre  un  peu  trop  régulier.  Certaines  de  ces 
fleurs  sont  traitées  avec  une  sobriété  et  une  ampleur  qui 
constituent  une  ornementation  vraiment  admirable  :  on 
comprend  que  sur  une  basilique  élevée  à  la  gloire  de  la 
Mère  de  Dieu,  nos  artistes  si  chrétiens  aient  tenu  à  figurer 
la  rose  pour  rappeler  celle  que  les  Écritures  nomment  Rose 
mystique,  «  Rasa  mijslica  », 

La  chélidoine  ou  grande  éclaire,  au  port  plein  de  majesté, 
aux  feuilles  bien  découpées  en  lobes  à  dents  rondes,  d'une 
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grâce  parraile,  a  attiré  l'attentioR  des  premiers  artistes  qui 
l'ont  JDterprétée  de  bien  des  Façons  ;  ils  l'ont  associée  à 
deux  autres  plantes  lui  ressemblant  beaucoup  :  la  renoncule 
et  l'ancolie.  Dans  le  cbœur  de  la  Cathédrale  d'Amiens  existe 
une  frise  où  ces  reuitles  sont  représentées  ainsi  que  sur 
quantité  de  cbapiteaux. 

Les  Teuilles  à  trois  folioles,  dont  la  forme  rappelle  les 
trilobés  logés  sous  les  arcades  ogivales,  devaient  tenter  le 
ciseau  de  nos  tailleurs  de  pierre.  Le  trèfle  est  assez  commun. 
J'ai  aperçu  sur  un  cbapiteau  intérieur,  près  du  grand  portail, 
l'hépatique,  cette  petite  plante  dont  les  fleurs  s'épanouissent 
aux  premiers  rayons  du  soleil  et  dont  la  feuille  gracieuse 
peut  être  confondue  arec  celle  du  lierre. 

La  feuille  qui  a  été  le  mieux  imitée,  c'est-à-dire  le  plus 
scrupuleusement  copiée  sans  interprétation  architecturale, 
c'est  celle  du  cfaâne.  Les  dents  profondes  ot  arrondies  qui 
découpent  son  limbe  lui  impriment  un  caractère  artistique 
qu'il  sufHt  de  reproduire.  C'est  la  seule  feuille  de  grand 
végétal  figurant  sur  les  monuments  du  xiii'  siècle  ,  c'est 
l'arbre  national,  l'arbre  qui  forma  les  premiers  temples  ou 
les  anciens  druides  accomplissaient  les  rites  sanglants  de  la 
religion  gauloise. 

On  peut,  par  contre,  signaler  avec  étonnement  l'absence 
du  gui,  ta  plante  sacrée  de  nos  ancêtres. 

Je  viens  de  donner  rapidement  les  principales  lignes  de  la 
flore  murale  du  xiii*  siècle.  Au  xiV  siècle  l'architecture 
gothique  se  modifie  :  l'ornementation  varie  également.  On 
abandonne  l'interprétation  des  végétaux  pour  l'imitation 
exacte  de  la  nature.  A  la  Cathédrale  on  suit  très  facilement 
cette  transformation.  «  Les  grands  édilices,  comme  les 
grandes  montagnes,  sont  l'œuvre  des  siècles  ;  souvent  l'art 
se  transforme  pendant  qu'ils  se  construisent,  et  ils  se  con- 
tinuent suivant  l'art  transformé.  L'art  nouveau  prend  le 
monument  où  il  le  trouve,  s'y  incruste,  se  l'assimile,  le 
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développe  &  sa  fantaisie  et  l'achève  s'il  le  peut.  C'est  une 
grelTe  qui  sunient,  une  végétation  qui  reprend  (I).  » 

Des  conceptions  magistrales  du  xni°  siècle  que  j'ai  signa- 
lées, on  passe  aux  chapiteaux  fouillés,  ciselés  avec  un  art, 
une  délicatesse  qu'on  ne  peut  se  lasser  d'admirer.  Les 
feuilles  aux  lignes  sobres,  calmes,  largement  interprétées, 
ont  fait  place  aux  feuilles  plus  découpées,  imitées  avec  un 
soin  minutieux.  Les  artistes  de  la  première  période  avaient 
une  préférence  marquée  pour  les  petites  plantes,  dans  les- 
quelles ils  avaient  reconnu  une  puissance  relativement  supé- 
rieure à  celle  des  grands  végétaux.  Les  sculpteurs  du  xiv* 
siècle  aimèrent  les  grands  végétaux  et  en  sculptèrent  le 
feuillage  tel  que  ta  nature  le  donne.  Le  chêne  assez  peu 
commua  au  xiti*  siècle,  se  repioduiL  souvent  ainsi  que 
l'érable.  J'ai  trouvé  le  figuier  très  fidèlement  copié  dans  un 
chapiteau  au-dessus  de  la  grande  rosace  du  portail.  On 
rencontre  des  feuilles  de  la  première  période,  mais  traitées 
avec  moins  de  simplicité  ;  les  crochets  qui  terminent  les 
feuilles  de  plantain,  par  exemple,  sont  beaucoup  plus  tour- 
mentés, plus  découpés.  «  Ce  qu'ils  veulent,  dit  Viollet  le 
Duc,  c'est  produire  de  l'effet,  et,  à  tout  prendre,  leurs  orne- 
ments deviennent  confus,  mesquins  par  le  manque  do 
simplicité  dans  les  contours  et  le  modelé.  Us  aiment  les 
lignes  ondulées,  les  feuilles  plissées,  cbiQ'onnées.  Ils  cueillent 
celte  grande  fougère,  la  polypode  vulgaire,  qui  pousse  dans 
les  bois  humides,  aux  limbes  découpés  en  lanières  assez 
étroites.  Ils  exagèrent  les  plis  de  ces  appendices  foliacés  et 
obtiennent  des  ornements  d'un  contour  chiffonné  d'un  mo- 
dèle gras,  dont  l'aspect  est  saisissant  de  près,  mais  qui,  à 
distance,  ne  présente  qu'une  suite  de  ressauts  de  lumière 
et  d'ombres  très  difficiles  h  comprendre  ».  On  trouve  un  bel 
exemple  de  ces  crochets  de  fougère  dans  l'arcade  latérale  de 

VicroB  Hugo.  —  Noire-Dame  fie  Paris. 
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la  chapelle  de  la  Vierge,  derrière  le  choeur,  et  dans  le  coiitre> 
fort  du  cardinal  de  Lagrange. 

Sur  ce  même  contrefort  j'ai  remarqué  un  fleuron  ou 
amorlissemenl  revêtu  d'algues  marines  absolument  sembla- 
bles à  celles  que  VioIIet  le  Duc  a  vues  à  l'Eglise  abbatiale 
d'£u.  Avec  les  algues,  on  trouve  les  feuilles  de  chou,  à  la 
forte  charpente,  el  auxquelles  les  artistes  du  xiv°  siècle  ont 
donné  ce  mouvement  d'ondulation  qui  commence  à  se 
manifester  et  qui  sera  la  caractéristique  du  siècle  suivant. 

Sur  les  chapiteaux  des  colonnes  entourant  la  plaie  forme 
dite  des  musiciens,  J'ai  examiné  avec  beaucoup  d'attention 
une  feuille  très  bizarre,  conlournée  en  cornet  et  terminée 
par  une  espèce  do  fruit,  feuille  qu'il  ne  m'a  pas  été  possible 
d'identifier  avec  aucune  espèce  connue.  Près  de  Ih  j'ai 
admiré  de  1res  beaux  crochets,  formés  d'une  fleur  de  muflier 
ou  gueule  de  loup  très  bien  interprétée. 

Avec  le  xV  siècle  la  décadence  commence.  Les  larges 
chapiteaux  du  xiii'  siècle  sont  remplacés  par  des  chapiteaux 
étroits  formant  une  sorte  de  couronne.  Ceux-ci  vont  dispa- 
raître bientôt  et  les  nervures  prismatiques  ou  anguleuses 
commenceront  au  bas  du  pilier  pour  monter  jusqu'au 
sommet  de  l'ogive  comme  à  Saint-Germain  d'Amiens. 

Les  feuilles  aux  lobes  arrondis  disparaissent  ;  c'est  mainte- 
nant le  règne  de  la  feuille  découpée  et  pointue  ;  les  frises 
au-dessous  des  hauts-reliefs  du  transept  Nord  de  la  cathé- 
drale sont  formées  de  feuilles  de  vigne,  mais  de  feuilles 
tourmentées,  découpées  ù  l'excès  et  très  ondulées.  Sur  les 
rampants  des  frontons  et  des  pinacles,  autour  du  choeur,  le 
chou  frisé  apparaît,  en  même  temps  que  le  chardon  ;  on 
pourrait  faire,  au  chœur-de  la  Cathédrale,  une  étude  très 
intéressante  de  la  flore  des  xv*  et  xvi"  siècles,  en  comparant 
la  sculpture  en  pierre  aux  sculptures  en  bois  des  stalles. 

J'ai  essuyé  de  vous  donner  une  idée  de  la  flore  murale  ; 
mais  il  ne  faut  pas  se  le  dissimuler,  il  existe  des  feuilles 
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sculplées  qu'il  est  fort  difScile  de  spécifier.  De  plus,  nombre 
de  feuilles  naturelles  présentent  entre  elles  des  différences 
peu  sensibles.  Quand  ces  reuilies  sont  interprétées,  on  peut 
facilement  les  confondre.  L'archéologue  qui  veut  les  recon- 
naître ressemble  aux  épigrapMstes  qui  veulent  déchiffrer 
une  inscription  ancienne,  avec  cette  différence  que,  dans  la 
représentation  des  feuilles,  il  n'y  a  pas  de  contexte  qui 
puisse  permettre  de  les  expliquer  les  unes  parles  autres; 
au  contraire,  il  y  a,  si  je  puis  parler  ainsi,  des  surcharges 
qui  en  compliquent  la  lecture. 

Les  signes  représentés  n'ont  pas  toujours  la  même  forme. 
L'artiste  les  a  modifiés  suivant  sa  fantaisie  ou  les  besoins  de 
l'ornementation.  Pour  commettre  le  moins  d'erreurs  possible, 
il  faut  s'attacher  à  suivre  l'ensemble  des  lignes,  des  con- 
tours, et  les  mouvements  de  la  feuille  que  les  sculpteurs  se 
sont  toujours  appliqués  à  reproduire  Gdèlement. 

Un  guide  très  sûr  dans  ces  recherches,  c'est  l'histoire  et  la 
géographie  botaniques.  Quelque  parfaite  que  paraisse  la 
ressemblance  d'une  sculpture  du  moyen  igeavec  un  végétal 
déterminé,  si  ce  végétal  est  américain,  il  est  évident  que 
l'assimilation  est  fausse;  telle  est  l'erreur  qui  attribue  les 
épines  de  la  couronne  du  Sauveur  au  Triacanikos.  Un 
archéologue  peu  au  courant  de  l'histoire  botanique  pourrait 
Ctre  amené  à  confondre  la  feuille  de  la  potenlille  rampante 
(la  quinte  feuille  de  nos  campagnes)  avec  la  feuille  du  mar- 
ronnier, qui  parait  Ctre  sa  sœur  aînée.  11  ne  tombera  pas 
dans  cette  erreur  s'il  sait  que  le  marronnier  ne  fut  introduit 
en  Europe  qu'au  xviii"  siècle. 

VioUet  le  Duc  lui-même  a  commis  col  anachronisme  ;  il 
trouve  sur  ta  façade  de  l'église  de  Vezelay,  construite  en 
1240,  une  belle  archivolte  composée  d'une  suite  do  claveaux 
portant  chacun  dans  une  gorge  un  large  bouquet  de  feuilles 
vigoureusement  retournées  sur  elles-mêmes  et  fouillées  de 
main  de  maître  ;  un  de  ces  bouquets  reproduit  des  feuilles 
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de  persil,  Tautre  des  feuilles  de  cbrysaothèmes.  Le  malheur 
est  que  cette  plante  a'itait  pas  connue  eo  Europe  au  xm* 
siècle. 
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ratoire instituées  dans  le  but  de  reproduire  entr'autres 
choses  les  trombes  et  tourbillons  constatés  dans  les  hautes 
régions  de  l'atmosphère.  —  Professor  Dbwar.  Nouvelles 
recherches  sur  l'air  liquide.  —  RicnABO  Inwabds,  président 
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de  la  Société  royale  méléorologiquo  de  Londres.  Elude 
très  complète  sur  les  différents  observatoires  météorologiques 
du  monde,  depuis  le  Nilomètre  des  Egyptiens  et  le  temple 
des  vents  d'Athènes,  jusqu'aux  observatoires  du  Mont-Blanc, 
de  la  tour  Eiffel,  etc.  —  Joseph  Le  Coktb.  Les  mouvcmenls 
de  l'écorce  terrestre  et  leurs  causes.  —  II.-H.  Thuhstos. 
L'animal  considéré  comme  moteur.  —  Michel  Fosteb.  Les 
récentes  découvertes  de  la  science  et  leur  application  à  la 
médecine  et  à  la  chirurgie.  —  Sihon-Henrï  Gage.  Les  diffé- 
rents modes  de  vie  révélés  par  le  microscope  et  projet  d'hys- 
lologie  physiologique,  avec  un  certain  nombre  de  curieuses 
gravures.  —  Joiin  MuRtur.  Des  conditions  générales  de 
l'existence  et  de  la  distribution  des  organismes  marins.  — 
D'Hem.  Relnlionsbiologiqticsentrelesrourmis  et  les  plantes. 
Gel  article  est  la  traduction  du  travail  lu  par  M.  Heim,  à  la 
24'  session  de  l'Association  française  pour  l'avancement  des 
sciences  en  1893.  Très  intéressante  cette  élude  sur  cette 
question  encore  un  peu  obscure  de  rapports  entre  les  fourmis 
elles  plantes.  L'auteur  résume  tous  les  travaux  précédents 
de  Lundsirom,  Beccari,  Trealeass,  Mac  Cook,  etc.,  el  apporte 
sa  contribution  personnelle.  De  belles  gravures  représentent 
les  plantes  habitées  par  les  fourmis  :  le  Clerodendron  fislu- 
losum  dont  la  lige  élargie  entre  les  entre-nœuds  donne 
asile  aux  fourmis;  les  Myrmecodia  echinala  dans  lesquels 
CCS  insectes  creusent  de  nombreuses  galeries  ;  el  tes  Dhchidia 
aux  curieuses  ascidies,  etc.  —  A.  de  ScnvEiniTZ.  La  lutte 
avec  les  microbes.  —  Talcott  William.  L'homme  primitif 
était-il  un  sauvage  moderne? 


DçiilizedbvGoOglc 


OBSERVATIONS  HËTËOROLOGIQUBS. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  AUilucle  34". 
Décembre  1898. 


^ 

BknOHËTIIR. 

rENFË 

^^^^ 

isi 

u 

«S 

il 

".i 

a  = 

1 

76Î.5 

nùnlii» 

B.a 

H 

si 

95 

M 

■B" 

!ï 

BMIDQCES. 

~ 

■m~ 

0,3 

B.W. 

'~ï' 

0 

Pluvieux 

! 

158 

7CÎ.5 

6S 

12.5 

02 

0,7 

w  s.w 

10 

0 

PI.  vent  fort. 

3 

159,5 

7C3,5 

8,5 

13,2 

U7 

w. 

10 

l.3(i 

i 

7C3 

766 

8,5 

12,h 

% 

s.w. 

10 

5.30 

5 

iCT 

767 

5,4 

lî.fl 

90 

B. 

0 

3.30 

164,5 

767 

3,0 

10.4 

98 

0,2 

S. 

10 

1.30 

Brouillard  malin 

iToà 

Î6i,5 

4.0 

tl,4 

85 

C,i) 

8. 

5 

0 

Pluie  loul  le  jour' 

8.160 

765 

5,0 

8,8 

90 

4,0 

8W 

10 

0,30 

Pluie. 

g 

m 

765 

5.0 

10,t 

90 

7.4 

8. 

10 

0 

Pluie. 

10 

765 

773.5 

6.0 

n,t 

03 

0,2 

S.W. 

s 

0,30 

Couvert. 

1 

773.5 

776 

7.5 

12,4 

90 

W. 

5 

4  31 

lî 

no,5 

77à 

6.0 

11,2 

88 

8. 

5 

0 

13 

770,5 

772 

7,0 

10,8 

97 

S.W. 

10 

0 

14 

7G4,9 

77Î 

2.5 

11.2 

90 

1.7 

a.w. 

10 

3 

Pluie. 

,15 

163 

769 

6,0 

10,0 

81 

W.N.ft 

5 

0 

IG 

769 

770,5 

1,2 

94 

0.6 

W. 

10 

0 

Pluie. 

17 

76Q 

770,5 

3,5 

n'.c 

93 

0,2 

W. 

10 

0 

It. 

767,5 

770 

1.0 

I2,( 

9G 

0.2 

W. 

10 

1,3« 

ly 

HO 

76i,5 

767 

1.0 

11.2 

% 

0,6 

w. 

10 

4,31 

767.5 

772 

-0,! 

5.2 

88 

w. 

0 

4 

21 

171 

T7i 

1.0 

6,0 

90 

w. 

8 

4,3C 

23 
2-1 

m 

775,5 

-  4,0 

1.0 

08 

E. 

10 

■4,3t 

'in 

775,5 

-  5.5 

1.8 

99 

SE. 

0 

4,3C 

m.b 

775 

-5.5 

1,3 

98 

E. 

0 

4.3* 

iô 

m.b 

774,5 

-4.5 

5,0 

97 

E. 

0 

3.3tl 

30 

;gg 

77i 

-5,2 

c.t 

98 

E. 

0 

2 

î-i 

751.5 

7GG 

-5,0 

8,0 

01 

1.7 

W. 

8 

1.30 

Pluie  la  DuiL 

:8 

m.b 

758 

4,2 

8.0 

00 

7.2 

8. 

10 

0 

Av  Pluie  la  nuiu 

ra 

Ai 

758 

1,5 

8.0 

06 

3,0 

9. 

10 

0 

Pluie. 

M) 

'743,5 

7GI.5 

3,0 

8.2 

98 

0.1 

W. 

10 

0 

Pluie. 

31 

.48 

761,5 

-1.2 

3.5 

96 

13,5 

l.S.W 

10 

0 

Pluie. 

Total  de  la  pluie  en  milliniètres  :  47,9 

Abriviationi  cl  obierealioiu:  D.  Dourruquo.  —  Br.  Brouillard.  —  Eul.  Eirlair.  —  01.  bl.  Gelfa 
blancbe  —  Ur.  OMe.  —  Ng.  NL-lge.  —  Or.  Orasu.  —  Ton.  Tonnerre.  —  Li  lemfiérelure  ds  U 
SomniH  esl  prise  i  G  h.  du  mutin  el  à  G  b.  du  >uir.  —  L'flal  du  civi.  In  dircrliaD  du  tmiI,  l'Mal 
bygromélrlque  aunt  oburréa  k  9  b.  du  malin.  —  1,'iM  du  ciel  esl  meiurideD  i  10, en  dUiioia 
de  nObuliullù.  —  Ln  bcure»  de  aolell  sont  metorief  i>ec  l'tiéliograpUe  de  CâD]|iLell, 
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"  DU  flUtlU  DE  LA 

BDLLETIIf  XEHSXJZL 

S«  314.  -  Février  1899.  -  28-  Aniée.  -  T.  Xlï. 

ApBCssn  ;  Les  Ouvrages,  Manuscrila  et  CommuoicMions  iDlérMunl  la 
rédactioD  du  Bulletin,  à  M.  le  Président  de  la  Société,  à  Amieni. 

Les  demandes  d'ubonnemeat  et  les  cotisations,  (eo  timbres-posle),  1 
tt.  le  D'  Spi?!EUX,  rue  S'-Louis,  31,  Amiens. 

Le  [lulletin  est  envavé  gratuitement  h  tous  les  Membres  pavants  ;  Il  ett 
adressé  aui  Sociétés  scienlinques,  par  voie  d'échange. 

.  SOMMAIRE  :  Exlrail  des  Procès-Verbau.x  :  Séance  générale  du  1*  Janvier 
1899,  p.  m.  —  L'année  Météorologique  à  Amiens,  par  M.  H.  Ducu.tits- 
soï,  p.  178.  —  Ouvrages  reçus,  p.  188.  —  Observations  météorologi- 
ques, p.  i93. 

EXTMIT  DES  PROCÈS-VERBtUX. 

SÉANCE    6ËNÉRALG    DU     li    JANVIER     1899. 

Présidence  de  M.  L.  CARPENTIEa. 

CoHREsroNDANCE  :  V  Lctlre  du  Minislèrc  de  l'Instruclion 
publique  et  des  Beaux-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Ëlals-Unis,  de  llussie  et  d'iLalie. 

2*  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  envoie  le  Bulletin 
du  Comité  des  Sociétés  des  Beaux-Arts  du  DépailemenL 

3°  La  «  Smithsonian  Institution  s  annonce  l'envoi  de  ses 
publications  et  demande  accusé  de  réception. 

V  La  Société  d'Histoire  naturelle  de  Emden,  la  Société 
des  Sciences  naturelles  de  Braunschweig  et  l'Académie  des 
Sciences,  Arts  et  Lettres  du  Wisconsin  accusent  réception 
du  Tome  IX  de  nos  Mémoit^s. 

5*  Le  ■  State  Laboratory  of  Natural  History  de  Urbana, 
Illinois  »  demande  l'échange  de  ses  publications  avec  celtes 
de  notre  Société.  Cet  échange  est  accepté. 

M.  Ch.  Janet  fait  hommage  à  la  Société  Linnéenne  de  ses 
différents  travaux,  notamment  sur  les  Fourmis  et  les  Gu6pes. 

Des  remerclments  sont  adressés  à  M.  Janct. 

28*  ANNtB.  12 
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M.  Spîneiix,  trésorier,  donne  lecture  (tu  compte  rendu  de 
In  situation  Hnancière  de  la  Société. 

Ln  siliialion  est  satisralsanie  et  des  féiicitalions  sont 
volées  au  trésorier.  La  séance  est  levée  h  0  heures  1/2. 

Le  SecrêCaii-e-A  d/oinl, 

F,  CnOQUABT. 

L'Année  météorologique  à  Amiens. 

(IMceinbre  tlîl.-Kavembre  1891). 
Le  18  janvier  i8'J8;  un  terrible  incendie  détruisait  en 
(juclques  heures  la  niature  de  M.  Comte,  notre  vénéré 
collègue.  C'étnit  non  seulement  une  catastrophe  pour  la 
population  ouvrière  d'Albert,  c'était  aussi  la  suppression  de 
notre  meilleur  poste  méléorologique.  En  effet,  quelques 
jours  après,  notre  vaillant  collaborateur  écrivait  :  n  Oui,  j'ai 
terminé  ma  carrière  d'observateur  météorologique,  sur  un 
véritable  coup  de  foudre  !  D'ailleurs,  depuis  longtemps,  mon 
grand  âge  ne  me  permettait  plus  de  travailler  ulîlement; 
ma  vue  s'est  tcllemenl  affaiblie  que  je  ne  pouvais  plus  lire 
les  divisions  des  instruments.  Dans  ces  conditions,  et  malgré 
l'aide  de  M.  Itohaut,  j'ai  préféré  saisir  l'occasion  du  terrible 
sinistre,  pour  renoncer  à  mes  obsenations  de  3S  ans,  n'étant 
plus  en  élat  de  les  continuer.  Ce  n'est  donc  pas  la  bonne 
volonté  qui  me  manque;  ce  sont  les  forces!  n  (1) 

Cette  lettre  peint  bien  le  savant  météorologiste  d'Albert, 
celui  que  nous  citerons  toujours  comme  modèle  à  nos 
dévoués  correspondants.  Depuis  le  {"juillet  1865  jusqu'au 
mois  de  janvier  1898,  la  pluie  a  été  noLée  très  régulièrement, 
)ians  aucune  interruption.  Les  observations  triboraîres  de  la 
période  1865-1871  (2),  ont  élé  suivies,  sur  notre  demande, 
dune  nouvelle  série  d'observations  concernant  la  pression 

(1)  LcUre  (lu  M.  E.  Comte,  du  19  mars  I89S. 

(2)  MiUiorologie  du  iiépartem',*t  de  la  Somme,  p.  1061 15. 
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almosphériqiie,  les  orages,  la  lempérature  do  l'air  et  les 
phénomènes  périodiques  de  lavégëlalion.  Pendant  4  années 
complètes,'  M.  Comte  a  aussi  mesuré  tous  les  jours  la  tem- 
pérature de  la  rivière 'd'Ancre,  cl  tous  les  dimanches  celle 
du  puits  de  la  filature  d'Albert  :  ce  sont  là  des  travaux  que 
consulteront  avec  profit  ceux  qui  s'intéressent  à  la  météoro- 
logie du  département  de  la  Somme  ! 

Nous  quittons  M.  Comte  avec  d'autant  plus  de  regret  que 
le  Seroice  météoralngiifue  de  la  Somme  esl  sérieusement  com- 
promis par  la  réduction  du  crédit  voté  par  le  Conseil  général. 
Nous  espérons  toujours  que  la  Commission  départementale, 
prochainement  reconstituée,  se  réunira  régulièrement  pour 
discuter  les  observations  et  encourager  ses  correspondants. 

I.  —  Pressioit  atmosphériqua. 

A  la  Station  agronomique  d'Amiens,  la  pression  atmo- 
sphérique a  varié  de  77  S-'^iS  le  29  janvier,  à  735'""',les2i 
et  S5  novembre  i  898.  L'oscillation  totale  est  donc  de  43"",5. 
La  moyenne  annuelle  est  voisine  de  761°"'.  Ci-dessous 
les  résultats  mensuels  trouvés  par  MM.  Ftoger  et  Hédiard. 


MOIS. 

PRESSION  ATMOSPHÉRIQUE.             1 

NOVBNMB. 

HAX,«A. 

«m.i.A. 

Décembre  1807. 
Janvier  1898  .  . 

Février 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

Aoat  ..(... 
SepUmbre  .  .  . 

Octobre 

Novembre  .  .  . 

TGI.ll 
770,16 

760,17 
7S6,39 
769,09 
738,92 
760,93 
7B3,64 
765,27 
763,93 
758,39 
758,15 

773"Tes  îï,  23 
778,Sle  29 
772, 5 le  9 
763    le  21 
768.51e  8 

768  les  7,  8 
767,KleBie,  17 

769  le  4 

767    les  10, H, 31 
772    le  3 
767,51e  2 
"70,5  le  17 

73975"le  1 1 
743,Hle  1" 
7*0,5  le  21 
730    le  26 
740    le  27 
743    les  II,  12  1 
7nl    les  23,  26 
756     le  23 
730    les 
733,51e  3» 
736     les  17,  18 
733    les  24,  25 

Année  iB98.  .  . 

760»"' ,93 

778""',S  le 
29  Janvier  1898. 

735-"  les 
24,23  Neï.1898. 
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ta  dfïpression  du  2i  novembre  a  causé  uno  tempête  vio- 
lente scr  nos  c6lcs  causant  des  sinistres  en  mer.  Deux 
bateaux  de  poche  du  Crotoy  ont  échoiié  vis-à-vis  de  Cayeus  ; 
l'un  d'eux  a  mfime  été  perdu,  corps  et  biens. 

II.  —  Température. 

Le  tableau  suivant  donne  les  moyennes  mensuelles,  et  les 
températures  extrômes  de  chaque  mois.  Le  thermomètre 
est  descendu  h  — 7°.2  le  2C  décembre  1897,  pour  s'élever  à 
+34°  le  22  août  4898.  La  moyenne  annuelle  est  10*69,  c'est- 
à-dire  un  peu  supérieure  à  la  normale. 


MOIS 

HOYENNIiS 

TEIFËRATIIHES  EITRÉIES. 

< 

in» 

du 

Bnoliâ 

«... 

Décembre  !i; 

6 

,72 

0',^ 

3'fiO 

13Meta. 

--»,2  te  !6. 

Janvier  1898'  7 

,S3 

iVl 

4°.17 

Iî°,4  1e3l. 

-4"  les  18,29 

Fùïrier  ...  !  8 

,26 

Î»,i2 

!i»,3i 

12- le  12. 

-0«,8  le  19. 

U&rs  . 

8 

,36 

1",34 

4»,83 

U«,4let9. 

-3«,5  le  7. 

Avril  . 

)fi 

M 

4",6a 

lo^sa 

21- le  8. 

-1-,5  1e6. 

Moi .  . 

IG 

,73 

8",18 

ia«,i5 

23",ri  te  3. 

+a«  le  17. 

Juia.  . 

ÎO 

.Oi 

tO",58 

I3=,3i 

26',3  le  8. 

+6'>  les  1,  3. 

Juillet. 

2Î 

.Si 

t2',43 

t7",33 

28Meal6,  18. 

+7''l«31. 

Août  . 

25 

,43 

I3",7S 

t9',S9 

34'>  le  92. 

+7"  le  1«. 

Septembre  . 

n 

,0i 

I0«,82 

16»,93 

33',3  le  9. 

+3»,8  le  87. 

Octobre.  .  . 

m 

.81 

5«,46 

H»,13 

21  ",2  le  5. 

+5»  le  ao. 

[  Novembre    . 

to 

,79 

3«,33 

7»,06 

IS°.8  1e2e. 

-%'  le  20. 

Année  1898. 

15» 

17 

6sîi 

(0<>,e9 

+31"  le 
a2AoQt<80S. 

-7»,2  le 
26  Dec.  1897, 

Ci-après,  à  titre  de  comparaison,  les  températures  men- 
suelles d'Amiens,  Doullcos  et  Arras. 
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UoiS.  AuiRNS.  DOULLBNS.  Arhas. 

Décembre  1897  .  .  .  3'fi<}  3° ,60  2*,81 

Janvier  1898  ....  4«,17  t'M  3»  ,61 

Février  .......  5",3t  4«,70  4»,Ï3 

Mars 4",85  4'>,50  4",I9 

Ami 10*,63  Q^SO  9»,44 

Mai 12»,t5  ll-.BO  H»,fl7 

Juin 15%3t  15-,08  I4».87 

Juillet n»,33  IT'.O?  l6°,iB 

Aoûl  ........  19«,39  190,59  18",9i 

Septembre ie',93  16°  ,97  1S*,84 

Octobre H',i3  i2»,35  lt«,68 

Novembre 7' ,06  Oo.ôS  6»,53 

Année 10*,<9  10°,50  10* 

Les  saisons  présentent  les  moyennes  suivantes  dans  les  3 
localités  : 

Ahh±s  1808.  Ahienb.  Doullbnb.  Arras. 

Hiver 4*  ,37  4',ll  3",55 

Pritdemps U»,58  8'',70  8*  ,43 

Été 17*,41  1-*,Î5  I6«,67 

Automne ll',70  H°,96  ll^SS 

Pendant  l'année,  45  minima,  dont  33  en  hiver,  n'ont  pas 
dépassé  le  zéro  du  thermomètre.  Ces  petites  gelées  sont  ainsi 
réparties  :  13  en  décembre,  13  en  janvier,  5  en  février,  1 1  en 
mars  et  1  en  avril.  La  moyenne  diurne  est  inrérieure  à  zéro 
le  4  janvier,  du  21  au  27  janvier,  le  12  et  le  17  février. 

Nous  avons  observé  9  chutes  de  grésil:  3,  5,  7,  21  et  28 
février;  2, 3,  4  et  33  mars.  La  neige  est  tombée  peu  ou  prou 
les  jours  suivants  :  5,  r>,  21  février  ;  3,  5,  8,  23,  24,  23  et  26 
mars. 

he  5  mari  je  note  pour  Amiens  un  peu  de  neige  tombée 
avant  7  b.  du  malin,  et  persistant  sur  les  tuiLs  des  maisons. 
A  Rosières,  Mèharicouit,  Ailly-sur-Noye,  la  Paloîse,  U 
coucbe  dépasse  20  centimètres.  Le  train  de  Tergnicr,  après 
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avoir  stoppé  pendaat  trois  quarts  d'heure  à  Nesle,  a  dû 
s'arrêter  à  la  gare  de  Ham,  oîi  il  est  tombé  40  centimètres 
de  neige  de  4  h.  du  matin  à  3  h.  du  soir.  D'aprts  M.  Schmidl, 
la  neige  Tormait  sur  les  Bis  télégraphiques  un  véritable 
glaçon.  A  Saint-Quentin,  le  réseau  téléphonique  a  été 
détruit  presque  entièrement  par  la  surcharge  cassant  les  fils. 

Le  8  mars,  nouoelle  tempête  de  neige  dans  la  région-  Nous 
n'avons  encore  à  Amiens  que  des  flocons  fondants,  mêlés 
d'un  peu  de  pluie,  tandis  que  la  circulation  des  trains  est 
interrompue  entre  Chaulnes  et  Saint-Just,  Nesle  et  Ham, 
Monididier  et  Gompiègne,  Hernes  et  Beaumont,  Froissy  et 
Eslrées  Saint-Denis. 

Le  mois  de  mars  a  été  plus  désagréable  et  plus  froid  que  le 
mois  précédent. 

L'été  de  4898,  favorable  aux  moissons,  présente  plusieurs 
séries  de  temps  chaud  et  sec.  Ainsi  à  la  Station  agronomi- 
que, M.  Roger  a  obtenu  33"  le  13  août.  33',5  le  16,  30°  le  18" 
30°, 2  le  iO,  32°  le  21  et  34°  le  22  aout.  Les  chaleurs  persis- 
tent d'ailleurs,  et  l'on  note  en  septembre  les  maxima  sui- 
vanU:  30",4  le  7,  32"  le  8,  et53°,5 /e  9.  A  Arras,M.  Pagnoul 
a  observé  3Z',^  le  16  août,  et  32°  le  0  septembre.  Sur  le  sol 
gazonné,  la  température  varie  même  cette  journée  de  I3',3 
à  46*,3  à  la  Station  agronomique  du  Pas-de-Calais. 

III.  —  Plaie,  Etat  hygrométriqae  et  Dlvera. 

Le  tableau  ci-aprfes  donne  l'état  du  ciel  et  l'humidité  rela- 
tive à  d  h.  du  matin,  le  nombre  des  jours  pluvieux  et  les 
quantités  d'eau  correspondantes,  ainsi  que  les  totaux  men- 
suels des  heures  de  soleil  à  Amiens  et  Arras.  Les  vents 
dominants  sont  ceux  de  l'ouest  et  de  l'est  en  hiver,  de 
l'ouest  et  du  nord  au  printemps  et  en  été,  de  l'est  et  de 
l'onest  pendant  l'automne.  On  trouvera  plus  loin  l'ensemble 
des  observations,  faites  à  9  h,  du  matin. 
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MOIS. 

ÉTAT 

du  ciel 

BEDRES  DE  SOLEIL. 

ÉTAT 

PLUIE  A  AllERS.      |j 

à            k 

AlTM 

à  g  h.  m. 

llRUMur 

,S.. 

h. 

h. 

mm 

Décembre  01 

6,64 

59.3 

56,4 

91,32 

55,6 

14 

Janvier  98  , 

6,»6 

37,0 

51,2 

95,03 

11 

Février  .  .  . 

7,98 

32,2 

B6,8 

91,32 

6(.6 

21 

8,00 

78,5 

64,4 

89,77 

33,8 

14 

Avril  . 

5,33 

(81,0 

211,9 

72,50 

42,8 

12 

7,83 
7,30 
6,67 

132,0 
(30,5 
204,0 

166,8 
173,5 
193,6 

79,06 
77,80 
72,90 

(08,6 

Juillet. 

8,8 

9- 

AoOt  . 

3,(9 

296,5 

233,7 

62,03 

32,  ( 

10 

S«ptembre  . 

3.33 

238,0 

217.6 

79,50 

(8,7 

4 

Octobre.  .  . 

130,0 

97,8 

86.39 

11 

Novembre.  . 

6,05 

«tt,5 

70,3 

96.30 

54,4 

14 

Année  1898. 

6,45 

b. 
1625,7 

h.      1 
1614,0     83,82 

573,5 

1.13 

'  NOMBRE  DE  FOIS  QUE  LE  VENT  A  SOUFFLÉ  \\ 

MOIS. 

A  9  h.  m 

.  DE  LA  DIRECTIOX. 

ne! 

N 

NW 

w 

svv 

S 

SE 

E 

Décembre  97 

( 

1 

S 

2 

1» 

0 

Janvier  98 

•J 

3 

2 

9 

0 

Février  ,  .  . 

5 

(2 

3 

0 

Mars  . 

3 

8 

Avril  . 

0 

3 

5 

Mai.  . 

0 

4 

1 

Juin.  . 

0 

2 

2 

0 

Juillet. 

1 

16 

6 

1 

0 

Août  . 

3 

II 

H 

3 

5 

2 

Septembre  . 

1 

1 

3 

\i 

I 

Octobre.  .  . 

2 

0 

(0 

3 

4 

Novembre.  . 

2 

0 

6 

2 

9 

1 

Année  1898. 

45 

13 

110 

35 

47 

29 

64 

22  ; 
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La  répartition  des  pluies  dans  le  département  est  indiquée 
ci-dessous  : 

Stations.  Hiver.    Printemps.    Été.    Automne.  Année. 


Ault 

176,5 

169,6 

143,5 

137,7 

627,3 

Saint- Valéry.    . 

118,3 

143,6 

122,1 

110,5 

494,5 

Aigneville .     .     . 

188,0 

221,4 

190,0 

140,0 

739,4 

Rue 

131,1 

156,8 

129.8 

111,9 

529,6 

Forêt  l'Abbaye    . 

151,2 

209,6 

128,8 

112,3 

595,9 

AbbeviUe  .    .    . 

163,9 

159,6 

14i,4 

100,2 

568,1 

Yvrench     .     .     . 

193,4 

208,2 

120,7 

125,8 

648,1 

Amiens  [S.A.).     . 

121,1 

183,2 

133,2 

123,0 

562,5 

Doullens    .     .     . 

165,7 

183,7 

191,6 

102,3 

643.3 

LeParaclet    .    . 

79,1  ï 

178,3 

121,0 

114,0 

492,4 

Moreuil.     .    .     . 

132,0 

172,8 

116,6 

106,0 

527,4 

Nesle    .... 

130,0 

220,1 

120,6 

124,6 

593,3 

Sainte-Emilie .     . 

166,5 

198,0 

170,0 

136,5 

671,0 

loTeanes  des  13  Metlont 

147,4 

185.1 

140,5 

H8,8 

601.8 

La  moyenne  annuelle  des  i  3  slaliom  est  donc  égale  à  69l"'',8; 
nous  avions  eu  eSO-^ia  en  1897,  708°"°.l  en  1896  et  634°'",5 
en  1895  : 


Hiver  .  . 
Printemps . 
Été.  .  . 
Automne  . 


121,7 

116,4 
218,7 

177,7 


317,5 


164,2 

147.4 

150,3 

185.1 

223,0 

140,5 

112,7 

118,8 

L'année  i898  a  été  relativement  sèche  pendant  le  3' 
semestre.  Le  printemps,  assez  humide,  avait  TavoFisé  le  déve- 
loppement des  planter  fonrragëres. 

Les  pluies  les  plus  remarquables  ont  été  relevées  le  8  juin  : 
25""  au  Paraclel;  26,2  à  St-Vnlery;  31,2  à  Beaucamp-le- 
Jeuno;  32,7  à  Rue;  33  à  Ste-Emilie;  34,1  à  Ault;  39,8  à 
Forët-l'Abbaye  ;  411  à  Aull  ;  42  h  Aigneville  et  Revolon,  et 
63  MILLIMÉTRÉS  A  DouLLENS.  Dans  les  dem  orages  de  la 
journée,  on  a  eu  3i°"*,5  d'eau  &  la  Station  agronomique 
d'Amiens.  Des  caves  Turent  inondées  dans  les  rues  Dom 
Bouquet,  François  Meunier,  Len^tre  et  roule  de  Rouen. 
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Dans  le  bas  de  la  rue  Béranger  un  cbe?al  a  eu  de  l'eau 
jusqu'au  poitrail.  Les  rues  Sl-Jacques,  de  Beauvais,  des 
Capucins  et  de  la  République  étaient  transformées  en  rivières 
coulant  à  pleins  bords.  Les  rues  Riolan  et  du  Pinceau  ont 
été  très  éprouvées,  de  mfime  que  la  rue  de  Lannoy,  qui  est 
en  contrebas  de  la  rue  du  Général  Foy.  D'après  le  plan  de 
M.  Viénot,  la  ville  d'Amiens  occupe  avec  ses  faubourgs  une 
surface  de  2.56Û  hectares  40  ares  ;  une  pluie  de  32°",5 
COBRBSPOKD  AINSI  A  8.321.000  HECTOLiTHEs  1  L'avorse  a  élé 
surtout  très  forte,  pendant  12  &  13  minutes,  donnant  en 
abondance  de  l'eau  de  ruissellement,  dont  l'écoulement 
était  insuffisant,  Dans  les  pluies  d'orage,   il  faut  tenir 

COMPTE    DE  LA   OAUTEUR  d'eAU   TOUBÉB  ET   DE   LA  DUBËB  DE  VK 

COUTE.  Des  inondations  sont  probables  dans  les  rues  du  Pinceau, 
de  Riolan  et  de  Dotn  Bouquet,  lorsque  le  pluviomètre  accuse 
30  millimétrés  au  moins  dans  un  quart  d'heure.  Le  m6me 
jour,  on  a  recueilli  SS""  d'eau  à  Magnicourt-sur-Ganche,  40 
à  Valbuon,  45'à  Laventie,  47  à  Arras  et  50  à  Guigny. 

IV.  —  Lea  Oragei. 

Des  bulletins  d'orages  ont  été  adressés  il  la  Station  agrono- 
mique par  nos  correspondants  de  Rue,  Moreuil,  Conly, 
Abbeville,  Beaucamp-le-Jcune,  Forêt- l'Abbaye,  Yvrench, 
Conly  et  Hevelon.  Les  postes  sont  évidemment  trop  peu 
nombreux  et  les  observations  insuffisantes  pour  suivre  sérieu- 
sement les  orages  dans  tout  le  déparlement. 

AVRIL.  —  Le  19,  petit  orage  du  S  SB.  Tonnerre  lointain 
dèsl  h.  l/2s-E:Tà2b.  1/4;  P  &2h.  20';  un  fort  coup  de 
T  &  â  b.  35'.  Maximum  de  la  pluie  &  â  h.  t/i  avec  un  peu  de 
grêle  petite.  A  Hue,  l'orage  s'est  produit  de  2  b.  20'  à  2  b.  45'. 

Le  26,  pluie  d'orage  à  Conly  vers  4  b.  i/î  s.,  et  manifesta- 
tions électriques  à  Rue,  Moreuil  et  Arras  pendant  la  soirée. 

Le  27,  baisse  barométrique  s'accentuant  vers  3  h.  s.  Grain 
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d'orago  avec  vent  et  pluie  à  S  h.  I/2.A  8  h.  ciel  couvert.  A 
9  b.  il  éclaire  à  l'Ë  et  au  S  E  ;  quelques  gouttes  de  pluie  à 
9  h.  10'  ;  E  T  à  9  h.  1/4  ;  fort  coup  de  tonnerre  à  9  h.  23 
précédé  d'uQTifécIair.  Pluieassezrorlede9ti.  l/â&9b.45'; 
elle  continue  jusqu'à  10  h.  1/2  en  diminuant  d'intensité.  Ce 
petit  orage  du  S  E  a  été  aussi  observé  dans  le  Pas-de-Calais 
par  H.  Delattre,  vers  8  h.  1/2  du  soir. 

Le  29,  journée  orageuse.  Il  tonne  à  Rue  de  midi  1/2  à 
12h.4ff.  AAmiensPàaii.  l/2s.,et  l'coupdeTà2h.35'. 
M.  Hédiard  note  encore  des  manifestations  électriques  à  3  b. 
et  de  4  h.  à  4  h.  1/2.  A  Abbeville,  petit  orage  de  8  b.  s.  à 
8  h.  iff,  venant  duâE,  avec  un  peu  de  grêle,  mêlée  à  la  pluie. 
Vers  Arras,  RTP  à  9  h.  1/2  du  soir,  l'orage  venant  du  sud. 

MAI.  —  Jours  (Torage  les  i.  S,  3,  5,  6,  33  et  24  mai. 

Dans  la  soirée  du  1"  mai,  petit  orage  à  Beaucantp-Ie- 
Jcune  ;  orage  pendant  la  nuit,  du  i"  au  2  mai,  vers  3  h.  du 
malin,  dans  la  même  localité,  où  la  pluie  est  abondante.  A 
la  Station  agronomique,  le  tonnerre  est  indiqué  comme  fort 
à  minuit  1/2,  et  &  Abbeville  de  1  b.  1/2  à  1  h.  Iff  du  m.  Je 
suis  réveillé  vers  S  h.  par  l'orage  qui  présente  un  maxinlun 
à  3  h.,  et  continue  jusqu'à  3  b.  1/4.  A  Rue,  il  tonne  encore 
de  S  b.  à  5  b.  !H)'  du  malin.  Cet  orage  a  eu  lieu  vers  4  b.  m. 
BU  SE  d'Arras. 

Le  3  mai,  petit  orage  à  l'ouest  du  département,  de  midi 
1/4  à  2  b.  45'  3.,  passant  sur  Rue,  Forêl-l'Abbaye  et  Abbe- 
ville où  il  tombe  un  peu  de  grêle.  A  Blangy,  la  foudre  incm- 
die  une  chaumière.  ^  Amiens, il  n'y  a  eu  que  quelques  gouttes 
de  pluie  et  l'on  n'a  entendu  que  5  coups  de' tonnerre  de 
midi  40'  à  !  b.  10'  s.  A  4  h.,  le  vent  monte  rapidement  et 
sonffle  très  fort  pendant  quelques  minutes,  soulevant  des 
nuages  de  poussière  ;  il  tombe  au  même  moment  un  peu  de 
grêle,  assez  grosse:  le  ciel  qui  était  nuageux  à  l'est  se 
débarrasse  ensuite. 
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Le  5,  petit  orage  avec  pluie  asset  Torte,  passant  près 
d'Abbeville,  de  3  h.  à  3  h.  5&  s. 

Le  6  mai,  orage  du  NE  à  Amiens.  De  3  h.  à  4  h.  s.,  gros 
temps  au  N  el  au  NE  de  la  ville;  ET  à  4  h.  l(f  sans  pluie.  A 
YvreDch,  il  a  tonné  de  3  b.  1/2  à  4  h.  i/i  s. 

Il  a  éclairé  pendant  toute  la  ioirée  du  25,  au  SE,  E  et  NE 
d'Amiens.  Dans  le  Pas-de-Catais,  il  y  a  eu  un  orage  assez 
intense  venant  du  SE. 

Le  24  mai,  T  à  10  h.  45'  du  matin  au  SE  d'Amiens,  L'orage 
glisse  à  l'est  de  la  ville  ;  à  11  h.  SO*  un  peu  de  vent  pendant 
quelques  secondes,  avec  gros  temps  à  l'E  et  au  NE.  Il  tonne 
très  fort  à  It  li.  1/2  à  l'E  et  à  l'ENE;  fin  it  11  h.  3/4.  Nous 
n'avons  pas  eu  une  goutte  d'eau  à  Amiens  pendant  cet 
orage,  qui  a  été  cependant  très  fort  dans  notre  région,  de 
9  h.  à  midi.  Vers  10  b.  m.,  une  véritable  trombe  d'eau,  dit 
la  Gazelle  de  Péronne,  s'est  abatlue  sur  la  plaine,  noyant  les 
récoltes  à  Cbaulnes,  MaLigny,  Villers-Faucon  el  S"-Emilie. 
A  Quîviëres,  les  pompiers  ont  dû  dégager  une  maison  me- 
nacée par  l'inondation.  Près  d'Abbeville  l'orage  a  été  très 
fort  de  midi  à  1  heure.  Vers  midi  i  14  une  pluie  diluvienne 
tombe  sur  les  communes  de  Bray-lès-Mareuil,  Bailleul,  Limcux, 
Horquincourt  et  Mareuil.  Dans  cette  dernière  commune  on 
a  dû  sonner  le  tocsin  pour  crever  les  murs  et  faire  des 
débouchés  à  l'eau.  Une  partie  des  récoltes  est  anéantie  par 
la  grêle.  L'abondance  de  pluie  a  fait  glisser  la  moitié  des 
rideaux  plantés  qui  bordent  la  route  de  Mareuil  à  Bray,  L'eau 
a  aussi  raviné  les  routes  et  causé  des  dégâts  aus  récoltes  à 
Bus,  Tilloloy  et  Boiilogoe-la-Grasse.  A  Auchonuilkrs,  le 
tonnerre  est  tombé  sur  la  maison  de  M.  Fay-Dignocourl,  ren- 
versant 3  personnes  et  provoquant  un  commencement  d'in- 
cendie. A  Marchevillo,  un  ouvrier  a  été  blessé  par  la  foudre, 
dans  l'usine  à  phosphate  de  chaux.  Dans  Moreuil,  la  hauteur 
de  pluie  égale  34°"',8,  de  midi  à  3  heures.  A  Amiens,  pluie 
d'orage  vers  3  h.  s. 

[A  suivre).  H.  Duchaussot. 
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Ouvrages  reçus.  (1) 

Annual  report  of  ihe  Smilksonian  Institulion.  1897.  — 
W.-G.  RoKTQGrr.  Les  rayons  X.  —  J.-J.  TnoHsoN.  Les 
rayons  cathodiques.  —  Willuh  Crookbs.  Diamants,  — 
HSNtT  DE  GRÀFPiaNT.  Explorations  des  hautes  régions  de 
l'atmosphère.  —  John  Stevenson.  Ce  que  le  monde  doit  à  la 
science.  Dans  cet  article  l'auteur  démontre  avec  preuves  h 
l'appui  que  toutes  les  découvertes  utilitaires  ont  eu  pour 
principe  des  recherches  de  science  pure.  ■  Beaucoup,  dit 
l'auteur,  regardent  la  botanique  comme  une  étude  amusante, 
bonne  tout  au  plus  pour  les  femmes,  mais  indigne  de 
l'attention  d'un  homme  vraiment  digne  de  ce  nom.  Le  travail 
du  botaniste  ne  consiste  pas  seulement  h  ramasser  soigneu- 
sement des  plantes  et  à  les  placer  dans  un  herbier  avec  nne 
étiquette  portant  leurs  noms.  Toutes  les  maladies  des  plantes 
qui  amènent  des  famines  ou  la  destruction  des  récoltes  ont 
été  étudiées  pour  la  plupart  par  des  botanistes  inconnus, 
mais  dont  les  études  ont  permis  d'arriver  à  trouver  les 
remèdes  à  ces  maladies,  etc.  »  —  Migbsl  Fostbr.  Progrès 
récents  de  la  physiologie.  —  L.  H,  Baileï.  Les  facteurs  de 
l'évolution  organique.  —  Abbott  H.  Thater.  Les  lois  qui 
règlent  la  coloration  protectrice  chez  les  animaux.  —  L.-C. 
HiALL.  Etudes  sur  la  vie  des  animaux.  —  Hahv.  La  ménagerie 
royale  de  France  et  la  ménagerie  nationale.  —  Marouis  de 
NÂDA1LLAC.  L'unité  de  l'espèce  humaine. 

Feuille  de»  Jeunes  Naturalistes.  Février  1899.  —  L.  Géneau 
DE  Laharliëre.  Sur  la  flore  adventice  du  département  de  la 
Uarne.  —  E.  de  Boury.  Rerision  des  Pleurolomes  éocënes 
du  bassin  de  Paris.  —  Jacques  Depbat.  Note  sur  le  Crétacé 


(1)  Les  Auteurs  et  les  Sociétés  correspondantes  sont  priés  de  congi' 
dér^r  l'inscripllon  de  lears  publications  dans  U  liste  des  ouvrages 
reçus  comme  un  accus4  de  réception. 
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Àùs  bassins  d'effondrement  de  la  vallée  de  t'OgnoR  et  do  la 
Saône.  —  E.  Cuevreux.  Distribution  des  Gammarus  d'eau 
douce  de  la  Taune  Trançaise.  —  Noteg  spéciales  et  locales. 

Henri  Gadeau  de  Kerville.  Ilecliercbes  sur  les  faunes 
marine  et  maritime  de  la  Normandie,  i°  voyage.  Description 
et  ligure  de  la  léto  d'un  veau  monstrueux  appartenant  au 
genre  Iniodymo.  Sur  la  formation  téralologiqno  des  pattes, 
des  antennes  et  des  palpes  riiez  les  insectes.  Le  quatrième 
Congrès  international  de  zoologie  tenu  à  Cambridge, 

Bulletin  meninel  de  la  Sociale  d'Agricullure,  d' Horticullure 
et  d'Acclimala'.ion  di  Nice  et  des  Alpeî-Maritimea.  38°  année. 

Annalet  de  la  Société  d'Agriculture,  Sciences,  Arts  et  Belles- 
Lettres  du  département  d'Indre-et-Loire.  T.  LXXVIll.  1898. 

Bulletin  de  la  Société  d'Agriculture  de  la  Somme.  H'  année. 
1898. 

Bulletin  de  la  Société  d'Apieullvre  de  l'Aube.  33*  année  1 808. 

Annales  de  la  Sitciélé  horticole,  vigneronne  et  forestière  de 
rAube.  T.  IX.  1898. 

Annales  de  la  Société  d'Agriculture  de  ta  Dordogne.  T.  LIX. 
1898. 

Société  d'Horticulture  de  Picardie.  Bulletin  d'Avril-Mai  à 
Décembre  1898. 

L'Apiculteur.  42°  année  1898.  —  Insectologie  agricole: 
L.  CiUËYALiEa.  Observations  sur  l'Ammopbtle  des  sables.  — 
P.  Tertrin.  De  l'influence  dos  Bruches  sur  les  graines  de 
légumineuses.  Le  Pou  de  San-José.  —  L.  Cuevalier.  Nou- 
velle observation  sur  les  Guêpes. 

liulletin  de  la  Société  industrielle  d'Amiens.  Novembre  1898. 

Btvue  générale  de  botanique.  Janvier  1899.  —  P.  Grelot. 
Notes  tératologiques  sur  le  Veronica  prostrata.  —  Edhond 
Gai.v.  Influence  des  Microbes  du  soi  sur  la  végétation.  — 
Marin  Maillard.  Revue  des  Travaux  d'analomie  végétale 
parus  en  1893  et  1896. 

Bulletin  de  la  Société  académique  de  Brest.  2'  série,  T. 
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XXIII.  —  Maurice  Langehou.  Contribution  à  l'étuda  de  la 
Fioredu  Finistère. 

Bulletin  de  V Académie  des  Sciences,  Inacripliom  et  Bettes- 
Lettres  de  Toulouse.  T.  1,  1897-1898.  N-  1-3. 

Société  des  Sciences  physiques  et  naturelles  de  Bordeaux. 
Procès-verbaux  des  séances  de  1897-1898.  —  Labobde.  Sur 
les  ferments  des  maladies  dos  vins.  —  Gognel.  Projet  de 
statistique  minéralogique  do  la  région  du  Sud-Ouest  et  des 
Pyrénées.  —  Chaîne.  Sur  le  Masséler  des  rongeurs.  — 
Hautbeux.  Les  bancs  de  sable  de  la  Gironde  et  de  son 
emboucbure  ;  leurs  mouvements.  —  Gruvel.  Dragages 
méthodiques  dans  le  golfe  de  Gascogne.  Note  sur  le  m&le 
complémentaire  du  Scaipellum  vulgare.  — Chaîne.  Pseudar- 
tbrose  de  la  m&choire  inférieure  chez  une  Grenouille.  — 
Mémoires,  3°  série,  T.  IV.  —  Appendice  au  T.  IV.  Obsen'a- 
lions  pltiTiométriques  et  thermométriques. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelle*  de  tOuesl  de 
la  France.  T.  VIII,  3'  et  4'  trimestres.  —  Abbé  J.  Domimqub. 
Quelques  mots  sur  les  Mthpita  de  la  Loire -Inférieure  et 
description  de  trois  espèces  paléarctiques  nouvelles.  —  D' 
Samuel  Bonjour.  Sur  quel<]ues  Lépidoptères  intéressants  ou 
nouveaux  pour  le  déparlement  de  la  Loire-Inférieure.  — 
Cn.  PicQUENARD.  L'isoetes  lacustrts  L.  dans  le  Finistère.  — 
Georges  Ferronière.  Première  contribution  à  l'étude  de  la 
faune  de  la  Loire- Inférieure.  —  Extraits  et  analyses. 

Bévue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  la  France. 
Février  1899.  —  Leyisthe.  Les  monuments  de  pierre  brûle 
de  la  région  de  Montoncel.  —  Abbé  Berthouiiieu.  Biblio- 
graphie de  l'histoire  naturelle  du  Bourbonnais. 

Bulletin  de  la  Société  royale  Linnéenne  de  Bruxelles.  1897. 
—  S.  MoTTET.  Le  Champignon  de  coucbe,  —  Acuille  Magkien. 
La  Màcre.  —  Eh.  Marcdal.  Les  maladies  cryptogamiques.  — 
D'  Nysseks.  La  Chenille  processionnaire.  —  1898  :  Eh. 
Marcual.  Les  maladies  cryptogamiques. 
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Archive!  néerlandaise»  des  Sciences  exactes  et  nalweltes. 
Série  II,  T.  Il,  2*  et 3*  livraisons.  —  D.  P.  Hoter.  Eladessur 
les  bactéries  acéli  flan  les. 

nuUelindtlaSociéU  entomologique  de  France.  1899.  —  N"  I  : 
J.J.kiEFFËR.  Description  d'une  espèce  nouvelle  de  Diptère. — 
E.  GouNELLB.  Doscriplion  d'un  type  nouveau  de  Prîonien 
aberrant.  —  M.  Pic.  Ichneumonides  capturés  en  1898  et 
description  de  deux  espèces  nouvelles.  — N°2  :  M.  Maindrox. 
Description  d'une  nouvelle  espèce  de  Coléoplère  carabique, 
recueillie  dans  le  Sind  (Inde  occidentale).  —  E.  ëiif.ry. 
Glanurcs  myrmécologiqucs.  —  H.  Du  Buvssos.  Note  sur  une 
variété  de  VAgrioles  lineatus  L.  et  description  d'une  nouvelle 
espèce  du  genre  Agrioles.  —  Note  complémentaire  sur  la 
dispersion  du  Corœbus  amethystinvs  01.  —  A,  Cdobaut. 
Description  d'un  genre  nouve.iu  de  Cébrionides  du  Sahara 
septentrional.  —  J.  de  Jo.vnnis.  Note  sur  Mamestra  implexa 
Hb.  —  J.  ViiLEKEUVE.  Description  de  Diptères  nouveaux.  — 
H.  Pic.  Description  d'un  genre  nouveau  de  Coléoptères 
d'Algérie. 

Société  nationale  d'Acclimatation  de  France.  1898.  — 
Bulletin.  Septembre  :  Û'  Paul  Marchal.  VAspidiotm  pemi- 
cinsus  et  les  Cochenilles  d'Europe  voisines  vivant  sur  les 
arbres  Truiticrs.  —  Extraits  de  la  correspondance.  —  Octobre- 
Novembre  :  CossAHT-EwART.  Hybrides  du  Zèbre  de  Burchell 
et  de  la  Jument.  —  Livingstok  Stowe.  Les  débuts  de  la 
Pisciculture  aux  Etats-Unis.  —  Clëhent.  Les  plantes  melli- 
rères  et  le  nectar.  —  Coupin.  Sur  la  conservation  des  Crosnes 
du  Japon.  —  Extraits  de  la  correspondance.  —  Journal. 
Janvier  1899. 
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OBSERVATIONS  HËTÊOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amieiu.  —  Altitude  34". 
Janvier  4899. 
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Àbrhialioia  tl  obÉtroatioiu  :  B.  Bourruqis.  —  Br.  Brouillard.  —  Ecl.  EeUlr.  —  Gl.  bl.  Gel^ 
bliocbe  —  Cr.  Orâlti.  —  Ng.  Neige.  "  Ûr.  Ongc.  —  Ton.  Tonnerni.  —  Li  leniFiAnlure  de  U 
Somme  etl  prLH  A  6  b.  du  malin  d  t  fi  b.  da  lulr.  —  L'élat  du  ciel,  la  dlrçciioD  da  Trot,  1'^ 
bjETomèltlquo  sunt  abicnéi  k  9  b.  du  mallu.  —  L'itai  du  ciel  eU  meauré  de  0  à  10,  en  i<hi;wn>i 
de  Dâbulo^.  —  Lm  beuret  do  aolcil  u>at  maatiet  tfee  l'biiliognphe  de  CimpbcU. 


DçiilizedbvGoOglc 


EIÉTlLIiÊilDDiRDDELjRM 

BCIiLETIN  SnCNSUEI, 

S»  315.  -  «are  1899.  -  28-  AMie.  -  T.  Xlï. 


Le  Bulletin  eit  envoyé  gratuite  ment  ï  tous  les  Uembrea  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scientifiqucB,  par  voie  d'ècbaoge. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  SéaDcc  générale  du  11  Février 
1S99,  p.  193.  —  L'aDoëe  météorologique  à  Amiens  {suite),  par  H.  H.  Do- 
«SAUssor,  p.  194.  —  Ouvrages  reçus,  p.  206.  ~  Observations  météoro- 
logiques, p.  208. 


EXTIAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

sÉAKCii:   GËNËRALB   DU   11   rÈvniER   1899. 
Présidence  de  M.  h.  CARPENTIEa. 

CoRREBPONDANCE  :  1'  Lettres  àa  Ministère  de  l'Iostruction 
publique  annonçaiU  l'envoi  d'ouvrages  venant  de  Belgique, 
d'Italie  et  des  Ëtals-Unis. 

2*  La  «  Smilhsonian  Institution  »  annonce  l'envoi  d'ou- 
vrages et  demande  accusé  de  réception. 

3'  M.  le  Président  du  Sous-Comité  du  département  de  la 
Somme  pour  l'Exposition  Universelle  de  1900  adresse  à  la 
Société  Linnéenne  une  circulaire  et  une  demande  d'admission 
dans  le  cas  où  la  Société  désirerait  prendre  part  à  celle 
Exposition. 

M.  Gadeau  de  Kerville  fait  hommage  à  la  Société  Linnéenne 

de  son  ouvrage  :  Recherches  sur  les  faunes  marine  et 

28*  ANKËe.  13 
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—  194  — 
marilime  de  la  Normandie  (2' voyage],  elde  quelques  tirages 
à  part  de  notes  insérées  dans  diverses  publications. 
Des  remerdments  sont  adressés  à  H.  Gadeau  de  Kemlle. 
Le  Secrétaire-Adjoint, 
P.  Choquart. 

L'Annâe  météorologique  à  Amiens. 

(Décembre  It91.-Kaveiiibr«  mt). 
(Suite). 

JUIN.  — Dans  le  mois,  deux  périodes  orageuses  :  l'une  les 
1",  3,  3,  6  pt  8  juin  ;  l'autre  tes  25,  26  et  27. 

Le  1"  juin,  Torte  pluie  dans  la  matinée,  et  beau  temps  à 
partir  de  1  h,  du  soir.  A  7  h.  45'  s.  arc-en-ciel,  quelques 
gouttes  de  P  et  un  coup  de  tonnerre  lointain. 

Le  2,  petit  orage  près  d'Abbeville,  de  11  h.  20'  à  midi. 

Le  5  juin,  orage  à  Yvrench  de  2  h.  1/2 à 3 h.  s.;  à  Conly, 
de  4  b.  1/â  à  6  h.  s.  Dans  la  ville,  on  entend  tonner  à  partir 
de  3  b.  1/2,  d'abord  au  NE,  puis  au  Net  au  NO;  il  n'y  a  pas 
de  vent  et  les  girouettes  sont  au  S  SE.  A  5  b.  le  ciel  se 
couvre  du  N  W  à  i'W.  Des  éclairs  A  5  b.  49'  avec  tonnerre  de 
l'W  au  SW.  Petite  pluie  à  6  b.  Le  maximum  a  lieu  vers 
6  b.  12'  ;  la  pluie  se  calme  à  6  b.  20*.  Le  ciel  s'éclaire  à 
G  b.  1/2  au  NW.  Encore  quelques  coups  de  T  lointain  & 
6  b.  S<y  et  6  b.  55'.  Beaucoup  de  champs  de  seigle  sont 
versés  par  la  pluie  aux  environs  d'Amiens.  La  foudre  est 
tombée  sur  la  roule  de  Fleuelles,  à  une  cinquantaine  de  mètres 
des  dernières  maisons  de  la  route  de  DouIIens  :  un  arbre  a 
été  fendu,  deux  poteaux  télégraphiques  ont  été  brisés,  et 
un  ouvrier  qui  passait  alors  a  ressenti  une  forte  commotion. 
Par  suite  de  l'abondance  des  eaux  pluviales,  plusieurs  villages 
en  amont  d'Arras,  notamment  Agny,  Acbicourt  et  Waîlly, 
ont  été  inondés  subitement. 
Le  6  juin,  temps  chaud  et  vent  du  S  E.  Un  orage  est 
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observé  àConty,  Abbevîlle,  Beaucatnp-le-Jeune  et  Rue,  de 
6  h.  1/2  à  7  b.  45'  du  soir.  Pour  Amiens,  T  lointain  au  S  E 
dès  S  b.  s.  ;  le  ciel  se  couvre  pea  à  |>eu.  T  à  6  h.  20'  et 
6  h.  35'  au  S  S  E  ;  gros  temps  au  S  et  au  S  E.  L'orage  glisse 
à  l'Ë,  puis  au  N.  Un  autre  orage  suit  bientôt  :  T  au  S  W  et 
au  S  S  W  à  7  b.  45'  ;  un  grot  nuage  en  arc  de  cercle,  tréi 
curina  de  forme  et  de  grandeur  monte  du  SW.  A  7  b.  50, 
ET  P.  L'orage  se  perd  au  NE,  à  8  b.  s. 

Le  S  juin,  deux  orages  ont  eu  lieu  dans  notre  région,  de 
11  b.  du  m.  à  3  h.  1/2  s.  Partout  la  pluie  est  abondante:  les 
hauteurs  varient,  suivant  les  postes,  de  35  à  fiS*"*.  Nous 
résumerons  ici  nos  observations  personnelles.  T  au  SE 
d'Amiens  à  midi  1/2,  P  à  midi  45',  ETP  à  midi  47',  T  fort  à 
midi  50';  hi  b.  s.  ËTPG;  la  pluie  est  exceptionnelle;  quel- 
ques grêlons  seulement.  Le  bas  de  la  rueCozetle  est  couvert 
de  graviers.  Le  ciel  se  dégage  au  SB  à  1  li,  10*;  il  tonne 
fortement  au  NW  à  1  b.  iji;  An  de  l'orage  à  1  h.  1/2,  se 
dirigeant  du  SE  au  NW.  Le  2°  orage  s'annonce  au  S  et  au 
SSE  vers  2  b.  50'.  La  pluie  retombe  avec  violence  pendant 
10  minutes,  de  2  h.  50'  &  3  b.  s.  Nous  avons  signalé  précé- 
demment les  inondations  causées  dans  certaines  rues  de 
la  ville  (1). 

A  Toulencourt,  qui  se  trouve  dans  une  vallée  étroite,  les 
récoltes  ont  été  dévastées,  et  les  terrains  maratcbers  com- 
plëlement  recouverts  de  vase. 

Sur  Abbeville,  l'orage  a  son  maximum  vers  1  b.  ;  le  ciel 
était  tellement  sombre  qu'on  a  été  obligé  d'allumer  le  gaz 
dans  plusieurs  magasins.  L'eau  se  déversant  avec  furie, 
par  ies  rues  du  Prayel  et  des  Nattiers,  transforme  rapide- 
ment le  quartier  de  la  Tannerie  en  un  véritable  torrent. 

D'après  \a  Journal  d' Albert,  les  communes  de  Miraumont, 
Beaucourl,  Beaumont-Hamel,  HesniUMartinsart,  AucÙon- 

(1)  Voir  le  JourivUd'Amiens  et  te  Progrèi  de  laSomme  du  9  Juin  1898. 
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vitlers,  ont  eu  beaucoup  à  souffrir  de  la  violence  des  eaux. 
Eatre  Hamel  et  le  bois  d'Aveluy  un  énoroie  talus  est  tombé 
sur  la  roule  devenue  impraticable.  A  Beaucourt,  la  gare 
s'est  trouvée  inondée  par  les  eaux  descendant  de  Beaamont. 
Le  lorlillat-d  de  DouHent  à  Albert  a  été  lrè$  endommagé 
en  plusieurs  points.  L'aqueduc  de  Martinsart  s'étant  obstrué, 
tm  véritable  torrent  a  traversé  la  voie,  emportant  complëte- 
meot  le  ballast.  En  plusieurs  points  les  rails  sont  suspendus 
aii-desaus  de  la  voie  dégarnie.  L'aqueduc  de  Mailly-Haillet 
a  été  enlevé  entibreoient  ainsi  qu'une  partie  du  remblai. 

Dans  la  nuit  du  mercredi  à  Jeudi,  un  torrent  d'eaux 
sauvages  venant  de  Puisieux,  s'est  précipité  dans  Miraumonl, 
inondant  beaucoup  de  caves.  A  Albert,  les  champs  et  les 
prairies  de  la  rive  gauche  de  l'Ancre  ont  particulièrement 
souffert. 

Le  Petit  DouUennais  donne  des  détails  intéressants  sur 
l'orage  du  8  juin.  Vers  5  h.,  l'Authie  enflée  par  les  pluies 
torrentielles,  sort  de  son  lit.  A  Authie,  Marieux,  Orville, 
c'est  un  véritable  désastre.  Dans  cette  dernière  commune, 
la  Hvière  a  monté  de  plusiewt  mètres,  envahissant  les 
maisons.  Des  rideaux  boisés,  de  6  à  S  m.,  ont  été  enlevés 
comme  des  plumes.  Dans  une  pâture,  près  du  moulin  Saint- 
Pierre,  6  vaches  ont  été  noyées.  Tous  les  jardins  en  pente, 
le  long  de  l'Authie,  ont  été  ravinés.  La  crue  de  la  rivière 
a  atteint  son  maximum  vers  i  h.  du  matin,  A  Authie  le 
sauvetage  des  animaux  paissant  dans  le  marais  a  été  très 
mouvementé.  A  Doullens,  les  jardinages  et  les  plants  en 
bordure  de  la  rue  des  Neuf-Houlins  ont  été  submergés.  La 
crue  a  été  inférieure  seulement  de  40  c.  à  celle  de  l'inondation 
du£3  janvier  189t. 

Les  départements  voisins  ont  été  également  atteints  ;  des 
pertes  importantes  ont  été  causées  à  Achicourt,  Foncquevil- 
1ers  et'  Wailly  ;  des  dégâts  sont  aussi  signalés  à  Sailly-au-  - 
Bois,  Bienvillers,  et  Pas-eo-Artois.  La  Scarpe  a  monté  à 
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Douai  de  2*,13  au-dessus  de  l'étiage  nornaal  ;  la  Sambre  n'a 
.  pas  grossi  moins,  et  les  pertes  totales  dans  le  Nord  s'élèvent 
à  près  de  1  million.  Des  inondations  ravagent  aussi  la  pitto- 
resque et  fertile  vallée  de  la  Honnelle,  qui  longe  la  frontière 
française  entre  Roisin  elQuiévrain. 

Le  25  Juin,  petit  orage  à  Horeuit  de  S  h.  45  à  3  h.  t/A  s, 
A  Amiens  le  ciel  se  couvre  au  SB  à  4  h.  45',  T  lointain.  P  & 
4  h.  55'  et  T  fort  à  l'est  de  la  ville.  P  s'accentue  à  5  b.  ;  ET 
&  5  h.  i/4  et  à  5  h.  1/i  au  NE.  L'orage  disparaît  vers  le  NE 
à  5  h.  40". 

Le  26  juin,  T  lointain  à  1  h.  1/2  à  Amiens,  petite  pluie  à 
2  b.  s.  Il  tonne  au  SB  à  S  b.  50'  s. 

Le  27  juin,  petit  orage  observé  à  Abbeville  et  Forèt- 
l'Abbaye  de  1  b.  1/2  à  3  b.  s.  Z^  foudre  lue  une  vache  au 
faubourg  du  Bois. 

JUILLET.  —  Manifestation'  électrique  à  l'est  du  départe- 
ment, observée  à  Revelon  de  4  b.  1/â  à  5  h.  i/i  s. 

AOUT.  —  Six  journées  orageuses  :  les  7,  8. 18, 19,  ii  et  23. 

Le  7,  petit  orage  à  Amiens,  observé  à  la  Station  agrono- 
mique de  3  h.  20  à  4  h.  Iff  s. 

Le  lendemain,  pluie  très  forte  de  SO"*  àMoreuil  vers  4  b.  s. 

Il  éclaire  au  SVf  du  Crotoy  dès  8  h.  du  soir,  le  18  août. 
Les  éclairs  augmentent  vers  10  h.  s.  et  le  ciel  se  couvre  vers 
10  b.  1/2.  Ce  sont  les  préliminaires  d'un  orage  de  nuit, 
éclatant  de  1  b.  à  2  b.  du  malin.  A  Rue,  l'orage  s'annonçait 
aussi  vers  9  h.  du  soir,  et  ne  prenait  fin  qu'à  S  b.  m.,  dans 
la  nuit  du  18  au  49  août.  Le  19  au  soir,  vers  10  b.,  il,  éclai- 
rait encore  au  SW  du  Crotny.  Un  orage  a  d'ailleurs  été  noté 
de  9  b.  1/2  s.  à  1  b.  du  matin,  par  le  correspondant  de 
Moreuil.  A  Quend  et  Beaucamp-le-Jeune,  le  tonnerre  a 
grondé  plus  ou  moins  de  minuit  kih.  La  foudre  ett  tombée 
deux  fois  à  Etelfay  pendant  l'orage  du  19  Août,  tuant  deux 
vacbes  au  piquet,  et  endommageant  la  charpente  et  l'hor- 
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loge  du  clocher.  Le  même  jour,  un  homme  tenant  une  fourche 
droite,  à  Bourges  [Pas-de-CtUais),  a  été  tué  par  le  tonnerre. 
Trois  jeaaes  filles,  de  Courceltes-lès-Lens ,  suivant  une 
moissonneuse-lieuse,  sont  atteintes  le  même  jour  :  l'une  est 
tuée  par  la  foudre,  elles  i  autres  sont  déshabillées  partielle- 
ment. 

Le  22  ao&l,  temps  chaud  dès  le  matin;  T  lointain  au 
Crotoy  de  7  h.  à  8  h.  1/2  m.  L'orage  qui  semble  être  du  cAté 
de  l'Authie  et  de  la  Canche  ne  vient  pas  rafraîchir  l'atmos- 
phère. T  à  l'W  de  midi  I/^  ^  n^idi  45',  avec  ciel  nuageux 
du  SW  au  NW.  A  Rue  on  a  entendu  tonner  de  3  h.  i/i  k 
4  h.  1/2  et  de  7  h.  à  9  h.  m. 

Le  23  aofit,  j'ai  été  réveillé  par  le  tonnerre  vers  3  h.  m.  ; 
ET  de  3  h.  1/2  à  4  h.  i/2.  Un  peu  de  PG  à  4  h.  lO".  Cet  orage 
vient  de  l'W  et  passe  dans  le  voisinage  duCrotoy,  k  Moreuil, 
l'orago  a  eu  lieu  de  3  h.  à  3  h.  50',  Vers  4  h.  m.  le  tonnerre 
tombe  sur  une  meule  à  Sailly-le-Sec,  sur  une  grange  et  une 
autre  meule  à  7'hennes,  causant  pour  les  3  incendies  une 
perle  totale  de  3,300  francs. 

SEPTEMBRE.  —  Le  /  /,  vers  8  h.  s.  on  voit  des  éclairs  au 
SW  du  Croloy.  Un  orage  alieu  dans  te  déparlement  pendant 
la  nuit  du  il  au  12.  A  Mesnil-Sainl-Georges,  les  journaux 
signalent  un  coup  de  foudre  sur  la  flèche  du  clocher,  endom- 
mageant un  peu  la  toiture  et  la  charpente.  Une  meule  est 
incendiée  par  le  tonnerre  à  Sauvillers-Mongival.  EnQn  à 
Montdidier,  vers6  h.  m.,  la  foudre  tombe  sur  la  Gendarmerie, 
casse  la  boite  d'une  sonnerie  électrique,  brûle  le  fll  jusqu'au 
I"  isohtour,  et  brise  un  tuyau  de  poSle. 

OCTOBRE.  —  Manifestation  électrique  le  II  à  Rue,  de 
8  h.  à  10  h.  s. 

Le  i7  octobre,  petit  orage  à  Amiens  de  6  h.  à  7  h.  1/4  du 
matin.  Maximum  vers  6  h,  50.  Pluie  de  12""  en  15  minutes, 
mêlée  de  quelques  grêlons  bssck  gros. 
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Enfin,  H.  Aagaste  nous  signale  une  pluie  d'orage  te  39 
octobre  ;  le  tonnerre  aurait  été  entendu  à  Rue  vers  9  h.  1/2 
du  soir. 

Résumé.  —  D'après  ce  qui  précède,  il  y  a  eu  pendant 
tatmée  i89S,  30  jownées  orageuses,  dont  4  en  avril,  7  eo 
mai,  S  en  juin,  1  en  juillet,  6  en  août,  i  en  septembre  et  3 
en  Octobre.  L'année  dernière  nous  avions  eu  dans  le  dépar- 
tement S6  manifestations  électriques  en  43  jours.  Les  orages 
du  24  mai  et  du  8  juin  méritent  d'être  signalés  pour  l'in- 
tensité de  la  pluie,  qui  a  donné  lieu  à  des  inondaUons 
importantes. 

V.  —  Aorore  boréal». 

Une  aurore  boréale  a  été  vue  le  vendredi  9  septembre,  à 
Péronne.  Le  phénomène  a  duré  de  8  h.  à  9  h.  s.  environ. 
On  voyait  au-dessus  du  Mont  Saint-Quentin  un  arc  brillant, 
agité  par  des  traits  enflammés,  ayant  la  forme  de  raies 
blanches.  Sur  toute  la  cAto  bretonne  du  golfe  de  Saint-Brieuc 
le  ciel,  sombre  par  ailleurs,  fût  éclairé  tout  à  coup  sur  une 
large  surface,  planant  au-dessus  du  milieu  de  la  baie  brio- 
chine,  d'une  lumière  vive  changeant  de  forme,  affectant 
tant&t  celle  de  deux  énormes  boules  lumineuses,  tantAt 
celle  d'une  traînée  de  lumière,  partant  de  Binic  et  se  diri- 
geant sur  Ergny  en  passant  au-dessus  de  Pleneul.  Mon 
collègue  M.  Desfeuilles  a  aussi  observé  cette  aurore  boréale, 
en  Suisse,  oîi  il  se  trouvait  en  villégiature  (1). 

TI.  —  ObBerrationa  phénologlqnes. 

JANVIER.  —  Le  12,  i!  y  a  des  chatons  aux  noiseUers.  Les 
lilas  ont  de  gros  bourgeons. 


<l]  Journal  d'Amùnt  du  12  septembre  1898  al  fievua  tcienli/lque 
(IS98,  2*  semestre,  p.  370). 
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Le  45,  les  premiers  blés  semés  sont  beaux  ;  les  derniers 
sont  levés  régulière  m  en  t. 

Le  32,  j'ai  entendu  cbantcr  un  petit  merle  dans  les  jardins 
du  Cirque  municipal. 

FEVRIER.  —  Les  sureaux  ont  des  jeunes  feuilles  le  6.  Le 
cornouiller  montre  ses  fleurettes  jaunes. 

Le  12,  j'ai  entendu  plusieurs  pinsons. 

Le  13.  Première  chauve- sovrù,  à  6  b.  s. 

Le  33,  les  boutons  des  lilas  vont  s'ouvrir.  Les  Cornus  mas 
sont  en  pleine  floraison. 

MARS.  —  Les  chëvrefeuilles  et  groseilliers  de  nos  jardins 
ont  des  petites  feuilles  le  13. 

Le  13,  chant  du  merle  à  5  h.  1/3  s. 

Le  17,  floraison  du  Pas-d'àne.  Les  marronniers  précoces 
ont  des  bourgeons  qui  éclatent. 

Le  10,  on  voit  des  pâquerettes.  Le  Forsythia  du  Japon  est 
en  fleurs  dans  le  jardin  de  la  Petite  Hotoie.  Au  Jardin  bota- 
nique, l'Hellébore  vert  est  déjà  déSeuri.  Sont  épanouis  la 
Nivéole  prinlanière,  le  Bois  joli,  la  Bruyère  précoce,  ainsi 
que  Scilla  bifolia,  Tustilago  alba,  Alyssum  spinosum,  Erantkû 
hyemaiis.  Partout  on  voit  des  Narcisses  jaunes  et  des  prime- 
vères. Les  Saules  pleureurs  ont  des  feuilles  de  2  c.  et  paraissent 
au  loin  vert  olive. 

Le  31,  sur  les  murailles  de  la  rue  Bellevue,  la  giroflée  et 
la  Corbeille  d'argent  sont  en  pleine  floraison.  H.  Delacour 
a  vu  3  hirondelles  à  Conty. 

AVRIL.  —  Le  t",  floraison  du  Tvssilago  far/ara.  On  vend 
des  Narcisses  en  ville. 

Le  2,  j'ai  vu  une  bande  de  i2  hirondelles  à  ventre  blanc, 
voler  à  la  Hotoie,  au-dessus  des  jardins  compris  entre  l'usine 
Selosse  et  le  chemin  de  fer  du  Nord. 

Le  4,  j'ai  remarqué  deux  hirondelles  luttant  contre  le 
vent,  rue  Frédéric  Petit, 
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Le  5,  début  de  la  floraison  des  Mahonias  et  des  Groseilliers 
sanguins,  dans  les  petits  jardins  de  ta  ville.  Lu  Abricotiers 
tant  en  fleurs.  Les  talus  des  chemiDS  de  fer  sont  couverts  de 
Coucous  et  de  Ficaires.  Le  Polygonum  Sakalinense  du  Square 
St-Denis  a  des  pousses  de  10  à  15  c. 

Le  7,  début  des  vacances  de  PAques.  La  végétation  est  en 
retard  à  cause  des  froids  du  mois  de  mars.  Je  n'ai  pas  vu  un 
seul  pêcher  ni  un  seul  Buisson  ardent  commençant  &  fleurir, 
d'Amiens  à  Paris.  Du  cdié  de  Helun  les  abricotiers  sont 
fleuris. 

Le  18,  retour  à  Amiens.  Feuillaison  générale  des  marron- 
niers et  des  sorbiers.  Les  cerisiers  et  les  poiriers  de  plein  veut 
sont  fleuris  ;  les  jardins  de  la  place  Longueville  sont  ver- 
doyants; les  tilleuls  de  nos  boulevards  montrentleurs  feuilles. 

Le  21,  on  vend  des  Pipolés.  Floraison  de  la  Fritillaire 
impériale  et  du  Sorbier  des  Oiseaui.  Les  marronniers  du 
boulevard  Fontaine  ont  des  feuilles  bien  développées. 

Le  23,  visite  au  Jardin  botanique.  Parmi  les  plantes  fleuries 
je  citerai  la  Jonquille,  le  Romarin  ofQcinal,  le  Lierre  terrestre, 
la  Pulmonaire  officinale,  la  Consoude  tubéreuse,  la  Grande 
Pervenche,  le  Séneçon  commun,  l'Anémone  sylvie,  le  Trolle 
d'Europe,  l'Ajonc  marin,  ainsi  que  les  espèces  suivantes  : 
Tulipa  sylvestris,  Agraphis  nulans,  Musca?^  moschatum, 
Lamium  maculatum,  Taraxaeum  palustre,  Doronicum  caitca- 
sieum,  Aubrietia  erubeseens,  Saxifraga  crassifolia,  Ribespal- 
matum,  Pt/i'vs  Japonica,  (h-obus  vernto  et  Euphorbia  cbaracias. 

Le  24,  Roger  et  Madeleine  ont  vu  des  hannetons  dans  la 
soirée. 

Le  25,  arrivée  des  Marlinels.  J'en  vois  deux  bandes  h 
9  h.  iji  m.  chassant  au-dessus  des  jardins  de  la  rue  Voiture. 

Le  29,  on  voit  les  premiers  Iris  de  Germanie  en  fleurs,  les 
Jacinthes  des  bois,  ainsi  que  Pyrus  specfabilis. 

Le  30  avril,  début  de  la  floraison  du  Lilas  blanc.  Les 
tilleuls  du  boulevard  du  Mail  sontcomplëtement  en  feuilles. 
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MAI.  —  ie  /"■,  flartùêon  du  Lilaa  m 

Le  2,  floraison  des  Cognassiers  dans  les  jardins  de  la  ville. 

Le  3,  pleine  floraison  du  Sorbûr  des  oiseaux. 

Le  5,  floraison  du  tiers  des  Marronniers  des  boulevards 
amiénois.  Début  du  Muguet  de  mai. 

Le  8,  les  fleurs  blanches  du  Sorbier  des  oiseaux,  et  les 
fleurs  dorées  du  Taux  ébénier  dominent  avec  celles  des  lilas 
et  des  mapponnîers. 

Le  10,  début  de  la  floraison  des  Colzas. 

Le  14,  les  Pruniers  de  Sainte-Lucie  sont  défleuris  ;  pleine 
floraison  du  Lilas  perse  ;  début  des  Pavias  à  fleurs  rouges  et 
des  Paulownias  à  fleurs  mauves. 

Le  19,  feuillaison  des  Robiniers  acacias  et  du  Catalpa 
commun.  Floraison génêr-ale  des  Aubépines  à  fleurs  blanches 
ou  roses. 

Le  25,  floraison  des  Wegbeliaa, 

Le  27,  pleine  floraison  des  pommiers  Branlât,  Godarl, 
Reine  de  Picardie,  Belle  de  Croton,  ÛoutteviUe,  dont  les  fleurs 
vont  du  rose  tendre  au  carmin  le  plus  vif.  Quelques  pommiers 
à  cidre  «  neigent  »  déjà  abondamment,  et  promeltenL  une 
bonne  récolte.  Les  variélés  précoces,  qui  étaient  en  fleurs 
dès  les  premiers  jours  de  mai,  sont  en  grande  partie  «  an- 
ikonoméet  »  :  l'Amère  de  Bertbecourt,  le  gros  Muscadet, 
Rosine,  la  Reine  des  Pommes  sont  de  ce  nombre.  Les  variétés 
tardives,  comme  la  Médaille  d'Or,  n'ont  encore  ni  feuilles  ni 
fleurs.  La  floraison  est  en  relard  d'au  moins  lo  jours,  d'après 
les  excellentes  observations  de  notre  ami,  G.  Jourdain,  du 
Progrès  agricole. 

Le  29,  début  de  la  floraison  du  Sureau.  Partout  sont 
fleuries  les  espèces  suivantes  :  Renoncule  aquatique,  gazon 
d'Espagne  el  Boule  de  Neige. 

Le  30,  sur  la  roule  de  Doullens  et  près  de  la  Madeleine,  je 
remarque  en  fleurs  la  Minette,  le  Trèfle  incarnat,  l'Adonis 
d'été  et  la  Sanve.  Le  seigle  est  bien  épié. 
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Le  31,  on  voit  les  premiers  «  aillols  n  ;  il  y  a  des  «  Gloires 
de  Dijon  »  ;  on  vend  des  bouquets  d'Aspérule  odorante. 

JUIN.  —  Le  1",  promenade  à  Saveuse.  Sur  les  laïus  de  la 
roule,  beaucoup  de  Piloselles.  Les  nombreux  hannetons 
n'ont  laissé  que  les  nervures  des  feuilles  aux  marronniers 
de  la  ferme  de  Grâce.  Dans  le  bois,  peu  de  fleurs  :  des 
Potygala  mlgaris  et  des  Euphorbia  amygdatifolia. 

Le  4,  (loraiion  des  gueules  de  loup. 

Le  7,  début  de  la  floraison  des  Robiniers. 

Le  11,  pleine  floraison  des  grandes  marguerites  blanches, 
des  bleuets,  des  nielles  et  des  coquelicots. 

Le  14,  au  Jardin  botanique,  je  compte  i32  espèces  en  fleurs, 
parmi  lesquel'es  je  mentionnerai  l'Iris  de  Florence,  leGlaieul 
cardinal,  le  Lys  de  51  Bruno,  l'Asphodèle  jaune,  l'Ail  docé,  la 
Véronique  de  Sibérie,  la  Sauge  officinale,  le  Thym  vulgaire, 
la  Digitale  pourpre,  la  Belladone,  la  Consoude  hérissée, 
la  Buglosse  d'Italie,  la  Polémoine  bleue,  la  Scoriionère 
d'Espagne,  le  Souci  des  champs,  la  Camomille,  la  Cen- 
taurée des  montagnes,  la  Valériane  rouge,  le  Cerfeuil  doré, 
la  Nigelle  de  Damas,  le  Bunia  d'Orient,  la  Renoncule  ram- 
pante, la  Julienne  des  jardins,  la  Kraxinelle  blanche,  l'CEillet 
mignardise,  l'Astragale  d'Autriche  ot  le  Galéga  olUcinal. 

Le  16,  entre  Amiens  et  Salouël,  je  vois  les  champs  de 
seigles,  d'orges  et  de  blés  couverts  de  moissons  splendtdes. 

Le  19,  pleine  floraison  du  Sedum  acre  sur  les  murailles  de 
la  rue  de  la  Pâture. 

Le  2  3,  floraison  des  set-ingala  odorants.  Début  de  la  Ooraison 
des  tilleuls  du  lycée  ;  ils  sont  complètement  fleuris  le  29. 

JUILLET.  —  Le  9,  floraison  des  Lis  blancs  el  orangés. 

Le  24,  il  y  a  encore  des  œillettes  en  fleurs.  On  coupe 
partout  les  seigles,  les  orges  et  les  lentilles.  La  moisson  est 
en  retard  de  15  jours  dans  le  Vimeu.  Quelques  champs  de 
blé  ont  été  versés  par  les  dernières  pluies.  Les  prairies 
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artificielles  ont  donné  une  double  récolte.  Sur  les  talas  des 
voies  Terrées,  on  trouve  le  Mélilot  blanc  et  le  Mélilot  jaune. 

Le  â9,  le  Tilleul  argenté,  qui  est  plus  tardif  que  le  Tilleul 
commun,  commence  seulement  à  défleurir.  Le  30,  début  de 
la  floraiion  des  roses  trémières  du  jardin  de  la  Bibliothèque. 

Les  sorbiers  ont  leurs  fruits  qui  rougissent.  Les  prés  sont 
encore  couverts  de  Jacobées. 

AOUT.  —  Le  3,  je  remarque  à  Murlay,  un  cbamp  de  blé, 
tout  rouge  de  coquelicots. 

Le  9,  promenade  dans  tes  petites  dunes  du  Crotoy:  en 
fleurs  Eryngium  maritimum,  Euphorbia  paralias  et  Convol- 
vulus  soldanella. 

Le  13,  j'observe  autour  du  bassin  de  chasse  du  Crotoy, 
Apittm  graveolem  et  Davcus  gummifer.  Ce  soir,  vers  9  h.,  la 
mer  est  phosphorescente,  au  moment  de  la  rentrée  des 
bateaux  de  pêche,  dont  le  sillage  est  lumineux.  Même  phé- 
nomène, avec  moins  d'intensité  le  14  et  le  15. 

Le  17,  près  de  la  Bassée,  je  note  beaucoup  de  Tanaisie, 
des  pieds  de  guimauve  et  de  saponaire  à  fleurs  doubles,  dont 
l'odeur  rappelle  celle  du  salicylate  de  mélhyle. 

Le  26,  on  fauche  les  aooines  au  Croloy  et  à  Ponlhoile,  La 
moisson  se  fait  par  un  temps  magniflque,  très  chaud  et  très 
sec  favorisant  la  rentrée  des  récoltes.  Le  nombre  des  bottes 
est  plus  que  doublé. 

Le  31  août,  on  a  tué  un  Ibis  faUineUa,  oiseau  très  rare 
pour  la  baie  de  Somme. 

SEPTEMBaE.  —  Le  2,1a  mer  rejette  beaucoup  de  méduses. 

Le  7,  excursion  jusqu'à  Nouvion,  en  passant  par  Faviëres, 
Hamlet  et  Bonnelle.  Les  betteraves  et  les  p&tures  commen- 
cent à  souffrir  de  la  sécheresse. 

Le  10,  il  y  a  5  pommiers  en  fleurs  &  Grand-Laviers. 

Le  25,  plusieurs  phoques  ont  été  tués  à  la  pointe  de 
Saint-Quentin. 
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he  28,  à  notre  retour  en  ville,  je  remarque  des  marroD- 
niers  fleuris  pour  la  2*  fois,  sur  le  boulevard  Garnot. 

Le  29,  OD  coupe  les  Sorbiers  de  la  Bibliothèque  ! 

Le  30,  on  voit  toujours  des  hirondelles. 

OCTOBRE.  —  Le  4,  beaucoup  de  belleravet  à  sucre  sont 
monlées  à  graines.  Certains  champs  en  ont  30  à  40  p.  %  '•  les 
semis  tardifs  sont  les  moins  atteints.  Les  betteraves  les  plus 
riches  en  sucre  sont  les  plus  sensibles  ;  les  mauvaises  condi- 
tions météorologiques  au  début  de  la  végétation  sont  des 
causes  prédisposantes  à  la  production  des  plantes  annuelles. 

La  température  et  la  sécheresse  doivent  aussi  jouer  un 
rôle  à  déterminer.  Le  même  phénomène  a  été  observé  en 
1887,  18»0  et  1894(1). 

Le  7,  départ  des  premières  bandes  d'hirondeltei.  II  y  a 
beaucoup  de  mulots. 

Le  9,  les  arbres  sont  toujours  bien  feuilles,  sauf  les  mar- 
ronniers de  nos  boulevards  qui  se  dépouillent  très  tAt. 

Le  11 ,  les  vignes  vierges  sont  rouge  sang  ;  les  sumacs  et 
les  carolines  ont  leurs  teintes  automnales. 

Le  13,  encore  des  roses  dans  nos  hortillonnages.  Partout 
en  fleurs  des  Asters,  dahlias,  capucines,  immortelles,  tagëtes, 
colchiques  d'automne,  eupatoires  et  balsamines  des  jardins. 

Le  23,  les  robiniers  ont  des  feuilles  jaune  doré.  Les  arbres 
des  boulevards  sont  dénudés,  sauf  les  tilleuls. 

NOVEMBRE.  —  Le  10,  les  feuilles  des  carolines  tombent 
assez  lentement. 

Le  13,  espositionsplendidede  chrysanthèmes,  à  la  Société 
d'Horticulture  de  Picardie. 

DÉCEMBRE.  —  Les  semailles  d'hiver  ont  une  belle  appa- 
rence. 

H.  DUCHAUSSOY. 

(I)  Voir  art.  de  Numa  Rodbbe,  d«n8  le  Prof/rts  agricole  du  9ociobre  1898. 
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Ouvrages  reçus.  (1) 

Société  Hollandaise  des  Sciences  à  Harlem.  Archives,  Série  II. 
T.  I,  4°  et  5°  livraisons.  —  F.-F.  Bbuïning  Jr.  La  brûlure  du 
Sorgho  (maladie  du  Sorgho  sucré)  et  les  bactéries  qui  la 
provoquent. 

Sociedad  de  historia  natvral  de  Madrid.  Annales,  série  2. 
T.  VI,  3°  lasctcule.  —  Caballerd.  Technique  des  prépara- 
tions microscopiques  systématiques.  —  Chaves.  Sur  les 
dérormalions  des  cristaux  de  Quartz.  —  Cuni.  Faune  ento- 
mologiquede  la  ville  de  Calelîa  (Catalogne). —  Procès-verbaux 
mars  1898.  Orlhoplëres  récollés  au  Maroc  par  M.  Jeronimo 
Olcese.  —  Barras.  Matériaux  pour  la  Florule  Sévillane. 

Sociale  entamologique  Suisse.  Bulletin,  vol.  X,  2*  fascicule. 
—  D'  Gustave  Sciiocn.  0'  supplément  au  Gênera  de  ma  collec- 
tion de  Cétonides.  —  D'  G.  Stierlin.  Coléoptères  de  la 
Suisse  (fin). 

JValurwissenschaftlicher  Vereîn  de  Trencsen,  Mémoires  pour 
1896-97,  —  JosEi'u  L.  HoLUBY.  Quelques  remarques  sur  l'été 
froid-humide  de  1897.  —  D'  Charles  Brahcsik.  Série  d'Or- 
thoptères nouveau!  (principalement  du  sud  de  l'Amérique 
«l  de  Polynésie).  —  D'  Bbancsik.  Matériaux  pour  la  faune 
concbyologique  de  Bosnie,  Herzégowine  et  Dalmatie.  — 
Robert  Sona.  Etude  sur  l'ile  Maurice.  —  D'  Charles  Brancsik. 
Coléoptères  africains  nouveaux. 

Socielas  Entomologica  de  Zurich- Holtingen.  XIII'  année. 
N**  1  et  2.  —  Oscar  Sciiulz.  Quelques  Lépidoptères  herma- 
phrodites. —  Paul  Born.  Mes  excursions  en  1897.  —  C.  Von 
HoRHtiZAKi.  Rapports  entre  le  climat  et  la  faune  lépidopté- 
rologique  des  environs  de  Solka  en  Bukowine.  —  N^S  et  4: 

(1)  Les  Auteurs  et  les  Sociétés  correspondantes  sont  priés  de  consi- 
dérer l'iascriptian  da  leurs  publicatiens  dans  la  liste  des  ouvrages 
refus  comme  un  accusé  de  réception. 
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Henri  Doleschall.  L'élevage  de  la  Salurnia  Kurimushi.  — 
G.  Von  Uormuzaki.  Rapports  entre  le  climat  et  l'apparilioD 
de  certains  lépidoptères  dans  les  environs  do  Solka  en 
Bukowine.  —  Paul  fionn.  Mes  excursions  en  1897.  — 
Altbëd  Wailly.  Note  sur  quelques  lépidoptères  product«ur8 
de  soie. 

Naturwissensehafilicker  Verein  ztt  Oaiabrùck.  12*  volume 
1897.  — J.  Martin.  Étudessurlesdiluviums. Étude  comparée 
du  diluTium  à  l'ouest  du  Weser.  Séparation  verticale  du 
diluviura  néerlandais.  Classification  des  hauts  glaciers.  — 
E.  LiENENRAus.  Premiers  matériaux  pour  la  connaissance  de 
la  faune  des  Ostracodes  de  l'arrondissement  d'Osnabrtick. 

IValurwissenschafllicker  Vei-ein  fur  Sachsen  und  Thûringen, 
ZeiUchrifl  fur  Nalvrmssemchaften.  70*  vol.,  fascicules  5  et 
G.  —  D'  Paul BoRCKERT.  Le  diluvium  de  la  province  de  Saze, 
avec  des  considérations  pour  l'horticulture,  U  dispersion  des 
plantes  et  des  animaux  et  l'utilisation  du  sol.  —  D'  Richard 
Kantorowicz.  Sur  la  structure  et  le  développement  de  l'in- 
testin chez  les  Sélaciens.  —  D'  G.  Spangenberg.  Nouveaux 
Sauriens  du  Lias  et  du  Trias. 

Naturforscker  GeselUchaft  bei  âer  Um'oersUat  Jurgew. 
Sltzungsberic/ite,  !!•  volume.  —  Frédéric  Akel.  Nouvelle 
méthode  pour  titrer  la  valeur  des  hémoglobines,  —  D'  Ben- 
DERSKY.  Note  sur  l'empoisonnement  par  le  mercure.  Notice 
nécrologique  sur  Edmond-Auguste  Russow.  —  F.  Kestner. 
Méthode  pour  isoler  la  Saponine  du  Polygata  Senega  Var. 
lati/blia. 

Omilhologischer  Vereîn  in  Wien.  XXI"  année.  N"  4.  Les 
Oiseaux  du  Tyrol  et  du  Vorariberg  par  MM.  Dalla- Torre  et 
François  Anzingeh  (fin). 
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—  SUS- 
OBSERVATIONS   MÉTËOROLOGIOUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  34". 
Février  1899. 
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AhréticUioM  et  obiereatioTu  :  B.  Bourruquc.  —  Br.  Drouillïrd,  —  Eul.  Edtlr.  —  01.  bl.  Geléa 
bUnche  —  Gr.  Ortie.  —  Sg.  Neise,  —  Or.  Orage.  —  Ton.  Tonnerre.  —  La  lemi>éralurB  du  U 
Somme  est  prLte  i  6  b.  du  malin  el  1  6  h.  iJu  wlr.  —  L'étal  du  ciel,  la  direclion  da  Teat,  l'ilal 
bjgTDméirlqae  lonl  obienéi  &  9  b,  du  malia.  —  I.'ïl&t  du  ciel  eU  metnrédeO  t  10, eo  dliiioMt 
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N«  316.  -  Avril  1899.  -  28-  Année.  -  T.  XIV. 


Adresse!  ;  Les  Ouvrages,  Manuscrits  et  CommuDications  inléressant  la 
rédaction  du  Bulletin,  à  H.  le  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demandes  d'abonnement  et  les  cotisations,  [en  timbres-poste} ,  à 
U.  le  D'  Spinkui,  rue  S<-Louis,  32,  Amiens. 


Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  k  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'écbange. 


SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  II  Mars 
1899,  p.  209.  ~  Flore  sylvatique  de  la  Vallée  âé  la  Noj-e,  par  M.  Cn. 
DEOOEVAUvrLLBR,  p.  2i0.  —  Ouvroges  reçus,  p.  218.  —  Observations 
météorologiques,  p.  224. 


EXTRIIT  DES  PRDCÈS-VERBtUX. 

SËARCEl    GÉNÉRALE    DU    11     MARS    1899. 

Présidence  de  M.  V.  BRANDICOUBT,  Secrétaire. 

CoBRESPOXDAHCE  :  1'  M.  L.  Carpenlter,  Président,  s'excuse 
de  ne  pouvoir  assister  à  la  séance. 

i'  Lettre  de  la  Société  Botanique  des  Deux-Sèvres,  invitant 
la  Société  Linnéenne  à  assister  à  sa  séance  mensuelle  qui  a 
eu  lieu  le  Jeudi  9  Mars  à  Niort. 

3*  Lettre  de  la  Société  Départementale  d'Agriculture, 
Sciences  et  Arts  de  la  Dordogne,  invitant  la  Société  Linné- 
enne à  assister  h  la  séance  générale,  qui  a  eu  lieu  le  8  mars 
dernier. 

4°  Le  Ministère  de  l'Instruction  Publique  et  des  Beaux- 
Arts  inrorœe  M.  le  Président  que  le  3T  Congrès  des  Sociétés 

38*AIIKËB.  44 
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Savantes  s'ouvrira  à  Toulouse,  en  l'HAtel  d'Asséiat,  le  Mardi 
4  Avril  prochain. 

5°  M.  le  Président  de  la  Société  d'Horticulture  de  Picardie 
invite  notre  Président  à  assister  à  l'Assemblée  générale, 
annuelle  et  publique,  qui  a  eu  lieu  le  S  mars  dernier,  au 
cirque  Municipal. 

M.  Brandlcourt  donne  lecture  d'une  note  sur  le  HiméUsme 
des  Coléoptères,  extraite  du  Bolkuino  del  Naluralisla. 

M.  l'Abbé  Ch.  Dequevauviller  nous  adresse  une  noie  sur 
la  Flore  sylvalique  de  la  Vallée  de  la  Noyé  (rive  gauche). 
Le  Hecrétaire-Adjoint, 
F.  Choquart. 

Flore  sylvatique  de  la  Vallée  de  la  Noyé. 

RIVE   GAUCDE. 

BOIS  DE  BEAUMONT  A  ESTRÉES. 

Dans  mes  courses  d'herborisations  &  travers  les  bois,  j'ai 
souvent  ressenti  de  l'influence  des  sites  divers  où  j'opérais 
mes  recherches,  des  impressions  variées  que  je  ne  fais  que 
résumer  en  deux  mots. 

Les  bois  vallonnés  sont  dans  l'ensemble  plus  productifs, 
ayant  un  sol  plus  épais  et  plus  frais  ;  mais  combien  assom- 
bris, alourdis  et  monotones.  Ils  portent  i  la  mélancolie, 
parfois  à  la  défiance.  Chez  certains  on  ne  s'attarderait  pas 
de  bon  gré,  A  eux  les  mauvais  noms  ! 

A  rencontre,  les  bois  monlueux  assez  généralement  moins 
productifs  sont  éclairés  et  dégagés.  L'air  et  le  soleil  les 
animent,  les  vivifient.  Ils  sont  agréables,  ils  attirent. 

J'aurai  ultérieurement  l'occasion  de  revenir  sur  ces  im- 
pressions. Restons  autant  que  possible,  pour  le  moment,  sur 
la  bonne. 

Aussi  bien  me  permetlra-t-on  de  croire  que  d'autres, 
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longtemps  avant  moi  et  sans  l'intérêt  botanique  qui  m'est 
personnel,  ont  éprouvé  envers  le  bois  qui  retient  ici  mon 
attention  une  telle  satisfaction  à  le  voir  et  à  le  revoir,  qu'ils 
l'ont  traduite  en  le  nommant  «  Bois  de  Beaumont  u. 

Force  m'est  bien  toutefois  de  me  rappeler  la  condition 
précaire  de  nos  joies  de  ce  monde,  en  plongeant  le  regard 
dans  ce  val  étroit,  encaissé,  qui  le  limite  à  l'Est,  avec  un 
nom  apeurant,  «  Vallée  Coupe-gorge  ». 

11  n'est  pas,  pour  cela,  plus  dangereux  que  son  parallèle 
de  l'Ouest,  «  la  Vallée  Taratu  »,  assez  communément  dite  à 
Guyencourt  «  Vallée  à  porcheux  »  —  lisez  :  à  pourceaux  — 
de  ce  que,  il  y  a  quelque  vingt  ou  trente  ans,  on  y  faisait 
paître  la  gent  porcine  ;  habitude  dont  on  déplore  la  perte  un 
peu  partout  dans  nos  campagnes,  sans  essayer  d 'y  remédier. 
La  profession  de  porcher,  parait-il,  n'est  pas  recherchée. 

On  attribuait,  enlr'autres  choses,  aux  fouilles  des  pour- 
ceaux la  destruction  de  certaines  vermines,  comme  le  vers 
blanc  du  hanneton  et  d'autres  espèces  d'animalcules  ;  celle 
des  mulots,  également  précieuse;  enlln  un  goût  prononcé 
pour  quelques  espèces  botaniques,  assez  répandues  dans  les 
sols  légers  plus  ou  moins  calcaires,  comme  :  Mmcari  como- 
sum,  ici  dénommé  Poireau  sauvage,  Bunium  bulhocastanum, 
appelé  Gémeau,  ces  deux  pour  leurs  tiges  souterraines,  et 
Cirsium  arvense,  VAs/ierge  des  cochons,  pour  sa  racine  charnue 
et  succulente. 

Ces  deux  vaux  se  rencontrent  pour  se  confondre  à  la 
pointe  Est  du  bois  de  Beaumont,  en  un  val  ouvert,  assez 
large,  serpentant,  sous  des  noms  divers,  sur  le  terroir  de 
Guyencourt,  durant  deux  kilomètres  à  peine,  jusqu'à  sa 
fusion  avec  la  Vallée  de  la  Noyé  à  l'entrée  Ouest  du  village. 

C'est  bien  là  que  le  23  janvier  1891,  j'ai  vu  rouler  avec 
bruit,  en  un  véritable  torrent  provenant  d'un  dégel  rapide, 
un  volume  d'eau  équivalant  au  débit  ordinaire  de  la  Noyé  ; 
phénomène  plusieurs  fois  observé  de  mémoire  d'homme, 
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sans  que  Ton  puisse  me  Qxer  ni  les  dates,  ni  les  années.  Son 
action  est  parlicnlièrement  imprimée  dans  la  Vallée  Taralu 
par  un  ravin  longeant  le  bois  de  Beaumont  et  accenlaant 
l'arfite  de  la  lisière  déjà  dénudée  et  abrupte.  Vers  la  Vallée 
Coupe^oi^e,  an  contraire,  le  sol  du  bois  décline  longuement 
en  pente  douce. 

Le  bois  de  Beaumont  m'apparaît  donc,  à  moi  qui  doit 
passer  à  Guyencourt  pour  m'y  rendre,  dd  massir  largement 
oboval,  montueuz,  détaché  des  plaines  par  deux  vaux  mor- 
celés, étroitement  encaissés,  autrefois  presque  entièrement 
cultivés,  et,  de  nos  jours,  de  plus  en  plus  boisés,  s'élevant 
constamment,  mais  sans  accident  de  terrain,  jusqu'à  la 
hauteur  de  la  route  d'Amiens  à  Paris  qui  le  limite  entre  le 
7*  et  le  8*  hectomètre  du  14*  kilomètre.  C'est  exactement  à 
cet  endroit  l'ancienne  voie  romaine,  dite  dans  la  région 
a  Chaussée  Bninebaut  ». 

La  langue  de  bois  qui  gagne  cette  route  et  une  autre 
langue  qui  descend  dans  la  vallée  Coupe-gorge  en  rompent 
un  peu  la  symétrie  ;  mais  elles  ajoutent  à  sa  valeur  écono- 
mique  et  botanique. 

C'est  en  effet  sur  ces  deux  points  que  la  haute  futaie  a 
meilleure  venue,  tout  en  gardant  comme  dans  la  presque 
totalité  du  massif  une  certaine  monotonie.  A  peine  trouve- 
t-on,  dans  un  angle,  en  regard  de  la  route,  quelques  touffes 
bien  vertes  de  Genêt  à  balais,  révélant  un  terrain  à  galets 
d'ailleurs  peu  profond  et  également  peu  étendu.  Si  donc  la 
végétation  révèle  la  nature  des  terrains  nous  sommes  en  plein 
calcaire  tellement  dénudé,  sur  certains  points  en  dos  d'&ne, 
qne  la  végétation;  bien  qu'au  centre  du  bois,  y  est  des  plus 
maigres  avec  Populus  Tremula,  Brachypodium  pinnalum,  ce 
dernier  formant  ici  des  plaques,  là  des  stries  plus  ou  moins 
bAchées  ou  groupées,  du  sein  desquelles  émergent  des 
feuilles,  rarement  des  tiges  fertiles  de  Calamagrostis  £pi- 
geioi.  Le  Genévrier  se  platt  dans  un  tel  milieu  dont  il  varie 


DçiilizedbvGoOglc 


—  213  — 

le  Ion.  Ici  j'en  vois  trois  de  taille  arborescente.  Le  plus  fort 
ne  mesure  pas  moins  de  0,^5^  cent,  de  circonférence.  !l  se 
racniQe  à  l.'^S  cent,  en  buisson  s'élevsnt  aux  environs  de 
six  mètres.  Comme  les  deux  autres  ses  puinés  il  perd  un  peu 
l'équilibre  et  semble  indiquer  qu'il  n'a  pas  le  pied  fait  pour 
les  grandeurs. 

A  l'Est  le  sol  est  assez  argileux  pour  qu'on  en  ait  usé  pour 
les  constructions  ;  mais  il  est  restreint  et  ne  parait  guère 
varier  la  végétation. 

C'est  avant  tout  un  bois  de  Hêtres.  Cette  essence  domine 
par  le  nombre  el  la  bonne  venue.  Dans  les  bordures,  quelques 
Ërables  champêtres;  plus  à  l'intérieur,  quelques  Charmes, 
Cerasus  av'ium,  Sorbus  torminalis,  enfin  quelques  Cbftnes. 

Les  clairières  de  l'intérieur  offrent  une  flore  que  nous 
rencontrons  habituellement  sur  les  lisières.  Pour  éviter  les 
redites  à  ce  sujet  je  donnerai  à  ma  monographie  non  la 
forme  d'une  herborisation  mais  la  forme  d'un  catalogue. 

Anémone  Pulsalilla.  Bois  de  Beaumont  el  Vallée  Coupe- 
gorge. 

A.  tyloestris.  Bois,  lisières  et  plus  encore  clairières. 

Jianuncùlus  at(7-icomus.  Bois  et  Vallée  Taratu . 

Aquikgia  vulgaris.  Bois;  semble  fuir  les  Graminées. 

Aeliea  spicala.  Bois,  ravin  calcaire  et  Vallée  Coupe-goi^e. 
Très-rare. 

Arabii  tagittala.  Bois,  calcaire  dénudé.  Rare. 

Alysmm  calycinum.  Bois,  clairières. 

Lepidium  campestre.  Bois  calcaire  montueux;  dernière 
.  coupe  au  sud. 

Viola  birta.  Bois  et  Vallée  Taratu. 

Reseda  luleola.  Bois,  au  voisinage  des  terriers. 

Polygah  calcarea.  Vallée  Coupe-gorge. 

Itiœhi'ingia  Irineroia.  Bois.  Peu  répandu. 

Dianchus  Armeria,  Bois;  cantonné  dans  le  taillis  de  l'Ouest. 
Malva  motchala.  Bois,  dans  les  fosses  et  sur  les  terriers. 
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Hypericum  hirsulwm.  Bois,  taillis  serrés. 

Bhamnus  catkartica.  Bois  el  vallées. 

Jt.  Frangula.  Bois  et  vallées,  surtout  au  Nord. 

Genisla  linctoria.  Bois,  clairières  et  lisières. 

Astragalus  glycyphyllos.  Vallées,  notamment  dans  la  Vallée 
Coupe-gorge  où  il  y  a  tous  les  ans  des  (oufTes  remarquables. 

Hippocrepis  comosa.  Bois  et  vallées. 

Vicia  letrasperma.  Bois.  Rare. 

V.  hirsula.  Bois.  Assez  rare. 

Lathyrui  stjlvestris.  Bois  et  Vallée  Taratu. 

Sedum  purpurascens.  Bois.  Région  argileuse. 

Polentilla  (ie™a.  Bois  et  vallées.  Répandu. 

Fragaria  elatior,  BoiSj  vers  le  centre.  Très-rare. 

Itosn  sepium.  Vallée  Taratu. 

Mespilus  germanica.  Bois. 

Pirus  communis.  Bois  et  Vallée  Taratu. 

Malus  acerba.  Bois. 

Sortnis  domestica.  Bois,  dont  quelques  bons  arbres  &  l'Est. 

S.  lorminalis.  Bois  et  Vallée  Taratu, 

Epilobium  spicatum.  Bois.  Très  rare. 

E.  letragonum.  Bois.  Très  rare.  Cantonné  à  l'Ouest. 

Pastinaca  syiveslfis.  Bois.  Reparaît  trois  années  consé- 
cutives après  les  coupes. 

Bupleurum  falcalunt.  Bots  et  vallées.  Abondant.  C'est  son 
milieu. 

Seseli  montanum.  Bois  et  vallées.  Moins  nombreux. 

Cornus  mas.  Bois  et  vallées.  11  Tallail  s'y  attendre. 

Asperula  odorala.  Bois  et  Vallée  Taratu.  Aime  les  vallon- 
nements. 

Galium  Critciala.  Bois. 

Adoxa  Mosckatellina.  Bois.  Sur  un  seul  point  argïlo- 
calcaire. 

Galium  anglicum,  Bois.  Région  Sud-Est. 
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Gnaphalium  tyloaticum.  Bois.  Sur  deux  points  opposés  el 
toujours  très  peu  de  pieds. 

Inula  Conyza.  Bois  et  Vallée  Taratu. 

Erigeron  acer.  Bois  et  Vallée  Taratu. 

E.  canadensis.  Bois. 

Leoiondon  protei/ormù.  Bois  el  Vallée  Coupe-gorge. 

L.  autumnalis.  Bois  et  allées. 

Picris  kieracioîdes.  Vallée  Coupe-Gorge. 

Tragopogon  pralenm.  Bois  el  vallées. 

Hieracium  umbellatum.  Vallée  Coupe-goi^e,  sur  la  lisière 
rebondie  eu  dos  d'&ne  et  fortement  calcaire. 

Pyrola  rotundifotia.  Quelques  pieds  dont  je  ne  vis  jamais 
de  fleur,  durant  troi»  années  d'observations;  sur  un  petit 
Tallonuement  à  l'Est,  mais  en  plein  bois. 

Monotropa  Bypopytis.  Bois  et  Vallée  Coupe-gorge. 

Genliana  gèrmanica.  Très  rare  en  lisière  du  bois.  Vallées. 

LilAospermum  officinale.  Bois  et  Vallée  Taratu.  Bien  re- 


Verbascum  lichnilig.  Bois. 

Veronica  Teucrium.  Clairières  du  bois. 

Seropkuiaria  nodoia.  Bois. 

GaleppsU  TetrahU.  Bois.  Sur  les  terriers. 

Stachys  alpina.  —  Bois.  Surtout  aux  vallonnements. 

BimneUa  alba.  Bois  et  Vallée  Coupe-gorge. 

B.  vulyaris.  Var.  pinnatifida.  Bois.  Rare. 

Ajuga  genevensU.  Bois.  Clairières  et  allées. 

Teucrium  Ckamœdrys.  Bois  et  Vallée  Coupe-gorge. 

T.  monlanum.  Rare  au  bois.  Bien  représenté  à  la  Vallée 
Coupe-gorge. 

T.  Bolrys.  Bois.  Taillis  calcaire  montueas. 

Lysimachia  Nummularia.  Bois.  Allée  des  vallonnements. 
Rare. 

GlobxUaria  vulyaris.  Bois  et  Vallée  Coupe-Gorge. 

l'hesium  kumifusum.  Bois  et  vallées^  en  pelouse  rase. 
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Beiula  pubescens.  Bois,  où  il  fui  évidemment  pknté  au 
Nord,  en  compagnie  d'Alnus  gluHnosa,  il  y  a  de  cela  peut- 
être  une  vingtaine  d'années.  Disons  en  passant  que  l'espèce 
glulineuse  de  nos  bois  lui  est  préférable.  Personnellement 
je  tiens  Beiula  alba  pour  la  meilleure  des  essences  dures 
pour  une  première  plantation.  El  c'est  encore  à  elle  qu'il 
convient  do  recourir  pour  remplir  les  vides.  L'autre  espèce 
que  je  revois  plus  récemment  introduite  dans  la  Vallée 
Coupe-gorge  est  par  trop  rabougrie  et  ne  me  paraît  surtout 
pas  s'accommoder  de  craie  pure. 

Castanea  vulgaris.  Bois,  oîi  il  est  excessivement  rare. 

Alruis  incana.  Introduit  dans  la  Vallée  Taratu.  Voici  une 
espèce  nouvelle,  d'un  réel  mérite  pour  les  reboisements. 

Allium  oleraceum.  Vallée  Taratu.  Excessivement  rare. 

Convallaria  maiaiis.  Bois. 

Tamm  communix.  Bois  dont  il  affectionne  les  fosses. 

Orcfiis  purpurea.  Bois  et  vallées. 

0.  mascula.  Bois.  Qu'il  faut  rechercber  aux  premiers  jours 
de  mai. 

Opkrys  muicifera.  Bois.  Clairières  du  Nord,  où  il  est  rare. 

Ophrys  apifera.  Vallée  Taratu.  Très  rare,  en  pelouse  rase. 

Plalantketa  montana.  Bois  et  Vallée  Taratu. 

Cepkalanlhera  grandiflora.  Presque  abondant  sur  certains 
points  du  bois.  Vallée  Taratu. 

C.  ensifolia.  Bois  et  Vallée  Coupe-gorge.  Pleine  floraison 
la  deuxième  semaine  de  mai. 

Limodorum  abortivum.  Bois  et  vallées.  Toujours  peu  de 
pieds. 

Epipactis  latifolia.  Bois  et  vallées. 

E.  atrorubem.  Bois  et  Vallée  Coupe-gorge. 

Neollia  Nidus-avii.  Bois  où  il  est  rare. 

Luzuia  Forsteri.  Bois. 

L.  muUiflora.  Bois,  vers  les  argilières. 

Carex  pcdUicens.  Bois.  Très  rare,  dans  un  vallonnement. 
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Pkleum  Bœhmeri.  Bois. 

Holcvs  mollis.  Bois.  Peu  répandu. 

Avena  pralcmis.  Bois.  Lisière  fraiclie  de  l'Est. 

A.  pubescem.  Bois.  Sur  la  craie  en  clairière  au  Nord. 

Bromus  erectus.  Lisière  Ouest  du  bois  et  Vallée  Taratu. 
Abondant;  moins  répandu  dans  la  Vallée  Coupe-gorge. 

Braekypodium  syhaticum.  Bois  et  vallées. 

Fesluca  rubra.  Bois. 

F.  pieudo-myuros.  Bois.  Observée  dans  un  vallonnement 
en  l'année  1896,  le  26  juin,  je  présume  qu'elle  a  dû  y  venir, 
comme  les  espèces  rudérales,  collée  aux  jantes  des  binards. 

Agropynim  cattinum.  Bots.  Localisé  au  Nord-Est  dans  un 
bac. 

Poa  compreua.  Bois. 

La  Vallée  Taratu  est  largement  tapissée  de  Lierre  piqué 
de  Sanicula  europaea. 

La  Vallée  Coupe-gorge  offre  des  plaques  de  Carex  glauca. 

Lors  de  la  coupe  tout  le  taillis  du  Sud  portait,  en  seconde 
année,  un  fourré  quasi  impénétrable  de  TorilU  AnlAriscus 
constellé  de  Pyretkrum  Leucanlkemum  et  de  nombreux  pieds 
i'Eupkorftia  amygdaloïdes,  dont  j'ai  noté  un  pied  fascié 
seulement  à  l'inflorescence  sur  une  longueur  de  deux 
décimètres  et  formant  un  ruban  épais,  d'une  largeur  de 
15  millimètres. 

Le  bois  de  Beaumont  intéresse  grandement  les  villages  de 
Guyencûurt  et  de  Remiencourt  par  son  action  protectrice 
dans  les  mauvais  orages.  Oii  peut  à  peine  citer  deux  à  trois 
chutes  de  grêles  nuisibles  aux  récoltes  surGuyencourt,  dans 
le  siècle,  et  toujours  sur  un  rayon  excessivement  restreint. 
Remiencourt,  moins  défendu  sur  les  parties  qui  avoisincnt 
les  terroirs  d'Ailly-sur-Noye  et  de  Bouvrel,  en  a  souffert  un 
peu  plus  mais  dans  une  petite  proportion. 

Divisés  au  chevet  du  bois  du  Camp  Thibaut  de. Berny-sur- 
Noyé,  les  orages  se  heurtent  au  bois  de  Beaumont  et  là,  ou 
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bien  j)s  rampent  à  la  crête  du  aMassir  de  Remiencourt » 
pour  s'abaltre  sur  CoUenchy  comme  on  l'a  vu  récetnment 
le  10  août  1894,  ou  bieu  ils  s'élèvent  pour  s'&baltre  à  distance 
sur  le  Santerre. 

Nos  cultivateurs  lui  ont  voué  une  afTection  de  bon  aloi  et 
il  faut  les  entendre  parler  d'ech  bot  d'Bieumont. 

Ch.  Dequbvacyiller. 


Ouvrages  reçus  : 

Naturforschende  GeselUckaft  zu  Freiburg  inB.  10*  volume, 
fascicules  1,  2  et  3.  —  Prof  D' Hacker.  Sur  une  nouvelle 
forme  de  séparation  des  cellules  sexuelles.  —  L.  Hammerle- 
Notc  sur  l'anatomie  de  la  nageoire  pectorale  du  Periophthal- 
mtis  Koelbrenleri.  —  D'  M.  Otto.  Matériaux  pour  l'anatomie 
comparée  de  la  glande  thyroïde  et  du  thymus  chez  les  Mam- 
mifères, avec  des  remarques  sur  les  larynx  du  temiir  varita 
et  du  Troglodytes  niger.  —  E,  W.  Bbnecke.  Formation  des 
houilles  glaiseuses.  —  W.  MOrIckb.  Les  gisements  d'or, 
d'argent  et  de  cuivre  au  Chili  et  leurs  rapports  avec  les 
pierres  éruptives.  —  W,  Bruhns.  Roches  du  volcan  Osorno 
dans  le  Sud  du  Chili.  —  G.  Steihmann.  Études  géoIopquBs 
sur  les  Alpes.  1.  L'Sge  des  Schistes  dans  les  Alpes.  —  G. 
Mever.  Nouvelle  méthode  pour  mesurer  l'inclinaison  et  l'in- 
tensité horizontale  du  magnétisme  terrestre.  —  E.  Gaupp. 
Du  développement  du  Crâne  des  Lézards.  —  Georges  Vok 
Gdaita.  Recherches  sur  les  croisements  de  différentes  races 
du  Mus  domesticvs. 

Socielas  entomologica  de  Zûrick-Holtingen.  Xlll'  année. 
N"  5  et  6.  —  FREDERIC  Urecb.  Quelques  remarques  sur  le 
changement  de  couleur  des  écailles,  obtenu  en  ligaturant 
les  chrysalides  encore  molles  de  la  Vanessa  wticœ.  — 
Charles  Frings.  Expériences  faites  sur  des  papillons  soumis 
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h  de  basses  températures  en  1897.  —  W.  Caspabi.  Note  sur 
la  Pieretei  Makunula.  —  Paul  Bobn.  Mes  excursions  en  1897 
(suite). 

Botaniscker  Verein  in  Lanâihul.  15'  volume  1896-97.  — 
A.  Allescder.  Ënumération  des  Champignons  observés 
dans  le  Sud  de  la  Bavière,  4'  partie.  —  i.  Richtsfeld.  Liste 
des  plantes  sur  lesquelles  les  Coléoptères  vivent  exclusive- 
ment. —  L.  DE  Raesfeldt.  Les  forêts  de  la  basse  Bavière, 
avec  description  du  sol. 

Société  des  Naluyalistes  de  Moscou.  1897,  2'  fascicule.  — 
C.  SoKOLOWA.  Sur  la  croissance  des  Rbizoïdes.  —  N.  Malis- 
CHEFF.  Quelques  observations  sur  l'extrémité  des  nerfs  dans 
l'œsophage  et  l'eslomac  des  Oiseaus.  —  3.  SahoUoff.  La 
Beresowile,  un  nouveau  métal  de  Beresovsk  dans  l'Oural. 
—  Tn.  BucHOLTz.  Ënumération  des  Champignons  récollés 
dans  le  gouvernement  de  Moscou  à  Michailovskoje. 

Physikalisch-OkonomiicheGesellschaft  zû  Konigsberg  in  Pr. 
38*  année  1897.  —  Henri  Kehke.  Découverte  d'objets  en 
argent  à  Marienhof. 

NalurwUsemchaftlicher  Verein  tn  Bvemen.  15'  volume,  2* 
fascicule.  —  Fr.  Bitchenau.  Études  critiques  sur  la  Flore  de 
la  Frise  orientale.  —  i.  Fitsceien.  Quelques  addenda  à  la 
flore  de  l'Elbe  inférieur.  —  A.  Koulenberg.  Un  hiver  dans  la 
terre  flottante  de  Waakhaussen.  —  H°  volume,  3°  fascicule  : 
G.  Habtlaub.  3'  supplément  à  l'ornithologie  de  la  Chine.  — 
J.  Martin.  Éludes  sur  le  diluvium.  —  R.  Coesfeld.  Matériaux 
pour  l'élude  des  Thysanoplères. —  H.  Sanostede.  Matériaux 
pour  une  flore  licbénologique  de  l'Allemagne  Nord-occiden- 
tale. —  Fr.  Miller.  La  flore  des  Mousses  des  lies  Wange- 
rooge  et  Juisl.  —  B.  Lekmebhann.  Etudes  algologiques. 

IValurwissenschaftlicker  Verein  in  Hambiirg.  4°  série,  V. 
1897.  —  Otto  Jaap.  Plantes  Vasculaires  épiphytes  dans  les 
environs  de  Hambourg.  —  D'  C.  Brick.  Contributions  à  la 
flore  des  Champignons  du  Sachsenwald. 
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La  Feuille  de»  Jeunes  Naturalistes.  Mars  1899.  —  Mieg  et 
Blgicheh.  Excursions  géologiques  en  Alsace.  — L.  Gëneau  db 
Lahabuère.  Sur  ta  flore  adventive  du  départeraenl  de  la 
Marne  (fln).  —  E.  de  BoifflY.  llevision  des  Pleurotomes  du 
bassin  de  Paris  (suite).  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Bulletin  delà  Société  enlomologique  de  France.  N°2i.  1898. 
—  Liste  des  membres  de  la  Société.  —  Table  alphabétique 
par  noms  d'auteurs.  —  Table  des  genres,  sous-genres, 
espèces,  etc.,  décrits  dans  le  Bulletin.  —  Table  des  faits  de 
la  vie  intérieure  de  la  Société,  —  Table  du  Bulletin  biblio- 
graphique. 

Revue  générale  de  Botanique.  1899.  Février.  —  W.  Palla- 
DiNE.  Influence  de  la  lumière  sur  la  formation  des  matières 
protéiques  actives  et  sur  l'énergie  de  la  respiration  des 
parties  vertes  des  végétaux.  —  Cn.  Houlbert.  Phylogéaie 
des  Ulmacées.  —  Marin  Molliard.  Revue  des  Travaux  d'aaa- 
tomie  végétale  parus  en  1895  et  1896.  —  Mars  :  Padl  Jacouabd. 
Etude  géo-botanique  de  la  flore  du  haut  bassin  de  la  SoUan- 
che  et  du  Trient.  —  Marin  Molliard.  Revue  des  Travaux 
d'anatomie  végétale  parus  en  1893  et  1896  (suite). 

Bulletin  de  la  Société  des  Amis  des  Sciences  naturelles  de 
Rouen.  —  Trente-troisième  année.  1"  et  2"  semestre.  — 
Emile  Baille.  Liste  des  Unionidés  récoltés  dans  la  marc  de 
Bouillon,  près  Granville  [Manche).  —  Abbé  A.-L.  Letacq. 
Noie  sur  la  variété  noire  du  Busard  cendré  (Cireus  cineraeeus 
Naum.)  observée  aux  environs  d'Atençon  et  sur  les  caractères 
dislinctifs  de  cette  espèce  et  du  Busard  Saint-Martin  {Cireus 
cyaneus  L.},  Note  sur  les  oiseaux  tués  à  l'étang  de  Chaumont, 
à  La  Trappe  (Orne).  —  Ehile  Baille.  Première  liste  des 
Ustaliginées  et  des  Urédinées  observées  aux  environs  de 
Vire  (Calvados).  Note  sur  cinq  photomicrograpbies  con- 
cernant la  structure  du  bois  de  quelques  Conifères.  —  Abbé 
A.-L.  Letacq.  Noie  sur  la  Perdrix  rouge  (Perdrix  rubra 
Briss.};  son  histoire,  ses  stations  dans  le  département  de 
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l'Orne.  Note  sur  la  présence  de  la  Vipère  aspic  { Vipera  aapU 
L.)  dans  le  département  de  l'Orne.  Observations  sur  les 
vertébrés  faites  aux  environs  de  Rémalard  (Orne).  Limites 
septentrionales  de  la  Perdrix  rouge  dans  l'Ome,  la  Sarthe  et 
la  Mayenne.  Sur  une  pluie  d'Ephémères  vierges  (Epkemera 
virgo  L.)  qui  a  eu  lieu  à  Rémalard  (Orne),  le  7  août  4897.  — 
Eugène  Benderitter.  Note  sur  la  présence  du  Rhizotrogm 
cicalt'icoius  Muls.  en  Normandie.  —  Louis  Gerhain.  Sur  deui 
Unio  connus  sous  le  nom  de  Rolundatus.  —  Emile  Anfrie. 
Le  Rat  fauve  à  ventre  blanc,  type  ou  variété  du  Rai  noir.  — 
J.-P.  HoscnoDÉ  et  Abbé  A.  Toussaint.  Flore  de  Vernon  et  de 
la  Roche-Guyon.  —  Henri  Cadeau  de  Kerville.  Recherches 
sur  les  faunes  marine  et  maritime  de  la  Normandie,  2*  voyage, 
région  de  Grandcamp-les-Bains  (Calvados)  et  îles  Sainl- 
Marcouf  (Manche),  juillet-septembre  1894.  —  Suivies  de 
deux  mémoires  d'EuGËNB  Cahu  et  du  D'  E.  Tboussabt  sur  les 
Gopépodes  et  les  Ostracodes  marins  des  cAles  de  Normandie, 
et  sur  les  Acariens  marins  récollés  pendant  ce  voyage,  et 
d'un  supplément  au  compte  rendu  de  son  voyage  zoologique 
dans  la  région  de  Granvitle  et  aux  Iles  Chaussey  (Manche) 
en  juillet-août  1893,  avec  12  planches  et  5  ligures  dans  le 
texte.  —  A.  Poussier.  Les  plantes  normandes  au  Canada. 

Revue  det  Tramux  scienlifiquei.  T.  XVIU.  N"  10  et  11. 

Bulletin  de  la  Société  d'Etude  des  Science»  natureHes  de 
N\mei.  28'  année.  N"  3  et  4.  —  Gustave  Cabanes.  Catalogue 
des  végétaux  ligneux,  arbres,  arbustes,  arbrisseaux,  plantes 
sur  les  promenades,  dans  les  squares  et  jardins  publics  de 
la  ville  de  Nimes.  —  Gabriel  Carbiërb.  Autre  indication  sur 
une  des  causes  du  dégagement  d'acïde  carbonique  à  la 
source  des  Bouillons  de  Vergèze.  —  Jean  Pador.  Dissertation 
sur  un  cas  de  bouleLure  chez  le  cheval.  —  D'  Jules  Reboul. 
A  propos  d'un  homme  velu  (Rham-ù-Sama).  —  M'  Jules 
Reboul.  Végétau.^  et  Actinnomycose  chez  l'homme  et  chez 
les  animaux. 
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Société  des  Sciences  nalwelles  de  la  Charente-Inférieure. 
Annales  de  1898.  —  Flore  de  France  par  G.  Uoîjy  et  Foo- 
GAUD.  T.  V.  par  G.  Rouv. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  Neufchdlel. 

—  T.  XXL:  Léon  du  Pasquier,  Sur  les  Seiches  du  Lac  de 
NeuTchllel,  d'après  les  recherches  de  M.  Ed.  Sarasin.  —  A. 
Jaccabd.  Conlribu lions  à  la  géologie  du  Jura.  —  Guillaumb 
RiTTEH.  Sur  l'hydrologie  des  sources  néoComiennes  en  général 
et  plus  parlicuhèremenl  sur  celle  des  sources  de  Gorgïer  et 
de  Sainl-Auliin.  —  D'  H.  Albhecut.  Une  visite  au  Sanato- 
rium de  Leysin.  -~  A.  JacCard.  Sur  la  Houille  lertiairp.  de 
Marsens,  près  Bulle  (canton  de  Fribourg).  —  Ed.  Cobnaz.  Le 
fioga  Sabini  Woods.,  plante  nouvelle  pour  la  flore  NeuTchâ!- 
teloise.  —  T.  XXII  :  L.  Du  Pasquier.  La  glacière  de  Val-du- 
Travers.  Coupes  géologiques.  —  Ed.  Cornaz.  La  Flore  de 
Naples  au  premier  printemps.  Quelques  mots  sur  VAster 
Garibaldi.  — A.  Tesck,  Eo.  Bbucdner  et  L.  du  Pasquier.  Le 
Système  glaciaire  des  Alpes.  —  L.  Rollieh.  Sur  les  Lapiès 
du  Jura.  :—  T.  XXIII.  Eo.  Sarasin  et  L.  du  pASOt^iER.  Les 
Seiches  du  lac  de  Neurcbfttel.  —  A,  Jaccard,  Sur  les  cbènea 
enrouis  des  marais  tourbeux  des  Ponts-de-Martel.  Sur  l'ori- 
gine des  bitumes,  d'après  Léon  Lesquereus.  —  Albrecht 
Peack  et  L.  Du  Pasquier.  Le  Lœss  préalpin,  son  Âge  et  sa 
distribution  géographique.  —  L.  Du  Pasouieh.  Le  niveau  des 
lacs  de  Neurch&tel.  —  T.  XXV.  Ed.  Gornaz.  /iosa  dichroa 
Lercb.  et  Hosa  Lerchii  Rouy.  Un  genre  nouveau  pour  la 
flore  d'Europe  (Halenia),  avec  appendice  à  un  travail  sur  les 
Anthères  des  Gentianes.  —  P.  Tripet.  Une  plante  nouvelle 
pour  la  flore  Suisse  (Ôiscutetla  cickorîifolia)  Lois,  —  Henri 
A.  JuNOT.  Le  Climat  de  la  baie  de  Delagoa.  —  S.  de  Pkabot. 
Données  bydrologiques  sur  le  canton  de  Neufchàtel  en  1896. 

Bulletin  de  h  Société  Enlomohgique  de  France.  1899,  n*  3  : 

—  L.  pLANET.  Description  d'une  nouvelle  espèce  de  LucanJde 
de  la  famille  des  Gladognathides.  —  R.  P.  Belok.  Descriptioa 
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d'un  Melophtkalmus  nouveau  du  Mexique.  —  A.  Ceiobaut. 
Descriplion  d'un  Adorelus  nouveau  du  Sahara  seplenlrional. 

—  L,  Fairmaire,  Note  sur  le  genre  PauUstaaus  Goun.  —  H. 
BoiLEAU.  Description  de  Lucanides  nouveaux.  —  J.  Ville- 
HEUVB.  ÊLude  sur  Chortophila  anguslifrons  Meig.  —  G.-A. 
PoL'JADB.  Monstruosité  d'une  antenne  chez  un  Névropl6re. 

—  N"  4  :  J.  Bourgeois.  Description  de  deus  larres  remarqua- 
bles appartenant  probablement  au  genre  tycus.  —  Sainte- 
Claire-Deville,  Description  d'un  liylkinus  nouveau  de 
France.  —  A.  Boucohokt.  Description  d'une  espèce  nouvelle 
de  Geotrupes.  —  E.  Olivib».  Note  sur  Coroebua  amelki/slinus. 

—  J.-J.  KiEFFER.  Description  d'un  genre  nouveau  et  tableau 
des  genres  européens  de  la  famille  des  Chironomides.  —  Ch. 
Febtos.  Sur  les  mœurs  du  Chnjsis  dichroa  Dahtbooi.  — 
Valerï  Maïet.  Longévité  des  Kystes  de  Margarodes.  —  Faune 
entomologique  de  Tombouctou.  —  Description  de  la  femelle 
de  Polyarthron  faure-Bigueli  Pic.  —  L.  Fairmaire.  Descrip- 
tions de  Coléoptères  nouveaux  de  Madagascar.  —  Description 
d'un  nouveau  genre  de  Coléoptëre  bétéromëre  du  groupe 
des  Rbyzopaussides.  —  H.  Gadeau  de  Kerville.  Simples 
observations  sur  l'utilité  de  la  radiograpbie  dans  les  travaux 
entomologiques.  —  Description  d'un  Coléoptère  anomal 
(Calosoma  scrutalor  F.).  —  Capture  d'un  Bombus  dhlin- 
guendvs  F.  Moraw,  en  France.  —  A.  Giard.  Sur  une  parti- 
cularité éthologique  de  Bombus  confusm  Scbenk.  —  T. 
TscuiTscBËRiNE.  Sur  l'emploi  des  noms  de  Feronia  et  de 
Platysma  et  sur  les  rapports  des  Zabt-us  avec  les  Amara..  — 
M.  Pic  Diagnoses  de  Coléoptères  communiqués  par  M.  L. 
Bleuse.  —  E.  OuviER.  Contribution  à  l'étude  des  Lampyri- 
des  ;  descriptions  et  observations.  —  C.  Bruyant.  Conlribu- 
tiou  h  l'élude  de  la  géographie  entomologique  de  l'Auvergne. 


DçiilizedbvGoOglc 


■  224  — 


OBSERVATIONS    MËTËOROLOaiOUES. 

Station  agronomique  d'A  miens.  —  A  Uitude  34". 
Mars  1899. 
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Tolal  de  la  pluie  en  milllDièlreB  :  10,2 

Abrivialiim§etobtervationt:Q.Boiunisq-ae,  —  Br.  Brouillird.  —  Ecl.  Ecl4lr.  —  01.  bl.  Qeléb 
blanche.  —  Gr.  Ortie.  —  Hg.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton.  Tonnerre.  —  L«  lempérilure  de  U 
Somme  ett  prlie  à  G  b.  da  miUn  el  i  G  ii,  du  Mir.  —  L'élil  du  del,  la  diredlon  du  tkdI,  l'iUt 
bTETométrique  uat  obBente  à  9  b.  du  mtlln,  —  L'élaldu  ciel  est  meturi  de  0  i  10,  en  diilîmei 
de  aibidoilli.  —  Lei  benrea  de  Hlell  lont  meiaréei  tTec  l'biUognphe  de  Campbell. 


DçiilizedbvGoOglc 


DD  mu  DE  U 

BDU.ETIN  MENSUEL 

N"  317.  -  Hai  1899.  -  28'  Auée.  -  T.  XIV. 


Adresse!  ;  Lea  Ouvracea,  Usnuicrits  et  Commumcationt  iotércsBaot  la 
rédaclion  du  Bulletio,  i  u.  le  Préaidem  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demandeB  d'abonnement  et  les  calisations,  (en  timbres-poste],  i 
U.  le  D'  Spi:<eux,  rue  S'-Louis,  3ï,  Amiens. 


Le  BulletiD  est  envoyé  gratuilemeat  à  tous  les  Uembrea  pajanta  ;  il  ut 
adresaé  aui  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'échange. 


SœiHAlRË  :  Extrait  des  Procëa- Verbaux  :  Séance  générale  du  11  Avril 
IS99,  .p.  223.  —  Hivernage  des  Coléoptères,  par  M.  L.  Carpentieb, 
p.  227.  —  Ouvrages  reçus,  p.  335.  —  Observations  météorologiques, 
p.  240. 


EXTRAIT  DES  PROCES-VERBAUX. 

SÉANCIi    GËNÉRALB    DU     15     AVRIL    1889. 

Présidence  de  M.  L.  CARPENTIEtt. 

CoRHEBPOKDANCE  :  l*  Lettres  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique  et  des  Beaux-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Ëtats-Unis,  de  Belgique,  de  la  Société  Fribour- 
geoise  et  de  ta  Société  des  Sciences  naturelles  de  Neorchâtel. 

TIa  <t  Smithsonian  Institution  <>  annonce  l'envoi  de  ses 
publications  et  demande  accusé  de  réception. 

3°  La  Société  Géologique  d'Edimboui^  accuse  réception 
du  T.  IX  de  nos  Mémoires. 

i,"  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  et  des  Beaux- 
Arts  envoie  le  Bulletin  du  Comité  des  Beaux- Arts  des  Dépar-- 
tements. 

28*  ANNÉE.  15 
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S°  Le  Minislëre  du  Commerce,  de  l'InduEtrie,  des  Postes 
et  Télégraphes  invite  les  Membres  de  la  Société  LinnéeDoe 
à  prendre  part  aux  séances  du  Congrès  géologique  interna- 
tional, qui  sera  tenu  à  Paris,  à  l'occasion  de  l'Exposition 
universelle  de  1900. 

6°  La  Société  Royale  du  Jardin  botanique  d'Edimbourg 
accuse  réception  du  T.  IX  de  nos  Mémoires. 

Notre  collègue  M,  F.  Debray,  docteur  es  sciences  et  pro- 
fesseur à  l'Ecole  des  sciences  d'Alger,  fait  don  à  la  Société 
Lînnéenne  des  ouvrages  suivants  : 

—  Le  (Champignon  des  Allises  (Estrait  de  la  Revue  de 
Viticulture  du  19  novembre  1898). 

—  Recherches  faites  à  Ben-Aknoun,  près  Alger,  sur  diverses 
tailles  de  la  Vigne  et  sur  l'écartement  de  la  plantation  (Ex- 
trait de  la  Revue  de  Viticulture  du  19  novembre  1898). 

—  La  Destruction  des  Insectes  nuisibles  (Extrait  du  jour- 
nal le  Naturaliste). 

—  Catalogue  des  Algues  du  Maroc,  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

—  La  Maladie  de  la  Brunissure  [Pseudocommis  VilU). 
(Extrait  du  Bulletin  de  la  Société  Botanique  de  France,  T. 
XLV,  séance  du  27  mai  1898). 

Des  remerciements  sont  adressés  à  M.  F.  Debray. 

Noire  collègue,  H.  H.  Duchaussoy,  fait  don  &  la  Société 
Linnéenne  de  son  Almanach  météorologique  à  l'usage  des 
cultivateurs. 

Des  remerciements  lui  sont  adressés. 

M.  V.  Brandicourt  dépose  sur  le  bureau  deux  photogra- 
phies faites  par  M.  Copineau  :  l'une  représente  l'amphi- 
théâtre du  Jardin  des  Plantes  d'Amiens,  l'autre  quinze 
fascies  de  saules. 

M.  Ledieu  dépose  égalementsur  le  bureau  un  champignon 
{Dedalea  Saiigtta  Pries],  qu'il  a  récolté  à  Fontaine-sur- 
Somme  sur  une  souche  de  Populus  nigra;  son  grand  dia- 
mètre est  de  0  m.  40. 
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La  Société  Linnéenne  acceple  l'échange  de  ses  publicatioas 
avec  celtes  dn  TUaiversilé  du  Kansas. 

La  Société  décide  l'achat  des  trois  Teuilles  de  la  carte 
géologique  de  la  Somme,  les  seules  qui  soient  publiées. 

M.  L.  Carpentier donne  lecture  d'une  note  sur  l'Hivernage 
des  Coléoptères. 

Le  Secrétaire- Adjoint, 
F.  Cboouaat. 


Hivernage  des  Coléoptàres. 

La  question  de  l'hivernage  des  insectes  dans  noire  région, 
et  en  particulier  des  coléoptères,  a  été  traitée  à  plusieurs 
reprises  dans  notre  bulletin  (f),  mais  il  reste  encore  beau- 
coup de  choses  à  dire  et  de  recherches  à  faire  pour  compléter 
nos  connaissances  sur  ce  sujet. 

Les  en  tomophiles  ont  longtemps  négligé  les  chasses  d'hiver, 
assurément  moins  altrayanles  que  pendant  la  bonne  saison. 
Elles  leur  semblaient  devoir  être  à  peu  près  improductives 
en  tant  que  captures  d'insecLes  à  l'élaLparfait,  car  on  croyait 
autrerois  que  dans  notre  climat,  presque  tous  les  insectes 
disparaissaient  avec  le  commencement  de  l'hiver,  après  avoir 
assuré  la  réapparition  de  leur  espèce  au  printemps  par  des 
œufs  ou  par  des  larves  et  des  nymphes  ingénieusement 
abrités  pour  supporter  facilemeut  les  rigueurs  de  la  mauvaise 
saison. 

De  nombreuses  observations  Tout  voir  qu'il  n'en  est  pas 
ainsi  et  qu'un  grand  nombre  d'insectes  passent  l'hiver  plus 


CD  Voir  Tome  n,  pp.  2G9,  396,  311, 31â,  335.  344.— Tome  III.pp.  tl, 
91,  190,  367.  -  Tome  V,  p.  îl!.  -  Tome  VI,  pp.  255,  270.  —  Tome 
Vin,  p.  75. 
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ou  moins  engourdis  dans  les  abris  qu'ils  ont  choisis  et  qui 
sont  parfois  très  éloignés  de  leur  habitat  ordinaire.  C'est 
ainsi  qu'on  rencontre  des  Donacies  ou  d'autres  insecles 
aquatiques  hivernant  dans  la  mousse  des  bois,  à  une  grande 
distance  des  eaux  où  ils  Vivent. 

Toutefois,  il  importe  de  faire  un  classement  parmi  les 
espèces  trouvées  ainsi  à  l'état  parfait  pendant  l'hiver.  Toutes 
no  sont  pas  en  état  d'hibernation  vraie.  Il  faut  distinguer: 

i°  Celles  qui  s'étanL  transformées  en  imago  à  la  fin  de 
l'automne  allendenl,  dans  le  lieu  même  de  leur  métamor- 
phose, les  premières  chaleurs  printanières  qui  leur  permet- 
tront de  prendre  leur  essor  et  d'entrer  dans  la  vie  active. 

2°  Celles  qui  avant  d'hiverner  ont  passé  un  temps  plus  ou 
mains  long  à  l'état  parfail,  sans  avoir  pu  assurer  leur  repro- 
duction et  attendent  patiemment  le  moment  favorable  pour 
reprendre  le  courant  de  leur  existence  et  conQer  à  une 
nouvelle  génération  le  soin  de  perpétuer  leur  espèce.  La 
reproduction  étant  la  principale,  et  pour  certaines  espèces, 
la  seule  occupation  de  l'état  parfait.  Dans  cette  catégorie  se 
placent  les  femelles  fécondées  des  espèces  dont  les  mAles, 
inutiles  désormais,  ont  disparu  avant  l'hiver. 

3°  Et  enfin,  celles  qui  continuent  pendant  l'hiver  à  vivre 
dans  leur  habitat  ordinaire  avec  beaucoup  moins  d'activité, 
toutefois,  tels  que  les  insectes  des  fourmilières. 

L'engourdissement  hivernal  des  insectes  ne  peut  être  assi- 
milé à  l'hibernation  des  animaux  comme  le  loir  dans  sa 
cachette  ou  la  marmotte  dans  son  terrier,  ou  bien  des  hélices 
qui  s'isolent  de  toute  communication  extérieure  par  un 
opercule. 

Le  froid  doit  être  la  cause  principale  de  cet  engourdisse- 
ment, car  lorsqu'on  transporte  dans  un  appartement  modéré- 
ment chauffé  des  insectes  pris  pendant  l'hiver,  ils  ne  tardent 
pas  à  reprendre  toute  leur  activité.  C'est  ainsi  que  l'on  voit 
quelquefois,  dans  les  hivers  doux,  certains  insectes  printa- 
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qiers  sortir  préma  lu  rément,  trompés  par  une  élévation 
anormale  de  la  température  qui  se  fait  senlirjùsque  dans 
leur  profonde  retraite.  Ce  qui  leur  est  souvent  funeste,  leur 
instinct  ayant  été  mis  en  défaut  par  une  cbaleur  momentanée 
qui  les  livre  sans  défense  au  premier  retour  du  froid,  et 
avant  que  les  végétaux  qui  devraient  plus  tard  les  nourrir 
n'aient  leurs  bourgeons  développés. 

Toutes  les  espèces  hivernauLes  ne  cboîsissent  pas  leur 
refuge  indifféremment.  Les  uns  affectionnentles  Assures  des 
écorces  ou  les  lichens  et  les  mousses  au  pied  des  arbres,  les 
pailles  des  meules,  les  fagots,  les  feuilles  mortes  ot  les 
mousses  des  bois  et  des  haies  ;  d'autres  s'entassent  plus  ou 
moins  profondément  au  pied  des  arbres  ou  près  des  murs. 
Quelques  espèces  se  rassemblent  parfois  en  nombre  con- 
sidérable dans  te  même  abri,  tels  que  Microspis  i 2  punctala, 
Apion  pisi,  etc. 

Actuellement,  notre  catalogue  'des  Coléoptères  du  départe- 
ment de  la  Somme  comprend  2,809  espèces  dont  859  ont 
été  trouvées  à  l'état  parfait  dans  la  saison  hivernale,  c'est-à- 
dire  de  la  mi-décembre  à  la  fin  de  février. 

Passons  donc  en  revue  notre  catalogue.  Les  Cicindélides 
ne  sont  pas  hivernants,  on  ne  voit  pas  bien  ces  carnassiers 
agiles  dans  l'engourdissement  hivernal.  Cependant  les  Cara- 
bides,  la  plupart  carnassiers  aussi,  comprennent  un  i;rand 
nombre  d'espèces  hivernantes'.  Nous  en  avons  observé  près 
d'une  centaine  sur  276. 
iParmi  les  Hydrocanlhares,  nous  relevons  12  espèces  hiver- 
nantes trouvées  hors  de  l'eau.  Il  doit  y  en  avoir  plusieurs 
qui  passent  l'hiver  engourdies  dans  la  vase. 

Il  doit  en  6lre  de  même  pour  les  Hydrophilidcs  dont  iO 
espèces  ont  été  trouvées  pendant  l'hiver. 

Mais  c'est  parmi  les  Brachélytres  que  nous  trouvons  le  plus 
grand  nombre  d'hivernants.  Sur  les  501  espèces  de  notre 
catalogue,  243  ont  été  prises  pendant  l'hiver. 
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En  revanche,  cerUinsgroupes  disparaissent  complètement, 
tels  les  Vésicants. 

Les  Longicornes  n'ont  qu'un  bivernant;  PogonOcheru»  acti- 
tellaris. 

Les  Lamellicornes  et  les  Halacodermes  n'en  présentent 
qu'un  petit  nombre. 

Le  tableau  suivant  donne  la  répartition  des  hivernants  par 
familles  et  par  tribus.  Ces  nombres  ne  sont  pas  définitifs.  Je 
n'y  comprends  que  les  espèces  dont  la  capture  a  été  authen- 
tiquement  contrôlée  dans  notre  département.  Il  y  en  aura 
certainement  d'autres  à  ajouter  lorsque  leurs  abris  auront 
été  plus  minutieusement  eiptorés. 


ClCINDÉUDES . 

Carabides    . 


Elaphridae  . 

Carabidae .  . 

Dryptîdae .  . 

Bracbynidae  . 

Dromidae  .  . 

Ditomidae.  . 

Scaritidae .  . 

Claenidae .  . 

Stomidae  .  . 

Harpalidae  . 

Feronidae.  . 

Pogonidae  . 

Trechidae ,  . 


Hydrocanthares  . 


Djtiscldae . 
Gyrinidae . 


Hydrophilidae 
Sphaeridldae . 
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BliAcaÉLTTitES 561       243 

Aleocharidae 214 

■  Tachyporldae 45 

Staphylinidae 109 

Paederidae 36 

Stenidae 58 

Oxylelidae 52 

Omalidae 31 

Proteinidae 10 

Pieslidae 1 

Hicropeplidae 2 

PsÉiAraiDBS 30        '^  ^ 

SCyDMÉNIDES 16           9  IG 

CUTICORHES *0l        129 

SHphidae 49 

Auisotomidae 26 

Clambidae 4 

Corylophidae 4 

Sphaeridae 1 

Trichopteridae 20 

Scaphididae 4 

Histeridae 40 

Pbalacridae IQ 

NiUdulidae 75 

Trogositidae 1 

Colydidae 6 

Cucujldae il 

Cry-ptophagîdae 43 

Uthrididae 35 

Mycetopha^idae 6 

Dermestidae 19 

Byrrhldae »6 

Georys^dae 1 

Parnidae IG 

Heterocei'idae ^ 
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Pectinicornes 

Lahelucornes 

Copridae  .    . 

Aphodidae 

Geotrupidae  . 

Trogidae  .    , 

HeloloDthidae 

Anomalidae   . 

Oryctidae .    , 

Cetonidae .  . 
Stkhnoxes    

Buprestidae  . 

Troscidae  ,    . 

EucDemidae  . 

Elateridae.  . 
Halacodermes  

Cyphonidae  . 

Lycidae     .    . 

Lampyridae  . 

Drilidae    .    . 

Telephoridae . 

Halthinldae   . 

Malachtdae    . 

Dasytidae  .  . 
TÉRéDlLES 

Cleridae    .    . 

SiDoxylidae   . 

Lyctidae   .    . 

Ciidae  .    .    . 

Anobidae  .    . 

Ptinidae    .    . 

TÉKÉBRIONIDES 

Blaptidae  .  . 
Aâdidae  .  . 
Crypticidae   . 
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FuiU«i 


Pandaridae 1 

Opatridae 2 

Diaperidae 7 

Tenebrionidae i 

Helopidae 2 

Cistelidae 8 

Pythidae 5 

Serropalpidae i 

.  Lagridae 2 

Pyrochroidae 2 

Pedilîdae i 

Anthicidae 7 

Mordellidae 19 

Bhipipboridae 1 

Vbsicants 17  0 

Neloidge i 

Hylabridae 1 

Cantharidae 2 

Œdemeridae 10 

CURCULIONIDES 507        165 

Brachyderldae 39 

Otiorhynchidae 32 

Troplpboridae 1 

Minyopidae 2 

Styphlidae 1 

Holytidae 4 

Hyperidae 16 

.     Cleonidae 32 

Hylopidac 5 

Erirhlnidae ii 

ApioDÎdae 79 

Altelabidae 2 

Rhinomaceridae     ....  30 

Hagdalinidae 12 

Balaninidae 10 
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FanOlM  Tribu  Hlirar- 

Antbonomidae 

Coryssomeridae 

SibyDldae 

Cionidae 

Gymnetridae 

Cryptorhynchidae  .... 
Ceutorbynchidae    .... 

Barididae 

Calandrîdidae 

Cossonidae 

Scoljlidae 

Brenthides 83  8 

Antbribidae 

finicbidae 

LONGICORNES 71  1 

Spondylidae 

Cerambycldae 

Callididae 

Clytidae 

Molorciiidae 

Lamidae 

Saperdidae 

Lepturidae 

Phytophages 274         85 

Sagrtdae 

Donacidae 

Crioceridae 

Clylbrldae 

Eumolpidae 

Cryptoc«pbalidae   .... 

Chrysomelidae 

Galerucidae 

Allicidae, 

Hispidae 

Cas^didae 
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— 

^«itiilU» 

Tribu» 

ïi"w 

Ebûtïixs.    .    . 
sulcicolles .    . 
sécuripalpes  . 

Gymnosomidae 
Trichosomidae 

aux 

i 
3 
55 

2 
0 
31 

i 

3 

30 

25 

ToL 

2809 

859 

280a 

L.  Carpentier 

Ouvrages  reçus. 

Bulletin  de  la  Société  nationale  d'Acclimatalion  de  France, 
1899.  Janvier  :  L'Abbé  A.  Charruaud.  Le  Cardinal  de  Vir- 
ginie ;  son  élevage  dans  le  midi  de  la  France.  —  E.  Heckel 
et  P.  ScBLAGDËfHAUFFEN.  SuF  le  tubercule  aérien  du  Ùioicorea 
Hoffa  G.  de  Cordenioy.  —  R.  Roland  GosaELin.  Sur  remploi 
des  Opuntia  pour  arrêter  les  incendies  forestiers  dans  le  Sud 
de  la  France.  —  Exlraîts  des  procès-verbaux  et  analyses.  — 
Février  :  Anonyme.  Sur  le  dressage  d'un  jeune  Eléphant 
d'Arrique.  —  L'Abbé  J.  Charruaud.  Le  Cardinal  de  Virginie; 
son  élevage  dans  le  midi  de  la  France  (suite).  —  Ravëhbt- 
Wattel.  Imporlalion  de  Percbes  crappies  à  la  statioa 
agricole  du  Nid  de  Verdier.  —  Cu.  Satis.  Les  cultures 
secondaires  aux  Antilles.  Imporlance  de  la  culture  du  Tabac. 

—  Extraits  et  analyses.  —  Mars  :  Rexï  Saint-Loup.  Qu'est- 
ce  qu'une  bonne  espèce  ?  &  propos  du  DoUchotis  Salinicola 
Bum.  —  J.  Cbépin.  La  Chèvre  à  Paris.  —  L'Abbé  A.  Cuar- 
BQAUD.  Le  Cardinal  de  Virginie,  son  élevage  dans  le  midi  de 
la  France  (suite).  —  A.  Delaval.  Reproduction  de  l'Ekirevisse 
à  pattes  rouges  observée  dans  un  aquarium  départemental. 

—  A.  L.  Cléheeit.  A  propos  d'une  éclosion  tardive  A'Aitacu» 
cynthia.  —  Journal,  1899,  Février,  Mars,  Avril. 
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-  La  Feuille  des  Jeunes  Natwalitle*.  Avril  1899.  —  D'  J. 
Carl.  Notice  descriptive  des  CoUemboles  de  la  colleclion  de 
M.  Adrien  DollTus,  recueillis  à  Lyons-la- Forêt  (Eure)  et  dans 
d'autres  localilés  de  France  et  de  Suisse.  —  Maurice  Piboutet. 
Etudes  sur  le  Préhistoriqne  du  Jura.  Camp  Cébennien  de 
Honl  de  Mesnay  (Jurn).  —  E.  de  Bourv.  Revision  des  Pleu- 
rotomea  éocënes  du  bassin  de  Paris  [suite].  — No  tes  spéciales 
et  locales. 

Bulletin  de  la  Société  entomologiqué  de  France,  1899.  — 
N"  5  :  L.  Faibmaire.  Description  d'un  Gotiathide  nouveau. 

—  A.  Cbobaut.  Description  d'un  Ertuibius  nouveau  de  la 
France  méridionale.  —  Note  sur  Sefrania  Bleusei  Pic.  — 
N"  6  :  H.  BoiLEAU.  Description  de  Lucanides  nouveaux.  — 
P.  Chrétien.  Description  d'un  nouveau  getire  et  d'une 
nouvelle  espèce  de  Microlépidoptëre.  —  L.  Bedeu  Diagnoses 
et  Synonymie  de  plusieurs  Clérides  méditerranéens  du  groupe 
des  Corynelini.  —  Pu.  Fhançois.  Sur  une  curieuse  anomalie 
d'OnlAophagus  taurus  Schreb.  —  A.  Cuobact.  Descriplioa 
d'un  Ernobius  nouveau  de  la  France  méridionale  (S°  note). 

—  M.  Pic.  Liste  de  Coléoptères  Gallo -rhénan s  nouveaux. 
Bulletin  de  la  Société  botanique  de  France,  1895,  N'  10  et 

table  des  matières  du  XXXXU»  volume.  —  1898,  N"  6,  7,  8: 
Abbé  BouLLU.  Hommage  rendu  à  la  mémoire  de  M.  Sargnon. 

—  PicouBNABn.  Une  plante  nouvelle  pour  le  Finistère  {Isoetes 
lacustris).  —  G.  Camus.  Contribution  à  l'étude  de  la  flore  de 
la  chaîne  Jurassique.  —  D'  Gîllot.  Anomalie  de  la  Fougère 
commune,  Pleris  aguilina.  Var.  crislaia.  —  Revue  biblio- 
graphique. 

Revue  générale  de  Botanique.  Avril  1899.  —  L.  Guignard. 
Sur  les  anthérozoïdes  et  la  double  copulation  sexuelle  chez 
les  végétaux  angiospermes.  —  Hugo  de  Yhies.  Sur  la  culture 
des  fasciations  des  espèces  annuelles  et  bisannuelles.  — 
Marin  Mollard.  Revue  des  Travaux  d'anatomie  végétale 
parus  en  1893  et  1896. 
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Société  zoologique  de  France.  Bulltilîn  189d.  —  Ca.  Alluaub. 
Les  Laniellicornes  coprophages  des  Iles  Mascareignes  et 
Séchelles.  —  C.  Auhivillils.  Cirrhipèdes  nouveaux  prove- 
nant des  campagnes  scientifiques  de  S.  A.  S.  le  Prince  de 
Monaco.  —  Bavav.  Note  sur  les  Mollusques  du  GanM  de 
Suez.  —  L.  Cahbra<(0.  Gordiens  du  Mexique.  —  L.  Guënot. 
Les  moyens  de  dérense  chez  les  animaui.  La  fausse  homo- 
chromie  de  Venilia  maciilariah.,^  propos  d'une  note  de 
M.  Plateau.  —  E.  Dicscuamps.  Note  sut  Mutilla  mura  h.,  el 
M.  maculata  Cyrille,  de  l'Ile  de  Chypre.  —  A,  Dollpus.  Note 
sur  les  Isopodes  terrestres  du  Sénégal.  Voyage  de  M.  G. 
Bucbet  aux  lies  Canaries  el  sur  les  c6les  n:iéridionales  du 
Maroc  (1896-07).  Isopodes  terrestres.  —  Ed.  Fleutiaux.  Noie 
sur  deux  Elalérides  du  Chili  appartenant  à  la  tribu  des 
Ludiides.  —  H.  Gadbac  db  Kerville.  Sur  laTaune  des  Verlé-  . 
brés  sauvages  de  la  Normandie.  —  J.  Guiabt.  Compte  rendu 
sommaire  du  quatrième  Congrès  international  de  zoologie, 
tenu  à  Cambridge  (Angleterre)  en  août  1898.  —  Ë.  Hëhouahd, 
Note  préliminaire  sur  les  Holothurie»  provenant  des  dragages 
du  yacht  Princesse  Alice.  —  A.  L.  Herreha.  Sur  la  démons- 
tration de  quelques  faits  intéressant  l'hérédité  et  la  consan- 
guinité. —  Sur  le  protoplasma  synthétique  el  la  force  vitale. 
Mouvements  du  protoplasme  par  dégagement  d'acide  car- 
bonique. Sur  la  manière  de  produire  certains  mouvements 
amiboides  par  un  dégagement  carbonique.  —  Go.  Janet. 
Conservation  des  matériaux  inclus  dans  la  parafdneet  inalté- 
rabilité de  l'albumine  de  Meyer.  Observations  de  M.  Piepers 
sur  les  Chenilles  myrmécoides.  —  L.  Joubi».  Observations 
sur  divers  Céphalopodes.  —  Cinquième  note  :  Sur  le  genre 
Cuciotenthis.  —  H.  Koeuler.  Description  d'une  Ophiure 
littorale  nouvelle  de  l'Océan  indien  :  Ophiolhrix  innocens.  — 
M.  Neveu-Lbmaihe.  Note  sur  un  jeune  mouton  tricocéphale. 
—  L.  Petit.  Un  cas  d'albinisme  partiel  chez  l'Ecureuil.  — 
H.  Pic  Anthicides  et  Xylophilides  de  la  région  Malgache  et 
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d'Afrique  dans  la  collectioa  de  M.  Ch.  AUuaud.  Descrip- 
tion d'un  genre  nouveau  el  de  sept  Coléoptères  exotiques. 
Description  d'un  Coléoptère  longicorne  du  Turkestan.  — 
F.  Plateau.  L'homochromie  de  la  Venilia  macularia,  L.  — 
X.  Kaspail.  a  propos  d'un  œuT  naiu  de  Linotte  vulgaire.  — 
J.  Richard.  Gopépodes  et  Cladocères  de  l'ile  Borkum.  —  ft. 
RoLLiKAT.  Sur  l'accouplement  des  Ophidiens  à  la  fin  de  l'élé 
et  au  commencement  de  l'automne.  — .Ed.  Trouessart.  Sur 
la  non  existence  des  Serpents  venimeux  terrestres  &  la 
Nouvelle-Calédonie.  —  Mémoires  1898  :  B.  André.  Contribu- 
tion à  la  connaissance  des  Miilillides  de  l'Australie.  —  A. 
DoLLpus.  Campagnes  de  la  Melila:  Tanaidae  récollés  par 
H.  Ë.  Chevreux  dans  l'Atlantique  et  dans  la  Méditerranée. 

—  J.  Inguknitzkv.  Les  Odonates  de  la  Pologne  russe.  —  Gii. 
.  Janet.  Ëlndes  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes  et  les  Abeilles 

(19*  note]  ;  anatomie  du  corselet  de  la  Myrmica  ruhra  reine. 

—  J.G.  DE  Man.  Note  sur  quelques  espèces  du  genre  Alpheus 
Fabr.,  appartenant  àla  secl'ion dontV Alphevs  Sdwardti AoÛ. 
est  le  représentant.  —  J.  Palackï.  La  distribution  des  Ophi- 
diens sur  le  Globe.  —  C.  Piefers.  Considérations  sur  la 
réglemenlationdelanomenclalurezoologique.  — F.  Plateau. 
Nouvelles  recherches  sur  les  rapports  enlre  les  insectes  et 
les  fleurs  ;  étude  sur  quelques  organes  dits  vexillalres.  — 
Ë.  DE  PousARQUES.  Ëtudo  SUT  les  Ruminants  de  l'Asie  centrale. 

—  J.  RicBABD.  Sur  la  faune  des  eaux  douces  explorées  en 
1898  pendant  la  campagne  du  yacht  Princetse  Alice.  —  J. 
Rybka.  Contribution  à  la  morphologie  et  à  la  classification 
du  gente  Limnodritus  Claparëde.  —  C.  Ph.  Sluiteb.  Tuni- 
ciers  recueillis  en  1896  par  la  Chazalie  dans  la  mer  des 
Antilles.  —  Ë.  Toprent.  Éponges  nouvelles  des  Açores 
(première  série). 

Revue  tcienlifique  du  Bourltonnait  et  du  centre  de  la  France. 
Septembre  et  octobre  1898.  Robert  du  Buisson.  Les  races 
humaines  en  Tunisie.  —  Giard.  GéoDomie  à'Anthocharit 
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bella.  —  M.  Pic.  Coléoplères  nouveaux  de  Tombouctou.  — 
Abbé  Behthouuieu.  Les  tuberculoides  des  Légumineuses.  — 
D'  Ghobaut,  Le  Mzab. 

Mémoires  de  l'Académie  des  Sciences,  Belles  Lettres  et  Arts 
de  Saooie.  4"  série,  T.  VU. 

Annales  de  la  Société  Linnéenne  de  Lyon.  Tome  quarante- 
cinquième,  1898.  Ë.  Cduvrkub.  Nouvelles  recherches  sur  la 
respiration  pulmonaire  chez  les  Batraciens.  Nouvelles  éludes 
surla  respiration  des  Ghéloniens.  —  Capitaine  Xahbeu.  Mœurs 
et  métamorphoses  d'insectes  \suiie].  —  Ë,  Couvreur.  Sur  l'in- 
nervation du  Larynx  chez  les  Vertébrés  inférieurs.  Essai  de 
transformation  de  la  respiration  aérienne  en  respiration 
aquatique  chez  le  Lézard  et  la  Grenouille.  Sur  le  sucre  dans 
le  sang.  Action  de  la  cocaïne  sur  la  motricité.  Comparaison 
avec  le  curare.  —  Professeur  R.  Dubois.  Notes  de  Physiologie. 
Sur  l'augmentation  du  poids  des  animaux  soumis  au  jeûne 
absolu.  —  Claudius  Roux.  Etndes  géologiques  sur  les  monts 
Lyonn.». 

Mémoireê  de  C Académie  des  Sciences,  Belles  Lettres  et  Arts 
de  Lyon.  3°  série,  T.  V, 

A  nnales  de  la  Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Industrie  de 
Lyon.  7*  série,  T.  V.  Gb.  Coukevin.  Etudes  sur  les  graines  et 
les  tourteaux  de  Kicin. 

Mémoires  de  la  Société  académique  d'Agriculture,  des 
Sciences,  Arts  et  Belles- Lettres  du  département  de  F  Aube. 
3'  série,  T.  XXXV. 
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OBSERVATIONS  MËTËOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amient.  —  AUilude  34". 
Avril  1899. 


s 

BARON 
ndrûmt 

ÈTRB. 
Duiimi 

706 

TBUPË 

mmiou 
9.0 

15,6 

ïli 

— 

II 

96 

II 

il 

ii 

II 

HEHiBQCBS. 

" 

Î6j 

O.î 

w. 

10 

0 

2 

765 

763 

9,5 

18,8 

96 

w. 

10 

3,3( 

3 

763 

766 

10.0 

16,0 

92 

w. 

10 

3,3( 

i 

165 

767 

8,0 

10,8 

94 

l,î 

w. 

10 

5 

Pluie  le  Eoir. 

165 

769 

8,4 

15,4 

75 

0,6 

w. 

8 

G,30 

Pluie  la  Duil. 

6 

757 

766 

B.O 

16,8 

96 

2,0 

w. 

10 

4 

Pluie  la  nu'l. 

146 

757 

8,î 

11,6 

78 

13,0 

aw 

10 

0 

Pluie  lout  le  jour 

* 

750,5 

756 

5,0 

11.0 

90 

1,8 

w. 

10 

3 

averses,  grésil. 

9 

756. 

760 

9.0 

12,2 

88 

3,3 

w. 

5 

7,3( 

Pluie  le  soir. 

10 

753 

757 

1,0 

14,0 

96 

6.8 

w. 

10 

1,30 

Pluie. 

11 

Ï52 

758 

6,0 

9,5 

97 

2,5 

w. 

10 

l 

Pluie,  grêle. 

1! 

753,5 

758 

O.î 

11,0 

85 

W.S.T 

5 

S 

13 

734,5 

753,5 

1.2 

9.6 

92 

13.6 

s.w. 

10 

1,30 

Pluie,  vent  fort. 

14 

734,5 

743 

4,5 

12,2 

68 

4.0 

s. 

10 

3,30 

Pluie,  orage. 

15 

143 

748.5 

5.Î 

13.5 

6.5 

s.w. 

5 

3,30 

Averses. 

[6 

748.5 

755,5 

4.8 

12,2 

98 

î,0 

w. 

10 

6.30 

Pluie  le  malin. 

n 

755,5 

76Î 

3,2 

11,8 

94 

w. 

10 

2,30 

18 

762 

764,5 

1.0 

15.0 

94 

a.  E. 

5 

2,30 

la 

764 

766 

i.a 

14.( 

8G 

E. 

0 

9,30 

Ml 

763 

766,5 

-0.5 

16,5 

74 

N.W. 

0 

6,30 

l 

I5Î 

763 

7.0 

1l,t 

81 

11,0 

S.W. 

10 

0 

Pluie. 

n 

758 

770 

4,5 

12,5 

77 

N. 

0 

10,30 

13 

765,5 

770 

-  1,0 

14,2 

54 

E. 

0 

10 

M 

750.5 

765,5 

6.0 

14,8 

63 

3.0 

8. 

10 

0 

Pluie. 

lo 

750 

753 

8,5 

16.0 

93 

10,7 

W. 

10 

2,30 

Averses. 

IS 

748,5 

757 

6,4 

13,0 

98 

0,5 

W. 

10 

0 

Pluie  le  maUn. 

n 

757 

76Î 

8,0 

15,5 

97 

W. 

8 

8.30 

n 

158 

76Î 

7.5 

19.0 

94 

8. 

10 

2,30 

29 

756 

758 

10,2 

16,0 

90 

W. 

10 

3.30 

M 

767 

768 

8,0 

11,5 

94 

0,8 

N.W. 

10 

1 

Averses. 

Tclal  d 


la  plui 


millimèlres;  83,5 


àhritiaiioxa  et  obtereatiom  :  B.  Boamaqne.  —  Br.  Droulllinl,  —  Ecl.  Bdilr.  —  Ql.  U.  GeUa 
Uanche  —  Gr.  Ortl«.  —  Ng.  Neige.  — •  Or.  Onge.  —  Toa.  Toonerra.  —  L*  lempérature  àa  la 
Somme  «a  piiH  i  ê  b.  du  miUn  et  1  6  b.  da  iidr.  —  L'âlat  du  ciel,  U  dlrediaa  da  lenl,  l'ét»! 
hjgToniMrlque  (oDt  obserré*  k9  b.da  mallD.  —  l.'éuidu  ciel  eil  meaurédeO  à  fO.eo  diiHaBi 
.... .__,.!        1^  benrei  de  K>l«il  cou!  memréet  ■*«  l'béllognpbe  de  CampLolL 
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DU  nUnU  DE  LA 

BDUiETIN  MENSUEL 

S-  3i8.  -  Jniii  i899.  -  28»  Anaéc.  -  T:  Xlï. 


Adresse!  :  Les  Ouvraces.  Manuscrits  et  Communications  intéressanl  la 
rédaction  du  Ruiletin,  à  M.  !e  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demandes  d'abonnement  et  les  cotisatioDS,  (ep  timbres-posle] ,  à 
U.  le  D''  Spi.velx,  rue  S''Louig,  3i,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  enroyé  gratuitement  i  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scientifiques,  par  voie  d'écbange. 


SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès -Verbaux  :  Séance  générale  du  13  Mai 
1899,  p.  241.  —  Nouvelles  additions  au  catalogue  des  MusciQées  do 
la  Somme,  par  M,  En.  Go»se,  p.  243.  —  Ouvrages  reçus,  p.  US.  — 
Observations  météorologiques,  p.  236. 


EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCIi    GÉNÉRALE     DU     13    MAI     1899. 

Présidence  de  M.  L.  CARPENTIER. 

ConnESPONUAiicE  :  1*  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique 
et  des  Beaux-Arts  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  de 
Russie. 

2°  Lettre  de  M.  le  Président  de  la  Société  d'Horticulture 
sollicitant  de  la  Société  Linnéenne,  une  médaille  pour  les 
récompenses  à  décerner  aux  Exposants  de  l'exposition  intci^ 
nationale  d'Horticulture  qui  aura  lieu  en  juin  ù  la  Hotoie  à 
l'occasion  du  Concours  régional. 

La  Société  décide  qu'une  médaille  de  vermeil  grand  module 
sera  offerte  pour  ce  concours. 

3"  La  Société  Belfortaine  d'Émulation  inrorroe  qu'elle 
28'  AHNËB.  16 
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réduit  le  tirage  de  son  Uullelin  et  que  par  conséqoent,  elle 
est  forcée  d'interrompre  l'échange  de  son  Bulletin  avec 
celui  de  la  Société. 

4*  La  Société  de  secours  des  Amis  des  Sciences  inrorme 
notre  Président,  que  sa  séance  publique  annuelle  aura  lien 
le  Jeudi  4  Mai,  à  la  Sorbonne,  sous  la  Présidence  de  M.  Joseph 
Bertrand,  membre  de  l'Académie. 

5°  Lettre  de  faire  part  de  la  mort  de  M.  Julos  Van  Merris, 
membre  titulaire  de  notre  Société,  décédé  le  27  Avril  1899  ; 
ses  obsèques  ont  eu  lieu  le  1"  Mai  à  l'Eglise  Saint-Berlin  à 
Poperingbe  (Belgique). 

6°  La  Société  des  Antiquaires  de  Picardie  envoie  le  pro- 
gramme des  concours  qu'elle  organise  pour  1899  et  1900. 

Les  Mémoires  devront  Être  adressés,  avant  le  1"  Juillet 
1899  pour  le  premier  concours,  ou  avant  le  1"  Juillet  1900 
pour  le  second,  à  M.  le  Secrétaire  perpétuel  de  la  Société. 

7°  La  Société  Française  d'Archéologie  informe  que  le 
Congrès  Archéologique  de  France  sera  tenu  cette  année 
à  M&con,  le  mercredi  14  Juin  à  2  heures. 

M.  Gonse  dépose  sur  le  bureau  quelques  échantillons  de 
Tvlipa  sylveslris,  remis  par  M.  Itaquel,  professeur  d'agri- 
culture et  recueillis  par  lui  dans  le  parc  du  Ch&teau  de 
Hailles,  où  cette  plante  est  abondante. 

Quelques-uns  de  ces  échantillons  sont  à  tige  biflore. 

M.  Y.  Brandicourt  donne  lecture  d'une  note  sur  les  Oiseaux 
et  la  destruction  des  mauvaises  herbes. 

Le  Secrétaire-Adjoint, 
P.  Cboooaht. 


DçiilizedbvGoOglc 


-  243  - 

NOUVELLES  ADDITIONS 
AD   CATALOGUE 

DES  MUSCINÉES  DE  LA  SOMME  " 


Forcé  d'interrompre  mes  recherches  des  Muscinées  dans 
la  Somme  pendant  un  temps  assez  long,  j'ai  pu  les  reprendre 
l'année  dernière  et  dépouiller  en  même  temps  quelques 
paquets  de  récoltes  déjà  anciennes.  Je  donne  dans  la  liste 
ci-dessous  les  résultais  de  ces  recherches  en  y  ajoutant  les 
espèces  intéressantes  que  MM.  l'abbé DequevauviIler,Lesaché 
et  Ledieu  ont  bien  voulu  me  communiquer. 

Eb.  Gonsc. 

MOUSSES. 

Hymenostomnm  nUoroBtomatn  R.  Br.  —  Bois  de 
Lœuilly  (Ledieu). 

*  Oioranalla  wrvioalata  Schp.  —  Husnot,  Muscologia 
gallica  Tab.  7  et  Jl/uici  Gall.  n"  3  ;  Dicranum  ceroicuialum. 
H.  dw.,  Boulay  PI. 

Marais  de  Romaine  près  Pontboile,  sur  la  tourbe  (Ledieu). 
Dioranella  varia  Schp.  —  Champs  h.  Vignacourt  et  & 
Saint-Fuscien. 

*  Var.  callistoma  Schp.  —  Champs  à  Dury. 
Leaoobr7QmglaaoiimHpe.  — Bois  du  Preux  à  Cottenchy 

(Dequevauviller)  ;  bois  de  Liomer. 

(I)  Voir  Mémoires  de  In  Sociéié  Linnéenne  du  Nord  de  la  France. 
Tomes  VI  et  VII. 

Les  espèces  el  les  variélâs  précédées  d'an  aslêrisque  sont  Douvelles 
pour  la  Somme. 
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FissideuB  adiantoideB  Hedw.  —  Remiencoiirtct  Guycn- 
court  (Dequeyauviller). 

Sellgerla  subocmaa  Scbp.  —  Sur  une  pierre  calcaire  i 
Outre-l'eau  près  Lœuilly. 

Leptotrlohnm  flexloaule  Hampe. 

*  Var.  densum  Schp.  —  Sables  au  miliea  des  galets  à 
Hautebut  el  à  Cayeiix-sur-mer. 

*  Plearidlum  Rltemllollnm  Q.  E.  ;  Hiisnot,  Muscologia 
gallica  Tab.  19  et  Musci  GoU.  n"  332;  Pbascum  altentifoUum 
Kauir.;  Boulay  F). 

Champs  argilosilïceux  près  de  ta  Forêt  à  Hargîcourl. 

SpharanglutnmationmSchp. — Plates  bandes  du  Jardia 
des  Plantes  à  Amiens,  bois  de  Treux,  bois  du  Quesnoy  à 
Fossemanant. 

Phaionm  ouspldatum  Schreb.  —  Rubempré  (Ed.  Caron). 
Plates  bandes  du  Jardin  des  Plantes  &  Amiens. 

*  Var.  pilifei-um  B.  E.  —  Champs  à  Dupy,  bois  de  Treux. 

*  P.  Bryoides  Dicks.;  Husnot,  Muscologia  gallica  Tab.  20 
et  Mutci  Gall.  a-  151  ;  Bnulay  FI. 

Bois  de  TreuE,  champs  au  bord  de  la  route  du  Petil- 
Saint-Jean  et  terrains  vagues  près  des  casernes  de  Saint-Roch 
à  Amiens. 

Pottia  oavUoUft  Ebr. 

*  Var.  incana  Schp.  —  Coniy,  sur  un  mur  en  terre  près 
de  la  gare. 

Dldymodon  mbeUas  B.  E.  —  Bois  du  Quesnoy  à  Fosse- 
manant,  sables  au  milieu  des  galets  à  Cayeux-sur-mer, 
dunes  de  Sainl-Quentin-en-Tourmont. 

Barbnla  mnraUs  Hedw. 

*  Var.  rupestris  Scbl.  —  Sur  un  grès  à  Montières  près 
Amiens. 

Var.  xttiva  Brid.  —  Sur  les  murs  &  Rollot. 
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B.  lallax  Hedw.  —  Sur  un  mur  à  Boulillerie. 

B.  T«Tolnt«  Schw.  —  Sur  le  mur  de  rancienue  Gendar- 
merie h  Conty. 

B.  aonTolata  Uedw.  —  Dunes  de  Uonchaux  près  Quend. 

B.  anbalata  P.  Beauv.  —  Haies  à  Drucat  (Blondin  de 
Bruleletle}  ;  petit  bois  à  Rollot,  bois  du  Quesnoyà  Fossema- 
nant,  bois  de  Conty. 

B.  pspUloiB  Wils.  —  Sur  les  Ormes  de  la  route  d'Eu 
à  Mers. 

B.  mralifonnla  Besch.  —  Bois  de  Galtois  à  La  Paloise. 

Orimmla  polvinata  Sm. 

Var.  obtuga  B.  E.  —  Sur  un  mur  &  Conty. 

'  Orthotrlohum  fastigiatum  Bruch.  ;  0.  affine  Var. 
fastigiatum  Husnot,  ft.  du  N.  0.  et  Musci  Gall.  a'  369  a. 

Noyelles-sur-mer,  sur  les  saules  au  bord  du  Dien. 

O.  tetL«Utim  Bruch.  —  Longpré-lès-Aoïiens,  sur  les 
peupliers. 

Physoomitrlnm  pirlforme  Brid.  —  Marais  de  Long  et 
de  Fontaine-sur-Somme. 

Biynm  pendolam  Scbp.  —  Bois  de  Loeuilly. 

B.  «rTthrooarpum  Schw.  —  Bois  de  Conty,  bois  de 
Sainte-Segrée,  bois  du  Quesnoy  à  Fossemanant. 

B.  blmnm  Schreb.  —  Uaraîs  des  dunes  de  Hoachaux 
près  Quend. 

B.  argenteam  L. 

Var.  lanatum  II.  E.  —  Le  Crotoy,  sur  un  toil  de  chaume. 

'AulaoonmlumandrogynomScbw.;  Husnot,  ififsco/oyta 
galiica  Tab.  72  et  Musci  Gall.  n'  339  ;  Bouiay  Ft. 
Bois  du  Preux  à  Cottenchy  (Dequevauviller). 
Atritâilun  undulatom  P.  Beauv. 
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*  Var.  mima  Hedw.  ;  var,  abbreviatum  Rab.  —  Boia  de 
LcEiiilly  (Ledieu)  ;  bois  d'Aqiiennes  i^  Villers-Brclonneux, 
bois  de  Sainlc-Segrée,  bois  de  l'Hôtel-Dieu  à  Bacouel. 

Bracbytheoium  mtabulnin  B.  K. 

*  Var.  longisetum  B.  E.;  Musci  Gail.  n'Ui.  —  Prés  à  Renan- 
court. 

B.  Balebrosnm  B.  E.  —  Bois  &  Saint-Rîquier  (Lesacbé). 

Enrynchlnm  myosaroldes  Schp.  —  Bois  de  la  Réserve 
à  Quevauvillers  près  Namps. 

'E.  ipeoiofliim  Schp.;  Husnol,  Mtucolagia  gallica  Tab.  98 
et  Mmei  Gall.  n'  583  ;  Hypnum  specioium  Boulay  FI;  H.  prx- 
longum  var.  speciosum  Brid. 

Bords  d'un  Tassé  dans  les  marais  de  Thézy,  bords  de  la 
source  de  la  Braches  dans  le  marais  d'Hargicourt. 

'  E.  pumilum  Schp.;  Husnot,  Muscologia  galUca  Tab.  98 
et  Musci  Gall.  n'  680  ;  Hypnum  pumilum  Wils  ;  Boulay  FI. 

Yaucourl  et  Bussus,  sur  la  terre  (Lesacbé)  ;  boisde  Cooty, 
sur  la  terre  argileuse  humide  au-dessus  des  grands  terriers. 

Rhynohostegliim  oonlartiiin  B.  Ë.  —  Bois  de  Saint- 
Hiquier,  au  pied  des  arbres  (Lesacbé). 

AmblyBtegtam  eerpens  B.  E. 

*  Var,  tenue  Schp.  —  Prés  de  Renancourt,  sur  le  Ironc 
d 'un  frêne. 

A.  flUoinnm  de  Notaris. 

*  Var.  subsimplex  Renauld.  —  Bords  de  là  Fontaine  Ber- 
tricourt  à  Longpré-lës-Amiens,  bords  d'une  source  i  la 
Forël  de  Lucheux. 

'  Var.  pTolixa  de  Not.  -i-  Sur  une  racine  d'arbre  inondée 
à  la  Fontaine  Berlricourt  à  Longpré-lës-Amiens. 

A.  rlpaiium  B.  E. 

Var.  e/on^a^um  Schp.  —  Marais  d'Airaines  (Du  Rosellc); 
dans  la  Selle  au  marais  du  Petit-Saint-Jean  ;  Bassins  du  jar- 
din de  M.  Lerebvre  à  Amiens. 
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'  Var.  longifolium  Schp.  —  Dans  la  FielTes  à  Ganaples, 
barrage  du  Maulcreux  à  Amiens. 

Hypniim  SommerfelUl  Hyr.  —  Sapinière  de  Poix,  sur  la 
terre  calcaire,  Eramecourt,  sur  de  vieilles  souches,  marais 
du  faubourg  Saint-Pierre  à  Amiens. 

H.  elodes  Spruce. —Marais entre TercourtetCanteraine 
(fructifié),  marais  de  Long,  marais  de  Fortmanoir  près 
Boves  (fr.), 

H.  Sendtiwri  Scbp.  —  Celte  espèce  parait  douteuse  pour 
la  Somme. 

H.  Intermedlom  Lindb.  —  Marais  de  Long,  de  Fontaine- 
sur-Somme,  de  Sailly-Bray,  de  Longueau. 

'  H.  CoBBOBi  Scbp.;  Jloulay  FI.;  H.  revolveut  var.  Cossoni 
Renauld. 

Marais  de  Bray-lès-Mareuil  (Ëloy  de  Vicq,  Herbier  Bcsche 
relie,  in  Husnot,  Mtacologia  galUca). 

H.  soorpioldes  L.  —  Marais  de  Long  et  de  Fontaine- 
sur-Somme. 

H.  reBuploatum  Wils.  ;  H.  cupressiforme  var.  resupinatum 
Schp.  —  Forêt  de  Crécy. 

*  B.  palustre  L  ;  Uusnot,  Mutcologia  gaUîca  Tab.  1 19  et 
Muîcl  Gall.  n"  292  ;  Boulay  Ft  ;  Lmnobmm  pahatre  B.  E. 

Cimetière  de  U  Madeleine  à  Amiens,  sur  une  pierre 
tombale  calcaire. 

H.  gigantsum  Scbp.  —  Abondamment  frucUQé  au 
marais  de  Long,  marais  del'onlaine-sur-Somme. 

H.  Sohrsbsri  Wild.  —  Bois  de  Liomer. 

HÉPATIQUES. 

Jnngermannia  albloana  L.  —  Bois  du  Preux  à  Gutleucby 
(Dcquevauviller)  ;  bois  de  Conty. 
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J.  blBODpidata  L.  —  Bois  de  Gallois  &  La  Faloise,  bois 
de  Lœuilly. 

Z^ptaooolea  heterophylla  Nées  ab  Es.  —  Prés  de  Reosn- 
court,  sur  une  vieille  souche  de  saule. 

Calypogeia  trlohomania  Corda.  —  Bois  de  Gallois  à  La 
Faloise,  bois  de  Gonly. 

Pallia  epipbylla  Corda.  —  Fossés  à  Remiencourl  el  à 
Docnmarlin  (Dequevauviller)  ;  marais  de  Sailly-Bray. 

Luuularla  vnlgarls  Mich.  —  Allées  du  parc  de  Remien- 
court  (Dequevauviller),  Longppé-les-Corps-SainU,  à  la  base 
d'un  pont  sur  l'Airaines. 

Bicola  natans  L.  —  Marais  de  Botoe,  dans  un  fossé  vers 
le  Paraclel. 

R.  lluitans  L.  —  Marais  de  Boves,  dans  un  fos^é  vers  le 
Paraclel. 

R.  nodoBa  Boucber.  —  Celte  espèce  n'est,  d'après  M. 
Fernand  Camus,  que  la  variété  canaliculata  du  R.  fluitans 
(Revue  bryologique  1892,  n*  4,  p.  50). 


Ouvrages  reçus  : 

Bultelin  de  la  Société  d'éludé  des  Sciences  naturelles  de 
5é;ier*.XX"  volume,  1897.  — F.  AuBOUV.  Note  sur  un  catalogue 
de  plantes  du  naturaliste  Auguste  Broussonet.  —  Hiquel. 
Note  sur  la  géologie  des  Terrains  tertiaires  du  département 
de  l'Hérault.  Le  Miocène  dans  le  cnnlon  de  Capestang  et  la 
vallée  de  Cruzy.  Comptes  rendus  des  excursions. 

Bulletin  de  la  Société  d'histoire  naturelle  de  Metz.  —  19" 
cahier.  (2' série,  T.  Vil)  :  J.-J.  Kiepper.  Notice  sur  les  Uchens 
de  Bitche.  —  A.  Fbiben.  Flore  adventive  du  Sablon.  Trois 
plantes  américaines  aux  portes  de  Metz.  Deux  Orchidées 
nouvelles  pour  la  Lorraine.  Additions  à  la  flore  du  Sablon. 
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—  20*  cahier.  (2°  série,  T.  Vlll):  J.-J.  Kibffbr.  Synopsis  des 
Cécidomyies  d'Europe  et  d'Algérie  décrites  jusqu'à  ce  jour. 

—  A.  Friren.  Catalogue  des  Mousses  de  l8  Lorraine  et  plus 
spécialement  des  environs  de  Metz  et  de  Bilche. 

Journal  des  Savants.  Janvier-Février  1899. 

Bulletin  de  l'Association  française  de  Botanique  1899.  — 
Janvier  ;  R.  Sudrb.  Excursions  batologiques  dans  les  Pyré- 
nées (suite  et  fin).  —  Abbé  H.  Ouvikh.  La  flore  systématique 
et  description  des  Lichens  de  l'Ouest  et  du  Nord-Ouest  de 
la  France.  —  Février  :  Girod.  Session  dans  les  Hautes-Alpes 
en  Août  1898.  —  F.  Gagnepain.  Hybrides  àes  Galeopsis  angua- 
tifolia  et  dubîa  observés  à  Cercy-la-Tour  (Nièvre).  —  Mars  ; 
Girod.  Session  dans  les  Hautes-Alpes  en  Août  1898  (suite). 

—  Ant.  Le  Grand.  Quatrième  notice  sur  quelques  plantes 
critiques  ou  peu  connues  de  France.  —  Abbé  H.  Olivier. 
Exposé  syslématique  et  description  des  Lichens  de  l'Ouest 

.et  du  Nord-Ouest  de  la  France  (suite).  —  Avril:  Girod. 
Session  dans  les  Hautes-Alpes  en  Août  1898  (suite),  — 
Thëriot.  Note  sur  les  Atriehum  undtilatum  et  anguslatum.  — 
Abbé  H.  Olitjer.  Exposé  systématique  et  description  des 
IJchens  de  l'Ouest  et  du  Nord-Ouest  de  la  France  (suite).  — 
Mai  :  Au-n.  Paure.  Session  dans  les  Hautes-Alpes  en  Août 
1898.  —  Rorr.  Le  Silène  cirescens  Gris. 

Bulletin  de  la  Société  Vaudoise  des  Sciences  naturelles.  Vol. 
XXXIV,  1898.  N-  130.  —  S.  Jaccabd.  Les  monstres  dans  le 
monde  ot^anique  elles  lois  de  la  Morpbologie.  —  B.  Galu- 
Valerio.  Notes  de  parasitologie.  —  Aug.  Forbl.  La  Parabiose 
chez  les  Fourmis. 

Yearbook  of  the  United  Stales  department  of  Agriculture, 
1897.  Le  Ministère  de  l'Agriculture  aux  Élats-Unis  publie 
chaque  année  un  gros  volume  dans  lequel  sont  relatés  les 
travaux  des  diiïérentcs  sections  ou  bureaux.  Division  de  la 
botanique,  de  la  pomologie,  de  l'entomologie  ;  bureau  du 
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temps,  de  l'industrie  animale;  office  des  recherches  sur  les 
libres,  etc. 

La  relation  de  ces  travaus  occupe  les  300  premières  pages, 
les  500  autres  sont  consacrées  aux  miseellaneovs  papei-s,  aux 
a  variétés  •>  dirions  nous  en  France.  Il  y  a  là  quantités  de 
travaux  qui  mérileraient  une  analyse  ou  m^me  une  traduc- 
tion in  extenso.  Mais  le  temps  et  l'espace  nous  manquent  et 
nous  devons  nous  borner  à  une  simple  mention  des  plus 
intéressants  de  ces  articles  : 

E.  L.  BSAL.  Les  Oiseaux  nuisibles  aux  récoltes.  —  Laubon 
ScRiBfiBR.  Les  pelouses  et  la  manière  de  les  obtenir.  — 
Walter  SwiHGLB  ET  H.  Webler.  Les  hybrides  et  leur  utili- 
sation dans  la  culture  des  plantes.  Article  très  étendu, 
indiquant  les  méthodes  d'hybridation  et  les  bons  résultats 
obtenus  par  un  choix  intellif^ent  et  raisonné  des  individus 
hybrides.  —  W.  G.  Farlow.  Quelques  Champignons  comes- 
tibles et  vénéneux.  Très  importante  étude  ornée  de  planches 
en  couleur,  représentant  les  Champignons  comestibles  eit 
même  temps  et  les  Champignons  vénéneux  avec  lesquels  on 
peut  les  confondre.  —  L.  0.  Hovabd.  De  l'imporlalion  des 
Insectes  nuisibles.  L'auteur  indique  les  ravages  causés  par 
les  insectes  venus  de  contrées  étrangères  avec  des  céréales, 
des  graines,  des  plantes  de  toutes  sortes.  La  collection  d'in- 
secLes  nuisibles,  exposée  par  le  MinislËre  de  l'Agriculture  & 
l'Exposition  de  Chicago,  contenait  6O2  numéros,  sur  lesquels 
III  se  rapportaient  à  des  espèces  introduites. 

I89S.  Le  volume  de  cette  année  est  plus  intéressant  encore 
que  le  précédent  et  contient  un  plus  grand  nombre  de 
notices  que  nous  devons  nous  contenter  de  signaler. 

Ts.  Palmer.  Du  danger  d'introduire  des  animaux  et  des 
oiseaux  nuisibles.  —  B.  Waite.  De  la  pollinisation  ou  fécon- 
dalion  croisée  des  pommiers.  —  H.  Deweï.  Plantes  adven- 
tices dans  les  villes  et  les  villages.  —  Sylvester  Judd.  Les 
Oiseaux  el  la  destruction  des  mauvaises  herbes.  —  H.  Chit- 
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TGNDEif.  Les  Insectes  nuisibles  aux  Tèves  et  aux  pois.  — 
Herbert  Webbeh.  Amélioration  des  plantes  par  la  sélection. 
—  Edwakd  Steele.  Le  commerce  de  la  parfumerie  peut-il 
réussir  aux  Etats-Unis.  —  Lamson  Schibner.  Les  Graminées 
fixatrices  des  dunes.  L'auteur  indique  les  services  rendus  au 
Massachussets  pour  la  fiialion  des  dunes  par  VAmmophifa 
arenaria,  l'nOyal»  de  notre  Picardie,  et  d'autres  Graminées  à 
rhizomes  traçants  qui  s'enfoncent  à  une  grande  profondeur. 
La  méthode  suivie  pour  la  plantation  de  ces  Graminées  est 
celle  qui  est  employée  en  France.  —  Gilbert  Hicks.  Les 
graines  de  Graminées  et  leurs  impuretés,  très  important 
article,  illustré  d'un  grand  nombre  de  Qgures  montrant  les 
graines  de  Graminées  et  les  matières  minérales  ou  les  graines 
étrangères  avec  lesquelles  on  les  falsiUe.  —  P.  BigelON. 
Cyclones,  tourbillons  et  tornades.  —  George  Hushann.  Les 
conditions  présentes  de  la  culture  de  la  vigne  en  Californie. 

Missouri  bolanical  Garden  8°  année  1897.  —  Rapport  du 
Directeur  sur  la  marche  des  différents  services  du  jardin 
pendant  l'année  1897  avec  quelques  illustrations  représentant 
la  serre  aux  Agave,  l'étang  réservé  aux  plantes  aquatiques, 
des  arbres  couverts  de  neige.  —  J.  Caroot.  Les  Mousses  des 
Iles  Açores.  Les  Mousses  récoltées  à  Madère  par  M.  William 
Trealcase.  —  W.  Trealease.  Observations  botaniques  sur 
les  Iles  Açores,  avec  66  planches  très  bien  dessinées  au  trait 
représentant  les  plus  curieuses  des  plantes  récoltées  dans 
ces  lies. 

Transacliom  ofthe  Wiseonsin  Academy  of  Sciences,  Arlt  and 
Uuers.  Vol.  XI  1896-97.  Gros  volume  de  plus  do  GOO  pages 
ne  contenant  que  peu  d'articles  se  rapportant  à  l'histoire 
naturelle.  Citons  cependant  :  Luedehs.  Structure  florale 
de  quelques  Graminées.  —  Davis.  Seconde  liste  de  Champi- 
gnons parasites  du  Wiseonsin.  —  Dwigut-Mahsu.  Les  Crus- 
tacés limuctiques  du  Green-Lake.  —  Birge.  Etudes  sur  le 
plankton  du  lac  Mendota. 
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Geohgieal  Survey  of  Uniled  States.  18"  rapport.  —  Davis. 
La  formation  triasïque  du  Conneclicut.  —  Hill  et  Vaugqan. 
Géologie  du  plateau  Edward  et  de  la  plaine  du  Rio  Grande 
au  Texas.  —  Ri'Sseu.  Les  Glaciers  du  mont  Rainier,  avec  de 
magnifiques  photogravures  donnant  différents  aspects  très 
pittoresques  de  ce  curieux  glacier  dont  le  plan  par  terre 
affecte  la  forme  d'une  étoile  de  mer  qui  aurait  un  grand 
nombre  de  branches.  —  Wolff  bt  Brooks.  L'âge  du  limoa 
blanc  de  Franklin  dans  le  Comté  de  Susses.  —  Shitd. 
Esquisse  géologique  de  l'Ile  San  Clémente.  —  Gilbert. 
Mouvements  récents  des  terrains  dans  la  région  des  grands 
lacs. 

Le  Bureau  de  Géologie  consacre  deux  gros  volumes  à 
l'esposé  des  ressources  minérales  du  pays.  Le  1"  a  trait  aux 
métaux  et  aux  charbons.  11  comprend.  —  JonN  Bibkinbinb. 
Les  Minerais  de  fer.  —  J.  Swanr.  Le  fer  et  l'acier  et  les 
industries  qui  les  emploient.  Très  important  article  bourré 
de  tableaux  dans  lesquels  l'autenr  indique  les  quantités  de 
ces  deux  métaux  et  dé  leurs  dérivés,  employés  dans  tes 
principales  contrées  du  monde. —  Cb.  Kircbhoff.  Le  cuivre. 
Le  plomb.  Le  zinc.  —  L.  Pacrard.  L'aluminium.  —  J.  Bin- 
RiNBiNE.  Les  minerais  de  manganèse.  —  J.  Wharton.  Nickel 
et  Cobalt.  —  Ed.  Parker.  L'Antimoine.  Le  charbon. 

Le  i'  comprend  les  productions  non  métalliques  (moins 
le  charbon).  —  E.  Parker.  Le  Coke.  —  H.  Oupuant.  Le 
pétrole.  Le  gaz  naturel.  L'Asphalte.  —  Vi.  Day.  Les  pierres 
(Granit,  marbre,  ardoise,  pierre  de  taille,  grès).  —  Kunz. 
Pierres  précieuses.  —  Ed.  Parker.  Sulfures  et  pyrites.  Le 
gypse,  le  sel,  le  mica,  etc.  —  Alb.  Pealb.  Les  eaux  miné- 
rales. 

Bulletin  de  flmlitul  géologique  du  Mexique.  N°  11,  189S. 
Ce  bulletin  est  entièrement  consacré  au  catalogue  systéma- 
tique et  géographique  des  minéraux  de  la  République 
mexicaine. 
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Flora  der  Proviiiz  Haitnooer.  —  VoK  W.  Bhakdeb.  Flore  de 
la  Province  du  Hanovre.  Lisle  des  planles  vasculaires  se 
trouvant  dans  celte  province,  avec  l'indication  de  leurs 
stations. 

Verzeicbniis  der  im  Provinzial-Mtaeum  tu  Hannover  vor- 
handenen  Sangelhiere.  —  Liste  des  Mammirëres  se  trouvant 
dans  le  Musée  provincial  de  Hanovre. 

Kalalog  der  systemalisclwn  VogeUammlung  der  Provinzial- 
Mmetim  in  Hannover.  —  Cntalogue  de  la  collection  systéma- 
tique des  Oiseaux  dans  le  Musée  provincial  de  Hanovre. 

Kalalog  der  Vogelmmmlung  avs  der  Provinz  Hannover.  — 
Catalogue  des  Oiseaux  nichant  dans  la  province  du  Hanovre. 

Ges  différents  travaux  ont  été  publiés  par  la  Société  d'His- 
toire naturelle  du  Hanovre. 

Naturhitloritche  Gesellsckafl  zu  Hannover.  —  Volume  pour 
le  Centenaire  de  la  Société  et  pour  les  années  1893  à  1897. 
Historique  des  travaux  de  la  Société.  —  D' D.  Rust.  Liste  des 
Radiolaires  Tossiles  trouvées  jusqu'à  ce  jour  dans  les  roches 
de  la  Province  de  Hanovre.  —  C.  Stbuckmann.  Enumération 
des  Mammirëres  subrossiles  trouvés  dans  le  limon  du  Dtim- 
mersee  dans  le  Hanovre.  —  H.  Khevb.  Une  Argynnis papMa 
L.  hermaphrodite.  —  D'  C.  WeuuER.  Notes  sur  la  flore  des 
Champignons  du  Hanovre. 

Naturforsckende  GeselUchafl  in  floje/.Vol,  XII,  1"  livraison. 
—  AuQ.  ToBLEH.  Sur  la  séparation  des  sédiments  mésozolques 
sur  le  bord  septentrional  du  massir  de  l'Aar. 

Nalvneisienschaftlicker  Verein  zu  Regeasburg.  4896-1897. 
6'  fascicule.  —  Emb.  Sthand.  Note  sur  l'histoire  naturelle  des 
Araignées  de  Norwége.  Mélanges  lépidoplérologiques.  Ex- 
cursions coléoptérologiques  et  hyménoplérologiques  à  Hal- 
lingdal  et  Lyngôr  (Norwége). 

Vere'm  fur  Verbreitung  nalwwiisemchaftlicher  ICennlnisse 
in  Wien.  38«  volume,  1897-1898.  —  Prof.  Karl.  Hassack, 
Utilisation  des  palmiers.  —  Prof.  D'  G.  Haberlandt.  Les 
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fopÈts  vierges  Iropicales.  —  Prof.  D'  Frahz  L^par.  Les  Bac- 
léi'ies  dans  la  chambre  des  enfants.  —  D'  H.  Rebel.  Espli- 
ration  biologique  de  la  Couleur  dans  le  règne  animal.  — 
Prof.  E.  Ludwig.  De  la  dispersion  de  l'Iode  dans  les  trois 
règnes  de  la  nature. 

WeslfaliscAer  Provùizial  -  Verein  fur  Wiisenschaft  und 
Kunst.  —  21*,  22",  23',  2.t'  et  23'  mémoire  annuel,  1892  à 
1397.  D'  J.  Utsch,  Les  hybrides  dans  le  genre  Rubm.  — 
H.  Ueekkr.  Essai  sur  les  Etals  d'Europe.  —  D'  Westiiofp. 
L'Age  de  la  Craie  et  du  Fer  dans  le  pays  de  Munster.  La 
station  préhistorique  du  Mackenberg.  —  H.  Reeker.  Les  amis 
de  l'alcool  dans  le  règne  animal.  —  D"  Baruch  et  Nolle.  La 
Flore  de  Paderborn,  2*  supplément.  Poisons  produits  parles 
vers  parasites.  —  W.  Brinkmakn.  Prodrome  d'une  flore  des 
Champignons  de  WesEphalie. 

Verein  fur  Naiurkunde  zu  Koiseî.  62'  année,  1897-98.  43» 
volume.  —  M.  Zeiske.  La  flore  du  EUnggau.  Formation  de  la 
flore  des  forets,  des  prairies  et  des  champs.  —  D'  Kabl 
AcKERUANN.  Hybridation  chez  les  animaux  ;  2'  partie  :  Hybri- 
dation chez  les  Vertébrés. 

Vertin  der  Freunde  der  Nalurgeschichte  in  Mecklenburg . 
Archives.  51"  année  et  52*  année  i"  partie.  —  G.  Struck. 
La  Loulrc  eiiste  toujours  dans  le  Mecklenbourg.  —  R.  Bbltz. 
Les  trouvailles  paléozolques  du  musée  Grand-Ducal  de  Meck- 
lenbourg. —  W.  Deecke.  ForaminiTères  de  la  marne  juras- 
sique de  Dobbertin.  —  0.  Bbauns.  Nouveaux  Ichneumons  de 
la  faune  du  Mecklenbourg.  —  M.  Haberland.  Le  Bouleau 
géant  du  jardin  zoologique  de  Ncuslreliti.  —  Planetu.  Une 
Belix  nemoralis  monstrueuse.  —  C.  Wustnei.  Contribution 
à  la  faune  ornithologique  du  Mecklenbourg.  Remarques  sur 
quelques  Mammifères  du  Mecklenbourg. 

Nalurforschende  GeielUchaft  Graubûndens.  Nouvelle  série, 
XLl'  volume,  1897-98.  —  D'  CnB.  Tarnuzzer.  Les  masses  de 
gravois  erratiques  du  pays  de  Churwaldea-Parpau,  avec  des 
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remarques  sur  le  conglomérat  cristallin  de  la  chaîne  du 
Schwarzliorn  de  Parpan.  —  D'  Emile  André.  Note  sur  les 
Khizopodes  teslacés  du  bassin  de  laPlessur.  —  D'P.  Lobenz. 
Los  Poissons  du  Canton  des  Grisons  (supplément  an  volume 
précédent). 

Aaturforschende  GeselUckafl  zu  Goilitz.  22'  volume.  1898. 
D.  (•.  SoHHER.  Conlribtitions  11  la  faune  des  LépidoplËres  de 
rOberlausitz  prussienne.  —  D'  0.  Vos  Mollendobf.  Liste  des 
Mollusques  terrestres  des  Philippines.  —  D'  Max  Ecbeht. 
Note  sur  l'érosion  produite  par  les  eaux  dans  les  montagnes 
calcaires.  —  William  Baer.  Coniribution  à  rornilhologio  de 
roberlausilz  prussienne,  avec  un  supplément  pour  la  faune 
saxonne.  —  E.  Bahber.  Flore  de  l'Oberlausitz  prussienne  et 
de  la  partie  saxonne  confinant  au  Nord  de  la  Bohème,  avec 
des  considérations  sur  les  travaux  des  Flores  plus  anciennes. 

Ornithologischer  Verein  in  IVien  a  Die  Schwalbe  n.  XXI° 
année.  Numéro  supplémentaire.  —  Prof.  D'  K.  Von  Dalla 
Torrë  et  Prahz  Anzinger.  Les  Oiseaux  du  TiruI  et  du  Vorarl- 
berg. 

Nahirforschende  GeselUckaft  in  Emdem  fur  1896-97. 
82»  rapport  annuel. 

A'oninklijke  /Valvvrkundige  vereeniging  in  Neâerland.  Jndiè 
Naivurkundig  Tijdsckrifl.  Vol.  LVII.  1898.  —  Buismas.  Herba- 
rium  analyticum.  —  M.  C.  Piepers.  Nouvelles  observations 
sur  le  vol  des  Lépidoptères.  —  J.  H  F.  Koulbrl'gge.  Maté- 
riaux pour  l'histoire  naturelle  de  l'homme.  VI.  Formation  de 
l'Extrémité  des  vertèbres  et  des  glandes  uropygiales.  — 
P.  V.  Leersl'u.  Études  sur  le  Kina. 

Kgl.  JVorske  Frederiks  universitel.  —  R,  Collett.  Note  sur 
le  Chlamydoselackut  anguineus  Garm.  —  N.  Wille.  Contri- 
butions à  l'anatomie  physiologique  des  Laminariacées. 
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OBSERVATIONS    MËTËORO  LOGIQUE  S. 

Station  agronomique  tf  Amiens,  —  Altitude  34*. 
Mai  1899. 
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Total  de  la  pluia  en  millimËlras:  47,9 

Jbrivialionietobtenatioiu:  B.  Bourrasque.  —  Br.  BroullUn).  — Gel.  EcUlr.  —  01.  Ll.  0«iét 
bUnche.  —  Gr.  Orale.  —  Hg.  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton,  Tonnerre.  —  L«  lempintnre  de  la 
Somme  eit  pil«e  à  B  b.  du  malla  età  6  h,  du  loir.  —  L'ébU  du  ciel,  la  dlredloD  du  tboI,  l'étal 
bjgromélrlque  mal  ob4ervA>  i  9  b.  du  malla.  —  L'élaldu  ciel  est  mesuré  de  0  à  10,  gd  dlil£mM 
de  nébnlotité.  —  Lm  benret  de  Mieil  toiil  metoréei  arec  l'bâUognpbe  de  CamptMll. 
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I  DU  nUnU  DE  LA 

BULLETIN  MENSUEL 

H'  319.  -  Joillel-Aotl  1899.  -  28*  Amée.  -  T.  Xlï. 


Le  Bulletin  est  eavové  (jraluitemeat  à  tous  les  Uembreg  pivints  ;  il  ni 
adre&sé  lui  Sociétés  sciealifiques,  par  voie  d'écbaage. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès -Verbaux  :  Séance  générale  du  10  Juin 
1899,  p.  2a7.  —  Une  heure  d'herborisation  autour  d'une  gare,  par 
U.  Er.  Go.vse,  p.  2âB.  —  Les  Oiseaux  et  la  destruction  des  mauvaises 
herbes,  par  H.  V.  BBANDrcouar,  p.  260.  —  Ouvrages  reçus,  p.  264.  — 
Observations  météorologiques,  p.  271  et  272. 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SËAKCi:    GÉNÉRALl:    DU    10    JUIN    1899. 
Présidence  de  M.  L.  CARPENTIER. 

CoBBESPONDAHCE  :  1°  Lettre  du  Uinislëre  de  l'Instruction 
publique  et  des  Beaux-Arts  annonçanl  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Étals-Unis. 

2'  Lettre  de  la  Société  Départenrjentalc  d'Agriculture. 
Sciences  et  Arts  de  Ki  Dordogne  invitant  notre  Président  à 
assister  à  la  séance  qu'elle  a  tenue  le  vendredi  20  mai  dernier, 
à  l'occasion  de  la  foire  de  la  Saint-Mémoire. 

3*  Lettre  d'invitation  de  la  Société  Botanique  des  Deux- 
Sèvres,  pour  assister  à  la  séance  mensuelle  qu'elle  a  tenue 
le  18  mai  dernier,  h  Niort. 

4*  L'Académie  Royale  des  Sciences,  des  Lettres  et  des 
Beaux-Arts  de  Belgique  adresse,  par  l'intermédiaire  de  la 
Commission  des  échanges,  un  paquet  renfermant  ses  der- 
nières publications  et  demande  accusé  de  réception. 

38*  ANNÉE.  IC 
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il'  L'Institut  CaDadion  de  Torotito  accuse  réccplion  du 
derniLT  volumo  de  nos  Mémoires  1892-98. 

6*  Lcllre  de  l'Université  du  Kansas  accusant  réception  de 
In  lettre  du  37  Avril  dernier  que  la  Société  lui  a  fait  parvenir 
relativement  à  l'échange  des  publications  entre  les  deux 
Sociétés. 

7°  La  ■  Smilhsonian  Institution  o  annonce  l'envoi  d'ou- 
vrages et  demande  accusé  de  réception. 

Notre  collègue  M.  Duchaussoy  donne  un  résumé  trè.s 
rapide  des  obscrviiliuns  qu'il  a  faites  jusqu'à  ce  jour  sur  la 
coloration  aitiliciclle  des  plantes. 

Des  réiicitalions  sont  adressées  à  M.  Ducliaussoy. 

La  Société  décide  lucliat  de  deui  volumes  sur  les  oiseaux 
de  France,  Belgique  et  Suisse  par  le  Baron  L.  d'Uamonvillc. 

Ces  volumes  ont  été  remis  à  M.  Choquart. 

Le  Seci'élaire-Adjoinl, 

F.  CUOQUABT. 


Une  heure  d'herborisation  autour  d'une  gare. 


Nous  nous  trouvions,  H.  le  Docteur  Du  Roselle  et  moi,  le 
30  Juillet  dernier,  ft  la  gare  de  Marcelcave,  où  nous  avions  h 
attendre,  pendant  prés  d'une  heure,  le  trala  qui  devait  nous 
ramener  ii  Amiens.  Pour  nous  distraire,  nous  eûmes  la 
curiosité  d'en  esplorer  les  alentours  au  point  de  vue  bota- 
nique et  nous  ne  Tàmes  pas  trop  surpris  d'avoir  observé,  en 
si  peu  de  temps  et  sur  un  espace  aussi  restreint,  mais  d'une 
nature  assez  variée,  plus  d'une  centaine  d'espèces  dont  je  ne 
citerai  que  les  moins  communes. 

La  gare  de  Marcelcavo  est  au  milieu  des  champs.  Un 
chemin  d'accès,  d'une  longueur  de  60  mètres  environ,  la 
relie  h  la  route  qui  conduit  au  village,  ^n  cAté  de  ce  chemin 
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est  bordé  par  la  haie  du  chemin  de  fer  ;  de  l'autre  c6té  se 
trouvent  les  champs  et,  en  avant,  un  fossé  assez  lai^e,  her- 
beux, qui  se  prolonge  presque  jusqu'à  la  gare  aux  mar- 
chandises. 
Sur  les  bords  du  chemin  et  le  long  ds  la  baie  nous  trouvons: 

Papaoer  dubium  L. 

Diplolaxis  muralit  D  C. 

Melilutus  arvensis  Wallr. 

Torilii  helvetica  Gmel. 

jEl/iuia  Cynapium  L. 

Malricaria  inodora  h. 

Lamium  amplexicaule  L. 

Sromm  commutatui  Schrad. 
Les  champs  nous  donnent  : 

Delphinium  Consolida  L. 

Papaver  argemone  L. 

P.  slrigosum  Bœnngh. 

Funiaria  densiflora  D  C. 

F,  parviflora  Lamck. 

Medicago  apiculala  Willd. 

Antkemie  arvensis  L. 

Lactuca  perennis  L. 

Bromvs  aroemis  L. 
Dans  te  fossé,  dont  la  flore  est  des  plus  variées,  nous 
prenons  : 

Maloa  moschala  var.  intermedia  G.  G. 

Tanacelum  vulgare  L. 

Marrubium  vulgare  L. 

Picris  hieraciùides  L. 

Verbascum  thapsiforme  Schrad. 

-Diplotaxis  lenuifolia  D  C. 

Bromus  ereclvs  h. 
Nous  entrons  dans  la  gare  aux  marchandises,  et  dans  tes 
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terrains  vagues  ou  sur  les  talus  élevés  pour  arrêter  les  wagons 
nous  pouvons  récolter  : 

P  ipavef  hijbridum  L. 

Oianlkus  prolifer  L. 

Sagina  apelala  L. 

Speculafia  hybrida  A.  D  G, 

Filago  spalbulata  l'resl. 

Barkhaiisia  fœlida  D  C. 

Artfntma  vulgaris  L. 

Malricana  dhcoidea  D  C. 

Géranium  pviilliim  L. 

Thymus  Chamœdri/s  Fr. 

Fesiuca  rigida  Kunih. 
\a  voie  ferrée  nous  procure  encore  Matricaria  ditcoidea 
D  C  ,  en  même  temps  que  Galiutr,  anglictim  lUids.tit  Naslar- 
tium  sUvesli-e  R.  Br,  en  abondance. 

Er.  GoNâE. 

Les  Oiseaux  et  la  destruction  des 
mauvaises  herbes. 


Les  moineaux  et  autres  oiseaux  granivores  sont  accusés 
par  lo  cullivaleur  d'assez  do  méfaits  pour  qu'il  soil  intéres- 
sant de  faire  remarquer  quo  ces  oiseaux,  s'ils  dérobent  quel- 
ques grains  de  céréales,  détruisent  une  bien  plus  grande 
quantité  de  graines  de  mauvaises  herbes,  et  qu'ainsi  ils 
rendent  en  définitive  de  grands  services  à  l'agriculture  — 
C'est  ce  qui  résulte  d'une  enquête  faite  aux  États-Unis  et 
dont  M.  Judd  discute  les  résultats  dans  un  rapport  inséré  au 
Yearhookoflhe  UnitedSlales  Department  of  Agriculture  1898. 

Nous  pensons  qu'une  analyse  de  ce  rapport  pourra  être 
inléressanle  surtout  parce  qu'elle  montrera  la  manière  doul 
une  enqnCle  semblable  pourrait  être  conduite  en  France. 
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La  méthode  est  assez  simple,  elle  consiste  à  prendre  des 
oiseaux  et  à  examiner  le  contenu  de  leur  estomac:  on 
compte  ainsi  le  nombre  de  graines,  on  les  pèse,  on  fait 
l'inveulaire  des  espèces  auxquelles  elles  appartiennent.  — 
On  a  pu  ainsi  trouver  qu'un  moineau  dans  un  seul  repas 
avait  mangé  300  graines  d'Amaranthe  et  un  autre  300  graines 
d'une  Cbénopodée  {Ckenopodium  alàuin)  qui  est  une  vraie 
peste  pour  les  cultures. 

C'est  pendant  l'hiver  surtout,  alors  que  la  terre  est  couverte 
de  neige,  que  ces  oiseaux  font  la  meilleure  besogne.  —  A  ce 
moment  de  l'année  ces  oiseaux  se  nourrissent  presque  exclu- 
sivement de  graines  et  s'emplissent  l'estomac  et  le  jabot 
jusqu'ù  ce  qu'ils  soient  distendus  complètement. 

Les  oiseaux  les  meilleurs  destructeurs  en  la  matière  sont 
les  pinsons,  les  merles,  les  cailles,  les -chardonnerets,  et  une 
douzaine  de  variétés  do  moineaux  indigènes. 

Nous  allons  étudier  un  peu  plus  en  détail  l'action  de  ces 
difTérenls  auxiliaires  de  l'Agriculture. 

Les  moineaux  sont  les  plus  nombreux  elles  plus  répandus 
des  petits  oiseaux  dans  les  disLrtcLs  ruraux  des  États-Unis. 
—  Leur  importance  au  point  de  vue  des  intérêts  agricoles 
est  très  grande  et  une  enquête  très  sérieuse  a  été  poursuivie 
dans  les  champs  et  au  laboratoire  de  Biologie. 

Plus  de  4,000  estomacs  de  moineaux  ont  pu  être  examinés 
et  on  a  pu  se  convaincre  que  pendant  la  moitié  la  plus 
froide  de  l'année,  la  nourriture  de  ces  oiseaux  consiste 
exclusivement  en  graines  de  mauvaises  berbes. 

Les  moineaux  sont  as^ez  bien  vus  aux  États-Unis,  à  l'ox- 
ccplion  peut-être  des  moineaux  anglais,  plus  pillards,  mau- 
vais compagnons  qui  éloignent  les  espèces  indigènes,  pour 
commettre  plus  sûrement  leurs  déprédations. 

Malgré  cela,  ils  ne  sonlpas  A  dédaigner  comme  destructoui-s 
d'espèces  nuisibles.  —  On  peut,  en  effet,  en  voir  chaque 
automne,  par  milliers  sur  la  pelouse  du  ministère  de  l'Agri- 
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cullure,  oii  ils  se  gorgent  de  graines  de  deux  graminées  : 
Panicum  tanguinale  et  Ekusine  indica,  deux  pestes  qui  étouf- 
fent les  bonnes  plantes  des  gazons. 

Précieux  ils  sont  aussi,  ces  moineaux  anglais,  pour  la 
destruction  du  pissenlit,  très  proliBque  dans  les  pelouses  et 
et  les  prairies. 

M.  Judd  a  pu  voir  ces  moineaux  dans  les  jardins  du 
Ministère  de  l'Agriculture  à  Washington  se  nourrir  de  pis- 
senlit depuis  le  milieu  de  mars  jusqu'à  la  mi-août:  Au 
moment  où  les  corolles  jaunes  ont  disparu  et  oti  la  fleur  80 
présente  dans  la  forme  d'un  œuf  allongé,  le  moineau  enlève 
plusieurs  écailles  de  l'involucre  en  faisant  une  section  bien 
nette  tout  près  du  réceptacle,  il  détache  les  aigrettes  de  la 
graine  et  avale  une  pleine  bouchée  {Moutk  fultjAe  ces  graines. 
—  Jusqu'il  ce  que  la  fleur  soiL  tombée  desséchée,  on  peut 
facilement  constater  cette  mutilation  caractéristique  des 
pissenlits.  —  D'e.xpériences  directes  et  très  minutieuses  dont 
M.  Judd  rend  compte  en  détail,  il  résulte  qu'on  a  trouvé 
dans  les  gazons  dont  il  s'agit,  3/4  des  tètes  de  pissenlits 
mutilées  de  cette  façon. 

D'autres  plantes  qui  envahissent  les  pelouses,  toiles  que 
la  Renouée  des  oiseaux  et  le  mouron,  sont  pourchassées  et 
menacées  par  difl'érentes  espèces  de  moineaux.  —  Les  grai- 
nes de  mauvaises  herbes  plus  spécialement  nuisibles  aux 
cultures  de  céréales,  telles  que  les  Chénopodées,  le  Poly- 
goaum,  les  Amaranthes,  quelques  Hypéracées,  forment  plus 
des  trois  quarts  de  la  nourriture  des  pierrots  pendant  la  saison 
des  frimas.  —  Et  c'est  sur  une  très  vaste  échelle  que  se  fait 
cette  destruction  dont  l'agriculture  tire  un  profit  très  certain. 

Le  Professeur  Béai  a  étudié  très  sérieusement  la  question 
dans  la  vallée  supérieure  du  Missisipi.  Il  a  examiné  un 
grand  nombre  d'estomacs  d'oiseaux  et  les  a  trouvés  pleins 
de  graines  nuisibles  et  a  pu  établir  que  chaque  oiseau  en 
dévorait  par  jour  le  1/4  d'une  once. 
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D'après  cette  base,  et  en  faisant  avec  uoe  approiLimalian 
aussi  exacte  que  possible  lo  calcul  du  nombre  d'oiseaux  par 
mille  carri,  il  a  trouvé  que,  dans  l'État  d'Iowa,  le  seul 
moineau  des  arbres  [Spizella  moHlicola)  consomme  annuel- 
lement 875,000  kilogs  de  graines  de  mauvaises  herbes. 

Chaque  espèce  de  moineau  a  son  plat  préréré  :  Tune 
s'attaque  aux  Polygonum,  l'autre  prérère  les  graines  de  Gra- 
minées, celle-ci  n'aime  que  le  mouron  et  celte  dernière  se 
régalera  d'Amarantacées  ou  de  Chénopodées. 

Le  cbardonneret  est  un  vaillant  destructeur  de  mauvaises 
herbes  et  comme  son  nom  l'indique,  il  s'attaque  surtout  aux 
chardons  et  autres  Composées  comme  la  Laitue  sauvage^  le 
Soleil,  etc.  Au  pied  du  chardon,  on  retrouva  les  enveloppes 
des  graines  que  le  chardonneret  a  enlevées  de  la  tête  du 
chardon  et  qu'il  a  vidées  en  les  ouvrant  sur  le  cdté.  —  11 
a  soin  de  débarrasser  ces  graines  de  l'aigrette  qui  le  gèneraiL 
Celle-ci,  lorsque  le  temps  est  calme,  flotte  dans  l'air  et  linit 
par  recouvrir  l'oiseau  comme  d'un  duvet. 

La  colombe  [Zenaîdura  macroura)  est  très  abondante  aux 
États-Unis  et  fait  une  grande  consommation  de  graines 
A'Oxalit  surtout.  On  trouve  dans  le  jabot  d'un  de  ces  oiseaux 
7,300  graines  A'OxaVis  slricla.  —  Elle  affectionne  aussi  les 
genres  Lilhospeiinum  ti  Euphorbia.  En  Calirornie,  la  colombe 
se  nourrit  surtout  de  semences  d'une  Légumineusc  spéciale, 
Emerocarpus  teligents.  —  Cette  habitude  est  tellement  con- 
nue qu'un  botaniste  cherchant  à  se  procurer  des  graines  do 
cette  plante  ne  trouva  rien  de  mieux  que  de  tuer  quelques 
colombes  et  de  leur  ouvrir  le  jabot. 

Je  terminerai  ce  rapide  ré-sumé  en  exprimant  le  vœu  que 
l'on  fusse  eu  Franco  une  élude  analogue  à  celle  que  M.  Judd 
a  faite  plus  spécialement  pour  les  États-Unis. 

V.  Brandicourt. 
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de  Lausanne.  —  D'  Bruno  Galli-Vallerio  Notes  helminto- 
logiques.  —  H.  Scuardt.  Les  régions  exotiques  du  versant 
nord  des  Alpes  Suisses.  Henri  Blanc  Le  Plankton  nocturne 
du  lac  Léman.  —  Paul  L.  Mebcantos.  Sur  la  phosphores- 
cence des  glaciers  et  des  noiites. 

Muiée  Zonlogxque  de  VA  cadémie  impériale  des  Sciences  de 
Sl'Pélersbourg.  1898.  Annuaire.  N"  1.  —  N.  Kkipowitscu. 
Liste  des  poissons  de  la  mer  Blanche  et  de  la  mer  de  Murman. 

—  L.  L  BnEiTFuss.  Noie  sur  la  Faune  des  Calcaires  de 
l'Océan  arctique.  —  K.  N.  Dawïdow.  Note  sur  quelques  Scor- 
pions de  Palestine.  —  H.  Surotu.  Note  sur  le  genre  Lîmax 
en  Russie.  —  N.  Zubûwskï.  Note  sur  la  faune  des  Acridiens 
de  la  Russie  asiatique. 

Nastauitcker   Verein  fâr  Naturkunde   in   Wiesbaden.    51* 
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année.  —  D'  Arnold  Paoenstkceeh.  Les  Lépidoptères  des 
hautes  nionlagnes.  —  Auguste  Fucbs.  Hacrolépidoptèrcs  des 
environs  de  Loreley.  —  D'  Hemiï  Schhoder.  RevUion  de  la 
faune  des  Uammirëres  de  Mosbach.  —  D'  L.  Gbukuirt.  La 
conquête  de  l'or. 

Senckenbergische  Natwforsvhnnde  Geselkchafl  in  Frankfurl 
am  Main.  Bericbt  fiir  1898.  —  W.  Scuauf.  Gneits  à  Sérielle 
dans  le  Taunus.  Sur  les  qualités  optiques  de  l'écaillé  des 
Globigérines.  —  D'  Pu.  Steffan  De  la  Tormation  et  du 
développement  des  organes  des  sens  et  de  la  sensibilité 
dans  le  règne  animal.  —  J.  Bll'm.  Le  Cyprès  de  Virginie  du 
Bechneigraben  à  Frankrort-sur-le-Mein.  —  M.  HoBius.  Sur 
un  cas  particulier  de  floraison  chen  le  Jîambma  vulgaris.  — 
Prof.  D'  P.  Kinkelin.  Contributions  à  la  géologie  de  la  Syrie. 

—  D'  E.  WiTTicu.  Sur  les  cailloux  triangulaires  roulés  des 
environs  de  Frankfort.  —  Pbof,  D'  F.  Kinkelin.  Courtes 
notices  extraites  de  la  section  de  paléontologie  et  de  géolo- 
gie. —  Catalogue  de  la  Collection  des  Reptiles  de  la  Société 
au  Muséum  de  Frankrort.  11°  partie.  —  D°  0.  Boettgeii. 
Serpents. 

Deulscher  nalurwisienschafilicli-medtcinischer  Verein  fftr 
liiihmen  <■  Lotos  «  1896,  XVI'  volume.  1897.  XVII'  volume. 

—  D'  Gustave  C.  Laube.  Les  sables  mouvants  de  Brux.  — 
ProL  F.  Beckë.  Pasteur  considéré  comme  Cristallographc. 

—  D'  GosTAVii  Laube.  Le  PygmxocheUjs  Michelobana,  une 
nouvelle  tortue  du  Turonien  Bohémien.  —  Uebhann  ëngel- 
iiARDT.  Matériaux  pour  la  paléontologie  du  Mittclgcbirge 
Bohémien.  —  François  Matocscuek.  Matériaux  pour  la  flore 
bryologique  de  Bohème.  —  D'  IIodolpre  Spitaleb  Les  tem- 
pératures extrêmes  sur  la  terre.  —  Josepu  Hoffmann.  La 
roche  basaltique  de  S'-Goorgsberg.  —  Victor  Scuiffnbb. 
Nouvelles  contributions  à  la  Bryologie  du  Kord  de  la  Bohème 
et  du  Biesengehirge.  —  Jou.  Maria  Polak.  Matériaux  pour  la 
connaissance  de  l'acclimatation  spontanée  d'une  flore  pa- 
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luslro.  —  D'  Gustave  C.  Laubë.  Matériaux  pour  ta  faune  des 
Lépidoptères  de  l'Erzgebirge  Bohémien.  —  François  Matous- 
CDEK.  Courte  noiicc  sur  les  fossiles  turoniens  trouvés  dans 
le  gisement  de  l'iinclea  l.ic  de  Kuminern  prés  Brui.  — D' 
II.  Spitaler.  Les  oscillations  de  l'axe  (eirestrc,  ses  cnuses  et 
ses  conséqnences.  —  Joa.  MAniA  Polak.  Sur  les  cristaux  de 
Calcite  de  Jarow,  près  Wran,  au  sud  de  Prague  —  Kbnest 
Baukr.  Matériaux  pour  la  flore  des  mousses  de  Bohême. 

NaturicUseuschafllichey  Verein  fiirSacksen  iind  Thûringen. 
71*  volume.  Livraisons  I  cl  2.  —  D'  Ehich  Tscbërmak.  De 
l'itméliornlion  et  de  la  produclio.n  des  produits  agricoles  et 
horticoles.  —  D'  K.  Vos  Fhitscii.  Une  ancienne  direction 
dans  le  cours  de  la  Unstrut,  depuis  Pribourg  jusqu'à  Merse- 
botirg.  —  D'  L.  SiEVERT.  Les  couches  sédtmentaires  char- 
riant des  pierres  dans  le  diluviunn  glaciaire  de  la  Saxe  Nord- 
occidentale.  —  D'  A.  Karbbrlah.  Anatomie  du  Telrmligma 
scariosum  PI.  —  Livraisons  4  et  5.  D'J.  Stuzmann.  Les  poches 
sexuelles  accessoires  du  Mus  decumanus  et  leur  développe- 
ment. —  EwALoWusT.  Une  couche  edloresccnte  recouvrant 
le  diluvîum  des  environs  de  Soniiendorf,  près  Gross- 
Heringea. 

Naturfunchende  Gesellschaft  in  Danzig.  Mémoires.  — 
Si-RiBiLLE,  Supplément  à  la  Flore  de  Pilehne.  —  Piotrowski. 
Compte  rendu  do  ses  recherches  flori:>tiques  dans  l'ancien 
royaume  de  Pologne.  —  Bock.  Etatactnel  des  connaissances 
sur  la  Flore  de  Posen.  — Wiskelhann.  Recherches  et  décou- 
vertes sur  les  mousses  depuis  1893.  —  Hohnfeldt.  Commu- 
nications sur  quelques  plantes  rares  des  environs  de  Marien- 
werder.  —  Aschebso.v.  Découvertes  de  quelques  plantes 
intéressantes  dans  la  province  de  Brandebourg.  —  Beyer. 
Sur  la  présence  d'une  seconde  lôte  chez  la  Bellh  perennis  L. 

—  B.  Krausi:.  Les  Itubm  de  la  Prusse  occidentale.  —  C.  Lun- 
wiG.  Supplément  à  la  flore  de  Chrislburg  et  de  ses  environs. 

—  D,  NiTARDv.  Les  Algues  de  l'arrondissement  d'Elbing. 
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—  Ë.  Treicbel.  Champignons  charnus  de  l'arrondissement 
de  Berent. 

Soeietas  historico-naturalit  Croatica.  Tomes  6  à  9.  1891  à 
1896.  Mémoires. 

Verein  fur  Naiurkunde  in  ûesterreieh  ob  der  Enta  zu 
Linz.  2T  volume.  —  Pbop.  Fbanz  Scbwab.  Matériaux  pour 
la  météorologie  de  la  Haute  Autriche  en  (897  et  observations 
de  phénologie  hotaiîiquc. 

Siebenbûrgisclter  Verein  fur  Naturwissenschaflen  zu  Her- 
mantutadt.  XLVIl'  volume,  année  1897.  —  D'  D.  Czekelius. 
Liste  critique  des  Lépidoptères  de  Transsylvanie.  —  H.  Yon 
KiHAEOVicz.  Vipera  berm  L.'  et  sa  variété  pretler  L. 

Naltu'foncker  Vereinzu  /ti'ga Korrespondeniblatl.voX.XU. 
1898.  —  K  ïl.  KupFFEB.  Note  sur  la  séparation  de  la  Vio/a 
hirla  et  de  la  Viola  coUina.  —  D'  0.  Tniio.  Les  yeux  des 
animaux.  —  C.  Grevé,  Dispersion  de  Arililope  Sarga. 

Verein  fur  Naturkunde  zu  Zwickau  {Sachsen).  Jahrethericht 
fur  1897.  —  D'  E.  Wilsdorf,  Note  sur  la  nomenclature 
botanique. 

Naturœisaemchaftliche  GeselUchafl  «  /sis  »  in  Dresden. 
1898.  Janvier  à  Juin.  —  D'  R.  Nessig.  Etudes  sur  les  dépots 
sablonneux  de  Dresde.  —  D'  Arthur  Scdlossmakn.  Du  lait 
considéré  au  point  de  vue  nutritif. 

Verein  fur  Scklesiacke  Insektenkunde  zn  Breslau.  Zeitschrifl 
fur  Entomologie.  2a°  livraison  1898.  —  J.  Gkruahdt.  Loca- 
lités nouvelles  pour  des  Coléoptères  de  Silésîe  assez  rares. 

—  Nouveautés  pour  la  Taune  Silésienne  récoltés  en  1897.  — 
V Hyperaspis  concolor  Suffr.  n'est  pas  une  variété  mais  une 
espèce  propre.  —  W.  Kolbe.  Etude  biologique  du  Z^m^H-oioma 
concolor  Slurm.  —  M.  F.  Wocke.  Contributions  à  la  faune 
des  Lépidoptères  Silésiens.  Matériaux  pour  la  faune  des 
Lépidoptères  de  l'Oberiauntz  prussienne  et  de  la  Basse 
Stlésie. 


DçiilizedbvGoOglc 


-  271  - 

OBSERVATIONS  MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  3i". 
Juin   1809. 
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Pluia  la  nuit. 
Pluie. 


Pluie,  orage. 
Pluie  la  nuil. 


Total  de  la  pluie  en  millimèlres  :  62,8 

AliTiiiialioiu  et  obtei-vatiimt  :  B.  Bournuqae.  —  Br.  Brouillard,  —  Ecl  Edalr.  —  01.  bl.  Gcl^ 
blinclie  ~-  Gr.  GrËle.  —  Ng.  Neige.  —  Or.  Onge.  —  Toa.  Tonaerre.  —  Lt  lem|iénilure  de  Ik 
âummB  «1  [>rlM  à  &  h,  du  matin  d  ï  G  h.  du  suir.  —  I.'élal  du  cit-l.  la  dirixlloo  du  Tfnl,  l'étal 
tiygromâltiquD  luiit  aLKnét  &  9  I1.  du  matin.  —  l.'êlul  du  ciel  rat  meiuré  de  0  à  10,  ea  dilhlmei 
di;  iK'biilniiii',  —  Le*  heures  de  wlell  ^nt  mcsor^  avi-c  ruélingraplic  de  (^mpbvlt. 
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OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGiaUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Altitude  3i". 
Juillet  1899.. 
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Talal  de  lu  pluie  en  millimilrcs:  G7,9 

ibréniaiionttlobtei-Kaliont:  0.  Bournuque.  —  Dr.  Dniuillird.  — Ecl.  Ecltir.  —  01.  bl.  0«l^ 
blancbe.  —  Or.  Gr^li-.  —  Vf.  Neige.  —  '>r.  Orage.  —  Tun.  Tunnerre.  —  La  leinpéralure  ds  \i 
Somme  eil  prise  ù  C  b-  du  iDsOn  elà  C  b.  du  loir.  —  L'rlitl  du  ciel,  la  dirediea  du  fenl,  réiil 
hygroméuliiue  aunt  olxervé*  A  u  h.  du  isiiia  — L.'£lnl  du  ciel  eit  mvsuri  de  0  à  IQ,  eu  dlii^nu» 
de  oébuloillé.  —  Lei  beurct  de  toleil  iodI  niciuriïet  atec  l'bëlio^pbu  de  Cbid[AcI1. 
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SOdimLIlEilDuiRDDELAlIlAlE 

BULLETIN  ISENSVEL 

N°  320.  -  Scplembre-Oclobre  1899.  -  28'  Année.  -  T.  XIV. 

Adkessei  i  Les  Ouvrages,  Maauscrils  et  Commuiiicfltions  inléresunt  U 
rédaction  du  Bulletin,  à  Û.  le  Président  de  In  Société,  à  Amiens. 

Les  demandes  d'abonaeinent  et  les  cotisations,  (en  timbres-poste),  à 
U.  le  D'  SfiMEUX,  Tue  S'-Louis,  32,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  eovové  gratuitemeni  h  tous  les  Uembres  pavants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scieoliliques,  par  voie  d'écbange. 

SOMUAIHE  :  Extrait  des  Procès- Verbaux  :  Séance  générale  du  10  Juillet 
18B9,  p.  213.  —  Exposilioa  de  la  Société  d'Horticulture  de  Picardie, 
par  H.  H.  Duchaussoï,  p.  215.  —  Ouvrages  reçus,  p.  283.  —  Obser- 
vations météorologiques,  p.  281  et  288. 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

afiANCB   GÉNÉBALB   DU   8   JUILLET    1899. 
Présidence  de  M.  L.  CARPENTIER. 

CoiiREiipo.NDA[ice  :  1°  Le  Ministère  de  l'insl  rue  tien  publique 
et  des  Beaux-Arts  annonce  l'envoi  d'ouvrages  venant  de 
Belgique. 

3°  Le  Uinistère  envoie  le  Bulletin  du  Comité  des  Sociétés 
des  Beaux-Arts  des  déparlemenls. 

3"  L'Association  française  pour  l'avancement  des  sciences 
iDvile  M.  le  Président  &  participer  au  Congrès  qui  doit  se 
réunir  à  Boulogoe-sur-mer,  du  11  au  21  Septembre  1899, 
sous  la  présidence  de  M.  Alfred  Giard. 

A"  La  Société  d'Agriculture,  des  Sciences  et  des  ArU  du 
département  du  Nord,  séant  à  Douai,  invite  notre  Président 
à  assister  au  centenaire  de  sa  Tondation  célébré  en  Juillet. 

ÎS'  VAmerican  Mvseum  of  Nalural  Hislwy  de  New-York, 
demande  l'échange  de  ses  publications  avec  celles  de  la 
Société  Linnéenne. 

38*  AUNÊE.  17 


DçiilizedbvGoOglc 


Cel  échange  est  accepté. 

6>  Notre  collègue,  H.  Gommont,  donne  lecture  du  compte 
rendu  d'une  escursion  faite  par  la  Société  à  Nayelles  et  & 
Crécy,  le  U  Juillet  1898. 

M.  l'Abbé  DequevauTilter  coToie  pour  l'herbier  de  la 
Société  une  plante  nouvelle  pour  noire  Flore,  Lepidtum 
rvderale  L.  qu'il  a  trouvée  abondante  sur  les  bords  de  la  voie 
à  la  gare  de  Montdidier;  une  autre  plante  qui  n'avait  pas  élé 
signalée  depuis  longtemps,  Gaudinia  fragilit,  d*une  p&lure 
à  Sains;  Festuea  tenuifiora,  du  bois  de  Boves;  Bupteurum 
rotundifolium,  de  Castel ;  Crépis  aeto»a,  de Dommarlin ;  Sorbua 
aucuparia,  du  bois  du  Faux-Timon  à  Boves;  Linai-ia  striata, 
de  Giiyencourt;  Cirsiutn  rigens,  du  parc  de  Remiencourt; 
Cirfivm  kybridum,  du  marais  de  Guyencourt;  Malrkaria 
discoïdea,  de  Montdidier. 

M.  Raquet,  professeur  d'agriculture,  nous  a  également 
adressé  Bifora  radians,  espèce  du  midi  et  du  centre,  qu'il  a 
trouvée  abondante  dans  un  champ  de  blé  près  du  Paraclet; 
Opkioglosnim  vulgatum,  d'un  pré  aux  environs  du  Paraclet; 
Omitkogalum  pyrenaieum,  d'un  petit  boïs  au  bord  de  la 
Noyé  vers  le  Paraclet  ;  A  ctœa  tpicata  et  Vaceinium  Myrtilhu, 
de  localités  déjà  connues. 

Des  remerciËments  sont  adressés  à  H.  l'Abbé  Dequevau- 
Tiller  et  à  M.  Baquet. 

Sur  la  proposition  de  H.  Gonse,  H.  Debray,  professeur  à 
Alger  et  M.  Baquet,  sont  nommés  membres  correspondants. 

Notre  collègue,  H.  Duchauswy,  dépose  sur  le  bureau 
quelques  échantillons  de  plantes  qu'il  est  parvenu  à  colorer 
arlittciellemcnt. 

Des  félicitaUons  sont  adressées  &  M.  Ducbaussoy. 

Le  Hecritaire-Adjoint, 
F.  Gboouart. 
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Exposition  de  la  Sooi6tA  d'Horticulture 
de  Picardie. 

21    JUIN    1899. 

Le  Concours  régional  de  1899  a  élé  l'occasion  d'un  nouveau 
triomphe  pour  noire  vaillante  Sociélé  d'Horticulture  de 
Picardie.  L'Exposition  du  Cinquantenaire  a  élé  de  beaucoup 
dépassée  par  la  variété  des  lots  el  le  nombre  des  concurrents, 
qui  avaient  à  se  disputer  plus  de  400  médailles,  dont  24  en 
or  et  03  en  vermeil. 

Tout  le  triangle  gauche  de  la  Hotoie  est  transformé  en 
jardin  Téerique  par  MM.  Lamelle  et  Rivière.  Deui  immenses 
tentes,  décorées  avec  goût,  se  dressent  au  fond  du  paysage 
verdoyant,  tout  embaumé  par  une  ligne  d'orangers  séculaires, 
provenant  du  eh&tcau  de  Bertangles.  Des  amphores,  des 
bustes,  des  statues  du  Val  d'Osne  s'érigent  çà  et  là  au  milieu 
des  massifs  de  fleurs  ou  des  ronds  points  de  feuillages  multi- 
colores. 

Dès  l'entrée,  nous  apercevons  un  beau  papillon  dessiné 
par  M.  Henri  Lamelle,  dans  un  carré  de  S'SO  de  cAlé. 

Les  quatre  ailes  de  l'insecte  ontde  grandes  nervures  bleues 
en  Lobelia  erinus  compacta.  Les  masses  rouges  sont  formées 
par  des  feuilles  à'A  Uemantkera  amœna,  les  jaunes  par  i*^e- 
thrum  aureum  et  les  blancs  par  Sedum  allntm.  l«s  taches 
rondes  ou  elliptiques  sont  obtenues  avec  le  Bégonia  Julie 
Buisson,  dont  le  feuillage  pourpre  est  rehaussé  par  des  fleurs 
FOuge  vif.  A  l'eitrémité  des  ailes  antérieures  se  trouvent 
deux  autres  taches  en  Telianthera  verjicolor,  sur  un  fond  de 
Sedum  vert  pâle. 

Le  corps  du  papillon  est  limité  par  des  AUemanthera  nana 
aurea,  encadrant,  pour  la  tète  et  le  thorax,  des  Fuchsia  Iri- 
phylla,  à  feuillage  vert  sombre,  sur  lequel  on  distingue  mieux 
les  (leurs  de  nuance  corail.  Les  yeux  sont  en  Ackirantes 
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briUanliss'ima,  à  feuilles  rouges,  et  les  grandes  antennes  en 
AUei'nanthera  noir.  L'in^ricur  i|e  rab4Dnien  présenle.une 
série  d'anneaux  formés  A'Achirantes  reticitlala  et  d'.4.  Lin- 
deni,  les  premiers  à  feuillage  vert  rayé  de  blanc,  les  autres 
à  feuilles  cuivrées. 

Au  hasard  de  la  promenade,  les  yeux  sont  attiré:!  par  les 
corbeilles  de  Pelargoniums  et  de  Fuchsias,  de  M.  Alphonse 
Desailly,  ou  par  les  arbustes  de  MM.  Benoit  et  Lécot.  Citons 
les  belles  variétés  de  Buxut,  Ikx,  Cralêegut,  Berberii,  Yucca, 
Eleagnus,  Laurocerasta ,  Evonymus,  ainsi  qu'une  légion 
d'arbres  verts  et  de  rhododendrons. 

En  bordure,  des  clématites  grimpantes  montrent  leurs 
belles  fleurs  mauves  ou  blanches,  portant  les  noms  de /canne 
d'Arc-,  Impératrice  Eugénie,  Perle  d'Azur,  M.""  Van  HouUe, 
lord  PieoiU,  Borillel  ûesckamps. 

Mentionnons  seulement  les  serres  et  châssis  de  la  Société 
anonyme  de  Saint- Sa uveur-lès-Arras,  les  appareils  de  chauf- 
fage de  M.  Bertrand,  les  meubles  de  jardins  de  M.  Lecat,  les 
arbres  fruitiers  de  M.  Diye-Legris  d'EppeTÎUe,  les  pommiers 
A  cidre  de  M.  Prenveille  de  Saint-Just,  les  asperges  mons- 
trueuses de  H.  Trochain  d'Urcel  et  les  pépiniÈres  de  M. 
Riviëre-Desjardins,  lauréat  de  la  prime  d'honneur  do  l'Arbo- 
riculture. 

Nous  avouons  que  tous  nos  regards  sont  pour  les  rosiers 
de  M.  Eugène  Villain,  dont  les  corolles  à  demi  enlr'ouyertcs 
ou  pleinement  écloscs  exhalent  des  arômes  aussi  variés  que 
les  formes  et  les  couleurs  de  la  Roinc  des  Fleurs.  Le  blanc 
pur  de  S/""  Alfred  Carrière,  la  nuance  chair  du  Souvenii'  de 
la  Malmaison,  le  rose  tendre  de  la  France  voisinent  avec  les 
pétales  soufrés  du  Moféchat  Niel,  le  jaune  d'or  A'HeniHette 
de  France  et  le  rouge  vif  de  Jean  Cherpin  et  du  Prince 
Camille  de  Hokan.  Le  Duc  (tUzès  et  Alfred  Colon  donnent 
des  roses  rouges  ;  Af""  Pierre  Oger  et  le  Camoena  sont  cou- 
verts de  roses  roses.  Dans  les  hybrides  remontants  nous 
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pôu'TOns  choisir  entre  le  Général  Jacqueminol,  Juk»  Margot- 
tin,  Edouard  Morren,  Caplain  Christy  et  Souvenir  d'Alphonse 
LavaUée.  Dans  les  roses  thé,  la  BeUe  Lyannaite  et  H"*  Birard 
se  partageât  les  faTeurs  du  public  amiénois. 

FranchiBsons  quelques  pas  et  nous  serons  dans  le  Palais 
enchanteur  des  plantes  àè  serre.  A  l'entrée  s'étage  une 
corbeine  de  fleurs  communes,  annuelles  ou  vivaces,  dont  les 
couleurs  ont  été  mariées  avec  artpar  les  jardiniers  habiles  de 
la  maison  Vilmorin:  Coleus,  CEilIets  de  poète,  Roses  d'Inde, 
Verveines,  Gaillardes,  Capucines  naines.  Pétunias  doubles, 
Phlox  de  Drummond',  grands  Mufliers,  Chrysanthèmes  du 
Japon,  Coréopsis  élégants,  se  mftient  aux  Godetia  Whitneyi, 
Gypsopkila  paniculata,  Briza  gracilia,  Sa^'glossis  oarlabilit, 
Gilia  capifata,  Rhodanthe  Manglesii,  Eucharidium  grandi- 
florum,  Clarkia  elegam. 

A  droite  et  à  gauche  sont  des  palmiers  géants  et  les 
fougères  arborescentes  de  H"  Saint  de  Fiiz'ecourt  et  de 
H**  la  Comtesse  Aymard  de  Larocheroucault.  Des  Bromé- 
liacées étranges,  des  AroTdées  à  grandes  feuilles,  quelques 
Orchidées  complètent  ces  deux  collections  princières,  dans 
lesquelles  nous  remarquons  :  Pandamis  Weitchii,  Areca 
sapida,  Dracœna  Lindenii,  Aspidistra  villala.  Ficus  elastica, 
Tillandsia  anceps,  Bilèergia  Léopoldii,  Nidularivm  fulgens, 
Vrieiia  tplendens,  Ckamœrops  excelsa,  /Centia  Balmoreana, 
K.  Eorsteriana,  Areca  Baueriana,  Dracœna  Massangeana,  Sabal 
Paitnetto,  Piperomia  argentea,  Tillandsia  Zkanii,  Pouretia 
flexilis,  Nidularivm  Neyendorphii,  Prilchardia  filifera,  Aspa- 
ragus tenuissitnus,  Thrynax  élégant,  Phœnix  levnensis,  Latania 
Borbonica,  Maranta  kerkoreana,  M.  longifulia,  AspUnium 
bulbiferum,  A .  tpecies,  A.  laserpitifolium,  Ptatycerium grande, 
Pteris  longifolia,  Adianlum  cuneatum. 

M.  Régnier  de  Boves  expose  un  magniflquelot  d'Anthurium 
à  spathes  blanches  ou  rosées,  et  de  Calladium  à  grandes 
feuilles  panachées  de  mille  façons.  Parmi  les  variétés  les 
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mieui  nuancées,  les  amatears  auront  nolé  avec  nous  Atala 
et  Faust,  M.  Linden  et  LouUe  DupUttù,  Pierre  Albert  Edwardt 
et  Ferdinand  de  Lenep». 

Non  loÏQ  de  là,  les  horticulteurs  d'Amiens  noos  présentent 
de  belles  plantes  d'appartement  ou  des  espèces  plus  modestes. 
Géraniums  et  Pelargonioms,  Lobélies  et  GrAtes  de  coq, 
Spirées  et  Fuchsias  de  HH.  Coudun-Lamare  et  Léon  Corroyer, 
forment  des  plates-bandes  très  variées.  Phœnix  canarîetuit, 
Phormium  tenax,  Aralia  Ckabrierii,  Araucaria  glauea,  Pan- 
danm  Veitchii,  Hhophala  vitUaa  et  Corypka  atutralit  de 
M.  Somveille  luttent  avec  Kenlia  Balmoreawt,  Araucaria 
excelsa,  Latania  Borboniea,  Areea  Baueriana,  Cocos  Wedde- 
liana.  Dracoena  cannœfolia,  Livistonia  rotitndifoHa  et  Zamia 
spiralU,  de  M.  Scipion  Rivière.  Sur  les  parois  d'une  grotte, 
construite  par  M.  Bardet,  M.  Eugène  Villain  a  disséminé  une 
colleclion  de  Fougères  :  Aaplenium  dioenifolium,  Asplenium 
Nidu3-avis,  Blnchnum  intermedium,  Pterit  WimsettU,  P. 
argyrea,  Scolopendrium  undulatum,  etc.  Voici  les  Hydrangea 
paniculata  de  H.  A,  Vermont,  jardinier  chez  M.  Gaignard- 
Turquet,  de  Suzanne.  En  face,  avec  des  Bégonia»  lubéreux, 
blancs,  jaunes,  orangés,  rouges,  écarlates,  &  fleurs  doubles 
ou  simples,  H.  Somveille,  déjà  nommé,  a  réuni  plus  de 
50  variétés  de  Gloxiniat,  dont  les  corolles  gamopétales 
forment  comme  des  gobelets  allant  du  blanc  de  neige  au 
rouge  le  plus  vif,  en  passant  par  toute  la  gamme  des  roses, 
des  jaunes,  des  orangés,  des  violets,  des  bleus  et  des  pon- 
ceaux;  quelques-unes  de  ces  jolies  Seurs  paraissent  cou- 
vertes de  givre. 

Une  médaille  d'or  a  été  accordée  à  UM.  Billiard  et  Barré,  de 
Fonlenay-aux-Roses,  pour  leurs  Cannas  florifères.  Ancienne- 
ment, ces  plantes  étaient  surtout  recherchées  pour  leurs 
feuilles  vertes  ou  pourprées;  aujourd'hui  ou  les  cultive  pour 
leursfleursénormespanachéesoupoinlilléesiotidominentles 
jaunes,  les  orangés,  les  ponceaux  et  les  rouges.  Nous  avons 
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vu  des  jauaes  d'or  et  das  jaunes  chamois,  des  écarlatea  et 
des  cramoisis,  des  nuances  cuivrées  et  saumonées,  des 
teintes  de  cinabre  et  de  vermillon,  des  couleurs  rappelant 
celles  des  abricots  et  des  cerises.  Citons  quelques  variétés 
nouvelles  :  Alliance,  Colonel Doodi,  Auguste  Monin,  Robimon, 
Decaix-Malifat,  Avant-Garde,  Miné  d'Or,  M'"  E.  Massé, 
Franz  Buekner,  Ville  de  Poitiers,  Mistrest  F.  Dreer  et  Aurea. 

Notre  promenade  est  vraiment  idéale.  Sur  un  rocher  dû  à 
H.  Vincent  Honier,  M.  Henri  Graire  a  réuni  ses  plus  belles 
Orchidées.  Comme  cadre,  le  symphatique  orchidophile  de 
Saint-Fuscicn  avait  choisi  dans  ses  serres  des  plantes  exo- 
tiques de  toute  beauté  ;  Pandanus  Pancheri,  Cocos  flexuosut, 
C.  australis,  Platycerium  Alcicome,  Areea  Verschaffetti, 
Nepenfhes  Mastersiana  et  N.  Raffiesiana.  Ces  dernières  espèces 
ont  leurs  feuilles  transformées  en  pièges  qui  ressemblent  &  de 
grandes  pipes  allemandes.  Cà  el  U  les  feuilles  variées  des 
Saxifraga  sarmentota  et  des  Bégonia  rex,  les  spathes  ver- 
millonées  des  Anthurium  Sckerzerianum  se  mêlent  agréable- 
ment aux  fleurs  des  Orchidées,  comparables  à  de  brillants 
papillons  et  à  des  oiseaux-mouches  élincelants. 

Parmi  les  espèces  les  plus  iiitéressanles,  qui  ont  valu  à 
M.  H.  Graire  le  grand  Prix  d'Honneur  de  l'Exposition,  je 
signalerai  les  suivantes  : 

Oneidium  (lexuotum,  0.  lanceanum ,-  Dendrobium  thyrsi- 
florum,  Û.  ûevonianum;  Cattleya  maxima,  C.  Mendelii,  C. 
motsiœ,  C-  Gaskelliana;  Cypripedium  Lawrenceanum,  C.  Lynd- 
leyanum,  C.  barbatum,  C.  leanum,  C.  grande,  C.  superciliare  ; 
Masdevallia  Veitckiana  granàifiora  ;  Saceolabium  Blumei  ; 
Odontoglossvm  cordatum,  0.  crispum,  0.  citrosmum,  0.  vexil- 
larium,  0.  sceptrum  magnificum,  0.  Pescatorei,  0.  Lynd- 
kyanum,  0.  Andreanœ, 

Celte  dernière  plante,  excessivement  rare,  vaut  pour  les 
amateurs  plusieurs  milliers  de  francs.  Le  sergent  de  ville 
qui  en  a  la  garde  se  fait  un  plaisir  de  la  désigner,  tout 
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en  sarreitlant  les  persoaoes  indiscrètes  twitées  de  toacber 
i  la  précieuse  relique  !  «  Avec  une  seule  bouture  de  l'Odon- 
tf>0lo»sum  Andreana!,  oQ  ponrrait  acheter  le  reste  de  la 
collection  »,  nous  disait  H.  tiraire,  détaillant  avec  bonhear 
les  richesses  de  son  incâmparable  euposilioa, 

L'Orcbidopbile  doit  connaître  le  p&ys  d'origine  de  ses 
plantes,  et  tenir  compte,  en  les  cultivant,  des  conditions  de 
•  milieu,  e'esl-à-dire  de  la  température  et  du  degré  d'bumidilé. 
Quelques  fleurs  sonteomme  de  la  dentelle,  d'autre»  ont  la 
consistance  de  la  cire.  L'Oncidiwn  pexuosum  de  M.  H.  Graire 
avait  une  grappe  de  1  m.  50  portant  des  centaines- de  fleurs. 
Certains  Odontoghaum  peuvent  durer  plusieurs  semaines 
sans  se  fiélrir.  Quelques  espèces  odorantes  rappellent  le 
musc,  la  cannelle  ou  la  giroflée.  L'Orchidée  est  avec  la  Ross 
de  toutes  les  Tètes  et  de  toutes  les  parures. 

Et  maintenant  pénétrons  dans  la  seconde  tente  de  l'Horti- 
culture. Là  se  sontdonné  rendez-vous  les  marcbandsde  mastic 
à  greffer  ou  de  porte-étiquettes,  les  vendeurs  de  colle  ou  de 
savon  à  détacher.  Nous  y  trouvons  les  Seurs  artiflclelles  de 
M"*  Large  et  les  fruits  si  bien  imités  de  M'.  Lebrun.  Çà 
et  là  des  herbiers  et  des  collections  d'insectes  utiles  ou 
nuisibles.  A  mentionner  l'originale  exposition  de  U.  Calmé, 
le-très  savant  entomologiste  du  Progrès  agricole,  auquel  nous 
avons  été  heureux  de  faire  accorder  une  médaille  de  vermeil 
grand  module.  Nous  ne  parleronsni  desbouquets  de  H^Som- 
veille,  ni  des  plantes  médicinales  de  M.  Hacquart.  Voici  le 
groupe  collectif  des  horltllons  do  la  Neuville,  les  légumes 
succulents  de  MM.  Damade  et  Plament  de  Rîvcry,  l'ensemble 
des  produits  obtenus  à  l'école  du  Paraclet  et  ceux  qui  ont  été 
récoltés  à  l'Hospice  Saint-Victor.  Notre  camarade  Riquer, 
directeur  de  l'école  Saint-Maurice,  a  eu  la  bonne  idée  de 
nous  montrer  les  primeurs  obtenues  dans  les  yarifim  ouvriers, 
qu'il  a  créés  dans  les  terrains  incultes  de  la  Falaise. 

La  pièce  centrale  de  la  seconde  tente  est  un  kiosque 
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élé^nt  foornî  par  M.  Arfalbert  Dencux,  qui  fignrt  «ec 
succès  dam  toutes  les  sections.  Dans  le  jardin,  one  rftoïaï- 
cullure  transportée  tout  d'ane  pièce  de  Cagny;  ailleurs  afl 
rond-point  dont  les  différents  seclenrs  sont  o<icupés  par  des 
Coleus  ou  des  Bégonias,  des  Verveines  ou  des  Œillets;  làdes 
fruits  Torcés  des  serres  de  l'Epinette  ;  ici  tfne  brouette  rusliqae 
dans  laquelle  M"'  Deneut  «  groupé  arëc  goAt  de  belles 
Orchidées  qtii  se  dressent  saperliertrenl  air  milreiï  dés  Hor- 
tensias roses  ou  Meus. 

Nous  trouvons  tout  à  cAlé  le  lot  de  H.  Garden,-  de  ttois- 
Colombfls.  L'Oncidiitm  papilio  attire  tous  les  regards,  par  sa 
ressemblance  avec  un  papillon  doré  dont  on  distingue  à  mer- 
Teille  les  grandes  antennes,  les  ailes  déployées  et  lia  trompe 
effilée,  dominant  d'autres  Orchidées:  les  Sabots  dd  Vénus  où 
Cypripedium  èarbatwn  grandiflormn,  Veitehn,  superciliare, 
Gandakiensis;  CocMvida  Noêzliana;  Dendrobiwnchrysotoxvm; 
Maidevatiia  ignea  superba  ;  les  beaux  Caltleya  mosti»;  les 
Odonlûglointm  Aiexandrœ,  Qlcitrotmum;  Epidendrum  macro- 
ekilutn  var.  atmpurpureum.  Nous  admirons  surtout  Brassia 
remeosa  et  Lailia  pwpurala  en.  beaux  spécimens. 

M.  Léon  Duval,  dont  les  conférences-promenades  ont  été 
suivies  avec  le  plus  vif  intérêt,  a  publié  plusieurs  ouvrages 
sur  la  culture  et  l'bistolre  des  Orchidées,  des  Broméliacées 
et  des  Gesnériacées.  Ses  grandes  serres  de  Versailles,  8,  rue 
de  l'Hermitage,  ont  une  réputation  européenne.  Les  plus 
belles  plantes  exposées,  soit  pour  leUr  feuillage  ornemental, 
soit  pour  leurs  fleurs  sont  assez  nombreuses:  Selaginella 
eeesia  arborea,  Adiantum  Etkiopicum,  Dracœna  sanderiarta, 
Aralia  Veitchi,  Cûsuf  discolor,  Dracœna  Goldiana,  D.  Mas- 
sangeana,  Potypodium  aureum.  Coco»  ftexuosus,  Caraguata 
cardinalis,  Vrieiia  Poëlmanni,  Rolhtchildianum  superbum, 
Bilbergia  rhodocyanea,  Berlolonia  marmorata  v.  superba, 
Epidendrum  vitelb'mim,  E.  nemorale,  Lœtia pwpurala,  Odon- 
ioglouum  Alexandrœ,  0.  vexillarium,  O.  luleo'purpurettm, 
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Cailleya  Forbesi,  C.  Mendelii,  C.  ntperba,  Coclioda  PfoesHana, 
Maranta  sanderiana.  Un  Anthurium  obtenu  Douvellemeot  est 
dédié  au  commandant  Marchand. 

Les  Vrietia  rex  sont  remarquables  par  leur  inflorescence  en 
large  spatule  d'un  rouge  intense. 

H.  Paillel,  de  Ch&lenay,  nous  présente  de  belles  pivoines 
disposées  en  éventail.  Nous  préférons  le  massif  compact  de 
MH.  Groux  et  flls,  dans  lequel  se  marient  tous  les  blancs  et 
tous  les  roses,  an  milieu  des  nuances  chair  et  des  rouges 
éclata  nls. 

De  l'autre  c6té  du  kiosque,  HH.  Chantrier  frères,  de  Hor- 
tefonlaine,  nous  font  admirer  toute  une  série  de  plantes  de 
serres  chaudes  ou  tempérées.  D'abord  les  Crotons  dont  les 
feuillages  variés  forment  d'harmonieux  contrastes  :  Croton 
Carrieri,  hngi/blius  roietit,  Baron  Nalhaniel  de  HoUuchild, 
Mortfontanetaù,  aureut  tnaculatus,  M.  A.  Tfuff'aut,  Empereur 
Alexandre  III.  Puis  viennent  les  Draeœna  Mauonii,  M"'  F. 
Bergman,  Prince  Manouk-Bey,  Directeur  Aîphanâ,  à  c6té  des 
Broméliacées  Tillandtia  mutaica,  Nidularium  Chantrieri, 
Vriesia  fenettralis,  des  AroTdées,  Anthurium  John  Laing  pro- 
venant de  la  fécondation  d'un  A .  Andreanvm  avec  le  pollen 
d'un  A.  Lawrenceanttm.  Notons  encore  :  Maranta  Chanfrieri, 
Araucaria  Bowmannii,  Livistonia  rotundifolia,  Dichnitandra 
Begince,  Medinilla  magnifica,  Sphœroginx  imperialis,  Cyano- 
phyllum  magnificum,  Acalypka  Sanderi,  et  les  curieuses 
plantes  insectivores  :  JVepenlkes  Dicksoniana,  IV.  Anerleyientit, 
Sarracenia  Swaniana,  S.  purpurala,  S.  Courtii,  S.  William- 
tii,  et  •^.  maxima. 

BnQn  terminons  notre  longue  excursion  en  allant  admirer 
les  raisins  des  forcerîes  de  Flixecourt,  dont  l'une  des  grappes 
rappelle  vraiment  celle  que  les  Hébreux  ont  rapportée  de  la 
Terre  promise!  Hais  ne  sortons  point  de  l'Exposition  sans 
nous  arrêter  longuementprès  des  roses  coupées  de  MH.  Pren- 
veille,  Ë.  Tabourel  et  Boutlgny,  le  spécialiste  rouennais: 
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ici,  «  l'œil  et  l'odorat  sont  à  la  fois  grisés  par  là  capilease 
musique  des  parTuitis  et  des  couleurs  >. 

Pour  clore  ce  compte  rendu  trop  sec,  je  veux  m'excaser 
d'avoir  faîl  des  oublis  involontaires  et  adresser  tnos  plus 
chaleureuses  félicitations  aus  organisateurs  de  l'Eiposition, 
dont  le  succès  est  dû,  en  grande  partie,  au  déTouemenl  de 
H.  Decaiz-Uatifas,  président  de  la  Société  d'Horticulture  de 
Picardie. 

H.  DUGHAOSSOr. 


Ouvrages  reços  : 

La  Feuille  de»  Jeunet  naluralUtei.  Mai  1899.  —  Maurice 
PiROUTET.  Etudes  sur  le  Préhistorique  du  Jura  (Camp  Gében- 
niendu  Mont  de  Mesnay,  Jura  (fin).  —E.  DB  Bourt.  Revision 
des  Pleurotomea  éocënes  du  bassin  de  Paris  (suite).  — 
A.  DoLLFtrs.  Sur  l'habilat  de  Spharoma  serralum  Fabr.  et  de 
Spkœroma  rugieauda  Leach.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Omis.  Bulletin  du  Comité  omithologique  international.  T. 
IX,  n°  3.  — J.  Palacrv. Quelques  idées  surl'évotution géogra- 
phique des  Oiseaux.  —  E.  Oustalot.  Note  sur  un  ancien 
type  d'Alcénidé  du  Muséum  d'Histoire  naturelle  de  Paris.  — 
Ravbret-Wattel.  Les  Harttns- pécheurs  et  la  pisciculture. 

—  L.  Termbb.  Observations  faites  en  baie  de  Seine  sur  le  * 
Gorlieu  {IVumenitia  pkœopta].  Notes  sur  des  Barges  rousses 
{Limosa  rufa).  —  E.  Arbigoni  degli  Otti.  Elenco  degli  Uccelli 
rari  o  più  difGciliad  avérai  conservât)  nelle  sua  collezione 
omilologica  italiana.  —  L,  de  Tarbagon.  Hirondelles  et 
Martinets.  —  Ch.  Van  Kbmpen.  Notes  sur  quelques  Oiseaux 
hybrides  ou  à  plumage  anormal  et  observations  biologiques. 

—  L.  d'Hamonville  Séjour  de  la  Mouette  de  Sabine  sur  les 
côtes  de  la  Bretagne.  —  E.  Oustaiot.  Note  sur  la  distribution 
géographique  de  la  Mouette  de  Sabine.  —  L.  Tbrnibr.  Dis- 
tribution géographique  en  France  de  la  Mouette  rieuse. 
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—  »«  — 

{larui  ridibuaittt),'  Distribation  géographi^e  en  nuance  de 
l'Hirondelle  de  mer  Pierre-Oarm  [Stema  kirundo) 

Société  ^Agriculiure;  det  Sciencet  et  Artt  de  Douai.  Bul- 
letin da  Comtee  Agricole  iMS,  1S96  et  1897, 1"  partie. 

Journal  d'AgrietUlvre  pratique  et  ctéeonomie  mraie  pour  fe 
midi  de  la  Franee.  1898.  —  D'  Clos.  Essai  de  naturalisation 
en  France  d'une  noOTelle  espèce  américaine  de  Pomme  de 
terre.  —  Leclerc  du  Sablon.  De  rélimination  de  l'azote  par 
les  Léguminenses. 

Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Artt  de  Valenctennei. 
Revue  agricole,  industrielle,  historique  et  artistique.  1898. 

Journal  des  Savants,  Mars  et  Avril  1899. 

Bulletin  de  la  Société  de  Borda.  1899.  1*'  trimestre.  — 
E.  LAPBTiiftite.  Flore  du  département  des  Landes  (suite). 

Bévue  générale  de  Botanique.  Mai  1899.  —  Ed.  Bonnbt. 
Notice  stir  M.  Charles  Naudïn.  —  Aus.  DAGcaio».  Observa- 
tions moi^ologiques  sur  les  feuilles  des  Cupressinées.  — 
HAsm  MoLLiARD.  RevuB  des  travaux  d'anatomie  végétale 
parus  en  1895  et  1896. 

Bulletin  de  la  Société  Philomatique  de  Paris.  8*  série. 
Tom.  X.  —  J.  G.  DR  Man.  Note  sur  quelques  Telphusidés 
recueillis  par  H.  Pavie  dans  l'Iudo-Chine.  —  E.  L.  Boutier. 
Les  Crustacés  parasites  du  genre  Doloju  Audouin  (f^part.). 

Hevue  Scientifique  du  Bourbonnais  et  «iu  Centre  de  la 
France.  1999.  Mars.  —  Laronde.  Les  Lichens  des  environs 
de  Moulins.  —  Db  Rocouignt-Adanson.  Grêlons  extraor- 
dinaires. —  Abbé  Pierre  Sur  l'emptoi  du  mot»  Floraison». 
—  EitiiEST  Olivier.  Le  Peuplier  de  l'Buphrate.  —  Avril.  — 
Lavistrb.  Les  monuments  de  pierre  brute  de  Moatoncel.  —, 
H.  Pic.  Sur  quelques  Icfaneumoniens.  —  Abbé  BERTHOumsti. 
Bibliographie  bourbonnaise. 

Bulletin  de  la  Société  des  Sciences  naturelles  de  l'Ouest  de 
la  France.  Tome  IX.  t"  trimestre.  —  A^TOl^■E  Pizoït.  Etudes 
biologiques  sur  les  Tuoiciers  coloniaux.  —  Ernest  Harcband 
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et  Samuel  Boiuoub.  Sur  les  fleurs-pièges  de  VAraujia  teriei- 
fera  Brol.  et  du  MandevilUa  suaveolens  Uadl.  —  Gauthier- 
ViLLAUHE.  Sur  quelques  Hyménoplbres  intéressants  ou  nou- 
veaux pour  le  département  de  la  Loire-Inférieure.  —  Gu, 
PiCQUENARD.  Un  Licbeu  nouveau  :  le  BUimbia  coruopilemù. 

—  F.  Camus.  Muscinées  de  l'Ile  de  Groix  (Manche). 
Bulletin  de  la  Société  de  Slalùtique  des  Sciences  naturelles 

et  des  Arts  industriels  du  département  de  l'Isère.  A'  série. 
T.  IV.  —  DuBOSo.  Anatomie  des  Myriapodes.  —  A.  Gevrey. 
Sur  le  Néocomien  de  Malleval  (Isère).  Le  péristome  de 
VyEocoplychius  ChrittoU.  —  W.  KiLiAN.  Sur  la  géologie  du 
Queyras.  Découverte  de  restes  des  Lopkiodon  dans  les  sables 
siliceux  des  Echelles  (Savoie).  Les  formaIJons  glaciaires  des 
environs  de  Rives  (Isère).  Les  Micaschistes  de  l'Alpct  près  du 
Mout-Genèvre.  —  Maonin.  La  flore  du  lac  de  Pontet  dans 
les  Hautes-Alpes.  Les  Potamogeion  des  herbiers  du  Muséum 
de  Grenoble.  —  ViCToa  Pasquieb.  Les  dislocations  géologiques 
de  la  montagne  d'Angèle  ^DrAnie).  .Gousidérationg  sur  de 
nouveaux  Rudistes  du  Jurassique  supérieu  r.  —  Louis  Réroub. 
Notice  historique  sur  les  herbiers  du  Uuséum  de  la  Ville  dç 
Grenoble.  Histoire,  répartition  et  diminution  des  Mammi- 
fères et  des  Oiseaux  de  Montagne  dans  les  Alpes  françaises.  — 
Louis  Vidal.  Structure  et  développement  du  pistil  et  du 
fruil  des  Oléacées,  des  Capriloliacées  et  des  Lonicérées.  — 
P.  LoBv.  Sur  la  tectonique  du  Dévoluy  et  des  régions  voisines 
à  l'époque  crétacée.  —  A.  Gëvrey.  Sur  un  gisement  do  Crus- 
tacés fossiles  découvert  &  La  Voulle  (ArdëcheJ.  —  Vicroi 
PA30UIEB.  Sur,  la  présence  des  CapriDÎnés  dans  l'Urgooieu. 

—  W.  KiuAN.  La  Météorite  de  Laborel. 
Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arts  de  1 


Bulletin  de  la  Société  det  Sciences  historiqttes  et  naturelles 
de  C  Yonne.  1888. 52*  volume.  —  D'  Éhile  Moreau.  Les  Pois- 
sons du  département  de  ITonae. 
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SuUetin  cte  la  Société  tntomologique  de  France.  1899.  N*  8  : 
P.  Lbsne.  Sur  l'usage  des  appeitâices  laandibulaires  caducs 
des  Brachyrrkinidx.  —  R.  Bbotk.  Caplore  de  Lépidoptères 
dans  les  Hautes-Pyrénées.  —  F.  Mednibr.  Sur  les  GoDopaires 
de  l'Ambre  tertiaire.  —  P.  Chrétien.  Descriptiou  d'une  non- 
relle  espèce  de  Coleophara.  Note  sur  l'habitat  de  Glyphipterix 
GianeUiella  Rag.  —  N*  9  :  U.  Maindeon.  Description  d'une 
espèce  nouvelle  de  Cardiomera.  —  H.  J.  Bklon.  Diagnose 
d'un  Longicorne  nouveau  de  Bolivie,  appartenant  au  genre 
Mecomeloput  Th. — J.-J.  Kibtter.  Sur  le  principe  fondamental 
de  la  Cécidiologie.  Sur  Lecanium  robiniarum  Douglas.  —  A. 
Lëveillë.  Diagnoses  de  Temnochilides  nouveaux.  Notes  syno- 
nimiques  sur  la  Taniille  des  TemnocliiHdes.  —  J.  Viubbeovb. 
Observations  sur  Tamiclea  cinerea  Macq.  —  E.  Flel'TIaux. 
Description  d'une  nouvelle  espèce  de  Lwtomus.  —  P.  Chrë- 
TiBN.  Note  sur  les  premiers  états  de  Pionea  AfrtealU  Gn.  — 
N*  10:  P.  DE  Petbhimhof?.  Description  de  lalarvedeC'epAm- 
nium  laiicolle.  —  J.  Pantel.  Sur  une  anomalie  de  Timareha 
tentbrieoia  F.  —  H.  Boileau.  Description  sommaire  de  quel- 
ques Lucanides  nouveaux.  —  G.  db  Rocquigitv-Adaiibon. 
Instinct  de  la  chrysalide  de  Pararge  moera  L.  —  E.  Sinon. 
Description  d'une  Araignée  myrmécophile  du  Cap  de  Bonne- 
Espérance  {An^^mma  Raffrayi  n.  sp.).  —  L.  Faibiuibb. 
Description  d'une  nouvelle  espëcu  A&Pauttut  de  Madagascar. 

—  P.  CnitâTiBH.  Les  premiers  états  de  VAeidalia  Htigiotaria  B. 

—  h.  Bbdbl.  Un  nouvel  Histéride  myrmécophile  des  Basses- 
Alpes. 

Société  agricole,  scientifique  et  littilraire  de*  Pyrénées- 
Orientales.  40*  volume.  —  Juuen  Galas-  Recherches  sur  une 
variété  de  Pin  I^aricio. 
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-SOT- 
OBSERVATIONS    MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  agronomique  d'Amiens.  —  Attitude  31". 
Août  1899. 


Total  de  la  pluie  en  millimètres:  32,1    ' 

JbrMal(OTiielo(*n-n>l{(HU.-B,BonrruqD«,  —  Br.BroDUUn).— Bel.  Eclair.  —  01.  b1.  Oeléb 
blaocbe.  —  Gr.  Qrtle.  —  Ng.  Neige.  —  Or.  Onge.  —  Tun.  Tonnerre.  —  La  lempéralure  de  ta 
Somme  esl  priie  A  â  h.  da  mallD  el  i  B  b.  du  loIr.  —  L'élut  du  el«l,  Ja  dlredloa  do  Teat,  l'dat 
hTgroméirique  uni  ob««^Ai  t  9  h,  da  malin.  —L'ilaldu  clet  eil  mcaiird  de  0  à  tO,  ea  dlilèmet 
(le  nfbiilaiil^.  '—  Le*  hearei  de  toleît  innl  metnréei  itec  l'billograpbe  de  Cimpboll. 
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OtBSSBVATIO^Ç  HÉTËOROI.QGIQUE8. 

Slalion  agronomique  i^Amient.  —  AUilude  34". 
Septembre  1899. 
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Total  de  la  pluie  en  millimètres  :  92,4 

Atri^iaiiou*  «  obn-MlioM  :  D.  Bournique.  —  Br.  Brouillard,  —  Ed.  EcUJr.  —  01.  U.  G«lé« 
Uuiflie  —  Gr,  OiÉle.  —  Kg-  Neige.  —  Or.  Orage.  —  Ton.  Toaoerre.  —  La  tem|>étalure  àt  t* 
homme  est  prlie  t  6  h.  du  matiii  et  4  a  ti.  du  loIr.  —  L'éUl  du  ciel,  U  direcUon  du  leol,  l'ilil 
gjaomèirlque  sunt  olweivda  à  9  h.  du  oallo.  —  I.'^  du  del  eft  meeurédeO  à  10, an  dlilènici 

....__..,     _  ^^  beures  de  tol^l  sont  menicée*  avec  rbâliogi^ba  de  CampUill. 
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DU  mm  DE  LA 

BULLETIN  BIERSUEL 

S'  321.  -  Nonmbre  1899.  -  28<  Anoèe.  -  T.  XIV. 

ADRESSE!  :  Les  Ouvrages,  Manuscrits  et  Corn  m  uni  cations  iatéresuDl  II 
rédaction  du  BuIIpUd,  à  U.  le  Président  de  la  Société,  à  Amiens. 

Les  demandes  d'abonnement  et  les  cotisations,  (en  (i ni bres- poste ] ,  i 
U.  le  D'  Spineux,  rue  S^-Louis,  31,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  ù  tous  les  Membres  payants  ;  il  est 
adressé  aux  Sociétés  scieoliliquei,  par  voie  d'échange. 

SOUHAIRE  :  Extrait  des  Procès-Verbaux  :  Séance  générale  du  U  Octobre 
1699,  p.  289.  —  Une  poire  monstre,  par  M.  Cb.  DsoDEVAuvjLLBns, 
p.  291.  —  Contributions  à  la  flore  locale,  par  H.  Er.  Gonse,  p.  293.  — 
Ouvrages  reçus,  p.  299.  —  Observations  météorologiques,  p.  304. 

EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCI!  GÉNËBALE  DU  44  OCTOBRE  1899. 

Présidence  de  M.  L.  CARPENTIER. 

CoBBESPONDANCE  1  1°  Lettre  du  Ministère  de  l'Instruction 
publique  et  des  Beau.x-Arl3  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  de  Belgique  el  des  États-Unis. 

3*  Lettre  du  Ministère  de  l'inslruciion  publique  accusant 
réception  des  181  exemplaires  du  bulletin  de  noire  société, 
tome  XIIL  n"  293  à  302  et  tome  XIV  n"  303  à  312. 

3°  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  envoie  dix  exem- 
plaires du  programme  du  38*  congrès  des  Sociétés  savantes, 
dont  la  première  séance  est  fixée  dès  maintenant  au  5  Juin 
1900. 

Le  texte  des  mémoires  et  analyses  devra  parvenir  avant 
le  30  mars  prochain,  an  5*  bureau  de  la  direction  de  l'Ensei- 
gnement supérieur. 

4°  Le  Ministère  de  l'Instruction  publique  et  des  Beaux- 
Arts  envoie  le  bulletin  du  Comité  des  sociétés  des  Beaux- 

28*  ANNÉE.  18 
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Arts  des  déparlements,  pour  la  24*  session  qui  s'ouvrira  à 
Paris,  le  mardi  5  Juin  1900. 

li*  Le  Ministre  du  Comajerce,  de  l'Iaduslrie,  des  Postes  et 
Télégraphes  envoie  le  programme  du  Congrès  interoatïonal 
d'études  basques  qui  s'ouvrira  à  Paris,  le  dimancbo  2  sep- 
tembre 1900  et  durera  quatre  jours.  . 

6°  Lettre  de  la  Société  départementale  d'agricuMure, 
sciences  et  arts  de  la  Dordogne  Invitant  M.  le  Président  à 
assister  à  la  Séaace  générale  annuelle  du  6  septembre. 

M.  Alfred  Ginrd  Tait  hommage  à  la  Société  Linnéenne  des 
tirages  à  pari  suivants,  'extraits  de  l'ouvrage  ofTert  par  la 
ville  de  Boulogne-sur-mer  aux  membres  du  XXVllI"  Congrès 
de  lAssociation  française  pour  l'avancement  des  sciences, 
tenu  en  cette  ville  en  !899  : 

La  Station  zoologique  de  Wimereux  de  1^74  à  1899  ; 

Coup  d'ceil  sur  la  Faune  et  note  sur  la  Flore  du  Doulonnais. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  M.  Giard. 

Notre  collègue,  M.  F.  Debray,  professeur  à  l'école  des 
sciences  d'Alger,  a  fait  bommage  de  l'ouvrage  suivant  : 

Flore  des  Algue»  marines  du  nord  de  ta  France. 

Des  remerciements  sont  adressés  à  M.  Debray. 

11  est  ensuite  donné  lecture  d'une  note  sur  une  Poire 
monstrueuse  par  M.  l'Abbé  Dequevauviller. 

Cette  note  est  accompagnée  d'un  dessin. 

Un  cerlain  nombre  de  savants,  membres  de  l'Association 
britannique  pour  l'avancement  des  sciences,  étant  venus 
visiter  Amiens,  les  bureaux  des  sociétés  savantes,  artistiques 
et  industrielles  de  la  ville  ont  décidé  de  leur  offrir  une  soirée 
dans  la  grande  salle  de  la  Société  industrielle,  le  32  septembre 
dernier. 

La  Société  Linnéenne  s'est  jointe  aur  autres  sociétés  de  la 
ville  et  était  représentée  par  plusieurs  de  ses  membres. 

I^  Secrétaire-Adjoitil, 

F.  CUOOUART. 
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Une  Poire  monstrueuse. 

Ali  cours  d'une  promenade  horticole  qne  je  fis  le  19  Sep- 
tembre dernier  en  compagnie  de  M.  Riviëre-Desjardins,  le 
distingué  pépiniéHste  amiénois,  j'ai  rencontré  dans  unjardin 
appartenant  à  M.  Mareschal,  au  Houlin  de  la  Chapelle  à 
Ailly-sur-Noye,  un  fruit  étraoge  dont  j'essaie  de  donner  une 
idée. 

Ce  fruit  provient  d'un  poirier  que  H.  Rivière  me  dit  être 
de  la  variété  dénommée  Beurré  GifTard. 

Le  fruit  normal  de  celte  variété  est  h&tif,  de  moyenne  ou 
assez  petite  grosseur,  régulièrement  piriforme  évasé. 


L'anomalie  qui  m'occupe  est  le  produit  d'uiie  floraison 
secondaire.  Elle  apparaît  comme  constituée  de  deux  parties 
distinctes,  superposées,  que  je  demande  la  permission  de 
nommer  la  première  :  réceptacle,  la  seconde  :  cke/. 

La  figure  ci-dessus  que  je  dois  au  crayon  aussi  habile 
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qu'obligeant  de  M.  Amédée  de  Francqueville  de  Uemiencoart 
aidera  à  comprendre  ma  description.  Je  remercie  ici  M.  de 
Francqueville. 

La  masse  cbarnue  se  dresse  sur  un  pédoncule  assez  long, 
sortant  le  fruil  du  feuillage  de  l'espalier.  Elle  est  trop  légère  : 
18  grammes,  pour  l'incliner  vers  la  terre,  tenue  habituelle 
du  fruit  normal.  Elle  mesure  dans  sa  grande  longueur  42". 
La  plus  grande  largeur  du  réceptacle  atteint  39*"  et  la  plus 
grande  largeur  du  chef  arrive  à  31""°.  Ces  deux  dernières 
sont  alternantes  et  la  figure  accuse  mieux  la  seconde  que  la 
première.  Il  eût  fallu  plusieurs  dessins  pour  mieux  faire. 

!•  Réceptacle.  —  Il  naît  d'un  enjambement  long  de  9"", 
mullilobé  et  comprimé  de  la  pulpe  sur  le  pédoncule  et  s'élale 
subitement  en  une  plateforme  d'épaisseur  variable  :  9  à  15"*, 
à  contour  largement  triangulaire,  c6telé  ;  surmonté  dans  la 
périphérie  supérieure  de  cinq  pièces  foliacées  de  12  à  22"» 
de  longueur  et  de  1  à  6'"'  de  largeur,  un  peu  charnues  à  la 
base  parfois  caronculée- mamelon  née. 

Cette  partie  évoque  l'idée  d'une  nèfle  très  évasée,  déprimée, 
ou  d'un  réceptable  charnu  orné  d'un  calicule. 

2*  Chef.  —  Masse  subbilobée,  oblique,  comprimée  dans  le 
même  sens  que  le  pédoncule,  couronnée  par  un  groupe  de 
6  sépales  annonçant  une  cavité  oculaire  très  irréguliëre  avec 
nodosités  fort  variables  à  la  base  des  sépales. 

Les  cAtés  comprimés  sont  très  inégaux  :  le  mieux  con- 
formé porte  comme  une  couture  qui  remonte  en  menu  bour- 
relet jusqu'à  la  hauteur  du  fruit  où  il  se  prolonge  et  se 
détache  en  un  sépale  isolé,  à  demi  charnu,  distanlde5à7** 
du  groupe  déjà  indiqué  ;  le  cAté  opposé,  celui  que  la  figure 
représente,  beaucoup  moins  rebondi,  porte  à  mi  hauteur  du 
chef  un  sépale  libre,  charnu,  faisant  corps  dans  sa  moitié 
inférieure  avec  le  fruit,  mais  marquant  sa  décurrence 
jusqu'au  dedans  du  réceptacle  ;  la  partie  supérieure  libre  de 
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ce  sépale  est  presque  entièremeal  de  la  coloration  jaune 
cire  à  piqueté  rose  du  fruit. 

Au-dessus  de  la  sortie  de  ce  sépale  le  c6té  du  chef  se 
creuse  eu  deux  sillons  à  fond  gris  rugueux  qui  out  nui  au 
développement  de  la  pulpe.  Tous  deux  aboutissent  à  l'œil 
resserré  entre  les  deux  mamelons  du  chef  qui  incline  de  ce 
cfité. 

Or,  c'est  à  la  base  de  ce  côté  que  le  réceptacle  a  plus  de 
chair  et  son  sépale  plus  d'ampleur.  A  ce  dernier  reviennent 
les  grandes  mesures  données  plus  haut. 

Sans  le  bourrelet  saillant  que  forme  le  réceptacle  nous 
aurions  encore  un  fruit  piriforme  bien  qu'irrégulier.  Avec 
ce  réceptacle  nous  avons  un  phénomène  curieux  qui  ajoute 
à  son  intérêt. 

Gh.  Dequevacvillgr. 


CONTRIBUTIONS  ▲  LA  FLORE  LOCALE 


Adonit  flammea  Jacq.  —  Bourdon,  Prouzel. 

Ranuneulus  sceleratm  L.  var.  pubescetts.  —  Longpré-IËs- 
Amiens,  Noyelles-sur-mer. 

ffetlebona  fœtidus  L.  —  Bois  du  Majorât  à  Fleury. 

Nymphsea  alba  var.  minor  Besl.  —  Marais  de  Suzanne. 

Papaver  hybridum  L.  —  Saint- Valéry. 

P.  strigosxtm  Bœnningh.  —  Sur  les   murs  à  Picquigny, 
Saint-Valery. 

,  CameUna  dentata  Pers.  —  Champs  de  lin  à  Bubempré 
(Ed.  Caron). 

Iberis  aroatica  Jord.  —  Ailly-sur-Noye. 

Lepidium  draba  L,  —  Dury. 

hatà  tinctoria  var.  hifmta  D  C.  —  Carrières  de  Saint- 
Maurice  &  Amiens. 
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Sagina  nodoia  E.  Meyer.  —  Marais  de  Sailly-Bray. 

Stellaria  glauca  With,  —  Pont-Remy,  Sailly-Bray. 

Hypericum  Deielangsii  Lamotté.  —  Fopèt  de  Crécy. 

—  Var.  imperforatum  Boniiet  FI.  P.  —  Forôl  de  Crécy, 
Henancourt,  Rapecfay  et  Dompierre-sur-Autbie. 

Trifolium  patent  Schreb.  —  Rubempré  (Ed.  Caron). 

T.  kybridum  L.  —  Rubempré  (Ed.  Caron);  Bords  d'un 
cbenain  près  de  la  gare  d'Oiseiuont,  dans  les  prés  à  Renao- 
court  et  à  Longpré-les-Corps-Saints. 

Lotus  comiculatus  var.  crassifolius  Pers.  —  Dans  les  galets 
à  Cayeux-sur-mer. 

Aitragalus  glycypAyltos  L.  —  Bois  du  Quesnoy  à  Possema- 
nant. 

Vicia  villota  Rolh.  —  Dans  les  moissons  à  Saint-Fuscien 
et  à  BouUllerie. 

Lathyrus  palustris  L.  ~  Pont-Remy. 

Sempervivum  teclorum  L.  —  Meigneux. 

Spirsea  ulmaria  var.  denudata  Koch.  —  Prés  à  Thézy, 
prés  à  Uonliéres. 

Fragaria  elalior  Ebrh.  —  Dans  les  haies  d'un  pré  à  Rubem> 
pré  (Ed.  Caron). 

Rosa  ttylosa  Desvaux  var.  tvtyia  Bast.  —  Haies  à  Noyelles- 
sur-mer. 

Jt.  micrantka  Sm.  —  Bois  du  Quesnoy  à  Fossemanant. 

Epilobium  palustre  L.  —  Marais  de  Long  et  do  Picquigny. 

Cicuta  virosa  L.  —  Marais  de  Longueau. 

Heloaeiadium  nodiflorum  var.  tnlermedium  Coss,  et  G.  — 
Marais  de  Sailly-Bray. 

Sium  latifolium  L.  —  Marais  de  Camon. 

Pimpinella  magna  L.  —  Bords  d'une  source  à  Quiquery 
jrès  Nesle. 

Saxifraga  granulata  L.  —  Chaulnes. 

Galium  dumetorum  Jord.  —  Bois  de  Toutencourt  [Ed. 
Caron)  ;  prés  boisés  i.  Fontaine-sur-Somme. 
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G.  neglectvm  Le  Gall.  —  Dans  les  galets  à  Cayeux-sur-mer. 

G.  anglicum  Huds.  —  Gare  de  Thézy. 

G.  spurium  var.  Vaillantii  G.  G.  —  Saint- Valéry,  champs 
cullivés  près  de  la  Chapelle. 

Vaterianella  eriocarpa  Desv.  —  Plaies  bandes  du  Jardin 
des  Plantes  à  Amiens. 

Cinium  kybridum  Koch.  —  Bords  de  l'Avre  à  Thézy,  bords 
de  l'Ancre  à  La  Neuville-sous-Gorbie. 

C.  rigens  Wallr.  —  Marais  de  Thennes. 

Centaïa'ea  solslitialis  L.  —  Canaples,  Aubigny. 

Malricaria  înodora  L.  —  Thézy. 

M.  Ckamomilia  var.  coronala  Coss.  et  G.  —  Gare  de 
Noyelles-sur-mer. 

M.  discoidea  DC.  —  Répandu  sur  toutes  nos  lignes  de 
chemin  de  fer,  dans  les  gares  ou  aux  environs  des  gares  : 
Poix,  Picquigny,  Longpré-les-Corps-Sainta,  le  Oatelet, 
Fooiaine-sur-Somme,  Airaines,  Oisemont,  Gamaches,  Flixe- 
court,  Vignacourt,  Villers-Brelonneux,  etc. 

Senecio  ervcifoliut  L.  —  Dreuil-Uamel,  Pernois,  Coudé- 
Folies,  PincheCalise. 

hetminlia  eckioides  Gœrln.  —  Canaples,  Aubigny,  Gondé- 
Polie. 

Barkhamia  setota  DC.  —  Rumaisnil  (Ed.  Caron). 

Hieracium  boréale  Pries.  —  Bois  Cassin  clDubruDà  Saint- 
Valery,  bois  des  Bruyères  à  Neuville,  bois  de  Liomer. 

Specularia  kybrida  A.  DC.  —  Canaples,  Aubigny,  Pinche- 
falise. 

Pyrola  minor  L.  —  Bois  de  Toulencourl  (Ed.  Caronj. 

Monolrnpa  kj/pnptlys  var.  glabra  Coss.  et  G.  —  Rubempré, 
au  pied  deshëtres  dans  les  haies  (Ëd.  Caron);  bois  d'Aquennes 
à  VillerS'BreLonuGux,  Sapinière  de  Poix. 

Cuscuta  efiUinum  Weibe.  —  Champs  de  lin  à  Rubempré 
(Kd.  Capon)  ;  Pierreçot. 
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C.  major  var.  Vicim  E.  de  Vicq,  —  Champs  de  Vescc  & 
Rubempré  (Ed.  Garon}. 

Solanum  nigrum  var.  ochrotevcum  Coss.  et  G.  —  Bords  du 
chemin  des  Prêtres  à  Nesle. 

Veronica  acinifolia  L.  —  Dans  les  champs  sablonneux  à 
Rubempré  (Ed.  Caron). 

V.  polita  Pries.  —  La  Voirie  à  Amiens,  dans  les  jardias. 

V.  peregrina  L,  —  Plates  bandes  du  Jardin  des  Plantes  h 
Amiens. 

V.  Bastardi  Boreau  ;  V.  canescera  Bast.  —  Lisière  du  bois 
de  Bo?es  en  face  le  Cambos. 

Linaria  striata  L.  —  Poix,  Dreuil,  Bourdon. 

Melampyrum  crislatum  h.  —  Poix,  Ganaples,  Condé-Folie. 

Orobancke  Gatii  Dub.  —  Bois  du  Ouesnoy  à  Fossemanant. 

Menlka  tilveslrù  L.  —  Noyetles-sur-mer,  Cayeux-sur-mer. 

M.  rotutidifûlia  L.  —  Nesle,  où  il  est  très  abondant  sur 
les  bords  de  l'Ingon  depuis  la  ville  jusqu'aux  sources  d'Herly. 

M.  aquatica  var.  maritima.  —  Cayeux-snr-mer,  Noyelles- 
suP-mer. 

Calamitiiha  siloalica  BromBéld.  —  Bois   du   Qnesnoy  à 
Fossemanant. 

C.  Nepela  Hoffra.  et  Link,  —  Pinchefalise,  Neuville. 

Staekys  gertnanica  L.  —  Nesle  et  Morlemont  près  Nesle. 

S.  recta  L.  —  Saint-Fuscîen. 

5.  alpina  L.  —  Sapinière  de  Poix, 

Samvius  Valerandi.  L.  —  Long,  Sailly-Bray. 

AnagallU  tenella  L.  —  Marais  de  Thennes, 

Blitum  Bonus- ffenricus  Rcbb.  —  SallIy-Bray, 

Polygonum  avicutare  var.  litlorate  Koch.  —  Saint-Valery. 

Quercus  sestilifiora  Salisb.  —  Bois  Cassin  à  Saiut-Valery, 
bois  de  Liomer. 

Polygonatum  vulgare  Desf.  —  Bois  d'Ailly-sur-Noye. 

Orchis  incai-nala  G.  G.  —  Long. 

Ophrys  mmcifera  Huds.  —  Sapinière  de  Pois. 
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Epipactis  viridiflora  HofTm.  —  Sapinière  de  Pois,  petit 
bois  &  Saint- Vast. 

NeoUxa  Nidus-avis  Rïch.  —  Bois  du  Quesnoy  &  Fossema- 
nant,  parc  de  Wailly. 

Potamogeton  plantagineia  Ducros.  —  Pende. 

P.  acuiifolùu  Link.  —  Camon. 

P.  comprestus  L.  —  GUsy. 

Typha  média  D  G.  —  Marais  de  Thennes  et  de  Footaine- 
sur- Somme. 

Sparganiutn  minimum  Pries.  —  Daours. 

Cyperus  fuscua  L.  —  Prés  de  Renancourt. 

Scirpus  compressug  Pers.  —  Glisy. 

S.  Tabemxmonlani  Gmel.  —  Sailly-Bray. 

Carex  paradoxa  Willd.  —  Glisy. 

C.  tetvtiuscula  Good.  —  Saiily-Bray. 

C.  armaria  h.  —  Bords  de  la  route  de  Sainl-Valery  à 
Cayeux-sur-mer. 

C.  ampullacea  Good.  —  Glisy. 

C.  filiformii  h.  —  Glisy,  Thézy. 

Selaria  verlicillata  P.  B.  —  Là  Ferlé  à  Saint-Valery,  dans 
les  jardins  et  au  pied  des  murs. 

S.  viridis  var.  rectinata  Brebisson.  —  Champs  à  Saint- 
Valery  vers  le  cap  Hornu,  Pincbernlise. 

Aira  multiculmi»  Boreau.  —  Bois  du  cap  Hornu  à  Saint- 
Valery. 

Deiehampsia  cœspHota  s.  v.  pallida  G.  G.  —  La  Madeleine 
à  Amiens. 

Bromus  gigantetts  h.  —  Conty,  Baizieux. 

B.  ineiinis  Leyss.  —  Bords  d'un  champ  près  de  la  gare  à 
Villers-BreLonneux. 

Festuca  tenuiflora  Schrad.  —  Sur  le  mur  du  cimetière  à 
Ville- Sainl-Ou  en. 

A'œ/enaa/6eiecn*DC.  — Galets  elbois  de  sapins  àCayeus- 
sur-mer. 
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Catabrosa  aguatica  P.  B.  —  Ailly-siir-Somine. 
Poa  serotina  Ehrh.  —  Dreuil  près  Amiens,  Glisy. 
Asplenium  trickomanet  L.  —  Hursde  la  Fontaine  de  Conty 
à  l'église. 

ËR.  GONSB. 


Ouvrages  reçus. 

Naturfortchender  Vtrein  in  Brûtm.  XXXVl'  volume.  1897. 
F.  GoGELA.  ContributioDS  à  la  flore  des  Cryptogames  vascu- 
laires  dans  la  partie  nord -orientale  des  Garpalbes  de  Moravie. 
—  D'  Ed.  Forhanek.  Troisième  contribution  à  la  flore  de 
Serbie  et  de  Bulgare.  —  F.  Bribak.  Note  sur  les  Uredinées 
qui  se  trouvent  sur  les  Crépis.  —  Litdwio  von  Staël.  Sur  le 
temps  moyen  où  arrivent  en  Moravie  et  en  Sibérie  certains 
oiseaux  de  passage.  —  D'  Frrd.  Schur.  Communications  pho- 
tographiques sur  les  formes  des  plantes  de  différentes  stations 
de  la  monarchie  Austro-Hongroise. 

Meteorologiicke  Commission  des  IValurforsckendea  Vereitu 
in  ft-Mun.  XVI*  volume  pour  1896, 

Naturwissenschaftlicker  Verein  fûv  Neu-Vorpommem  und 
Rûgen  in  Greifswald.  SO"  année.  1898.  —  W.  Deecke.  Les 
sources  salées  de  Poméranie.  Une  troisième  assise  du  Trias 
dans  le  Nenbrandenbourg. 

Académie  impériale  des  Sciences  de  Saint-Pétersbourg. 
Annuaire  du  Musée  zoologique.  1898,  N°  2.  —  V.  Biancui. 
Revue  du  genre  Tetraogallus  Gray.  —  H.  Sihroth.  Note  sur 
le  genre  Parmacetta.  —  K.  N.  Dawïdow.  Matériaux  pour  une 
faune  herpétologique  de  la  Palestine  Sud-Est.  — G.  A.  Wes- 
TERLUND.  Nouveau  Species  malacologique.  —  A.  Birdla. 
Recherches  sur  la  biologie  el  la  zoogéographie,  principa- 
lement des  mers  russes.  IV°  supplément  à  la  faune  des 
Décapodes  de  la  mer  Blanche.  —  G.  Jacobson.  Chrysomélides 
paléarctiques,  nouveaux  ou  peu  connus.  —  A.  Bibdu.  Sur 
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les  rapports  entre  la  structure  morpbo logique  de  quelques 
hydroldes  des  côtes  des  îles  de  Solovetzk  et  les  conditions 
physiques  des  lieux  qu'ils  habitent.  N"  a  et  4.  —  W.  Sa- 
LBNSKY.  Sur  ledéveloppement  de  l'Ichthioptérigie  des  poissons 
ganoldes  et  dtpnoïdes.  —  A.  BuuiA.  Causeries  sur  les  Scor- 
pions. —  A.  H.  NiKOLSxr.  Deux  nouvelles  espèces  de  Lézards 
de  Russie.  —  V.  Blanchi.  Énuoiératioa  des  ouvrages  et  opus- 
cules concernant  la  faune  des  Hémiptëres-Hétéroptères  de 
Russie.  —  G.  0.  Sarsi.  Les  Cladocères  Copépodes  et  Ostra- 
codes  de  l'Espédition  à  Java  et  aux  iles  de  la  Nouvelle-Sibérie. 

Société  (CHùtoire  naturelle  de  Colmar,  Nouvelle  Série. 
Tome  IV.  1897-1898.  —  J.  Bourgeois.  Catalogue  des  Coléop- 
tères de  la  chaîne  des  Vosges  et  des  régions  limitrophes.  — 
Abbé  Fettig.  Le  Ctwabus  monitis  d'Alsace.  —  G.  Scbtalbb. 
Essai  sur  les  formes  des  cr&nes  des  plus  vieilles  races 
d'hommes,  avec  une  étude  spéciale  du  crâne  d'Ëgisheim.  — 
Abbé  Fettig,  La  variabilité  dans  l'ordre  des  lépidoptères  k 
propos  de  quelques  aberrations  observées  en  Alsace.  — 
GuSiTAve  ScuNEiDRR.  Catalogue  des  Reptiles  et  des  Amphibies 
exposés  dans  le  musée  d'histoire  naturelle  de  Colmar. 

Kaiaerliek-Kônigliehe  zoologisch-bolanische  GeselUchaft  in 
Wien  :  VerhaniUungen.  48*  volume.  1898.  '—  Franz  Bulak. 
Seconde  contribution  à  la  flore  des  Champignons  de  Bohème 
et  du  nord  de  la  Moravie.  —  D'  Peter  Kehpkt.  Essai  sur  les 
Plécoptères  (Névroptères).  Genre  Nemura.  —  Fhitz  Vier- 
nAPFEH.  Contributions  à  la  flore  des.  plantes  vasculaires  du 
Lungau.  —  D'  Ë.  V.  Halacsv.  Les  Espèces  de  Verbatcum 
connus  jusqu'à  ce  jour  en  Grèce.  —  D' J.  Fl.  Babor.  Contri- 
bution à  la  métamorphose  des  Sexes.  —  J.  B.  Jack.  Hépa- 
tiques du  Tyrol.  — Franz  Werner.  Note  sur  les  Reptiles  et 
Batraciens  du  Togoland,  du  Cameroun  et  de  Tunis.  —  Garl 
FniTscu.  Contributions  à  la  flore  de  Salzbourg.  —  Franz 
Spaetb.  Description  de  quelques  Cassidides  nouveaux,  avec 
des  remarques  synonymiqups.  —  Çabl  Verboeff.  Note  sur 
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les  Diplopodes  de  l'Asie  mineure.  —  Othsnio  Abel.  Sur 
quelques  Ophryt.  —  Louis  Keller.  Contributions  à  la  flore 
des  environs  de  Wiadisch-GARTEN  (Baute- Autriche).  — 
F.  W.  KoMOw.  —  Nouvelles  espèces  de  Tentbrédinides  dos 
genres  AlUmlua  Jur.  et  Tenlhredopsis  Costa.  —  Paui  Bor». 
Deux  nouveaux  CoploUibrut.  —  Haï  Bebnbauer  :  Nouveaux 
Staphylinides  d'Europe.  —  A.  Zahlbruckner.  Contributions 
aucatalogue  des  ConilËres  de  la  Basse-Autriche.  —  V.  Apfel- 
BECK.  Note  sur  les  Otiorhynchus  du  groupe  de  1*0.  ligtiali- 
pennit  Schonb.  —  J.  Palackï.  La  dispersion  des  Batraciens 
sur  la  terre.  —  D'  L.  Heuchar.  Descriptions  de  nouveaux 
Bicaniides.  —  Constantin  Y.  Horhuzaki.  Les  Lépidoptères 
de  Bukowine.  —  Max  Bernuauer.  Deuxième  suite  des  Sta- 
phylinides nouveaux  d'Autriche-Bongrie.  —  Paul  Born. 
Deux  nouvelles  formes  des  Carabus  des  Alpes  de  Ligurîe.  ^ 
Joseph  Borhiiuller.  Contributions  à  la  connaissance  de  la 
flore  de  Syrie  et  de  Palestine.  —  E.  V.  Halacst.  Contribu- 
tions à  la  flore  de  la  Grèce. 

Annaberg-Bucckkolzer  Verein  fur  Naturktmde.  29*  à  33" 
années  1894-1898.  —  C.  Lange.  Résumés  d'observatîoos 
entofflologiques  dans  les  environs  d'Annaberg.  —  D'  Lohr- 
HANN.  Quelques  mots  sur  le  passé  géologique  de  l'Erzgebii^e. 
—  D'  R.  PiEBsiG.  Liste  des  formes  d'Hydrachnides  trouvés 
dans  l'ËTzgebirge  Saxon.  —  D'  Ai3dn.  Frisgb.  Historique  du 
développement  de  la  vie  végétale  dans  le  rayon  de  Pdhlberg. 

Société  Impériale  des  Naturalistes  de  Moscou.  Bulletin  1898. 
N"  1 .  —  L.  Kryukovski.  Prodrome  d'un  catalogue  des  Micro- 
lépidoptères  du  Caucase.  —  A.  Sehehor.  Essai  sur  les 
Coléoptères  de  Russie  et  du  Caucase.  —  A.  Fleurow.  Liste 
des  plantes  du'  gouvernement  de  Wladimir.  —  A.  P.  Stre- 
HOUKOW.  Description  de  quelques  Trigonies  de  Russie. 

Comité  géologique  de  Sainl-Pélershourg.  Bulletins  1898. 
XVII.  H"  i  et  5.  —  Ingénieur  W.  Nalivrir  Recherches 
géologiques  faites  en  1897  dans  la  partie  centrale  d'Isioum, 
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gouv.  de  Kharkow.  —  A.  NiO'CaAiEW.  Recherches  géologiques 
dans  la  partie  Sud-Ouest  de  la  région  de  la  feuille  429,  de  la 
carie  générale  de  la  Russie  d'Europe.  —  Mémoires  Vol.  XYI, 
N*  1  :  Garle  géologique  générale  de  Russie,  feuille  127. 

Naturtvisseruchafllicher  Verein  zu  Osnabrûck.  Mémoires 
pour  1898.  —  D'  J.  Martin.  Ëlude  comparée  du  Diluvium 
dans  l'ouosl  du  Weser. 

IVatunciisensckaflicher  GeselUchafl  «  hit  »  in  Dretden. 
1898.  Juillet  à  Décembre.  —  Prof.  D'  0.  Drude.  Résultats 
d'excursions  botaniques  en  Saxe  et  en  Tbiiringe.  —  D'J. 
Thallwitz.  Apparition  du  SpermopAUvs  Cilillm  L.  en 
Saxe. 

Société  Hollandaise  det  Sciencet  à  Harlem,  Archives  des 
Sciences,  arts  et  naturelles.  Série  II.  T.  11.  5*  livraison.  — 
^-J.  Van  de  Vek.  L'acide  cyanbydrique  chez  les  Prunacées. 
—  M.  W.  Bbijerinck.  Les  Organismes  anaérobies  ont-ils 
besoin  d'oiygëne  libre  ? 

Naturwisserachafllicher  Verein  zu  Bremen.  XVI*  Volume. 
1"  livraison.  —  Oscar  Schneider.  La  fauue  de  111e  de  Borfcum 
dans  la  mer  du  Nord  avec  des  considérations  sur  les  espèces 
qui  se  trouvent  dans  les  autres  lies  de  la  Frise  Orientale. 

Physikalisch-OEkonomische  Gesetlschafl  zu  Kônigxberg  in  Pr. 
39"  année  J898.  Schrirten.  —  Jos.  Scholz.  Le  cercle  des 
formes  de  la  Corydalis  cava  Scbwegg  et  Koerte.  —  D'  Otto 
Appel.  Essai  sur  les  Zoo  et  Phytomorphoses.' 

Nalurfor&ckende  GeselUchafl  zu  Freiburg  in  Brisgau.  11° 
volume,  1"  livraison.  —  L.  Zednder.  Note  sur  les  rayons 
cathodiques  et  les  rayons  de  Rôntgen,  —  Hbinhann.  Note  sur 
Boncïua,  nouvelle  algue  fossile  de  la  famille  des  Godiacées. 

Verein  der  Freunde  der  NaCvrgeschichle  in  Mecklenburg. 
53*  année.  1"  et  2'  partie.  4899.  —  E.  Geinitz.  Supplément 
à  la  géologie  du  Mecklenbourg.  —  H.  FoRNAScnoN.  Examen 
critique  do  la  question  des  feux  follets.  —  E.  Geinitz  et 
G.  Schako.  La  craie  de  Kalkberg,  prés  Rehna.  —  M.  Haber- 
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lAttD.  Note  stir  la  citmalologie  de  Neustrelitz.  —  G.  Struck. 
Nid  double  du  Pana  major.  —  T.  LiENEifKLAus.Les  Osiracodes 
i\i  tertiaire  du  Hecklenboui^.  —  V.  Àschsbsoh.  Le  Bident 
connalut  dans  le  Mecklenbourg. 

Verein  fur  Nalurkunâe  zu  Kassel.  63*  année  1898-1899. 
Mémoires  et  procès  verbaus.  —  D'K.  Aceebnanh.  Ënuméra- 
tion  de  la  lillérature  concernant  la  connaissance  du  pays 
Hessois.  —  D'  Ludwig  Wbber.  La  Taune  des  Cavernes  de 
l'Europe.  —  Fr.  Dôhle.  Des  passages  des  plantes  du  terliairc 
daiis  le  quaternaire  et  leurs  causes.  —  D'  C.  Laubihgeh.  Les 
Gt-aminées  et  les  Cypéracées  des  environs  de  Cassel  ;  les 
Mousses  des  environs  de  Cassel.  —  H.  Zbiske.  Sur  les  ana- 
logies de  la  dore  de  la  Hesse  et  du  Nassau.  —  Prof.  Von 
Alth.  Biographie  du  D'  Cari  Claus,  et  liste  chroDoIogique  de 
ses  œuvres.  ' 

Societas  Entomologiea  de  Zurich- HoUingen.  XIV  année. 
N**  2  à  6.  —  Garl  Frings.  Amour  des  Lépidoptères  pour  les 
couleurs  qui  ressemblent  à  leur  livrée.  —  Ferdinand  Hihsl. 
Ub  Eldorado  dans  la  Haute-Autriche  poiir  les  lépidoptéro- 
philes.  —  Paul  Born.  Mes  chasses  en  1898.  —  B.  Slevogt. 
Quelques  mois  sur  la  Cheimatobia  brumata  L,  —  Prof. 
Bachhetjek.  Sur  les  dimensions  des  Lépidoptères  bulgares 
comparés  à  ceux  de  l'Europe  occidentale.  —  H .  Frubstorfer. 
Nouveaux  Rhogalocëres  du  Nias.  —  D.  Rudow.  Nouvelles 
observations  sur  les  modiBcations  des  insectes. 

Naiurwisienschafdickcr  Verein  fur  Sachien  und  Thûringen 
teiUchrift  fur  NaturtoUsenschaflen.  11"  volume,  6'  livraison. 

—  D'G.  Brandes.  L'organe  éclairant  chez  les  poissons  des 
eaux  profondes  dans  les  genres  Argyropelecut  et  Chauliodut. 

—  D'  Von  Scblechtendal.  Une  nouvelle  espèce  de  NaucorU 
fossile  de  Rott.  —  Evald  WÛst.  Description  géologique  du 
gisement  de  pyrites  de  Siissenborn,  près  Welmar.  Un  lOsB 
sablonneux  avec  Suecinea  Sckumackeri  Andrem  en  Thûrioge. 
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Bulletin  de  la  Société  botanique  des  DeviX-Sévns.  1898.  — 
Herborisations.  —  Gagea  foliosay  Ophrys  aranifera  et  variétés. 

—  Noies  sur  quelques  Orchis.  —  Monotropa  kypopityi  lie  do 
vin.  —  Pbyllodie  de  Lotus  uligînosus.  —  Irit  pseudo-acorus 
taché.  —  Polamogeton  obtusifoUus.  —  De  rinfluence  de  la 
lumière  et  de  la  température  sur  la  détermination  dessexes. 
FouiLLADB.  Observations  sur  PotentUla  procambeHs  Sibth. 
Hétérostylie  chez  VOfiganum  vulgare.  —  L.Ciiartier-Grilbot. 
Observations.  —  E.  Simon.  Anomalies  florales  de  Primula 
officinalis. 

Feuille  des  Jsun-s  NalaralUtes.  1899  Jnin.  —  JacquE!] 
Dkphat.  Étude  sur  les  avant-monts  du  Jura,  dans  la  région 
de  Besançon.  —  E.  db  Bourv.  Revision  des  Pleurotomës 
éocënes  du  bassin  de  Paris  (Suite).  —  D'  Lucio  Gabblu. 
Feuilles  dédoublées.  —  Abbé  H.  Breuil.  Diverses  observa- 
lions  sur  le  déboublement  des  feuilles  et  quelques  autres 
anomalies.  —  D'  ETiENNB  Rabaud.  Tératologie  végétale. 
Notes  spéciales  et  locales.  —  Juillet:  Jacques  Dkprat.  Etude 
sur  les  avants-monts  du  Jura,  dans  la  région  de  Besançon 
(fin).  —  E.  DE  BouRY.  Revision  des  Pleurotomes  éocënes  du 
bassin  de  Paris  (suite).  Notes  spéciales  et  locales.  —  Août  : 
Cb.  Oberthur.  Lépidoptères  des  Pyrénées.  Observations  snr 
les  Trichosoma  pvdtns  Lucas  et  Leprieuri  Ch.  Oberth.  — 
Emilb  Anfhie.  Observations  sur  l'Aigle  tacheté  {Aquila  nœvia 
Bris.)  et  l'Aigle  criard  [Aquila  clanga  Pall.)  —  Mauricb  Pic. 
Nouvelle  étude  synoptique  sur  le  genre  Microjulîslut  Reitt. 

—  E.  DE  BouRV.  Révision  des  Pleurotomes  éocënes  du  bassin 
de  Paris.  Table  alphabétique  des  Pleurolomides  du  bassin 
de  Paris  (Hn).  —  Notes  spéciales  et  locales.  Revue  des  faits 
scientifiques. 
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OBSERVATIONS  MÉTÉOROLOGIQUES. 

Station  a^rommique  tf  Amiens.  —  Altitude  34".  ■ 
Octobre  1899. 
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"""' "i  DU  rtUllU  DE  LA 

BULLETIN  MEKSnEL 

fi"  322,  -  Décembre  1899.  -  28-  Année.  -  T.  Xlï. 


Adresse!  ;  Les  Ouvrages,  Manuscrits  et  Commuuicntions  intëresuni  U 
rédaction  du  Bullelio,  à  M.  le  Président  de  la  Société,  i  AmieDS. 

Les  demandes  d'abooDement  et  les  cotisations,  (en  timbres-poste),  i 
y.  le  D'  Sfineux,  rue  S*-Louis,  31,  Amiens. 

Le  Bulletin  est  envoyé  gratuitement  à  tous  les  Uembres  pajints  ;  il  est 
■dressé  aux  Sociétés  scieutiliques,  par  voie  d'échange. 

SOMMAIRE  :  Extrait  des  Procès- Vert  a  ujc  :  Séacce  générale  du  il  Novem- 
bre 1899,  p.  305.  —  Excursion  de  la  Société  Linoéenne  au  Crotoy, 
(2  juillet  1899),  par  H.  H.  Duchaussot,  p.  308.  —  Ouvrages  reçus, 
p.  312.  —  Observations  météorologiques,  p.  318. 


EXTRAIT  DES  PROCÈS-VERBAUX. 

SÉANCIC  GÉNÉRALE   DU    11    NOVEKBRB    1899. 

Présidence  de  M.  L.  CARPENTIER, 

Correspondance  :  1*  Lettres  du  Ninislëre  de  l'Instruction 
publique  et  des  Beaux-Arts  annonçant  l'envoi  d'ouvrages 
venant  des  Etats-Unis  et  des  Pays-Bas. 

2*  La  Société  de^î  Sciences  naturelles  Veneto-Trenlina 
accuse  réception  de  nos  Mémoires  et  de  nos  Bulletins. 

3°  L'Académie  des  Sciences  et  Lettres  de  Montpellier 
annonce  lenvoî  de  ses  publications  (Mémoires,  2*  Série, 
T.  H,  fasc.  3,  4,  5). 

4'  La  Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de  Reims 
demande  à  renouer  avec  notre  Société  les  relations  inter- 
rompues depuis  plusieurs  années.  L'échange  de  nos  publi- 
cations est  accepté. 

28'  ANNÉE.  20 
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M.  Gonse  dépose  sur  le  Bureau  une  ombelle  à'Heraclevm 

spkondylivm  L.  qui  offre  un  assez  bel  exemple  de  proliOca- 

lion  latérale  frondipare  et  de  virescence  en  même  temps. 

Cotte  ombelle,  recueillie  au  pied  d'une  haie  à  Hontdidier,  lo 

4  novembre  dernier,  a  20  rayons  assez  grêles,  entremêlés  de 
ID  petites  feuilles,  longues  de  3  à  7  centimètres,  et  de  2  petits 
rameaux,  longs  de  5  à  7  centimètres.  Quelques-unes  des 
ombellules  ont  1  on  2  bractées  de  l'involucelle  métamor- 
phosées en  petites  feuilles  longues  de  1  à  3  centimètres. 

M.  Ledieudépose  également  sur  le  Bureau  un  champignon 
fort  intéressant,  Amanita  ovoidea  BulK,  qu'il  a  trouvé  très 
abondant  sous  les  sapins,  an  bois  de  Wailly,  côté  N.-E.,  le 

5  novembre  dernier.  Ilditqne,  d'après  une  lettre  de  M.  Bou- 
dier,  ce  champignon,  assez  rare  dans  le  midi  et  le  cenlre  de 
la  France,  est  ti-ès  rare  aux  environs  de  Paris  et  qu'il  est 
d'aulanl  plus  rare  qu'on  remonte  plus  vers  le  Nord  ;  son 
nbondance  dans  le  bois  de  Wailly  doit  èlre  attribuée  à  la 
chaleur  exceptionnelle  de  cette  année. 

M.  Duchaussoy  présente  la  carte  d'un  orage  à  gréle  qui  a 
eu  lieu  le  20  juin  dernier. 

Cet  orage  a  dévasté,  dans  le  département  de  la  Somme, 
76  communes  situées  entre  Honldidier  et  Roisel  et  a  occa- 
sionné des  pertes  évaluées  &  3,600,000  francs. 

Le  Secrétaire- Adjoint, 
F.  Choquart. 


Excursion  de  la  Société  Llnnéenne,  au  Crotoy. 

{S  JuiUel   4899.) 

Dans  la  séance  du  10  octobre  1 S90,  notre  collègue,  M.  Pierre 
Dubois,  lisait  une  note  très  intéressante  sur  «  Quelques  loea- 
lités  nouvelles  de  la  Flore  du  lUarquenlerre».  Il  nous  signalait 
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noUmmenl  l'exislence  de  YObione  peduncidala,  à  l'embou- 
chure do  la  Maie,  non  loin  de  Champaeuf,  où  celte  plante 
rarissime  n'avait  pas  été  retrouvée  depuis  les  herborisations 
de  Boucher  de  Crèvecœur  et  de  Bâillon  (1). 

Dès  celle  époque  une  excursion  au  Grotoy  fut  décidée,    - 
pour  récolter  lu  précieuse  Salsolacée  et  esplorer  en  partie 
le  marais  de  la  Basséo. 

Le  2  juillet  1891f,  MM.  Carpenlior,  Gonse,  Doublet,  Ledieu, 
Laurent,  Comment  et  Ducbaussoy  partaient  donc  d'Amiensà 
7  h.  1/4  du  matin,  pour  le  Crotoy,  petit  port  de  pâcbe  bien 
vivant,  animé  surtout  pendant  la  saison  balnéaire  par  une 
foule  de  fonctionnaires  et  de  bons  pères  tranquilles,  qui 
viennent  se  reposer  des  labeurs  de  la  ville  ou  se  refaire  des 
poumons,  en  respirant  les  embruns  de  la  baie  de  Somme. 

A  Noyelles-sur-mer  nous  devons  attendre  le  «  Tortillard  » 
pendant  40  minutes.  Nous  en  profitons  pour  Jeter  un  regard 
rapide  dans  les  baies  ou  les  fossés  qui  bordent  la  route  con- 
duisant au  Crotoy. 

Cette  première  récolle  est  assez  maigre  : 
Rosa  canina  L,  Carex  vulpina  L. 

R.  iiityta  Bast.  Cynosurta  cristatus  L. 

Glycevia  ftuitans  R.  Br,  Torylis  nodoia  Gœrln. 

Lemna  minor  L.  Pulicat'iadyientericaQdtriTi, 

Scirpus  maritimus  L.  Galium  elongalum  Presl. 

M.  Gonse  est  heureux  de  trouver  ffypnum  fluitans,  tandis 
que  MM.  Carpentier  et  Doublet  foutlachasse  aux  insectes  (2). 

£t  nous  voici  maintenant  dans  l'un  des  jolis  wagons  des 
Chemins  de  fer  économiques.  A  droite,    nous  entrevoyons 


(1)  Bulletin  de  la  Soeiélé  Linnienne  [Tome  X,  p.  180-196).  —  Eloy 
DB  VicQ.  De  la  Vigilaiion  tur  le  litloral  du  déparlemenl  de  laSomme, 
p.  83. 

(2)  Excursion  à  Noyelles-sur-mer  et  à  la  forêt  de  Crécy,  parV.CoHHONr 
{Bulletin  de  dâc.  1898.  Tome  XIV.  p.  U6;. 
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quelques  champs  du  Marquenlerre  cl  quelques  gras  pâlu- 
rnges.  A  gauche  c'est  la  baie  de  Somme,  coupée  par  l'estacade 
de  Saint- Valéry,  qui  se  projette  sur  un  ciel  légèrement  ouaté 
h  l'horizon. 

En  descendant  du  Irain,  nous  nous  rendons  à  V Hôtel  de 
la  Marine,  oii  nous  Taisons  honneur  au  déjeuner  de  M.  Cléry. 
Immédiatement  aptes  nous  gagnons  la  Pointe  Saint-Pierre 
en  suivant  la  rue  de  la  [■'onlaine. 

Au  bout  du  village,  le  chemin  est  limité  par  des  talus 
sablonneux,  sur  lesquels  nous  recueillons  les  espèces  sui- 
vantes : 

Silène  coniea  L.  Anlkrucun  vitlgaris  Pers. 

Medicago  falcata  L.  Veronica  Buxbaumii  Ton, 

M.  falcata  Festuca  rubra  h. 

vai'.  versicolor  Koch.  F.  ooina  L. 

Thrincia  hirla  Sedvm  ace  L, 

var.  arenaria  D.  G.  Phleum  arenarium  L. 

Alltum  vineale  h.  Asperula  cynanckica 

Onopordon  AcanthmmL.  •var.densi/loraGrùti.eiGoà. 

Bromtts  leetorum  L. 

De  là  nous  gagnons  une  carrière  de  sables  et  de  galets  à 
stratification  confuse,  voisine  de  l'emplacement  d'un  vieux 
mouhn,  aujourd'hui  détruit.  A  cfité  àelaiSaponariaofficiaalù 
en  Teuilies,  nous  trouvons  i  SUymbrium  Sophia  L.,  Papaver 
dubium  L. 

Viennent  ensuite  de  petites  dunes  appelées  à  disparaître 
au  w"  siècle,  devant  les  constructions  de  Crotoy-Plage, 
aujourd'hui  composé  de  trois  modestes  chalets.  Aux  averses 
de  la  veille  a  succéiié  une  forte  brise  du  SW  qui  emporte 
nos  chapeaux,  ou  soulève  mille  grains  de  sable  aveuglant, 
malgré  les  racines  des  Oyats  et  les  longs  rbizAmes  du  Carex 
arenaria  L.  Cependant  MM.  Commont  et  Laurent  remplissent 
leurs  cartables  avec  les  .plantes  suivantes  : 
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OnonU  spinosa  L.  Cusculn  Trifolii  Bab. 

Ckenopodium  album  L.  Erxjngium  maritimum  L. 

Salsola  Kali  L.  Convolvulus  sotdanelia  L. 

Ononis  procurrcm  Galium  verum 

ïar.manfiffwGren.elGod.  var,  littorale  L, 

Puis  ce  sont  des  "  crocs  »  plus  élevés.  Partout  des  buissons 
épineux  à'Hippophae  rhamnoïdes  ou  de  Salix  argentea  Smilh. 
Toujours  en  abondance  le  grand  Liseron  des  sables  au  milieu 
des  Ammophila  arenaria  Link.  en  pleine  floraison.  Là  aussi 
nous  récoltons  Cynoglossum  officinale  L.,  Plantago  coro- 
noput  L. 

Nous  gagnons  ainsi  à  travers  les  coltines  de  sable  le  chemin 
de  la  Bassée,  oîi  nous  cueillons  Paslinaca  sativa  var.  syi- 
veslris  D.  G. 

Je  me  souviens  à  propos  d'avoir  remarqué  l'année  précé- 
dente une  butte  de  chasseur,  très  voisine  de  la  route.  La 
mare  est  desséchée  ;  sur  la  bordure  nous  trouvons  plusieurs 
plantes  des  régions  maritimes  : 

SpergulariamarinaBoreau.  Trigioehin  marilimum  L. 

Leplurus  ftliformis  Kocb.  Juncus  bufonivs  L. 

Glaux  maritima  L.  Salicornia  kerbacea  L. 

Trigioehin  palustre  L. 

En  remontant  le  talus,  nous  revoyons  la  Cynoglosse  ofQ- 
cinale  et  de  nombreux  pieds  do  Cinium  acaule  Ail.,  Polen- 
lilla  replans  L.,  Cai-ex  Irinervis  Desgl. 

Nous  pénétrons  alors  dans  le  marais  de  la  llassée,  servant 
de  pâture  communale.  Le  sol  est  formé  par  des  alluvions 
modernes,  rappelant  celles  de  la  plaine  de  Cayeus.  Le  mâme 
terrain  se  trouve  d'ailleurs  de  la  baie  de  Somme  à  l'embou- 
chure de  la  Cancbe,  en  arrière  des  dunes  et  à  l'ouest  d'un 
ancien  cordon  littoral,  auquel  nous  rattachons  le  Banc  de 
Barre-Mer  qui  commence  à  la  pointe  Saint-Pierre.  C'est  la 
région  des  renclAlures,  limitées  par  des  digues  ou  royom, 
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souvent  transformées  en  routes  sinueuses.  De  nombreux 
fossés,  remplis  de  Roseaux  à  balais,  facilitent  le  drainage 
naturel  de  ces  champs  et  de  ces  lierbages  gagnés  sur  la  mer, 
autrefois  menacés  conliuuellement  par  dos  inondations, 
colmatés  beureusemenl  dès  l'époque  quaternaire  par  les 
alluvions  de  la  Cancbe,  de  l'Aulbie  et  de  la  Haie.  Un  alfais- 
sement  du  sol  de  quelques  mètres  serait  suffisant  pour  faire 
disparaître,  comme  l'ancienne  ville  dTs,  toute  la  partie  du 
Marquenterre  comprise  entre  Villers-Kur-Authie,  Rue  et 
Favières  d'une  part,  Forl-Mahon.Sainl-Quentin-en-Tourmont 
et  le  Crotoy  de  l'autre. 

Le  marais  que  nous  vouloas  esplorerforme  h  peu  près  un 
triangle  isocèle,  ayant  pour  base  la  Maie,  petit  fleuve  cdtier 
qui  se  jette  dans  la  bai»  de  Somme,  après  avoir  arrosé  Crécy, 
Macby,  Bernay-en-Ponthieu  et  Rue.  L'un  des  côtés  corres- 
pond au  littoral  ;  l'autre  est  constitué  par  un  chemin  latéral 
séparant  lo  marais  des  fermes  de  la  Bassée,  toutes  à  droite 
du  voyageur  allant  du  Crotoy  à  Saint-Firmin.  C'est  là  une 
excellente  promenade  hygiénique  que  j'ai  faite  souvent  pen- 
dant les  vacances  de  1898,  récoltant  sur  les  bords  du  fossé 
Parnassia  palustru  L.,  tandis  que  mes  enfants  fiiisaienl  des 
gerbes  de  Saponaires  à  Heurs  doubles,  dont  le  parfum  rappelle 
l'odeuragréable  du  salicylate  de  méthyle.  De  nombreux  pieds 
de  Guimauve  et  de  Tanaisic  se  trouvent  aussi  auprès  des 
fermes,  dont  les  cours  sont  égayées  par  les  «  coins-coins  » 
des  canards  et  les  gambades  des  porcelets. 

Le  vent  souffle  de  plus  en  plus  fort  ;  aussi  nous  mettons 
lo  cap  sur  la  fabrique  de  chicorée,  traversant  le  marais  en 
droite  ligne.  La  sécheresse  persistante  a  vidé  la  plupart  des 
mares.  Nous  recueillons  cependant  les  plantes  suivantes  : 
Anagallis  lenella  L.  Carex  Goodenovii}.  Gay. 

'  CalamagrostisEpigemRoib.        Saiix  argentr.a  Smilli. 
Scirpvs  compressas  Pers.  Samolus  Valerandi  L. 

Igarit  L.  Aliama  ranunculoidei  L. 
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Une  fondrière  incompIètemenL  desséchée  nous  donne  : 
Galium  uliginoiutn  L.  Hanunculus  Flammula  L. 

Œnanlke  fislulosa  h.  v&r.  replans  Brébiss.  (Ij. 

NeoUia  ovata  Goss.  et  G. 

Nous  sortons  avec  plaisir  de  ce  marais,  en  évitant  les 
épines  des  ronces  artiflcielles. 

Près  de  la  ferme  de  Cbampueuf,  un  talus  sablonneux  est 
couvert  de  Corynephona  canesceru  P.  B.  et  de  Asparagat 
proslralus  Dumort.,  variété  maritime  de  l'Asperge  officinale. 

Tout  à  c6té  sont  des  prairies  marines  avec  de  nombreuses 
plantes  caractéristiques  : 

Armeria  mariiima  Willd.  Juncus  compressus  Jacq, 

Pianlago  mariiima  L.  Triglochin  marilimum  h. 

Statice  Limonium  L.  Cakile  Serapionh  Lobel. 

Bonkeneja  peploides  Ëhrb.  Spergularia  marginata 

Bureau.  ' 

Ne  sont  pas  fleuris  Obione  Portulacoides  Moq.  Tand.  et 
Artemisia  mariiima  h. 

Nous  sommes  arrivés  au  bon  endroit  :  c'est  l'inslant  d'avoir 
l'œil  I  Prësd'une  passerelle  en  planches  sur  la  Maie,  au  point 
précis  indiqué  par  notre  collègue,  M.  Pierre  Dubois,  dans 
une  pelouse  couverte  de  Fasse-pierbe  {Salieomia  kerbaeea 
L.)>  nous  trouvons  enfin  de  nombreux  échantillons  de 
rOBlONE  PEDUNCULATA  Moq.  Tand.  Les  pieds  sont  mal- 
heureusement trop  petits  et  insuffisamment  développés  ; 
nous  en  recueillons  cependant  quelques-uns  à  tilre  de  sou- 
venir, contents  de  voir  la  plante  rarissime  se  maintenir  des 
deux  côtés  de  la  baie  de  la  Somme,  vivant  aussi  près  de 
Saint-Valery,  non  loin  du  cap  Hornu. 

(I)  H.  Pierre  Dubois  a  récolta  dans  le  mAme  marais  :  Sfirai^hu 
aulumnalit.  Genliana  amanlla,  Scirpus  Holliii,  Liparit  Lœseli,  Erythrea' 
tilloralii,  ^i/rda  rotundifolia  v.  arenaria.  {BuUeltn  de  ta  Société  Linné- 
enne.  Tome  X,  p.  IBO). 
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Nous  regagnons  la  mer,  en  traversant  de  petites  dunes  qui 
n'ont  que  quelques  mètres  d'élévation.  Toujours  des  Oyats 
avec  Euphorèia  Paralias  L,,  Agropyrum  junceum  P.  B., 
AgrosHs  vtdgarU  With.  et  sa  variété  pumila. 

Et  nous  voici  de  retour  à  la  Pointe  Saint-Pierre,  récoltant 
encore  AnlkyUit  vulneraria  var.  marilima  Kocb.,  admirant 
une  dernière  fois  les  fleurs  rosées  du  grand  Liseron  des  dunes 
[Convolvulus  soldanella)  et  les  feuilies  vert-bleu  de  VEryngtum 
ituiritimum,  l'une  de  nos  plus  belles  plantes  ornementales  I 

En  rentrant  au  Grotoy  par  la  rue  des  Chalets,  les  oreilles 
et  les  cheveux  pleins  de  sable,  nous  sommes  heureux  d'en- 
tendre le  caquet  des  vérolièresau  langage  salé^  causant  avec 
leurs  hommes,  maris  ou  fiancés,  qui  tanguent  sur  les  jambes, 
en  fumant  une  bonne  pipe  de  •  moravie  ». 

Après  avoir  pris  une  pleine  tasse  de  Coffea  arabica,  les 
Linnéens  repartent  pour  Amiens,  où  ils  arrivent  à  8  h.  du 
soir,  ayant  eu  les  poumons  ventilés  tout  le  jour  par  un 
■  sudoué  »  désagréable. 

H.  DucBAUssor. 


Ouvrages  reçus. 

Astociation  françaite  de  botanique.  i899.  —  Juin  :  Session 
dans  les  Hautes-Alpes  en  août  1898;  Compte  rendu  des 
excursions  bryologiques,  par  MM.  Cobbière  et  RÉcniN.  — 
K"  Harcailhod  d'Ayheric.  Observations  sur  les  Anémone 
afpinaL.et  A.sulphurea  L. —  Abbé  Olivier.  Exposé  sysléma- 
tiqueet  description  des  Lichens  de  l'Ouest  de  la  France  (suite). 

—  Juillet:  L.  Corbière  et  Rëcbin.  Session  dans  les  Hautes- 
Alpes  en  Août  1898.  Compte  rendu  des  excursions  bryolo- 
giques (suite).  —  6.  ROUY.  Note  sur  quelques  Pedicularit. 

—  Garbonel.  Note  sur  le  Collomia  coccinea.  —  Eit.  Pebceval. 
Herborisations  parisiennes.  —  Abbé  Ouvier.  Exposé  systé- 
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matîque  et  description  des  Lichens  de  l'Ouest  et  du  Nord- 
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Bulletin  de  la  Société  enlomologitjue  de  France  1899.  N*  11  : 
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el  du  Bois-d'Asîon.  —  Hipfolttk  et  Abbé  Albxaxvre  Mak- 
cAiLHoi'  d'Atmëric.  Catalogue  raisonné  des  plantes  phanénn 
games  et  cryptogames  indigènes  du  bassin  de  la  haute  Anège. 

—  B.  Rk-naclt.  Note  sur  les  Calamariées  i^suîte],  3*  partie. 

—  Abbé  ViTURAT  et  Loi'is  Pavco5:(at.  Catalogue  analytique 
et  raisonné  des  Coléoptères  de  SaÔne-et-Loire  et  des  dépar- 
tements limitrophes.  —  J.  Camcsat.  Argiles  à  silex  de  Saftoe- 
et-Loire.  —  G.  Maicdal.  Premières  notes  sur  les  Hémiptères 
de  Sa6ne-et-Loire. 

Mémoires  de  la  Société  académique  det  Scienets,  Arts,  Belles 
Lettres,  Agriculture  et  laduttrie  de  Saint-Quentin.  4*  série, 
T.  XII,  1893  à  1896. 

Annales  de  la  Société  d'émulation  du  déparlement  des  Vosges. 
LXXV*  année. 

Bulletin  de  la  Société  des  Antiquaires  de  Picardie.  1898  et 
1899,  i"  trimestre. 

Annales  de  la  Société  académique  de  Nantes  et  de  la  Loire- 
Inférieure.  VolatDc  9  de  la  7'  série  et  Centenaire  de  la  Société. 
1798-1898. 

Mémoires  de  FAcadémie  dus  Sciences,  Belles  Lettres  et  Arit 
de  Clermonl-Ferrand.  2'  série,  fascicule  septième  :  Histoire 
d'Auvergne  par  le  chanoine  Pibiirb  Audiqres,  T.  I.  —  Fasci- 
cule dixième  :  La  légende  de  Saint-Florus  el  ses  fables,  par 
Mahcellih  Boudet.  —  Fascicule  onzième  :  Massillon,  visite  & 
Hyères  et  à  Clermoat,  par  l'abbé  C.  Rëgis  Crëgut. 

Bulletin  de  Ut  Société  des  Sciences  de  Nancy.  Série  II, 
T.  XVI.  Fascicule  XXXIll.  —  J.  Godprin.  Conlributions  à  U 
flore  mycologique  des  environs  de  Nancy. —  Abbé  IIabmakd. 
Catalogue  descriptif  des  Lichens  observés  dans  la  Lorraine. 

—  E.  Henri.  Accroissement  des  arbres  de  réserve  après 
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l'exploitatioa  du  taillis.  —  Joltot.  Le  Chêne  de  Juin.  — > 
R.  NiCELÈs.  Etudes  géologiques  sur  la  Woevre. 

Bulletin  de  la  Société  itélude  des  Sciences  naturelles  de 
Béziers.  XXI*  volume.  —  Jean  Miquel.  Notes  sur  la  géologie 
des  Terrains  primaires  du  département  de  l'Hérault.  Le 
Métamorphisme  dans  la  Montagne  Noire.  Comptes  rendus 
d'excursions.  —  C.  de  Reï-Pailhade.  La  Gagea  foliosa. 

Mémoires  de  la  Société  d'Émulation  de  Cambrai.  T.  LU. 

Annales  de  la  Société  des  Lettres,  Sciences  et  Arts  des  Alpes- 
Maritimes.  T.  XVL 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  centre  de  la  France. 
1899.  —  Mai  :  Laronde.  Les  Lichens  des  environs  de  Moulins. 

—  Abbé  BEBTBOtiHiEu.  Bibliographie  bourbonnaise.  —  Juin  : 
Abhé  Pierre.  Le  Nemaïus  abhreviatm  et  sa  cécidie.  —  Frère 
Héribaud.  Les  Miiscinées  d'Auvergne.  —  De  Rocquibuv- 
AuANsON.  Le  papillon  Pararga  Mœra.  —  Ehnbst  Olivirr.  La 
Société  botanique  de  France  à  Hyëres.  —  Juillet  :  Moriot. 
Contributions  à  la  flore  de  l'Allier.  —  M.  Pic.  Les  Anthicides 
capturés  en  Orient,  en  mars  1899.  —  Août-Septembre  : 
Levestre.  Les  monuments  de  pierres  brutes  de  la  région  du 
Monloncel  (suite).  —  Abbé  Berthouuieu.  Bibliographie  du 
Bourbonnais  (suite). 

Actes  de  la  Société  Linnéenne  de  Bordeaux.  Vol.  LIU,  — 
D'  WiLUAM  NïiANDRR.  Lcs  Lichcns  des  Iles  Açores.  —  F. 
Hekaud.  Contributions  à  la  Flore  bryolugique  de  Madagascar, 

—  Frère  Gasilien.  Contributions  à  la  Flore  des  Lichens  du 
Plateau  Central.  —  J.  Pitard.  Variations  anatomiques  des 
axes  floraux  groupés  en  ombelles.  Du  triple  polymorphisme 
des  axes  floraux.  De  l'évolution  des  parenchymes  corticaux 
primaires  et  péricycles  hétéromères.  Recherches  sur  l'ana- 
tomie  comparée  des  pédîcelles  floraux  et  Tructitères.  — 
J.-T,  BiLLiOT.  Coupes  géologiques  du  Sud-Ouest. —  Arnaud. 
Observations  sur  le  Cidaris  pscudopistilium  Coll.  Brissop- 
neusles  aturensis.  —  DEGRANfiE-TouziN.  Les  Dreiuemida:  fos- 
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